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APPROBATION DES REGLEMENTS
UK LA

CONGRÉGATION UJxS HOMMES.

n^mé,Saî^„^;L;?«^^ntr.a.. avons vu lesV Ile-Marie; et les rv^rsCrouv^^^^^^^ ^'^'^^"•^^ ^
les présentes, pour quo ks El fi,M

" "P'^-ouvons par
0» q..i y seront plus tard aLSgS !!' ?"' ^ «°°^ ^'à
les grAces, faveurs et indulSg'r^r'/^-'^"''''-'^ ^«"t^
verams Pontifes ùdesemblaKsCnn„ .'*^''.' P" '«^ Soi>
»ent

,\ celle du Collège RomnPnT,'^''''^^^^trouve dùjk régulièrSt aSn e nT'^^'
^^"«-^^ ««

outre quarante jours d'indal^pii!'
^°"^ "ccordons en

cUaque fois qu'ili Iiron?avecS' ""' ^^"""^erùganistes,
fidélUé quelque point de cetera °" "^^^^•"PHront avec

Dietp^^^^^^^^ M.re de
^e notre ûme; et nous formoSl ,' ^^^ ^°"^ ^'^^"^^^^^

Oongréganistes croissent en vertu et ?" "'^'."^ *ï"^ ^^^
nombre, pour la plug ^ranHo^r- V® multiplient en
gmnd bie'n de ce Diocôsrayant^nnîLf' ^T'

'' '^ Pl"^
levots serviteurs et bons enftnL de ff'

"^^^^^^'^
'ï»'^ ces

temps les zélés propaga'euîrde tn.?*
*,"\'*^^°"t *^« tout

do cette ville. '

^^"" "^^ *°"tes les bonnes œuvres

CoUgan?Cet'nons^rre:t ^" ^"^ ""- —s
bror l'anniversiire de ce orde^S"' ^1 ^""^'^'^ «"é"
d'approbation. '' ^^ ^^^^^^j Par le présent acte

Oonné.\ Montréal, le 8 Décembre 1851.

t IGJ^AOE, Ev. de Montréal.
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liEGLEMEJN^TS
DE LA

CONGREGATION DES HOMMES.
ART. I.—ÊTAJILISSIMÏMT ET AVANTAGES

DE LA CONGRÉGATION.
Los Congrc'gations doivent leur naissance au

^ele et à la pidt.! dun jeune Keligieux de la Com-
pag„,e de J&us le K, P. Léon (Jean) dori^ine
flamande, do Liège en Belgique, qui enseignait 4«me

1 an 1563. Il eon,mença par assembler les
plus fervents de ses diseiples auxquels il inspira
une .tendre et soliJe-ddvotion à la Sto. Vierge
Ces «s^mbWes, qui prirent le nom de Congre^,:
t.ons dev,nrént très-nombreuses, et compî^re'nt
r rm. leurs membres des Kois, des Empereurs
<Ies Papes et un grand nombre «IvêqJs et de
personnes de la plus hante distinetion. \uss le
^ouverarns Pontifes les dotè^ntils des plus amples

Ia Congrégation des hommes de Ville-Marief" fondée à Montréal par les soins et les effort"d un p,eux laïque, l'Honorable I,ieutenant-.énér

j^_ -vT^ain par Je Père ThvrKo
Gonznlès, général des Jésuites.

^



X RÈGLEMENTS.

y

Outre les nombreuses indulgences dont les Con-
grégations de Notre-Dame ont été enrichies par la

libéralité des Souverains Pontifes, Ton recueille

d'autres avantages précieux de ces pieuses associa-

tions
;
l'on y trouve des secours trôs-puinsants :

1. Dans la protection spéciale de la Ste. Vierge,
qu'on y prend pour 3Iôre, Damo et Maîtresse.
Adopté par une si bonne mère, quelle assistance,

quelles consolations n'en reçoit-on pas, môme sans
lo savoir ?

3. Dans le lèle d'un Directeur et dans la faci-

lité do s'approcher du sacrement de pénitence.

3. Dans les discours et les lectures de piété, qui
réveillent la dévotion et font faire des réflexions

sérieuses. ^
4. Dans les bons exemples. On voit dans, ces

Congrégations des jeunes gens vertueux, des pères
de ffc mille édifiants : peut-on les fréquenter sans se
dire à eoi-môme : Pourquoi ne ferai-jepm ce que
je voisfaire à celui-ci, à celui-là f C'est la réfle-

xion qui convertit St. Augustin et St. Ignace.
5. Dans les prières en commun qui ont une

force particulière
; car Jésus-Christ a dit : Lorsque

deux ou trois sont assemblés en mon nom, je suis
là au milieu d'eux.

6. Dans les secours mutuels de la charité chré-
tienne

: les associés s'entr'aiment d'un amour vrai-
mont fraternel : leur devise est cette parole des
premiers chrétiens : nn seul cœur et une seule âme.



«fcGLEMENTS. XI'

7. Dans l'obligation que l'on contracte d'obser-
ver les règles do la Congrégation, d'approcher des
sacrements, de trouver bon qu'on soit averti de ses
défunts. Ces obligations, il est vrai, no sont pas
contractées sous peine de péché, mais elles mettent
un homme d'honneur et fidèle à sa parole dans la

nécessité d'ôtre vertueux.

8. Dans le mérite des bonnes œuvres de tous
les associés, auquel on a une part légitime.

ART. II.—RÈGLES GÉNÉRALES DE LA
CONGRÉGATION.

Nous avons usé, pour la Congrégation des
liomnies de Ville-iMarie, de la liberté laissée à cha-
que Congrégation de se faire de nouvelles règles
ou de modifier les anciennes, par rapport

à""
la

diversité des lieux et des personnes
; mais nous

avons observé soigneusement, lo d'obtenir Tappro-
bation de 3Jgr. l'Evêque de Montréal

; 2o de ne
rien changer d'essentiel aux règles anciennes.
Xotro Congrégation étant unie et incorporée à celle
de Bome, jouit do tous les privilèges de celle-ci.

1. La Congrégation do Ville-Marie se met sous
la direction générale do M. le Curé de la paroisse
pour être gouvernée par un prêtre de sou choix,
par le Préfet avec les deux Assistants et le Conseil
de douze membres. Il y aura de plus un Secré-
taire et son Substitut,un Trésorier et son Substitut
un Instituteur des Approbanistes et son Substitut,'



XII RÈGLEMENTS.

if

un Maître, de cérdmonies, deux Questeurs, deux
Lecteurs et deux Substituts-Lecteurs, un Modéra-
teur du chant, trois Portiers, et des Intendants ou
Préfets de quartiers, dont le nombre sera pro-
portionné à celui des Congréganisles qui habitent
ces quartiers.

2. Tous les Congréganistes honoreront le Direc-
teur et le Préfet et auront des égards pour les
autres officiers. Ils devront avoir tous une charité
sincère et mutiielle les uns envers les autres, évitant
avec soin tout ce qui pourrait l'altérer le moins du
monde.

Le vrai moyen de conserver cette union et de
s'affermir dans la piété, est de se trouver exacte-
ment aux assemblées de la Congrégation, de n'eu
point omettre les exercices, de ne fréquenter que des
personnes dune probité reconnue, de fuir la com-
pagnie de ceux qui sont trop passionnés pour le
jeu, trop libres dans leurs entretiens et peu atta-
chés à leurs devoirs, parce que les liaisons que l'on
pourrait avoir avec ces sortes de gens feraient infail-
liblement perdre les idées avantageuses que l'on a
de la Congrégation, et pourraient dissiper la bonne
odeur dans laquelle elle se conserve par la ferveur
et la conduite irréprochable des serviteurs déclarés
de la Ste. Vierge.,

3. Cette Congrégation n'ayant en vue que les
progrès que l'on peut faire dans la piété, et la
fréquentation des sacrements étant très-utile pour



RÈGLEMENTS.
xill

oela, ccui qui en seront membres se confesseront et
con.mun.ewnt «ntant que possible, tous les mois

;m «.Is s.cq„,ttero„t surtout de ce devoir .«x

4 Outrela prière qu'ils ont coutume de foire lematm, ,1s diront encore troU fois le J'aier/etc et

fois le Credo, etc., et le iSalve, elc
, p. 7. xù diront

aussi le soir trois fois le i-aL,, ;';etl-r"
auxquels ils .jouteront le Oepro/nUls, etc., 'pi»;
les confrères défunts, p. 142.

''

5. !,<« CoDgréganistos s'assembleront le matin
tous les Dimanches et Fêtes do commandemenT en

Alichel, et à 6J h. depuis la St. Michel jusau'à
Pâques. Qmnd il y „ /|„ ^„, ^ ,J^^f

*

»V <^ point d!a,.e„^m le dimanoke ,uiZuVL
•'ipprocUdelafite.

'"epm

6. A chaque assembla, avant la messe, on réciteun nocturne de l'offioe de la Ste. Vierge
; et le

premier dimanche libre du mois, un nocfuie de
office des morts pour les Congréganistes défunts,

le tout conformément à l'annonce du Préfet.

conwrês'se^éuWsS 'f'"™?'^"^
Pendant que les

D'>^s,i.nuu no uennfinr. nnint liou -i" h-a?.. • . ^ "
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7. Comme il est des dépenses nécessaires pour

l'entretien de la chapelle, des ornements, du lumi-

naire, etc., il faut que chaque Congréganiste soit

exact à fournir sa rétribution annuelle entre ies

mains du Trésorier. if*.*

Cette rétribution sera d'une piastr^ payable tous

les ans dans les premiers six mois de l'année. La
négligence affectée à payer cette somme toujours

très-modique, ainsi qu'une absence des exercices,

prolongée sans raisons légitimes, outre qu'elles

annonceraient peu d'estime pour la Congrégation,

priveraient des grâces qui y sont attachées et pour-

raient être cause d'exclusion, si le Conseil le croyait

nécessaire et que les avertissements charitables du

Directeur et du Préfet eussent été inutiles.

Nota. Tout Congréganiste qui se sera absenté pen-
dant deux ans des exercices de l'association sans
raisons légitimes, ou qui aura par sa faute négligé de
payer sa rétribution pendant deux ans, n'aura pas
droit à sa mort aux suffrages de la Congrégation.

8. Quand quelque Congréganiste quittera la

ville pour aller habiter ailleurs, il pourra obtenir

du Directeur et du Préfet des lettres patentes

scellées du sceau de la Congrégation : et malgré

son absence, il ne laissera pas de participer aux

prières et aux mérites de l'association, pourvu

d'ailleurs qu'il en remplisse les règles et statuts.

9. Si quelqu'un venant à quitter la Congréga-

pourrait être admis, ou de suite, ou après une



uc uuuvcau, a

BÈGLEMENTS. ^V
^l-reave plus 0» moins longue, suivant co qu'en
déciderauje Conseil.

'

10. Si un Congréganiste d&èdc, on se fera un
devoir d accompagner son corps à la sépulture : et

. .

, ^ "*'''""
)
a la Un de la messe, onchantera le Dej.ro/undis, versets et oraison, (p. 142)déplus chacun dira pour lui kDeprcMdisen

particulier pendant huit jours. (P. 142.)
Nota. Si la famille du défunt l'/io-r^n;» i-

pourrait être transporté lo imn hI ,î°r^'^'
^e corps

des -rts:ïvs;tt,ts,"er:rui. ^^ ''°'^-

11. Le Préfet et les deus Assistants, le Secré-
ta.™, le Trésorier, llnslraoteur des App obanist

Maure de cérémonies, le premier Portier avec lesConsemers et les Préfets de quartier formerot e^and Conseil de la Congrégation où se réglero
les affaires les plus importantes. Pour le, fifairls
ordinaires, comme la réception de, Congr&anistes
les dépenses courantes, etc., etc., le Préfet avec 1»de«. Ass.stan^ le SecréUire, le Trésorier,7l !
W?'. "^ APP^b'-i'tes, et, à leur défau

, leurs

chat ' u T""" ^"""' ^ Modérateur duchant, en décideront seuls sous la président d„

aussi Jes Préfets de quartiers.)
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. 12. Le grand Conseil se réunira une fois tous

les trois mois. Il sera ordinairement annoncé huit
jours d'avance et ne sera censé entier que lorsqu'il

s'y trouvera la moitié de ses membres. Mais lors-

qu'il s'agira de faire quelque règlement perpétuel,

de ohaaiger les règles déjà existantes, ou de déposer
quelqu'un des trois premiers officiers, les deux
tiers des voix de tout le Conseil seront nécessaires.

13. Hors quelque cas extraordinaire, ïe petit

Conseil se réunira le second dimanche do chaque
* àiois

;
ces conseils se tiendront en présence du

Directeur, sans lequel les conseillers ne pourront
délibérer, ni ordonner de rien. Le Préfet proposera
au Conseil les choses qu'il aura auparavant com-
muniquées au Directeur, à qui il appartient de
différer,, ou de faire exécuter les résolutions qui
auront été prises pour le bien de la Congrégation.

14. Chaque Conseil commencera par la prière

au St. Esprit, Veni Sancle, etc., et finira par l'an-

tienne à la Ste. Vierge, JSub tuum, etc., (p. xxiii.)
Il sera tenu registre des délibérations tant du grand
que du petit Conseil

; et chaque séance commen-
cera par la lecture du procès-verbal du Conseil
précédent

j le Secrétaire le lira et le signera.

Le secret sera inviolablement gardé sur tout ce
qui sera agité en conseil, spécialement en matière
d'importance.

15. Le Directeu. Connera les avis, signera con-

jointement avec le Préfet et le Secrétaire les let-
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très patentes et documents importants de l'Asso-
ciation, convoquera 'es assemblées du grand et du
petit Conseï dans le temps youlu par les règlements
ou lorsque les circonstances le demanderont, etmême sur la demande de la majorité des membresdu petit Conseil.

16 Les Congréganistes ne pourront ni tenir
cabaret, ni louer leurs maisons à des personnes mal
notées

;
manquera l'un de ces points, c'est mériterd être exclu. Seront pareillement exclus tous ceux

qui se seraient aâiliés à quelque société secrète
défendue comme telle par l'autorité ecclésiastique:
Cehii qui est sujet à la débauche ou à l'ivrognerie

seil le désagrément de lui donner son congé.

17. Aucun CoQgréganiste ne sera exclu de la
Congrégation ou d'un office inférieur, si ce n'est

"

par délibération du petit Conseil
j mais on ne

pourra appeler de la décision du petit Conseil à
1 assemblée m à aucune autorité que ce soit, (1)

18 Toutes les fois qu'on choisira un nouveau
l'iéfet, on fera publiqur^ment la lecture des statuts
tant généraux que particuliers à chaque office-
[voir p. IX et p. 329.

»
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19. Oa ne fera ni statut ni règlement quelcon»

qne sans Tavis da -fecteur, qui convoquera là»

dessus le grand Conseil ; l'autorité seule de Mon-
seigneur l'Evoque du diocèse ou de son dël^é lui

donnera force de loi. ;

ARTICLE III.

Règles particulières à chaque office : yoir la page

329 et suivantes.

m< ARTICLE IV.

Règles des Ëiectipn^ : voir p. ^44.

Autre manière de procéder aux Élections : p. 328.

ARTICLE V.

Réception des Oongrégani^tes : p. 238,

ARTICLE VI. "r
» i -

Solennités particulières de la Congrégation :

page 246 et suivantes.

ARTICLE VII.

Prières pour la messe des Congréganistes : p.

223. Distribution des sentences du mois : p. 226.

Bo la psalmodie: p. 21 et p. 101.
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TABLEAU DES INDULGENCES
M LA

CONGREGATIONJJES HOMMES.

ft tons I«8 fidil» ^Vnn'STvl .
^<»Sf^i»«te.

tant ooDfe«fti '««„.,?f • ' *'"'? ""' 9»' »'<

dan. tout iCiî^ îî^ '" ^T^ «'"««•»» «t

Bornai», „„ ToftS;*'. i* ft^' « <•« Pontife

\

tions.
«^<»8'«g»tion), aax mémoi oondi-

2o A hrtioUA ^i
'"'^^ autrement.

^. A 1 aryole de la mort.

(de rAssomption, de lTmr,!:iu^'^""^°°i«*»on,
lae m Kativitrf <îâ l» tî;« ," -"--- y«a«eption et



XX INDULGENCES.

4o. A toutea les réunions indiquées par le Di-
rcotear aux conditions ci-dessus. S'il y avait

plusieurs réunions dans une seule semaine, on np
pourrait gagner l'Indulgence des réunions qu'une
seule fois au jour que l'on choisirait pour sa com-
munion. Les Congréganistes peuvent aussi ga-
gner cette même indulgence deux fois par an,

sans être obligés de visiter la chapelle de la Con-
grégation, pourvu qu'ils visitent une autre église,

y faisant une confession de toute leur vie ou
une revue depuis leur dernière confession générale,
et qu'ils y reçoivent la divine Eucharistie.

5o. Le Directeur de la Congrégation, toutes les

fois qu'il visitera les Congréganistes malades, qu'il

les aidera par des avis spirituels, à supporter leur
mal aveo patience ou à recevoir aveo résignation la

mort de la main de Dieu, peut leur appliquer une
Indulgence Plénière au jour où ils auront reçu
le sacrement de l'Eucharistie, en leur faisant
réciter trois fois, devant une image de notre Sau-
veur crucifié, l'Oraison Dominioak et la Salutation
Angélique.

INDULGENCES DE SEPT JtNNÉES, POUR TOUS LES CONGRÉ-
GANISTES, TOUTES LES FOIS QU'iLS FONT LES OEUVRES
SUIVANTES :

—

lo. Accompagner à là sépulture les corps des
confrères ou des ai»tres fidèles.

2o. Prier pour un défunt ou un malade, au son
de la cloche^ *

3o. Assister aux réunions de piété publîqtt'es ou
privées, aux divins offices, à un sermon, à une ex-

hortation spirituelle.

4o. Assister à Foffice des morts, célébré par la Con-
grégation pour un confrère ou un autre fidèle défunt.
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5o. Entendre la messe, un jour ouvrable.

«v« ;
5'"""'^' .''^'^^ ^^'" '* consoience, le soiravant de se coucher.

'

80. Visiter les prisonniers.
9o. Réconcilier les ennemis.

TnX'i^'"""^^^
Congréganistes peuvent gagner lesIndu gences susdites, dans quelques lieul qu'il

eTvUit't^lS^^^^^^^^^^ """^^^ P^^^°^^*'^' ^'

INDULGENCES DES STATIOXS DE ROME.

Tous les Congréganistes quK aux iours fixés

rkln^Tv ''n
^^"^' '

-teront^a^;:: pié é

lieu où ÏÏslf.
' Congrégation, ou l'Eglise du

oufiïîh, f ^ • ' f^"«'•on* les mêmes Indulgencesque s ils faisaient les Stations tant dans ifvilleque hors de la ville de Rome.
Les Indulgences des Stations sont :

dîr?r«V' ?^ï^f' • ^' "'^'"^'•«^î des cendres, le 4medimanche, Indugence de 15 ans et autant de qua-

Saînf r / ,

"^''"* ,^' quarantaines Lé JeudiSaint Indulgence plénière. Le vendredi et là

fct fut^s io ^'^r.T''' deTua-otdne
'

K^u^^^^^^^^ ^"^"^°-- d^ 10 ans et au-

«„£""/ j« <»"PS de Pâques : le dimanche de Pâ-
çiues, Indulgence plénière. Tous les autreslour.jusqu'au dimanefae de la On««îJî^. 1!.1.".:!'i^-^';'
^«aus et autant de quaraTtaln^r^

'""'"^'""'^'"^^

i^ jour de l'Ascension, Indulgence plénière.



XXII INDULGENCES.

A la Pentecôte : le samedi ayant ce dimanche,
Indulgence de 10 ans et autant de quarantaines.
Le dimanche et tous les jours de l'octave, aO ans
et autant de quarantaines.

Pendant l'Avent: le 1er, 2nd et le 4me diman-
che, 10 ans et autant de quarantaines

; le 3me
dimanche, 15 ans et autant de quarantaines.
Dans le temps de Noël : la veille de Noël, la nuit,

et à l'aurore, 15 ans et autant de quarantaines.
Le jour môme. Indulgence plénière. Les trois

iours suivants, le jour de la Cii concision, le jour de
FEpiphanie, le dimanche de la Septuagésime, de la
Sexagésime et de la Quinqu.igéeime, 30 ans et au-
tant de quarantaines.

Les trois jours des quatre temps, 10 ans et au-
tant de quarantaines.

Le jour de Saint Marc l'Evangélifete et les jours
des Rogations, 30 ans et autant de quarantaines.

INDULGENCES PODR LES DÉFUNTS.

lo. Toutes les Indulgences précédentes sont ap-
plicables aux défunts.

2o. L'autel de la Congrégation est privilégié pour
tout piètre qui y célèbre, mais seulement à l'inten-
tion d'un congréganiste défunt.

3o. Les prêires qui sont congréganistes ont Tau-
tel privilégié personnel, quelque part qu'ils célè-
brent en faveur d'un congréganiste défunt.

AUTRES PRIVILÈGES.

Les rois, les princes, les ducs, les comtes et géné-
ralement ceux qui ont une autorité souveraine,
leurs parents et leurs alliés, jusqu'au second degré,
s'iiS Oui demandé à être ioâûrii» parmi les membres
de la Congrégation, peuvent gagner toutes les In-
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10 ans et au-

diligences ci-dessus, en pratiquant les œuvres cres-
entes et visitant à leur^hoi^, ou la eha^lTe |eTaCongrégat-n, ou une église quelconque.

\tJZli'' ^.f''
^"^ ^^'^''"* P«°^«"t quelquetemps le Saint Sacrement exposé durant trois joursavec la permîss on de l'Ordinaire, dans lachS

de la congrégation, y prient Dieu et remplissennes
autres œuvres prescrites, gagnent les mômes indul!

(heures.^

s ils assistaient aux prières des quarante-

Pareillement, Indulgence plénière à ceux quisuivent les exercices de la retraite, pendant hS

fs z::r,r'^ '^ ^^ '-''' ''^ -~-

.J^'u^^
°®^ ladujgences ont été reconnues pour

véritables par la S. Congrégation des IndulgeS^e/

PRIERES
Iavant et après l«s principales actions de la jodrnée

V. Emitte Spiritum taum, et creàbuntur. ,

B. m renovabis faciem terne.

0REMU8.

Ave, Maria; etc.

J„i'r„° ÏÎSH^™ «»^mus,M„cU De, Qénitrix :



XXIV l.KB C<»»mANDEMEKTa Dt DItU.

1. i

1. Un seul Dieu tu arlorcraê,

Et aimerns parfaitemeut.

2. Dieu en vain tu ne jureras,
Ni autre chose pareillement.

3. Les dimanches tu guideras,
En servant Dieu dévotement.

4. Père et mère tu honoreras,
Alin de vivre longuement.

5. Homicide point ne seras,

De fait ni vo'ontairement.

6. Impudique point ne seras.

De corps ni de consentement.

7. Le bien d' autrui tu no prendras.
Ni retiendras sciemment.

8. Faux témoignage ne diras,

Ni mrniras aucunement.

9. L'œuvre de chair ne désireras,
Qu'en mariage seulement.

10. Bion d'autrui ne désireras,

Pour les avoir injustement.

LES COMMANDEMENTS DE l'ÉOUSE.

1. Les fêtes tu sanctifieras,

Qui te sont de commandement.
2. Les dimanches messe entendras.

Et les fêtes pareillement.

3. Tous tc^ péchés confesseras,
A tout le moins une fois .' ? .„

4. Ton Créateur tu recevras,
Au moins à Pâques, humblement,

6. Quatre temps, vigiles, jeûneras,
Et le carême entièrement.

6. Vendredi, chair ne mangeras")
Ni le samedi mêmement.

7, * •roits et dîmes tu paieras,
A i'Egiise fidèlement.

in 110
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PRIÈHE DU MATIN.
\n nomine Patris, et Filii, et Spiritûs

Sancti. Amen.
METTONS-NOUS EN LA PRÉSENCE DE DIEU '

ET ADORONS-LE.
'

Très-sainte et très-auguste Trinité
heu seul en trois personnes, je crois
lue vous êtes ici présent. Je vous adore
ivec les sentiments de l'humilité la plus
profonde et je vous rends de tout mon
^œur les hommages qui sont dûs à votre
souveraine Majesté.

REMERCIONS DIEU DES GRACES QU'iL NOUS A
FAITES ET OFFRONS NOUS A LUI.

Mon Dieu je vous remercie très-
umblement de toutes les grâces que .

Jous m avez ^ites jusqu'ici C'est en-
^'^iepar un effet de votre bonté que ie^ois ce jour : je veux aussi l'employer
iniquement à vous servir. Je vous en

pHT *^"^f
^^' pensées, les paroles,

les actions et les peines. Bénis^z-les

fer^f^" .^"i'^^ ^> ^^^^i* «"cune
jUl ne soit artimA^ Ac — 1

lui ne tende à votre plus grande gloire.



^ PRIÈRE DU MATIN.

FORMONS LA RÉSOLUTION d'ÉVITER LE PÉCHÉ ETDE PRATIQUER LA VERTU.

' Adorable Jésus, divin modèle de la
perfection à laquelle nous devons aspi-
rer, je vais m'appliquer, autant que je
pourrai, à me rendre semblable à vous •

f^hi f^b <^h«ste,zélé, patient, cha-'
ritable, et résigné comme vous ; et le
terai particulièrement tous mes efforts
pour ne pas retomber aujourd'hui dans
lestantes que je commels si souvent,
et dont je souhaite sincèrement de me

DEMANDONS A DIEU LIS GRACES QW NOUS
SONT NÉCESSAIRES.

Mon Dieu, vous connaissez ma fai-
blesse; je ne puis rien :..-,s le secoursde votre grâce; ne me la refusez pas, ômon Dieu, proportionnez-la à mes be-soins; donnfez-moi assez de force pour
éviter tout le mal que vous défendez,
pour pratiquer tout le bien que vous
attendez de moi, et pour souffrir patiem-ment toutes les peines qu'il vous plairade m envoyer. i"»".!

_ PATERnoster.quiesin fimlia «««<>*;.
liceturnomen tuum: adveqiat regnum



l LE PÉCHÉ ET

PBIÈRE DU MATIN.
j

rfr.^***/**'""**"-*"*' «î«"t 'n cœlo et

1^ V • 1,^"®™ °*''*™m quotidianum
la nobishodie: etdimitte nobis débite

•Zf;!""*
"' .""' dimittimus débite!

.a.ionem sed libéra nos à malo. Amen
Ave, Maria, grntiâ plena; Dominusecum; benedicte tu in muiierib^ °et

^'n'f"'»î™?*"^ ^«»t"« t"i Jésus
Sancta Maria, Mater Dei, ora pro

lobis peccatoribus, nunc et in horâ
sortis nostrse. Amen
Credo in Deum, Patrem omnipoten-

I

™. creatorem coeli et terr». Et in Je-bn Christum FiHum ejus unicum

eSr T'^r-' "ï"' ~ptus eTt
!e Spintu Sancto, natusex Maria Vir-
ile; passus sub Pontio Pilato, cruci->xus mortuus et sepultus

; de^nditd inferos; tertiâ die resurrexit Tmor-

.eram Dei Patris omnipotentis
; indè

Oredom Spiritum Sanctum
; saiictam

içclesiam catholicam
; SanctaJum co^

^tumonem,'remissionem peccatorum •

rmén
'*^'"""''*'<'»«°»

; vitam œternam:
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4 PRIERE DU MATIN.

CoNFiTEoU Deo .omnipotenti, beatœl
Mariaa semper Virgini, beato Michaeli
Archangelo, beato Joanni BaptistseJ
sanctis Apostolis Petro et Paulo, et om-l
nibus Sanctis (et tibi, Pater), quia pec-
cavi nimis cogitatione, verbo et opère •

mea^culpâ, meâ culpâ, ineâ maximal
culpa. Ideoprecor beatam Mariam sem-
per Virgmem, beatum Michaelem At-
changelum, beatum Joannem Baptis-
tam, sanctos Apostolos Petrum et Paui
Jum, omnes sanctos (et te, Pater), orarei
pro me ad Dominum Deum nostrura

Misereatur nostrî omnipotens Deus,
et dimissis peccatis nostris, ^erduçat
nos ad vitam aBternam. Amen.

Indulgentiam, absolutionem, et re
missionem peccatorum nostrorum tri]
buat nobis omnipotens et misericor«
l>ominus. Amen.

INVOQUONS LA SAINTE VIERGE, NOTRE BON ANGI
ET NOTRE SAINT PATRON.

Sainte Vierge, Mère de Dieu, ma
Mère et ma Patronne, je me mets sou
votre protection, et je ma jette ave
confiance dans le sein de votre miséri]
eorae. Dojei^, ô Mère de bonté, mon rc
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PRIÈRE DU MATIN. 5

Tuge dans mes besoins, ma consolation
ans mes pemes et mon avocate auprès
le votre adorable Fils, aujourd'hui, tous
es jours de ma vie, et particulièrement
^ 1 neure de ma mort.
Ange du Ciel, mon fidèle et charita-

Me guide, obtenez-moi d'être si docib
• vos inspirations, et de régler si bien
les pas, que je ne m'écarte en rien de la
^oie des commandements de mon Dieu
Orand Saint, dont j'ai l'honneur de

lorter le nom, protégez-moi, priez pour
noi, atm que je puisse servir Dieu

ternellement avec vous dans le Ciel
^msi soit-il.

Litanies de la Ste, Vierge.

Seigneur, ayez pitié de nous.
Jésus-Christ, ayez pitié.
beigneur, ayez pitié.

Jésus-Christ, écoutez-nous.
Jésus-Christ, exaucez-nous.
Père céleste qui êtes Dieu, ayez pitié.

.J^ils rédempteur du monde qui êtes
leu, ayez pitié.

^

--i^xx^-^^euiii; qui êtes liieu, ayez pitié



PBIÈRE DU MATIN.

Trinité sainte qui êtca un =« i
»yez pitié de noul " '""'

sainte Marie,
Sainte Mère de Dieu,
Sainte Vierge des vieritesMère de Jésus-Ciiristr ^

&?rlJiÏÏr^^'*«'âce.
Mère très-chaste,
Mère toujours vierge,
Mère sans tache,
-Vère aimable,
JMère admirable.
Mère du Créateur,
Mère du Sauveur
•Vierge très-prudente.
Vierge vénérable,
^jerge digne de louange,
Vierge puissante
Cierge pleine de 'bonté
V'erge fidèle,

JMiroir de justice
Trône de la sageie,
Cause de notre joie
JJemeure du Saint Po •:.

Yj^e d'honLur ^^'P"*'

Modèle de piété,'
Kose mystérieuse.

Dieu,
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un seul Dieu,

PBIERE DU MATIN.
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Porte du ciel, '

Etoile du matin.
Ressource des infirmes
Refuge des pécheurs '

Consolation des affligés
Secours des chrétient

'

Reine des Anges, '

Reine des Patriaréhes,
Reine des Prophètes,'
Reine des Apôtres,

'

Reine des Martyrs
Reine des Confesseurs
Reine des Vierges, '

Reine de tous les Saints,

d« monde, part^Totl.tf'^«

Agneau de Dieu m.; Iff ' '^^Snem:
du monde, exaucez-nouf̂ ^ ^''P^'^^^^

AgneaudeDieuaS^'^?^"-
d" monde ayt;';^^%'dfr

les péché,

""' P"""- •>«"«, sainte Mère de

S'
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o
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s PRIÈRE DU MATIN.

*

'. \

Dieu. R. Afin que nous devenions dignes!des promesses de Jésus-Christ.
'

ORAISON.

.râ^T'^^'
Seigneur, répandre votre

gracedans nos âmes afin qu'ayant connu
par le mystère de TAnge rincarnation
de Jésus-Christ votre Fils, nous puis-
^ions,par les mérites de sa Passion etde sa Croix, parvenir à la gloire de sa,Ré urrection. Par lemême Jésus-Christ'
JNotre-Seigneur. R. Ainsi soit-il.

ACTE DB POI.

Mon Dieu, je crois fermement tout celque la sainte Eglise catholique croit'et
enseigne, parce que^c'est vous qui l'avez
dit, et que vous êtes la vérité même.

ACTE D'espérance.

Mon Dieu appuyé sur vos promesses
ot sur les mérites de Jésus-Christ moii
feauveur,

j espère avec une ferme cou-
hance que vous me ferez la ^râc(d observer vos Commandements en a

^prnâ!*
^'"'^^"^^ par cé moyen la vi(

Mo]
vous a

infinin

et que
nez-mc
mon S
Jnant y<

[offense]
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ACTE

Vivent ^

[heure.

Je me rec
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ictions, tous
'w nom de J(
'eux aujourd
'erettoutso

PHIÈRK
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I*«raai3 entend
"otre protecti<



PRIÈRE DU MATIN.

nies, je rous aime d?t£ f
^''^'''''^ '»«-

et j'aime mon r,r«l^ "'''" <=*«»•,

"ême pour l'amorÎTour*"^
""''

_^
AOM D» OONTBITION.

;vou«îvoïoàiÏÏé"na:f'^'"^ '^«^«^de
infiniment bon et S" '^''V""' ^'«s
et que le péché vous dé^?/ "'"'''>'«'

nez-moi par les méritosX tI ' P'«''^°n-

mon Sauveur ,^ ^t !. "^^«"«-Christ

nant votre saintilâ^^ir^^^' ««J^n-
'ofenseretdefarrfS£„^:P'»«-o„s

PRIÈRK DE ST BPnv.r.^

' 3

'9



10 PRIÈRE DU MATIN.

secours ait été aUodonné de vous. Animé d'une na-
'''^' ÎPffi'^'îce, je cours ù vous, 6 Vierge des VierRea ^ê
notre Mère, je me réfugie à vos pieds, et tout péiheur Que

i?r'>i°'' P^^i**^? '^^^^'^^ ^^"«' en gémissant Mèîedu Verbe, ne méprisez pas mes humb:.s prières, maisécoutez-les favorablement, et daignez les exîucer
'

aIsÎ

MÊME PRIÈRE EN LATIN.

.. «ÏÎT^"'''
"" P"*''*"/ ^''fi^° ^'^^^

' °o° esse auditum

rZl. qaep'quam ad tua curréntem pnesidia, tua implo-

1

rantem auxiha, tua petentem suffragia esse dereliotum :ego, tah animatus confidentiâ ad te, Virgo virginum
majer, curro ad te vénio, coram te gemfng Sator'i

propitia, et exaudi. Amen »,
r

> « ouu»
|

PRIÈRE A 8T. JOSKPH.

Dîlîfl?onfii7'
'^"'

^A^
""^ Serviteur sage et fidèle à qullDieu a confié le soin de sa famille; vous qu'il a établi leconservateur et le protecteur de la vie de J. C , le conso

inZ^^^5PP"V*!,'^'*•°*« ^^^^«' «tl« fidèle côopéraîeuau grand dessein de la rédemption du monde : vous aSavez eu le bonheur de vivre avec Jésus et Marie et deZS'T ^r""}'"' '
'^^'^' éPO"^ de la Mère dé D eumodèle et patron des âmes pures, humbles, patientes etintérieures, ^oyez touché de la confiance que nous avon

d^vS.''
''''''' '''' '°°*^ ''' témoigVs de nod

Nous remercions Dieu des faveurs singulières dont illlu, a plû de vous combler, et nous leconjSrons par "tr^^intercession, de nous rendre imitateurs dr^os vertusPriez donc pour nous, grand Saint, et par cet amour auelvous avez eu pour Jésus et Marie et que Jésus et Mar"ont eu pour vous, obtenez-nous le bonheur SimLle dS ait'^."^^'^"^^'»"^
^''^--d^ JésusTttaritr

,-il!.&te?Çi^nîère une fois par mois. «<-. rl« é,.»- ...J
"pigem"'^^""

^^•^•^'^^ i^>i«Hdéoembre-f8i6.)--À«oco/ïa



PRIÈRE^U SOIR.

ID nomine Patris. et Filii, et Spiritûa
Sancti. Amen.

«ETIONS-NOUS Zt, LA PBÉSBNOE DE mzcET AD0B0N8LB. '

Je VOUS adore, ô mon Dieu, avec lasoumission que m'inspire la pvIZtde votre souveraine grandeur.Tmise^. vous parce que vous êtes la vérité

,St/£L-tZ:T%r
le prochain comme moi-mêmeSrlT

I

mour de vous. ^ *^"



f!2 PRIÈRE DU SOIR.

de bo^tS V T •
«''"••"•^'««««ce de tantae bontés ? Joignez-vous à moi, Esprit»Bienheureux, pour louer le Dieu des

miséncordes, qui ne cesse detoe dubien à la plus indigne et à la plus in"grate de ses créatures.

BEMANDONS A DIEC LA GRACE m CONNAITRE
NOS PÉCHÉS.

sinT^i'-^ •

*''''?"^ ^ '«^^^^^«^ EspritSainV dissipez les ténèbres qui' me ca^chent la laideur et la malice du péché.
Faites-m'en concevoir une s: /rande
horreur, ô mon Dieu, que je le haïsse!
s II 86 çeut, autant que vous le haïssez
vous-même, et que. je ne craigne rien
tant que de le commettre à l'avenir.

Examinona-noua sur le mal commis : Ilmers Dieu

Drières d?fJ,rf'- f ' .^^^^^'^«V^»^ volontaires dans nosprières, défaut d'mtention; résistance à la grâce : iure-ments. murmures manque de confiance et de réslMat^on

jalfre"déi^rde''t.'"^''"'°*^^
Stations in?,Jo^^'^ÎS-^'

^"''•'"««' emportementsimprecauons, injitfes, médisances, railleries fany i-An

L'emVrsl\'LîL"\?^^°^ °r ^-«p"Sn mau^a?;

St^'é z?l:f3^fi^^^^^^^
'^ "^P^^^' «^'obéissance, de

V^lZ'S^^riT' ^^°/*^' ^.^'P^*'* ^"™^i^ mensonges,rensees, désirs, discours et actions contraires à la nnr«flIntempérance; colère, impatience. Vie inutile et sensuelliparesse à remplir les devoirs de notre état
'

Me voici, Seigneur, tout couvert de

FAI

r-l

Que,
vous ai

[que j'a

'vous dd
douleur

[toute

usqu'ic

[péché, e
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HilERE DU SOIft.
j3

confusion, et uénétr^ ^« i i

vue de m^s faifttf T.
^^'^^^"^ ^ ^^

ter devant vo, « n,
'''^''^ ^^« ^^^es-

<I'avoir oànsTunT ""-^^ ^^P^^^^^^
We, et si drne de?'r

'' ^,^"^«i ^^^^a-

doHc là, ô mon Dip ,

^ '''^^- ^*^i^-ee

viez attendre de m'n
'' ^"' ^^^^« ^^-

,

votre sang pour moi / Xi s'^^^"^^^^
J ai poussé trop loin m n i-

^^^^"eur,

ingratitude Jp vn, ?^^'^^ ^* «^^n

humblement pardlnlf '

^'^"^^^^ ''^''

^ mon Dieu C p! ; «^^^
^^"' ^^"J^^e,

!i'ai resseit"' fant 1/ f'^^f
^onté dont

,

"'accorder la Sce d'fn'/'' '^f^' ^'

jourd'hui, et iuWAV" ^^'^^' ^^« au-

|cère pénitence"'^" ^ ^^ "'"^^^ "«^ «^n-

PÉCHEB.

,

*^"o J« souhaiterais ô mon n;^., J
vous avoirjamais off^n^^ w!"' ^^ ?^
hue j'ai été assez ni!?hî,

' P"'*"
vous déplaire ifvo™^"''®"'' ^"e <le

fjouleur^qié 'i'inTJ''"'
'"^^"^'- ^^

toute op&rceKue''i''°"^">
[jusqu'ici. Je r«n''i!,?"^J^^ S^dée

«uvert der«H et à IWasl^dulé^hT^
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de celui oîi j'ai la faiblesse de retomber
si souvent ; et si vous daignez m'accor-

der votre grâce, ainsi que je la deman-
de et que je l'espère, je tâcherai de rem-
plir fidèlement mes devoirs, et rien ne
sera capable de m'arrêter, quand il

s'agira de vous servir. Ainsi soit-il.

Notre Père, qui êtes aux cieux, que
votre nom soit sanctifié, que votre règne
arrive

;
que votre volonté soit faite en

la terre comme au ciel! Donnez-nous
j

aujourd'hui notre pain quotidien ; et

pardonnez-nous nos offenses, comme
nous pardonnons à ceux qui nous ont
offensés. Et ne nous induisez point en
tentation ; mais délivrez-nous du mal.]

Ainsi soit-il.

Je vous salue, Marie, pleine de grâces,

le Seigneur est avec vous ; vous êtes

bénie entre toutes les femmes, et Jésusf
le fruit de vos entrailles est béni.

Sainte Marie, mère de Dieu, priez]

pour nous, pauvres pécheurs, mainte-
nant et à l'heure de notre mort. Ainsil

soit-il.

Je crois en Dieu le Père tont-miis-Bf

sant, créateur du ciel et de la terre. Etj
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>s, comme

en Jésus-Christ son Fils imîque, notre
Seigneur

; qui a été conçu du Saint Es-
prit, est né de la Vierge Marie : a souf-
fert BOUS Ponce-Pilate, a étë crucifié,
est mort et a été enseveli

; est descendu
aux ^.nfers

; le troisième jour est ressus-
cité des morts, est monté aux cieux
est assis à la droite de Dieu le Père
tout-puissant d'oh il viendra iu<rer les
vivants et les morts.

°

L r^
^^;?^^^» Saint Esprit

; la sainte
i^glise Catholique

; la Communion des
Jbaints

;
la rémission des péchés ; la Ré-

surrection de la chair
; la Vie éternelle.

lAinsi soit-il

Je confesse à Dieu tout-puissant, à
la bienheureuse Marie toujours Vierge,
à baint Michel Archange, à St. Jean
liîaptiste, aux Apôtres Saint Pierre et
Ifeamt Paul, et à tous les Saints, que j'ai
Igranderaent péché en pensées, en paro-
les et en oeuvres

; par ma faute; par ma
taute, par ma très-grande faute.—C'est
pourquoi je prie la bienheureuse Marie
toujours vierge, St. Michel Archange,
^t. Jean Baptiste, les Apôtres St. Pierre— ^ ,.v.r V.V tvuo lUD oHinis ae prier
pour moi le Seigneur notre Dieu.



m
PiilÈHE DU SOUi.

«éricordieux ^nZ t. ^^T"* ^' "»i-

• i;;tbsoI„tion et ] VS^ ^° P^'^^»'
chés. Ainsi soit-il

"^ "°' P^-

Je SrSre' 'r ^'^"' '-«PO. que

mère de mon Dip,, Il .^^ *^'nte,

"nique espérance U' if^'^A
'"''«'»'

«aint Patron, nte^cZ. ' '^"««' "O"
tégez-moi pendant If.P''"'" "«'. Pro-

"nort. Ainsi soil'-il
^"'^ ''« ^"^

™.ONS POCn «s VIVANTS ET Pom ,„
• FIDÈLE» TRÉPASSÉS

"" ""

•nes amisT m™ ' '"''^ ^ieiifaiteurs,

tous ceux que vousS"'!;
^'•"^W

maîtres, ta^t sS'^ircfuVr"^* P""'
-courez les pLvr^eî ll^ r T^?1«J

Kyrj
Chrh
Kyrh
Chris

Chris

Pater

I^ili E
Spiriti

Sancta

Sancta

Sancta

Sancta

Mater
Mater <

Mater
j

Mater i

Mater i



ût nous fasse
^ ayant par-
Js conduise à
it-il.

issant et mi-
' ie pardon,
1 de nos pé-

^ l'A SAINTE
ÎTS.

6 i^epos que
.nies forces,

erge sainte'

N lui/mon
Ange, mon
'.nioi, pro-
fit, tout le
•ure de ma

Om LES

bénédic-

nfaiteurs,

Protégez
nés pour
ûporels

;

PiUÉHE DU SOIB.
jy

q"i sont dans 1 nnf -.^^' ''^^ û^îôles

à leurs peines ef^f^"""C
^^^**«^ «"

l'os et la lumière éterSuT F^ ' '? "«

*^P'-oM./«,.lw'"^-^'««^ «oit-il.^' P^'ofandis^ page ^2

Ohriste, eleison.
Kyrie, eleison,
(^hnste, audi nos.
^iriste, exaudi nos.
Pater de coelis,Deus,

iM'.^«<i!,mptor,nundi,Deus
Spmtus Sancte, Deus

'

^ancta Trinitas, unusDeus
Sanc a Maria, ora pro no4Saacta Del Genitrix
Sancto Virgo Virginûm,
Mater Christi, °

>

Mater divin» gratiœ,
Mater purissima,
Mater castissimn
Mater inviolata,

'

CD

3^

I
S
o
cr
H* I

.09
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Mater intemerata,
Mater amabilis,

Mater admtrabilis,
Mater Creatoris,

Mater Salvatoris,

Virgo prudentissima,
Virgo veneranda,
Virgo prœdicanda,
Virgo potens,

Vifgo cîemejis,

Virgo fidelis,

Spéculum justiti^,
Sedes sapientiaB,

Causa nostras lœtitise,
Vas spirituale,

Vas honorabile,
Vas insigne devotionis,
Rosa mystica,
Turris Davidica,
Turris eburnea,
Domus aurea,

Fœderis arca,

Janua coeli,

Stella matutina,
Salus infirmorum,
Refugium peccatorum,
Consolatrix afflictorum,
Ausilium Chrlstianorum,

O

O
a
o

iRegin

Regin
Regin
Regin
Regim
Regini

Regini

Reginj

Reging

'Agnus

Parc

[Agnus

Exai

I
-Agnus

Mise
[Christe

V. Or
R. \Ji

iChristi.

Grat
Imentibi

gelo iiu

natione

ejus et

riam pe
tum Do
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O
»

O
B
O

OQ

iRegina Angelorum,
jRegina Patriarcharum,
IRegina Prophetarum,
jRegina Apostolôrum,
Regina Martyrum,
Regina Confessorum,
Regina Virginum,
jRegina Sanctorum omnium,
Regina sine labe originali concepta,
AgniisDei, qui tollis peccata mundi.
Parce nobis, Domine.

Agnus Dei, qui tollis peccata mundi.
ilixaudi nos, Domine.

i*.?nusDei, qui tollis peccata mundi.
Miserere nobis.

Christe, audi nos. Christe, exaudi nos.
V. Ora pro nobis, sancta Dei Genitrix.

ÎChH V
^^^"^ ^fficiî^inur promissîonibus

OREMUS.

Gratiam tuam, quœsumus, Domine,
mentibus nostris infunde, ut qui, An-

I

gelo iiuntiante, Christi Pilli tui Incar-
nationem cognovimus, per passionem
ejus et crucem, ad resurrectionis glo-

tum Dommum nostrum. r. Amen.



20 PHIÈKE DU SOIR.

ORAISON.

^
Nous VOUS supplions, Seigneur, de

visiter cette demeure, et d'en éloigner
tous les pièges de l'ennemi : que vos
saints Anges y habitent pour nous con-
server en paix, et que votre bénédiction
soit toujours sur nous. Par N.-S. J.-C.

PRIÈRE A Tous LES SAINTS.

Ames très-heureuses, qui avez eu le
bonheur de parvenir à la gloire,obtenez-

.
moi deux choses de celui qui est notre
Dieu et notre Père : que je ne l'offense
jamais mortellement, et qu'il ôte de
moi tout ce qui lui déplaît. Ainsi soit-il.

PRIÈRE AVANT DE SE COUCHER.

Jlon Dieu, je sais que je mourrai
; peuUôtre n'ai-je quepeu de moments à vivre : peut-être ne sortirai-je pas duht ou je me coucherai cette nuit. Aussi m'avertissez-vous

d 7 entrer comme dans mon tombeau. Je sais, Seigneur,qua 1 heure de ma mortje voudrais avoir vécu sans péché
et vous avoir toujours aimé. Mettez-moi dès à présent dansces saintes dispositions. Oui, mon Dieu, je détesté lepechc

: je. croîs tout ce que l'Eglise m'enseigne : je metsen vous toute mon espérance : je vous aimf de toutmoncœur et j aime mon prochain comme moi-même. Je veux
vivre et mourir dans votre amour. Je vous remets mon
arif'

1°"' ^ ^°* '°^*^' ^ ™°° ^î«" ' ^« permettez pas

?oTt inuSîe^'"'"'"'''
'^"' ''°"' ^'^^^ versé pour elle, lui

Vierge sainte intercédez pour moi; mon bon An^re

ParadS' S.?
'"'"' ^^/'•°°' *°"^ ^'' Maints et Saintes du

m:fli^^a lt3'A''^^ y-5« ^-"3 la crainte de

annle-ie-ïou^r'p^^^nnSîé"^:^^' ^' '""'



OFFICE DE NOTRE-DAME.

AVIS POUR BIEN RÉCITER L'OFFinË.
Comme la récilalion du St office est un des princi

1 Pf"^ exercices de la Congrégation, il faut bien s'en acquU-'ter pour cela on aura soin d'observer les règles suivantes •

Inn^^-f?-*^''''
réciter l'office posément et distinctement

•

on doit faire une pause aux médiantes; c'est-à-dire s'arlre er un instant, tous ensemble, au milieu de chaque verset
»\ l'endroit marqué par une étoile.

'

2o. Tous doivent s'entendre et s'écouter les uns les autresahn que personne ne finisse le verset trop vite, n d'autrestrop lentement, tous devant le commencer et 'le fini en-ensemble C'est pour celA, qu'il est nécessaire de bien
s écouter les uns les autres.

L.n l^i'^®*
"^"^ Assiùtanta qu'il appartient de régler leton de la psalmodie. Il faut qu'ils aient soin défaire leursintonations sur un ton mitoyen et à la portée du Sgrand nombre de voix.

f «« «u piua

L^l't ^'T^
a« Préfet de veiller à la gravité de la psalmo-

c^n?usf Tf^"" ^f"' '"'
f''^

Vré^me, discordaît^et

In^'l*!'' ^ ^^^. 'î'^''^®" ^«3 médiantes, il empêchera

i^nf'"'/"' ^? ^"""^^^ " ^«"^«'^ ^ ce qu'on récite su?le ton donné par les Assistants; qu'on ne commuée nas

tZT'' ^r^^"' ^'""*^« °«^^it terminéTTn nremarquers'ily a des traînards, ou d'autres allait trop vite
I 50. Ceux qui ne savent pas lire, s'uniront en esprit à laIprière de ceux qui psalmodient; 'ils doivent pendant ce[temps dire leur chapelet l. voix basse.

^

\J''mt?!^''\H \?^^- ^'^'«^ •^'«^* J*™ais double. Celui

tlZT^ *'* t"*^ seulement lorsqu'on récite les troisInocturnes avec les neuf leçons {liubr
)

lia .ainr?®
^*"*' ^® 1^""^' P*««*^' ^" ^^cite l'office de

rUôr^;sv"x„.r'""^' "^ ^"^--^^'^^ «-

lurn!?, ^i°'"*f
*"" "•** ^"^^^^^ ^« Notre-Dame ou celui des

fc:fr.' ^«? assemblées de la Congrégation, il faut faire

Itatoirrirh^r'''^^:?"'
'*"".* *" commencement de l'in vi-

es de', WnJ^fl' ^'? antiennes, des psaumes, des ver-isets, des leçons et des répons
; comme suit •
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J-e 2 L, au second Lecteur
;

l^es LL, aux deux Lecteura.

LL. Angelto Domini nuntiavit Ma-

Et concepit de Spiritu Sancto.
LL. Ave, Maria, etc.
LL. Bcce ancilla Domini

;luat mihi secundùm verbum tuum.
LL. Ave, Maria, etc.

m l."^^7''^x ^"^
"^^^^ ^^«<^"wi est :

Ji^t habitavit m nobis.
LL. Ave, Maria, etc.

trix-
^'^^ ^'''^ "'^^'^' ®^^^^ ^^^ ^^ni-

Chriïtf
^"' efficiamur promissionibus

OEEMUS.

P. Çkatiam tuam, quaBsumus, Dominementibus nostris infunde: ut quiT„:
gelo nuntiante, Christi Klii tui In^ï.

e^us et crucem, ad resurrectionis glo-nam perducamur. Per eumdem Chris-
-...x««iii iiueiruDi. R. Amen.



UE NOTRE-DAME.
J3

^^"V/^f**"**""""^" ''«'•WOE ON Wi1^ FBliai! BDIVANTÏ A QtSOVX.*

dîcendum nomen sanctum tuum
; man-da quoque cor nostrtim ab om^bua

hoc Officium recitare valeamus et ex

SrZrfT'.*"*^ conspecVmdtvin» majestatis tu». Per ChristumDominum nostrum. e. Amen
'

JJomine, m unione illius divinaa in

ter S;\"^
iP«e in terrisSX

pereolvisti, bas tibi Horas persolvimus.

^- »»»

A MATINES.

tecun^''^'
*^'*"''' «'""^ P'^""' Do'^inuB

Benedicta tu in mulieribus, et bene-diotus Iructus ventris tui Jesùs.
Sancta Mana, Mater Dei, ora oro no

î^st^rrAt^"""-*-^-^-^^

Om^,tl&>Z^:* °" «"'««"'™«»« de tous les
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P. Domine, labia mea aperies •

Et os meum annuntiabit laudem
tuam.

• P;I>eusinadjutorium meum intende
iJomine ad at^uvandum me festina.

Sancto
'
^^ ^'^'''' et Spiritui

Sicut erat in principioet nunc et sera-

^^\ ?,
^^ saecula saBculorum, Amen

AHeluia.

Depuis la Septimgésime Juêqu'à /%-
qu€8, au lieu de ?Alléluia on dit :

^
Laus tibi, Domine, Rex seternge glo-

INVITATOIRE.

LL. Ave, Maria, gratiâ plena, Domi-
nus tecum. On répète, Ave, Maria.

^ PSAUME 94.

LL. Venite exultemus Domino, iu-
bilemus Deo salutari nostro; prœ^cu-
pemus faciem ejus in confessione et in
psalmisjubilemusei.

,

Ave, Maria, gratiâ plena. Dominn»
lecum.

îrrant ci
_ •

IVina me\t

introibu



ries
;

)it laudem

im intende,

aie festina.

f.t Spiritui

une et sem-
Amen.

dit :

ternsB glo-

na, Domi-
Maria.

mino, ju-

prœoccu-
)ne et in

Dominns Ivi

m NOTRE-DAME.
jS

«t Rcx Magnus super omnes deos; quo'niam non repellet Dominas plebem«uam; quia in manu ejus suntomn^
fines terr^

: et altitudines moiZra
jpse conspicit.

^'luurn

Dominas tecum.

nus e . V- ^r^'? f^ndaverunt ma-nus ejus. Venite, adoremus, et procid-i-

ZoTuff^-r-' i>^<^remus%LimDtmino qui fecit nos : quia ipse est Domi-^us Deus noster: nos autem popuhis
«JUS, et oves pascuœ ejus

P^P"^»»

tecum'^
^''^'' ^'""^^ P^^^^' I^ominus

\Tio\L^^â^
'' ^^'^^^ ej"« audieritis

^xacerbatione, secundùm diem ten tntionis in deserto, ubi tentav^runt m;Hres vestri, probaverunt et v'denmtk)peramea. vmerunt

I^ominus tecum.
-LL. Quadraginta annis proximu^ fnî

;LrlT:^!'JP* ^.^ronon cogno^eruni
"r'r^^«^-4"i0U3juraviin fr.^ m^A «:
ntroibunt req

uravi

uîem meam.
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Ave, Maria, gratiâ plena, Dominus|
tecum.

LL. Gloria Patri, et ¥i\io,(En entier, p. 24}|

Dominus tecum.

LL. Ave, Maria, gratiâ plena,

Dominus tecum.

HYMNE. '

p. QuEM terra, pontus, sidéra

. Çolunt, adorant, praBdicant,

Trinam regentem machinam^
Claustrum Marisa bajulat.

Oui luna, sol et omnia
Deserviunt per tempora>

Perfusa cœli gratiâ,

Gestant puellœ viscera.

Beata Mater munere I

Cujus supernus artifex,

Mundum pugillo continens,

Ventris sub arcâ clausus est»

Beata cœli nantie !

FœcundaSancto Spiritu,

Desideratus gentibus

Cujus per alvum fusus est.

' Jesu, tibi sit gloria,
(ou Gloria tibi, Domine,)

Qui natus es de Virgine,

Cum Pâtre et almo Spiritu,

In sempitei^a saecula. Amen,

1 A
quàm
univei

Quo
tua :

*

Ex(
fecisti

ut dest

Quoi

digitor

quaB tu

Quid
aut fil

eum.

Minn
gelis, g]

et const

tuarum,

Omni
oves et

cora car

Voluc

Domi]



I. NOCTURNE
a

Ant. 1 L. Benedicta tu.

PSAUME 8.

1 A. Domine, Dominus noster • *
quàm admirabile est nomen taura"^ inuniversa terrâ!

""lu^m

Quoniam eîevata est magnificentia
tua :

* super cœlor^.
Ex ore infantium et liuîtentium per-

fecisti laudem, propter inimicos tuos: *
ut destruas inimicum et ultorem.
Quoniam videbo cœlos tuos, opéra

digitorum tuorum :
* lunam et stellasquœ tu fundasti,

Quid est homo,quod memor es ejus • *
aut^ filius hominis, quoniam visitas

Minuisti^ eum paulo minus ab An-
*

gelis, gloria et honore coronasti eum • *

tuarum
'^"'^*' eum super opéra manuum

Omnia subjecisti sub pedibus eîus • *
oves et boyes universas, insuper et pe-
cora campi.

^ ^

Volucres cœli et pisces maris :
* qui

^^xuiuuuiuni semitas maris.
domine, Dominus noster : * quàm
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admirabile'Gst nomen tuum in universâ
terra :

Gloria Patri, etc.

Ant. Benedicta tu in niulieribiis, et
benedictus fructus ventris tui.

Ant, 2 L. Sicut myrrha.
PSAUME 18.

2 A, Oœli enarrant gloriam Dei :
*

et opéra manuum ejus annuntiat firma-
mentuni.

Dies diei éructât verbum :
* et nox

nocti indicat scientiam.
Non sunt loquelae, neque sermones; *

quorum non audiantur voces eorum.
In omnem terrain exivit sonus eo-

rum:* et in fines orbis terra? vérba
eorum.

In sole posuit tabernaculum suum :
*

et ipse tanquàm sponsus procedensde
thalamo suo.

Exultavit ut gigas ad currendamj
viam

:
* à summo coelo egressio ejus.

^
Et occursus ejus usquè ad summum

ejus: * nec est qui se abscondat à ca-
lore ejus.

Lex Domini immaculata convertensl
animas:* testimonium Domini fidele.f
«apiêiuiam prœstans parvulis.
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in uni versa
?»

Jiistitiœ Domini rectœ, lœtifîcnntes
corda

:
- prœceptum Domini lucidum

illuminans oculos.

Timor Domini sanctus, permanens in
.sa3culum.œculi

:
* judicia Domini verâ

jUHtihcata in semetipsa.

Desiderabilia super aurum et lapi-
clem pretiosum multùm :

* et dulmora
super mel et favum.
Etenim servus tuus custodit ea: * in

eustodiendis illis retributio multa.
Delictaquis intelligit ? A^ ultis

meis munda mp • * pf oK «;

servo tuo
' '"'"' ^'"'"^

.

Si meî non fuerint .lon.inati, tune
mmacula us ero :

* et emuudabor àde-
licto raaximo.

mPf?* ut complaceant eloquiaoris
inei

:
* et meditatio cordis mei incons-

pectu tuo semper.

tn.^m'"'"^'
'"^J"'"'' '"''"«

=
* ft rederap-

tor meus. '. •
'

Gloria Patri, etc.

Ânt Sieut myrrha electa, odorem
dedisti suavitatis, sancta Dei ofln;fr1^-

^^if' 1 L. Ante thorum.
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PSAUME 23.

1 A. DoMiNi est terra et plénitude
ejus :

* orbis terrarum et univer&i qui
habitant in eo.

Quia ipse super maria fundavit eum:*
et super flumina prœparavit eum.

Quis ascendet in montem Domini ? *

aut quis stabit in loco sanc^o ejus ?

Innocens manibus et mundo corde :*

qui non ac«epit in vano ariimam suam^
nec juravit in dolo proximp suo.
Hic accipiet benedictionem à Domi-

no
:
* et misericordiam à Deo salutari

suo.

Hsec est generatio qusBrentium eum :*

quaBrentium faciem Dei Jacob.
Attollite portas, principes, vestras :

et elevamini, portas aaternales :
* et in-

troibit Eex glorias.

Quis est iste Rex gloriaB ? * Dominus
fortis et potens, Dominus potens in
prœlio.

Attoilite portas, principes, vestras
;

et elevamini, portœ aeternales :
* et in-

troibit Rex glorige.

Quis est iste Rex glorise ? * Dominus
virtutum ipse est Rex dorise.

Gloria Patri, et Filio"', etc.
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Ant, Ante thorum hujus Virdnis

IT'''''
"''" '"^^^^ cantica "dT

II. NOCTURNE.
^nt. 1 L. Specie tuâ.

PSAUME 44.

Donum
. dico ego opéra mea RégiLingua mea calamus ecrib» * velo-citer scnbentis.

Speciosus forma pra filiis hominum
diffusa est gratia in labiis tuis • * Drôo'terea benedixit te Deua in ^ternuL^

t"(r.Ttentte."^ ^^^ :^—

et STutiaJ'.'^^T.
'' ""«"««etudinem

.

deSat^' '*^"^"''^*'^'"-abiliter'

den??i"*
'"«««=."*«. populi sub te ca-

dent:*,ncordainimicorumKegis.
oedes tua. Donc j„ „. i._ ° •..

.

virga directionis, virga regnj tui.
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Dilexisti justitiam et odisti iniquita-
tem :

* proptereà unxit te, Deus, Deus
tuus, oleo laBtitiaa piœ coiisortibus tiiis.

Myrrha et gutta, et casia à vet»tiinen-
tia tuis, à domibus eburneis :

* ex qui-
bus delectaverunt te filise Regum in
honore tuo.

Astitit Regina à dextris tuis in ves-
titu deaurato

:
* circumdata varietate.

Audi, filia, et vide, et inclina aurem
tuatn

:
* et obliviscere populum tùum

et domum patris tuii !

'

Et concupiscet Rex décorera tiium :
*

quoniam ipse est Dominus Deus tuus
et adorabunt eum.

^

Et filiae Tyri in muneribus :
* vul-

tum tuum deprecabuntur oranes divites
plebis.

^
Omnis gloria ejus filise Régis ab in-

tus
:
* m fimbriis aureis circumamicta

varietatibus.

Adducentur Régi virgines post eam •*

proximae ejus aflferentur tibi.

Afferentur in lœtitiâet exultatione :*

adducentur in templum Régis.
Propatribus tuis nati sunttibi filii :*

constitues eos principeê super omneiii
terrain.
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Memores erunt nominis tui • * i„omni generatione et genérationem.
I

-froptereà populi confitebuntur tibi

I ^^^A 2 L. Adjuvkt eam. ^
PS' v;e45.

2 A. Deus nos;,v.r refugium et virtus • *
«djutor m tribulationibus quœ iavè-
liierunfnosnimis.

Proptereà non-timebimus, dûm tur-

Sonuerunt et turbatœ sunt aquœ eo-rum
: conturbati sunt montes in for-titudme ejus.

Fluminis ^mpetus lœtificat civitatem
\yjei: sanctifiGavittabernaculumsuum
Altissiraus.

hifnr*'"i-'''^^i?^J"'' '^^^ commove-

[luculo
''^^''''''^'^ eam Deus manè di-

IsuiSî!"^''** ^"!î^^^"^«^^ inclinata

est terra.
'

-—^" ^u^mi, mota
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*
sus-

*
sus-

Dominus virtutum nobiscum
ceptor noster Deus Jacob.

Venite et videte opéra Domini, quœ
posuit prodigia super terram :

* aufe-
rens bella usquè ad finem terrse.

Arcum contaret et confringet arma :*

et scuta comburet igni.

Vacate et videte, quoniam ego su.ii

Deus :
* exaltabor in gentibus et exal-

tabor in terra.

Dominus virtutum nobiscum
ceptor noster Deus Jacob.

Gloria Patri, etc.

Ant, Adjuvabit eam Deus vultu suo :

Deus in medio ejus, non commovebitur.
Ant 1 L. Sicut laBtantium.

PSAUME 86.

1 A. FuNDAMENTA ejus in montibus
sanctis : * diligit Dominus portas Sion
super omnia tabernacula Jacob.

Gloriosa dicta sunt de te :
* civitasi

Dei.

Memor ero Rahab et Babylonis : ^
scientium me.

Eccè alienigenœ et Tyrus et populus
iEthîopum : * hi fuerunt illic.

'

Numquid Sion dicet : Homo et ho-
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Imo natus est in eâ :
* et ipse fundavit

|eam Altissimus.

Dominus narrabit in scripturis popu-
lorum et principum :

* borum qui fue-
|runt m eâ.

Sicut laatantiiim omnium :
* habitatio

[est in te.

Gloria Patri, etc.

I /^f- ?!^"^ lœtantiiim omnium nos-
trura habitatio est in te, sancta Dei Ge-
Imtrix.

Le Verset, l'Absolution, les trois Leçons et les trois »ôIpons sont à la page 40. En Avent, à la page 45

III. NOCTURNE.

Ânt 1 L. Gaude, Maria Virgo.

PSAUME 95.

I

^ ^- Gantate Domino canticum no-vum
:
* cantate Domino omnis terra.

I

Cantate Domino, et benedicite nomi-
[111 ejus: * annuntiate de 4ie in diem
Isalutare ejus.

I
Annuntiate inter gentes gloriam ejus-*m omnibus populis mirabilia ejus.

I Quoniam magnus Dominus et lau-
laamli.q mmîo . * ^««.^:u.m.*_ ;- - .=.«^i„ .^ j^^^j^jj^^j.j, gg^ saoeï om-
nés deos.

saper om-
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Quoniam omnes dii gentiura dœmo-
nia

:
* Dominus autem cœlosfecit.

Confessio et pulchritudo inconspectiii
ejus; *r;anctimoiiia, et magnifieentia
in sanctification e ejus.

Afferte Domino, patriaB gentium, af-
terte Domino gloriam et honorem :

*

afteiie Domino gloriam nomini ejus.
,

^
Tolhte hostias, et introite in atria

ejus: * adorate Dominumin atriosanc-
to ÔJUS.

Commoveatur à facie ejud universai
terra

:
* dicite in gentibus quia Domi-

nus regnavit.

Etenim correxit orbem terrée, quil
non commovebitur :

* judicabit populos
in aequitate.

Lœtentur coeli, et exultet terra, com-l
moveatur mar( et plenitudo ejus •

gaudebunt campi et omnia quse im
eis sunt.

Tune exultabunt omnia ligna silvti-
rum ù facie Domini, quia venit :

* quo-
niam yenit judicare terram.

Judicabit orbem terrje in sequitate :

*

et populos in veritate suâ.
Gloria Patri, etc.

Ant. Gaude,' Maria Virgo, cunctasi
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[liaereses soîa interemisti in universo
|mundo„

A7î(. 2 L. Dignare.

PSAUME 96.

2 A. DoMiNus regnavit, exultet ter-
ra :

* laetentur insulje multœ.
I Nubes et caligo in circuitu ejus- *
Ijustitia et judiciumcorrectîo sedisejus

lgni8 ante ipsum praecedet :
* et in-

tiammabit m circuitu inlmicosejus
Illuxerunt fuJgura ejus orbi terrœ •*

vidit et commota est terra.
Montes sicut cera fluxerunt à facie

Domini
:
* à facie Domini omnis terra

Annuntiaverunt coeli justitiamejus •*

et viderunt omnes populi gloriam
lejus,

I
Çonfundantur omnes qui adorant

sculptiha
:
* et qui gloriantur in simu-

|lacns suis.

Adorate eum, omnes Angeli eius • *
audivit et laBtata est Sion.
Et exultaverunt filiae Judse : * prop-

ter judicia tua, Domine,

j^
Quoniam tu Dominus altissimus su-

jper oranem terram :
* nimis exaltatus

es super omnes deos.
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Qui diligitis Dominum,odite malum :*|

custodit Dominus animas Sanctoruni
suorum

; de manu peccatoris liberabit
eos. -

Lux orta est jus+o :
* et rectis cordt

laetitia.

Lœtamini, justi, in Domino ;
* et con

fitemini memoriœ sanctificationis eius
Gloria Patri, etc.

^

Ant Dignare me laudare te, Virgo
eacrata

: da mihi virtutem contra hoste^
tuos.

Ant. 1 L. Post partum.
Pendant VAvent. Ant. 1 l. Angélus

Domini. o I

PSAUME 97.

1 A. Cantate Domino canticiim nojvum
: quia mirabilia fecit.

Salvabit sibi dextera ejus :
* et bra

enmm sanctum ejus.

^otum fecit Dominus salutare suum :

in conspectu gentium revelavit lusti
tiam suam.

Recordatus est misericordiœ suse :

et veritatis su» domui Israël.

^
Viderunt omnes termini terrse : * sa

lutare Dei nostri.
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Jubilate Deo, omnis terra :
* cantate,

et exultate, et psallite.
'

^
Psallite Domino in cytharâ : in cytha-

ra et voce psalmi :
* in tubis ductilibus

et voce tubœ corneœ.

Jubilate in conspectu Régis Domini *
moyeatur mare et plenitudo ejus, or-
bis terrarum et qui habitant in eo.

illumina plaudent manu, simul mon-
tes exultabunt à conspectu Domini • *
quoniam venit j udicare terram.
Judicabit orbem terrarum in justitiâ •*

et populos in œquitate.

Gloria Patri, etc.

Ant Post partum, Virgo, inviolata
permansisti

: Dei Genitrix, intercède
pro nobis.

Pendant TAvmt. Ant Angélus Do-
mini nuntiavit Mariœ, et concepit de
Spiritu sancto.

V. LL. Diffusa est gratia in labiis tuis.
R. Proptereà benedixit te Deus in

œternum. '

P. Pater noster, etc.

P« Et ne nos induca» in tentationem.
Sed libéra nos à malo.
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ABSOLUTION. *

.P. Precibus et meritis beatœ Maria)
gemper Virginis et omnium Sanctorum

j

perducat nos Dominus ad régna coelo-
riim.

Amen.
- 1 L. Jubé, Domine, benedicere.

^-^^\F- ^^® ^^^ P^^^6 Pi^ benedicati
V irgo Maria.

^

'

Amen.
On dit les trois Leçons suirantes depuis Noël ùigau'ù

l'Ayent
5
e durant l'Avent, on dit les trois LeçoM%u,sont après le Te Deum, p. 46. ^

^ ^ '

PREMIÈRE LEÇON. ECCLI. 24.

11. In omnibus requiem qusesivi et,
in hœreditate Domini morabor. Tune
prœcepitet dixitmihi Creator omnium
et^qui creavit me, requievit in taberna'
culo meo, et dixit mihi : in Jacob inlia-
bita, et in Israël hsereditare, et in elec-
tis meis mitte radiées. Tu autem, Do-
mine, miserere nobis.

Beo gratias.

Sancta et immaculata virginitas, qui-
bus te laudibus efferam nescio : ^ Quiaquem cœli capere non noterant. tnn
gremio contulisti. *

'
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V. 1 L Benedicta tu in mulieribus
etbened.ctusfructus ventrls tui

'

Quia quem coeli capere non poterant
[tuogremiocontulisti. '

2 L. Jubé, Domine, benedicere.
fen. P. Ipsa Virgo virginum inter-cédât pro nobis r.d Dominum.

' Amen.

DEUXIÈME WÇO.V.

21, Et sic in Sien firmata sum, etm civitate sanctificatâ «militer reqiie-
ivi, et m Jérusalem potestas mea. Etfrad cav. m pppu,o honorificato. et fnbarte Dei mei haereditas illius, et i"
'lemtudine Sanctorum detentiô meafu autem, Domine, miserere nobis
JJeo gratias.

Beata es, Virgo Maria, quœ Domi-».m portasti Creatorem mundiT *

::z:l v^,^
^^^'^ ^^ - -^—

.

iustecrm''""'^""^P'^-5»o-'
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m
m

,
2 L^ Gloria Patri, et Filio, et Spi-

iitiii Sancto.

Genuisti qui te fecit, et in œtemuni
permânes Virgo.

P. Jubé, Domine, benedicere.
" FT' \ ^' ^®^ ^irginem Matrem con-

cediit nobis Dominus salutem et pr em
Amen.

TROISIÈMB LEÇON.

P. Quasi cedrus exaltata sum in Li-
bano et quasi cj^pressus in monte
bion. Quasi palma exaltata sum in
tades, et quasi plantatio rosœ in Jéri-
cho. Quasi oliva speciosa in campis,
et quasi platanus exaltata sum iuxta
aquas in plateis

; eicut cinnamomum
et balsamum aromatizans odorem dedi •

quasi m;yTrha electa dedi suavitatem

nobif '
*''*^°^' Domine, miserere

Deo gratias.

On omet le Répons suivant, qunnd on dit le Te Dtvm.

Félix namque es, sacra Virgo Ma-
ria, et omni laude dignissima :

* Quia .
ex te ortus est sol justitise Christus 1
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P. Ora pro populo, interveni r,,.^
Clero, intercède pro devot<f fW,-^

==at!^;ï- -- ^™^

ChSis^^euïnS. ^' ^°' ^-«»-.

la K^s^^^^^^^ ^;^-«nt, ni depuis
ia Ste. Vierge: on le rlît !?" ' .^'^ "««t aux Fôles de
<3o l'année (décl^Tn/sî!

*""J°"" ^«"^ le^ autres temps

'^ «r. AMBR0I8E ET «E «T. ACOUSTIN

^- ^E ^eum laudnmus- * ia n •

«um confîtemur. ' *^ ^^'"^

Te aeternum Patrem • * nrr,^;. 4.

veneratur.
^'•'^«'û. omnis terra

Tibi omnes An^eli • * fîK; i-

Tibi Cherubim- et Seranhim # •

oessabili voce proclaLïr^^^ ^
* ^"-

oanctus,
^ATinf lia

-•VttKJ,

Sanctus
: • Dominus Deus Sabaoth.



44 OFFICE

Pleni sunt cœli et terra, * majestatis
glori» tuœ.

Te gloriosus * Apostolorum choriis.

Te Prophetarum * laudabilis nume-
rus.

Te Martyrum candidatus * laudat
exercitus.

Te per orbem terrarum * sancta cou-
fitetur Ecclesia.

Patrem * immensae majestatis,
Venerandum tuum venim * et uni-|

cum Filium.

Sanctum quoque * Paraclitura Spi-
ritum.

Tu Rex gloriœ, * Christe.
Tu Patris * sempiternus es Filius.
Tu ad liberandum suscepturug homi-

nem, * non horruisti Virginis uterum.
Tu devicto mortis aculeo, * aperuisti

credentibus régna cœlorum.
Tu ad dexteram Dei sedes, * in glo-

riâ Patris.

Judex credei'is, * esse venturus.
Te ergo, quœsuraus, famulis tuis

subyeni
;
* quos pretioso sanguine re-

demisti.

-<Eternâ faC. * Onm annni^ia fnio iSil
- 7 — —— ^-- ^» « * v? t. X r;? V Z.XXU i 1 1 2

gloria numerari.
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Salvum fac populum tuum, Domine •*

[et benedic haereditati tuse.

Et rege eos :
* et extolle illos usque

|in seternurn.

Per singulos dies,* benedicimus te.
Et laudamus nomen tuum in pœcu-

llum ;i* et in sœculum sceculi.

I Dignare, Domine, die. isto;* sine
[peccato nos custodire.

Miserere îlostrî, Domine :
* miserere

[iiostrî.

Fiat misericordia tua, Domine, super
Inos;* quemadmodùm speravimus in te.

j
In te, Domine, speravi ;

* non con-
[tundar m seternum.

Commencez ici les Lmides.,
On dit les leçons suivantes après les Psaumes de Matî

jnes, durant l'Avent, et le jour de l'Annonciatron

ABSOLUTION.
P. Precibus et mei^ beatse Mari»

semper Virginis et omlfam Sanctorum.
perducat nos Dominus ad régna coelo-

Amen.
1 L. Jubé, Domine, .benedicere.

Iv ;?• ?^^^ cum proie piâ, benedicat
i

î irgo iucina.

Amen.
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I. LEÇON. Lue, 1

1 L. Missus est Angélus Gabriel à
Deo, in civitatem Galilaea&, cui nomen
Nazareth, ad Virginem desponsatam
viro, cui nomen erat Joseph, de domo
David, et nomen Virginis, Maria. Et
ingre^ssus Angélus ad eam, dixit : Ave,
gratiâ plena : Dominus teeum : bene-
dicta tu in mulieribus. Tu aufem, Do-
mine^ miserere nobis.
Deo Gratias.

Missus est Gabriel Angélus ad Ma-
nam Virginem desponsatam Joseph,
nuntians ei verbura

; et expavescit
Vïrgo de lumine. Ne timeas. Maria,
luvenisti gratiam apud Dominum :

*

Eccè concipies et paries filium, et roca-
bitur, Altissimi Filius.

1 L. Dabit ei JJominus Deus sedem
David patris ejus, et regnabit in domo
Jacob in 'i^ternum.

Eccè concipies et paries filium, et
vocabitur, Altissimi Filius.

2 L. Jubé, Domine, benedicere.
Ben. P. Ipsa Virgo virginum intercé-

dât Dro nnbis nrl Hr^rv.;!^

Amen.
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II. LEÇON

2 L. Qu^ cùm audisset, turbata est
lin sermone ejus, et cogitabat qualis es-
feet ista salutatio. Et ait Angélus ei •

Ne timeas, Maria, ihvenisti eni.xi gra-
tiam apud Deum. Ecce concîpies in
utero, et paries filium, et vocabis no-
hien ejus Jesum, Hic erit magnus, et
^ilius Altissimi vocabitur; et dabit
llli Dominus Deus sedem David patris
^us; et regnabit in domo Jacob in-
^ternum, et regni ejus non erit finis.
u autem. Domine, miserere nobis.
Deo gratia^i.

Ave, Maria, gratiâ plena, Dominus
tecum. * Spiritus Sanctus superveniet
11 te, et virtus Altissimi obumbrabitm : quod enim ex te nascetur Sanc-
tum, vocabitur Pilius Dei.

2;L. Quomodo fiet istud, quoniam
^irum non cognosco ? Et lespondens
Vngelus, dixit ei :

Spiritus Sanctus superveniet in te et
virtus Altissimi obumbrabit tibi : quodBmm ex te nascetur Sanctum, vocabitur
•^iliusDei.
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. 2 L. Gloria Patri, et Filio,et Spiritui
sancto. ^

Spiritus sanctus superveniet in te
et virtus Altissimi obumbrabit tibi •

quod enim ex te iiascetur Sanctum, vo-
cabitur Filius Dei.

P. Jubé, Domine, benedicere.
Ben. 1 A. Per Virginem Matrem con-

cédât nobis Dominus salutera et pacem
Amen. ^

Vi III. LEÇON.
P. DixiT autem Ataria ad Anffolum •

quomodo fiet istud, quoniam virum
non; cognosco ? Et respondens Angélus
dixit ei

: Spiritus Sanctus supervenietm te
: et virtus Altissimi obumbrabit

tibi
: ideoque et quod nascetur ex te

Sanctum vocabitur Filius Dei. Et ecco
l^Iizabeth cognata tua, et ipsa coneepit
lilium m senectute suâ. Et hic mensis
sextus est illi, quae vocatur sterilis •

quia non erit impossibile apud Deum'
omne verbum Dixit autem Maria :W ancilla Domini, fiât mihi secun-dum verbum tuum. Tu aute^^ Do-

. mine, miserere nobis.

ratias.

repoos suivant,

T\. X-

Te Deum (p. 43.)
omet:
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Suscipe yerbum, Virgo Maria, quod
Itibi à Domino per Angelum transmis-
jsum e?t

; concipies et paries Deum pa-
jriter et hominem. * Ut benedicta di-
|caris inter omnes mulieres.

P. Paries quidem filium, et virginita-
Itis non patieris detrimentum : efficieris
jgravida, et eris mater semper intacta.

Ut benedicta dicaris inter omnes
[mulieres.

P. Gloria Patri, et Filio, et Spiritui
ISancto.

Ut benedicta dicaiis inter omnes
mulieres.

A LAUDES.

P. Deus, in adjutorium meum in-
! tende.

Domine, ad adjuvandunà me festina.
P. Gloria Patri, et Filio, et Spiritui

ISancto.

Sicut erat in principio, et nune, et
I semper, et in saecula saeculorum. Amen.

Alléluia ou Laus tibi, Domine, Rex
aeternse glorias.

TiV T â •*%*.<rk*<^*^-« ^a. srvaisiiJAHijN A L AVENÏ. {^p^ndanl Vannée.)

Ant, 1 L. Assumpta est Maria.
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PENDANT l'aVENT.

^n*. 1 L. Missus est Gabriel-M NOKI, A J A PUiv : JATION.
Aiit. I L. admirabile cor meivjjuni!

PSAUJCE92. *".'

Uth- " .""'"' '"^!^ ««' Dominus for-luua,; •: 1, Ht praecinxit se.
ater, iu firînavit orbem terrœ * ouinon cpmmovebitur. ' ^

tu
ï''''' '^''®' *"* ^"^ *'"'<'

=
* à «"'culo

Elevaverunt flumina. Domine • * pIp
vaveruni flumina vocem suZ '''

1

^^'''«saquarum multarum.

HsK&Sr ""'" *'"•'•''''•-

DE LA PtrRiPiCATrON A t'AVENT. ( pendant l'année,) 1
^^wY. Assumpta est Maria in cœî M . 1

|2«;tAr3geH. lauda„t.s ben^:^t
[

-4/?^. 2 L. 'aria Virgo.
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PENDANT L'AVïNT.

Ànt Missus est Gabriel Angélus ad
Mpriarn virginem desponsatam Joseph.
Ant: 2 L. Ave, Maria.

DE NOËL A LA PURIFICATION.

Ant admirabile commercium !

>eltor generis humani, animatum
Icorpus sumen», de Virgine nasci di-
Ignatus est: et procedens homo sine
Isemine, largitus est nobis suam deita-
|tem.

Ant. 2 L. Quando natus es.

PSAUME 99.

2 A. JuBiLATE Deo omnis terra • *

servite Domino in Isetitiâ.

I Introite in conspectu ejus :
* in exul-

[tatione.

Scitote qiioniam Dominus ipse est
Deus

:
* ipse fecit nos, et non ipsi nos.

Populus ejus et oves pascuse ejus :
*

introite portas ejus in confessione, atria
ejus m hymnis

; confitemini illi.

Laudate nomen ejus, quoniam sua-
vis est Dominus

; in aBternum miseri-
[cordiaejus: * et usquein generationem
ec generationem veritas ejus.

Gloria Patri, etc.
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DE LA PURIFICATION A L'avENT. (pendant /année.)

Ant. Maria Virgo ass.umpta est ad^thereum thalamun, ia quo Rex vLZ
«tellato sedet solio.

^^"^

Ant. 1 L. In odorem.

PExNDANT L'aVENT.

Ant, 1 L. Ne timeas, Maria.

DE NOËL A LA PURIPICATION.

pvir-t.-^"''"/^''
""?*"' ^«' ineffabiliterex Virgine, tnnc impletœ sunt serin-tur^; sicut pluvia in vellus descendTsHut salvum faeeres genus humanum t !

laudamus, Deus noster
*

^^«^. 1 A. Rubum.

PSAUME 62.

Sitivit in te anima mea : * auàm
multiphciter tibi caro mea.

^

«â l*'''"^ ''^f*^' ^' *"^'^' et inaquo- 1sa, SIC insancto aonarui t.; hî .# ..?,.:
^ierem virtutem taam, et gloriam Z>^.

"
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Quoniam melior est misericordia tua
super vîtes :

* labia mea laudabunt te.
bic benedicam te in vitâ meâ :

* et in
Domine tuo levabo manus meas.

Sicut adipe et pinguedine repleatur
anima mea :

* et labiis exultationis lau-
dabit os menm.
Si memor fui tuî super stratum meumm matutinis meditabor in te :

* quia
fuisti adjutor meus.
Et in velamento alarum tuarum

exultabo; adhaasit anima mea post te • *
me suscepit dextera tua.

Ipsi vero in vanum quaBsierunt ani-mam meam, introibunt in inferiora ter-
ras

: tradentur in manus gladii, parte»
vulpium erunt.

Kex vero lœtabitur in Deo ; laudabun-
tur omnes qui jurant in eo :

* quia
obstructura est os loquentium iniqua
On ne dit pas Gloria Patrt.

PS.VUME 66.

Deus misereatur nostri. et benedicat
nobis;* illuminet vultum suum super
nos, et misereatur nostri.

TTx J- . - .^ fc wgDQscamus in i .ira viam tuam :*
in omnibus gentibus salutare tuum.
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*Confiteantiir tibi populi, Deus •

coiifiteantur tibi populi omnes.
La3tentur et exult- ^

,^^^ . ^
main judicas populos in œquitate, et
gentes in terra dirigis.

Confiteantur tibi populi, Deus, con-
iiteantur tibi populi omnes :

* terra dé-
dit tructum suum.

Benedicat nos Deus, Deus noster,
uenedicat nos Deus :

* et metuant eum
omnefc» lines terrœ.
GloHa Patri, etc.

DE LA PURIFICATION A l'avent. (pendant l'année.)

Anf. In odorem unguentorum tuo-rum curnmus
: adolescentulœ dilexe-

runt te nimis.

Ant 2 L. Donedictfi tilia.

PENDANT l'avent.

i^.t'*'
^*j^^^«f>ManT,ipveni.tigra-

tiam apud Dominum
: Ecce concipks

et paries fîlium. Alléluia.
^

Anf. 2 L. Dabit f
' Do> anus.

DBNOSLALAJ BU. ATION.

Ant Rubum quem viderat Movsesm-^mrwmmm, conservatam agnovimus
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?us noster.

tuam laadabileni virgiiiitatem
: Dei crp.

nitrix, intercède pro nobis.
°

Afif. 2 L. Germinavit.

CANTICUAI TRIUM PUERORUM. DAN. 3.

2 A. BENEDICITE, omnia opéra Domi-m, Domino
: * laudate et .uperc .tltateeum m saBCula.

^
Benedici.^e, Angeli Domini, Domino •*

benedicite, cceli Domino.
Benedicite, aquœ omue«, quse super

cœlos se ai, Domino :
* benedicite, om'

uesvirtu. ^ Domini, Domino.
Benedicit-., sol et luna, Domino :

*
benedicite, Mee cœli, Domino.

Benediciie, or is imber et ros, Do-

Domino
^'^^'^''^''^'^"'^^««Piï'itus Dei,

Benedicite, ignin et aestus, Domino, *
benedicite, frigus et aestus, Domino.

iienedicite,rores et pruina, Domino • *
b.nedicite, gelu et frigus, Domino. .

*

«enedicite,glacieset nives,Domino • *
benedicite, nocteg et dies, Domino * '

Benedicite, lux et tenebrœ, Domino-*
benedicite, fulgura et nubes, Domino.

Uen^dic*»^ fûv.r.o T\^»^: 4fe 1 ,

et supere-altet eum in sjecula.
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II

I*!.

Benedic- e montes et colles,Domino:*
benedicite, universa gèrminnntia in
terra Domino.

Berfedicite, fontes, Domino ;
* bene-

dicite, maria et flumina, Domino.
Benedicite, cete et omnia qiiœ mo-

ventur in aquis, Domino :
* benedicite

omnes volucios coeli, Domino.
'

Benedicite, omnes bestiaa et pecora
Domino

:
^ benedicite, filii hominum,'

Domino.
Benédicat Israël Dominum :

* laudet
et superexaltet eum in esecula.

Benedicite, sacerdotes Domini, Domi-
no :* benedicite, servi Domini, Domino.

Benedicite, spiritus et animie justo-
rum, Domino:* benedicite, sancti et
liumiles corde Domino.

Benedicitq, Anania, Azaria, Misael
Domino :* laudate et superexaltate eumm saecula.

Benedicamus Patrem et Filium, eum
feancto Spiritu :

* laudemus et superex-
altemus eum in esecula.

Benedictus es. Domine, in firmamento
cœli:* et laudabilis et gloriosus, et
superexaltatus in ssecula.

On ne dU point Gloria Patri.
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*^
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Dl LA PUBiriOATION A L'aVENT. (pendant Fannée.
)

Ant. Benedicta filia tu à Domino •

quia per te fructum vitie communica-
vimus, "

Ant, 1 L. Pulchra es.

PENDANT l'aVENT.

Ant, Dabit ei Dominus sedem David
Patris ejus, et regnabit in sternum.
AnL 1 L. Ecce ancill'a Domini.

DE NOËL A LA PURIFICATION.

Ant Germinavit radix Jesee, orta est

r m r/T^' ^^'^" P^P^^^ Salvat^rem
: te laudamus, Deus noster ^

Ant 1 L. Ecce Maria.

PSAUME 148.

1 A. Laudate Dominum de cœlis • *
laudate eum in excelsis.
Laudate eum, omnes Angeli eius • *

laudate eum, omnes virtutes ejus '

Laudate eum, sol et luna :
* laudatetum, omnes stelIaB et lumen.

Laudate eum, cœli coelorum :
*

etaquœ omnes quae super cœlos sunt
laudent nomen Domini.

'

Quia insp. ri î vif /^+ f^^i. 1 ^ .

mandavit et creata sunt. _

^

i'> t
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Statuitea in œternum, et in eœculum
saeculi :

* praBceptum posuit, et non
praeteribit.

Laudate Dominum de terra : * dra-
cones et omnes abyssi.

Ignis, grando, nix, glacies, spiritus
procellarum ;* quae faciunt verbumejus.
Montes et omnes colles :

* ligna fruc-
tifera, et omnes cedri.

Bestiae, et universa pecora :
* ser-

pentes, et volucres pennatse.
Reges terrœ, et omnes iwpuli :

* prin-
cipes, et omnes judices terrse.

Juvenes, et virgines, senes cum iu-
nioribus, îaudent nomen Domini :

*
quia exaltatnm est nomen ejus solîus.

Confessio ejus super coelum et ter-
ram :

* et exaltavit cornu populi sui.
Hymnus omnibus Sanctis ejus :

^

filiis Israël, populo appropinquanti sibi
On ne dit point Gloria Patri.

PSAUME 149.
Cantate Domino canticum novum •*

laus ejus in Ecclosiâ Sanctorum.
LsBtetur Israël in eo qui fecit eum :*

et filii Sion exultent in rege suo. *

Laudent nomen eius in choro :
* in

tympano et psalteriopsallant ei.

*



de"nothe dame. '

^9

Quia beneplacitum est Domino inpopub suo :* et exaltabit mansuetos i„

Exaltationes Dei in gutture eorum •*
et gladii ancipites in manibus eorum

*

Ad faciendam vindictam in nationi-
bus

:
* mcrepationes in populis.

Ad alhgandos reges eorum in corn-

fefreir
*"

^^
''''^'^^' ^'''"''' ''' ""^"^^^^

Ut faciant in eis judicium conscrip-
tum

:
* gloria haec est omnibus Sanct s

ejus.

On ne dit point Gloria Patri.
PSAUME 160.

Laudate Dominum in Sanctis ejus •*

laudate eum in firmamento virtutîs
ejus,

Laudate eum in virtutibus ejus • *
^udate eum secundhm multitudinèm
magnitudinis ejus.

Laudate eum in sono tubie :
* lau-

date eum m psalterio et citharâ.
Laudate eum in tympano et choro • *

_

—

^•-- ^«"i iii uiiuruiH et organo
Laudate eum in cymbalis b'eneso-

i. i'

•» .h
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n^

nantihus, laudate eum in cymbalis ju-
bilationis :

* omnis spiritus laudet Do-
minum.

Gloria Patri, etc.

DB LA PURIFICATION A l'avîîNT. {pendant Vannée.)

Ant, Pulchra es, et décora, fîlia Jé-
rusalem : terribilis ut castrorum acies
ordinata.

PE2;i>ANT LAVENT.

Ant Ecce ancilla Domini, fiât mihi
secundum verbum tuum.

DE NOËL A LA PURIFICATION.

,
Ant Ecce Maria genuit nobis Sal-

vatorem, quem Joannes videos excla-
mavit dicens : Eccè Agnus Dei, Eccè
qui tollit peccata mundi, alléluia.

DE NOËL A l'aVENT. {pendant Vannée.)

CAPITULE. Cant. 6.

P. ViDERUNï eam filiae Sion, et bea-
tissimam praedicaverunt, et reginse lau-
daverunt eam.
Deo gratias.

PENDANT l'aVENT.

CAPITULE, /wee 11.

P. jLGriEDTETUR vlrga de radice Jesse,

il
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et flos de radice ejus ascendet, et" re-
quiescet super eum Spiritus Domini.

R. Deo gratias.

(Vcyezrhymneancienne, page 309.)

HYMNE.

P. Gloriosa Virginum
Sublimis inter sidéra,
Qui te creavit parvulum
Lactente nutris ubere.
Quod Eva tristis abstulit,

Tu reddis almo germine :

Tntrent ut astra flebiles,

Cœli rec^udis cardines.
Tu Régis alti janua,

Et aula lucis fulgida :

Vitam datam per Virginem
Génies redemptae, plaudite.

'

Jesù, tibi sit Gloria,
Qui natuses de Virgine

;Cum Pâtre et almo Spiritu,
în sempiterna sœcula. Amen.

V. LL. Benedicta tu in mulieribus.
R. Et benedictus fructus ventris tui.

DE La PLRiriCATTnv 1 r'At w,»,^ / j_..

Â7it. 1 L. Beata Dei genitrix.
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Si

' ' DE PAQUES AU SAMEDI A\ANT LA TRINITÉ.

Ânt. 1 L. Reginà coeli» laetare, aile-

luia.

PENDANT L'AVENT.

Ant, 1 L. Spiritus Sanctus.

DE NOËL A LA PURIFICATION.

Anf. 1 L. Mirabile mysterium.

CANTIQUE DE ZACHARIE. LUC 1.

P. Benedictus Dominus Deus Is-

raël :
* quia visitavit et fecit redemp-

tionem plebis suse.

Et erexit cornu salutis nobis :
* in

domo David pueri sui.

Sicut locutus est per os sanctorum, *

qui à saeculo sunt Prophetarum ejus.

Salutem ex inimicis nostris :
* et de

manu omnium qui oderunt nos.
Ad facien^am misericordiam cum

patribus nostris :
* et memorari testa-

menti sui sancti.

Jasjurandum quod juravit ad Abra-
ham patrem nostrum :

* daturum se
nobis.

Ut sine timoré de manu inimicorum
nostrorum liberati :

* serviamus ilH.
In sanctitate et justitiâ coram iBso • *

omnibus diebus nostris. Ant.
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Et tu, puer ProphetaAltissimi voca-

mini parare vias ejus

ram.'
'^^•"'««lonem peccatorum eo-

.

Per viscera misericordii» Dei nostri-*m quibus visit^yit nos, oriens ex alto
Illuminare his qui i„ tenebris etiu•mbra mortis sedent :

* ad diri 'endospedes nostros in viara paois.
°

Glona Patri, et Pilio, etc.

.>£LAPBK,P,CAT,o.^ A L'AVENT Q,end.„t Fan,H.)

npl!l **"
Dei genitrix Maria, Virgo

ouisti Domino uostro Jesu Christo • orapro populo, interveni pro clero, int^rce^de pro devoto fœminio sexu.

^
DE PAQUES AU SAMEDI AVANT ,,A TBIX.TÉ.

^«<. Eegina cœli, l»tare, alléluia •

resurrexit «eut dixit, ai;"ii,:tt rora nrônobis Deum, alléluia.
'•wapro

PK'VnAn.Tnt »»,

^^^. Spiritus Sanctus in te descen-

.. ^>
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ri

det. Maria : ne timeas, hnbebis in utero
Fjlium Dei, alléluia.

P. Kyrie eleison.

Chfiste, eleison.
'

P. Kyrie eleison.

V. P. Domine, exaudi orationem rae-
am.

R. Et clamor meus ad te veniat.

OREMUS.

P. Deus, qui de beatse Mariée Virgi-
nis utero, Verbum tuum, Angelo nun-
tiante, carnem suscipere voluisti

;
pises-

ta supplicibus tuis, ut qui verè eam
genitricem Dei credimus, ejus apud te
intercessionibus adjuvemur. Per eum-
dem Dominùm nostrum Jésum Chris-
tum î;ilium tuura, qui tecum vivit et
régnât in unitate Spiritus sancti, Deus
per omnia saecula saeculorum.

'

R. Amen.
DE NOËL A LA PURIFICATION. «

-4w^. Mirabile mysterium declaratur
hodiè, mnovantur naturse, Deus homo
factus est, id quod fuit permansit, et
quod non erat assumpsit, non commix-
tîonem passus, neque divisionem.

P. Kyrie, eleison.

Christe, eleison.
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P. Kyrie, eleison.

T. P. Domine,exaudi orationem raeani.
K. Jit claraor meus ad te veniat.

OREMUS.
P. Deus qui salutis astern», beat»Manas virgmitate fœcundâ, hnm^no ge!nen praem.a prœstitisti : tribue, quJu-mus, ut jpsam pro nobis intercedere

sentiamus, per quam méruimus Aucto.rem vite suscipere Dominum nostrum

V.V t et régnât ,n unitate SpiritÛss-ancti.
Deus per omnia smcah «œculorum

K. Amen.
ANTIENNE A SAINT JOSEPH.

constituit Dominus suse matris sola-
tium, suae carnie mUritium • et solum

SeSu^"^ ^^"^^^" ^-^^'"^--

R. Abstinens se ab omni opère malo
et permanens in innocentiâ suâ.

OREMUS.
P. Saktctissim^ genitricis tuge Spori-

01, quœsumus, Domine, meritis adjuve-
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mur, ut quod possibilitas nostra non ob-
tinet, ejus nobisintercessione donetur.

ANTIENNE POUR LES SAINTS, DE NOËL
A l'avent. (pendant l'année.)

Ânf. Sancti Dei omnes, infcercedere
diguèmini pro nostra omniumque salute.

V. liL. Laetamini in Domino et exul-
tate justi.

R. Et gloriamini omnes recti corde.

OREMUS.

P. Protège, Domine, populum tuum,
et Apostolorum tuorum Pétri et Pauli,
et aliorum Apostolorum patrocinio cop-
fidentem perpétua defensione conserva.
Omnes Sancti tui, quaesumus, Do-

'mîne, nos ubique adjuvent : ut dùm
eorum mérita recolimus,patrocinia sen-
tiamus

; et pacem titam nostris concède
temporibus, et ab Ecclesiâ tuâ cunc-
tam repelle nequitiam : iter, actus, et
voluntates nostras, et ^mnia famulo-
rum tuorum in salutis tuas prosperitate
dispone : benefactoribus nostris sempi-
terna bona rétribue, et omnibus fideli-

bus defunctis requiem asternam con-
cède. Per Dominum nostrum Jesum
Christum Filium tuum, qui tecum vi-



i non ob-

donetur.

NOËL

LUS, Do-
ut dùm
nia sen-

concede
lâ cunc-

ictus, et

famulo-

iperitate

s sempi-

is fideli-

im coii-

Jesum
îum vi-

DE NOTHK DAME. gy

vit et Pegnat in unitate Spiritus sanctiDeus per omnia sœcula siculorum '

R. Amen,
V. Domine, exaudi orationem meam.
B. U clamor meus ad te veniat.
V. iîenedicamus Domino.
R. Deo gratias.

dinmnf-^*'""'.
''""''^ P^^ misericor-Uiam Dei requiescant in pace

R. Amen.
ANT. POUR LES SALVTS PENDANT l'aVENT.
Aiîf. Ecce Dominus veniet, et omnes

feancti ejus cum eo, et erit n diTHlâlux magna. Alléluia. ^

''

R. Et cum eo Sanctorum iniilia.

OREMUS.
P. CoNsciENTiAS nostras, quœsumusDomine visitando purifica ut venTensJésus Christus Filius tuis DoSa

Sîn nT °'""'^"^ ^^'''^t'^' P«'«tamsibi m nobis inveniat raansionem Oui

R. Amen.



tWif

68 OFFICE

V. Domine, exaudi orationem meam.
R. Et clamor meus ad te veniat.
V. Benedicamus Domino.

' R. Deo gratias.

V. Fidelium animaa per misericor-
diam Dei requiesçant in pace. r. Amen.

Pater noster, etc., tout bas.

V. Dominus det nobis suam pacem.
R. Et vitam aeternam. Amen.

Ensuite, on dit une des Antiennes de la "Vierge selon le
temps.

DEPUIS LES PREMIÈRES VÊPRES DE l'aVENT JUS-
QU'A ?.A PURIFICATION, INCLUSIVEMENT.

P. A-u)is. Redemptoris Mater, qua)
pervia c«1ï

*

Porta mânes, et Stella maris, succure
cadenti,

Surgere qui curât populo : tu quge ge-
nuisti,

Naturâ mirante, tuum sanctum Ge-
nitorem;

Virgo priùs, ac posterius, Gabrielis
ab ore,

Sumens illud Ave, peccatorum mise-
rere.

PENDANT l'aVENT.

Mariae.

generi pi

sumus, u
sentiamu
rem vitse

JesumOi
Amen.
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• DE NOTRE DAME.

R. Et concepit de Spiritu Sancto.
OHEMUS.

ejus et crucem al ^SrLS'-''"T

Amen.

CATION.
VtPBES DE LA PTTflipjCA-

B. Deigenitrix, intercède pro nobis
OREMUS.

rem vifae suSe^^^^r^^us Aucto-

Amr.n"""'"'""'
-cxiiura tuum.

n.
'M
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ê
ÎM-ii-

P. Divinum auxilium maneat sem-
per iiobiscum.

Amen.

DEPUIS LE LENDENfAiN DE LA PURIFICATION JUS-

QU'AU Jeudi.saint, exclusivement :

p. Ave, Eegina cœlorum :

. Ave, Domina Angelovum :

. Salve radix, salve porta,

Ex quâ mundo lux est orta.

Gaude, Virgo gloriosa,

Super omnes speciosa
;

Vale, ô valdè décora.

Et pro nobis Christum exora.

V. LL. Dignare me laudare te, Virgo
sacratà.

R. Da mihi virtutem contra iiostes

tuos.

OREMUS.

P. Concède, misericors Deus, fragi-

litati nostrœ praesidium : ut qui sanctœ
Dei genitricis memoriam agimus, in-

tercessionis ejus auxilio, à nostris ini-

quitatibus resurgamus. Per eumdem
Ghristum Domirium nostrum.

Amen.

P. r
tui Doi
laetificï

mus, u
Mariai]

vita^. I

nostrun

Amei
P. Di

per nob
Amer
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y,

Amen.

ISCUSIVEMENT :

"*™'^S «-* PENTECOTE,

P. Regina cœli, lœtare, alléluiaQma quem meruisti portare, alléluia •

Resurrexit sicut dixMt, allehUa "

Ora pro nobis Deum, alléluia

allliuïï:-^'*"'^''"*"''^''^''-^» Maria,

K. Quiasurrexit Dominus verè, ail.

OREMUS.

R DEua. qui per resurrectionem Filiitu Domm, nostn Jesu Christi, mundum
IfBtificare dignatus es. prœstâ, quCmus, ut per ejus genitricem Vi?ZemMariam, perpetu» capiamus Sv
nSum"

""''" ^''"«*'"» ^^"'-i
Amen.
P. Divinum auxilium maneat semper nobiscom,

*^™

Amen.
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DEPUIS LES PREMIÈRES VÊPRES DE LA TRINITÉ,

JIJSQU^A NONE DU SAMEDI D'aVANT L'aVENT.

P. Salve, Kegina, mnter misericordioB,

vita, dulcedo, et spes nostra, salve. Ad
te clamamus, exules, filii Evœ. Ad te

8uspiramus, gementes et fientes in hâc

lacrymarum valle. Eia ergo, advocata
' nostra, illos tuoa miséricordes oculos ad

nos converte. Et Jesum, benedictum

fructum ventris tuî, nobis post hoc

exilium ostende. clemens, ô pia, ô

dulcis Virgo Maria

V. LL. Ora pro nobis, sancta Dei ge-

nitrix.

R. Ut digni efïiciamur proniissioni-

bus Christi.

. ORE»IUS.

P. Omnipotens, sempiterne Deus, qui

gloriosse VHrginis matris Marise corpus

etanimam, ut diîgaum Filii tui habita-

culum effici meferetur, Spiritu Sancto

coopérante, prœparasti ; da ut cujus

commemoratione laetamur, ejus piâ in-

tercessione, ab instantibus malis, et à

morte perpétua liberemur. Per eumdem
Christum Dominum nostrum.

Amen.
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Amen.

APHÈS L'OFFICE, LA PRIÈRE SUIVANTE DOIT SE
DIRE A GENOUX.

P. Sacrosanct^ et individu» Trini-

SlniS"h''T""'"*'^'"'^-"Ch.-i"Ûiiumani«.ti, beatissimaB et gloriosis^îm» «en Perque Virgiuis MariJK

X

veS« ',if
""""'?•" ®''°'"°^»'» "'^

nobisquerefflotireoSÎ
per mfinita sœcula gœculoruin
Amen.
- I-^- Beata viscera Marise Viroinis

< portaverunt ^terni Patrîs Filium'

Ch^kt'Cinîr ^"^ '"*^''^"""

P. Pater noster. Ave, Maria.

"im

—o

—

A P8IMB.

Are, Maria, etc.

Glona Patn, etc. Pa^e 24, 4 if«/,„,,.
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BTSfNX.

Mémento rerum conditor,.

Nostri quod olim corpori»,

Sacrata ab alvo Virginis

Nascendo, formrm sumpsfriSr

Maite, mater gratisB,

Dulcis Parens démenti»,
Tu nos ab boste protège,

Et mortis horâ u^oipe.

Jegu, tibi sit Gloria,

Qui natus es de Tirgine.

Cum Pâtre et «Imo Spiritu,

In sempiterna sœcula. Amen.

De la Purification à PAvetU.

Ant. Âssanpta est Maria in cœlnm.

Fendant VAvent.

Ant. MissuB est Gabriel Angélus.

Vepuit Noël Jutqu^à la Purification.

Anl. admirabile commercium I

PS.VCMB 53.

Deus, in nomîne tuo salvum me fac : * et in virtute tuâ

judica me.

Deus, exaudi orationem meam : * auribua percipe verba

oris mei.

Qoopiam alieni insnrrexerunt at^veraiim me, et fcurtes

qusesierunt animam meam ;
* et non proposuerunt Peum

antè conspectum suum.

Bcce enim Deos adjurât me * et Doninut snactptor est

animœ meœ.
Averte mala inimicis meis, * et in veritate tuâ disperde

illos. '

Voluntariè sacrificabo tibi, et confitebor nomini tuo. Do-

mine :
* quoniam bonum est.

Quoniam ex omni tribulatione eripuisti me : * et super

inimicoB meos despezit oculus meut)

Gloria Patri, et Filio, etc.

P8A1TMB 84.

Bemedixisti, Domine, terrain tuam ; * Avertiati eaptîvl-

tatem Jacob.

m
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v£C! """"^ "•" '"•»
= • ««««tl .bW Indign..

i»tabi,,,g,„ri,fXa'ZÏ ""' '"'""" "»'"»• "'

dabit fraotum s„„m
"" «»'«""•'«>'

, et term nostr»

^

J^usUti. .,« e„™ .„b„I«bi, , . et po... i„ ,„ g„„„,
Gloria Patri, etc.

PSAUMB 116.

Quoniam confirmata est minA.. «^- • .

et veriUs Domini manet in Sum' ""''''''^'^^
^i-^.

*

Glom Patri, et Filio, etc
*

Delà Purification à VAvent,

. . „ .
^' '^'^ à ta fuH/laUion.
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m

est, et procedeng homo sine semine, largUus e»t nobis

suam Deitatem.

De Noël à PAvent.

CAPITULE Cant. 6.

Qdjk est ista quœ progreditur, quasi aarora consurgens»

pulcbra ut luna, electa ut sol, terribilis ul castrorum acies

ordinata ? n. Deo gratias.

V. Dignare me laudare te, Virgo sacrata
;

K. Da mihi irirtutem contra bostes tuos.

Kyrie, eleison. Cbriste, eleison. Kyrie, eleison.

V. Domine, exaudi orationem mei^m
;

u. Et clamormeus ad te veniat.

De la Purification à PAvent.

ORKMUS.

Dkus, qui virginalera aulam beatœ MarisQ Virginis, in

quû babitates, cTigere dignatus es ; da, quacsumus, ut suû

nos defensione munilos, jucundos facias suso intéresse

commémoration! : qui vivis et régnas cum Deo Pâtre, in

uuitate Spiritus sancii, Deus, per omnia sœcula sœculorum.

R Amen.
V. Domine, exaudi orationem meam

;

R. Et claraor meus ad te veniat.

V. Benedicamus Domino.
a. Deo gratias.

y. Fidelium animœ, per misericordiam Dei, requiescnnt

in pace.
,

R. Amen.
De Noël à la Purification.

ORBMUS.

Deus, qui salutis teternœ, page 65.

y. Domine, exaudi orationem meam. comme ci-desaus.

Pendant T âvent.

CAPiTDLB. Isaie, 7.

EccB V^irgo concipiet et parict Filium, et yocabitur

nomen ejus Emmanuel : butyrum et mel comedet, ut sciât

reprobare malum et eligere bonum.
R. Deo gratias.

y. Dignare, etc., comme ci-deaeu».

noeurra

P. Dbcs, qui de beatœ Mariœ, etc., page 64.

y. Domine, exaudi orationem meam ; comme ci-deasua.

ifiii



DE NOTRE-DAME.

A TIERCE

-0* fe Purification à PAoent. '

Anl. Maria Virgo.

Pendant PAoent.
Af^' Ave, Maria.

I>e met à la Purification.
Ant, Quando natus es.

PSAUME 119.
___^A„ D„«ta„„, eta ,rîbul.„r, oU„.w. .

.,e«,.di,i,

Glora p«tri, et Piiio, «t?

mame Iîo.
Wav, „c„1« „eoa la ™„.te,, • „„dé «nie, ,„.!„«„mihi. „

tel qui c»,todU to ^ P"*'"" '"""
: ""l'» dormi:

Per diem sol non uret xt-, • • «»~ i

Dominas cuatodit te ab^mn."^? ^"°* P«^ "'>ctem.

tuam Dominus """' ""'^'^
= custodiat animam

Dominas custodiat introïtùm t.mm «t ..ux^o« u.jacec usque in gmcnlnm
~"'""" '""«ï»

a i>¥.A-^^

1^

"CH; ûuac et usque in sœculum
Gloria Patri et Eilio, etc
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PlAUUI 121.

Lactatds 8ura ÎD hii quae dicta aunt mihl : • ia domum
Domini ibirau3.

.

Staïuea ei'ftut pedes nostri,* in ntriia tma, Jérusalem.

Jérusalem, quae œdificatur ut civitas, • cujus participa-

lio ejus in idipsum. ^ . , . * .•

Illiic enira asconderunt tribus, tribus Dommi ;
• tesli-

moniiim Israël ad confitendum nomini Domini.

Quia illic sederunt sedes in judicio, * sedes super do-

mum David.
. j ..

Ror"*-e quœ ad pacem sunt Jérusalem, • et abunaantia

diligentibus te.

Fiat pax in virtute tuà, * et abundantia in turrtbus t us.

Propter fratres raeoaet proximos meos • loquebar pavcm

de te. .

Propter domum Domini Dei nostri, ' quBBsivi bona tibi.

Gloria Patri, et Filio, etc.

De la Purification à PAvent.

Ani. Maria Virgo assumpta est ad œtbereum tbalamum,

in quo Rex regum stellato sedet solio.

" Pendant PAvent.

Anl. Ave, Maria, gratiâ plena, Dominas tecum : bene-

dicta tu in muUeribus. Alléluia.

De Noël à la Purification.

Ant. Quando natus es ineffabiliter ex Virgine, tuncim-

pletœ suntScripturœ : sicut pluvia in vellus descendisti.ut

salvum faceres genua humanum : telaadan^us, Dems nos ter.

De Noël à PAvent.

CAPiTULB. Eceli. 24.

Et sic in Sion firmata sum, et in civitate sanctificatâ

similiter requievi, et in Jérusalem poteataa œe*.

R. Deogratias
V. Diffusa est gratia in labiia tuis :

H. Proptereà benedixit te Deus in seternuQ.

Kyrie, eleison, etc.

B. Et clamor mens ad te veniat.



DE NOTRE-DAM B. 7»

ORIMDS.
Dkijji, qui saluUs œternaB beat», etc

, page 05V. Domine, exaudi orationem meam etc
V. Benedicamus Domino.
B. Dco gratiaa.

Pendant FAvenl.

CAPITULE. IsaU.I.
EoREDiBTUR Tlrga de radiée Jense. et nos de r.«1!^»

V. Diffusa est, etc., comme ei-detnu. p. 78.

OItUfUS.

p. Djjcjs. qui de beatœ Mariœ, etc
, page 6i.Per Dommum nostrum, etc. r. Amen

J^^^^|°e^udi, etc. Le reeU comme ci-dmue.

A SEXTB.
^^Ave. Maria, etc.. Deus in adjutorium. etc., et l'Hymne,

De la PurifieaUon à PAvent.
Ant. In odorem.

Pendant l'Aoent.
Ant. Ne tiraeas, Maria.

j , n V ^^ ^^'«i à la Purification.
Ant. Rubum quem viderat.

PSADlfB 122.

suotum
''"' "'"' «ervo^um-in manibus Tominorum

irmSît^^s^^ ^-^- nost^qr^-iit-

«l'^'^^'î?"**' «' «especuo Buperbi».
—

Gloria Patri, etc.
*^

mfï

i
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PIAUMI 138.

NUi qaifl Dominai erat In nobii, dicat ntinc laniél :
*

iiiii quia Dominui erat in nobis.

Giim e»urger«nt bomines in nos, * forte tItos déglu-

tissent nos.

Torrentem pertransiTit anima nostra : * foriitan per-

transisset anima nostra aquam intolerabilem.

Benedictua Dominus ' qui non dédit nos in captionem
dentibus eorum.

* Anima nostra sicut passer erepta est * de laqueo venan-

tium :

Laqueus contritus est, * et nos liberati sumus.
Adjutorium nostrum in nomine Domini, * qui fecit

cœlum et terram.

Gloria Patri, et Filio, etc.
• I

PSAUME I 24.

Qui confidunt in Djmino sicat mons Sio'n ;
* non corn*

movebitur in seternum qui habitat in Jérusalem.

Montes in circuitu ejus ; et Dominus in circuitu popu'i

sui, * ex hoc nunc et usque in sasculum.

Quia non relinquet Dominus virgam peccatorum super

Bortem justorum; ' ut non extendaut justi ad iniquiutem

manus suas.

Beuefac, Domine, bonis, * et rectis corde.

Déclinantes autem in obligationes, adducet Dominus
cum operantibus iniquitatem ;

* pax super Israël.

Gloria Patri, et Filio, etc.

De la Purification à PAmnt.

Ant. In odorem unguentorum tuorum currimus : * ado>

lescentnlœ dilexemnt t» nimis.

Pendant l'Avent.

Ant. Ne timeas, Maria ; inrenisti gratiam apud Domi-

num : Eccè concipies et paries filium. AUel.

De la Purification à l^Avent.

Ant. Hubnm qaem yiderat Moyses incombustam, con-

servatam agnovimus \uam landabilem virginitatem : Dei

^ iienitriz, Intercède pro nobis.

p. E
mei bwi

mea.

H. D(
V. Be
R. Et
K/rie,

y. Doi
H. Et

(ÎONCEt

dium, ut
tercessioD

mua. Per
Filium tui

sancti, th
R« Ame
V. Dom

P. Deus,
etc., paffe (

V. Dom il

Dabit ei

regnabit in
erit finis.

R. Deo gt
V. Benedi

Dmv8, qui
iic.,page 6j

V. Domini



DE NOTRE-DAME.
9î

Dt Noël à PAvent.

CAPITULE. EccU. 24

me«. *» ** "* Plenitudine Sanctorum deten lio

H. Deogratlas.
V. Benedicta tu in mulleribns.
n Et becedictus fructus vcntria tui

H. Et clamor meus ad te reniât '

^e la Purification à l'Avent.

,, OBEMUS. '
(..owcEDi, miaericors Doua fr—»u *,

dium, ut qui sanctœ Dei GenkrlrW^", "°'*'« P«eâi-

mus. Per eumdem Dominn^ ? /"'quitatibus resurm-
FiUum tuum.aul Scum^vlut Z'nT ^''^"^ Chri.tSm

T'iiSTn '' ^^ ^""^ --"i rrute'^*^* '^^^"-

V. Domine, exaudî, etc., ^a^. 76.'

^«^otl à la Purification.

ORUfUS.
P. Deus, qui salutis œternœ b«fl(« nr •

etc., page 6 j.
«^emœ, Deatœ Mariae virginitate

V. Domine, exaudi, etc., pagt 76.

f*endant TAvent.

CAPITULE, Z«e, 1.

erit finis.
*'''*' '° aeternum. et regni ejus non

R. I>eo grattas.
V. Benedicta tu, etc, Mwme «^em,
_ ORtMPS.
D>Dfi. nui <1o U.-i„ «> .

Virginia utero Verbum tuum •etc, ipage
y- Domine, exaudi, etc

II

, page 76.
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A NONE.

Ave, Maria, etc., Deus in adjutoriam, etc., etTHymme,
page 73.

• De la Purification à l'Avent.

Ant. Pulchra es.

-Pendant VAvent.

Ant. Eccè ancilla Domioi.

De Noël à la Purification.

Ant, Eccè Maria.

PSAUMB 125.

In convertendo Dominus captivitatem Sion, * facti
sumus sicut consolati.

Tune repletum est gaudio os nostrum ;
• et lingaa

nostra exulta^ti^ne.

Tune dicent inler gentes
;

• MagaificAyit Dominus
faoere cum eis.

Magnificavit Dominus facere nob'ecam ;
* facti sumus

lœtantes.
Oonverte, Domine, captivitatem nostram, • sicot tor-

rens in austro.

Qui seminant in lacrymis, • ia exuUatione meteat.
Euntes ibant et flebant, * mittentes semina sua.
Venientes autem venient cum ezultatione, • portantes

manipulos suos.

Gloria Patri, et Pilio, etc.

PSAUMB 126.

Nisi Dominus œdificaverit domum, * in vanum labora-
verunt qui aedificant eam.

Nisi Dominus custodierit civitatem, • fustrà vigilat qui
custoditeam.
Vanum est vobis antà lucem surgere ;

* surgite post-
quàm sederitis, qui man Jucatii panem dolorig.
Cùm dederit dilectis suis somnum:* eccè hsereditas

Domini, filii ; merces, fructus ventris.
Sicut sagittœ in manu potentis ;

• ità filii excussorum.
Beatus vir qui implevit desiderlum suum ex ipsis :

*

Glona Patri, et Filio, etc. «

BkATI 01

viisejus.

Labores
et benô tib

Uxor tue

Filii tui i

Eccè sic

Benedicai
salem omnil
Et videas

Gloria Pii

Ant. Pulc
castrorum a

Ant. Eccè
tuum.

Ant. Eccè
viJens excla
tollit peccata

In plateis si

odorem dedi t

»• Dec grat
>"• Postpari
R- Del Oeoi
Jfyrie, eleisc
V. Domine, <

R* Etclamoi

Famulorcm t

I

ut qui tibi p]ac<
tricis Filii tui D

|;;emor. Pereui
i'imm. tuum, qi

I

«ancti, Deus, pe
V. Domine, exi



ÛE NOTBE-DAME.
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n PSiimÊ 127.

^.
Bkatx omnes qui tirent Dominu., • qui ambulant i„

etLtTbur""" '"^'""^ ^"'* "^«-^"cabis ; • beatus es,

Eccô sic benediceïrbc^o '""',? "'5*^"'*" ««ns* tuœ.

Benedicat tibi Dom îusTsion ï"f* .^^inum.
falem omnibus diebus vh»"œ ' ''"^'*' ^°°'* '^«'•«

Et videas filios filiorum tiinmm •

Gloria Patri, et Fii^^tc ' ^''*'*'" '°P*'' '«"»«>•

><„/ PI. ^* ^* ^»rifieation à VAvent.
Ant. Pulchra es et décora fiiîo t

castrorum acies ordinata
•^«''"^«lem, terribilis u

A , v> .
^'en'dant PAvent.

tuum"!'
^^«^*°«'»»Domini,iiat mihi secundùm verbum

J«/ Fn. ' w ^' ^'''' '^ ^"^ Purification.

vijts e^/craSl^Sn?*^^^^^^^^^^
tollit peccata mundi lîlelu.?

"^^""^ ^«'' «««^ qui

«• D« gmtfi, ^™ •'"='* ''««'"«Titatem odoris.

TCrrJl Y . "'• 'oteïwde nro nobis

^ ifi PuHfieation à VAvent.

«ois F.™ t„i Domiui n""ri jeî^rk •°?''. ^•'"°'"' «•!•

* .-.î^'t
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P
M 1,

De Noël à la Purification.

OREMCS.
Tecs, qui salutis œternae, beatœ, etc

,
page 65

V. Domine, exaudi orationem meam
;

B. Et clamor, etc., comme à la page 76.

Pendant VAvent.

CAPiTCLB. Itaie^ 7.

EccB Virgo concipiet et pariet filiiim : et vocabltur no-
mea ejus Emmanuel ; butyrum et mel comedet, ut sciât

reprobare malum et eligere bonum.
R. Deo gratias.

V. Angélus Domini nuntiavit Mariœ
;

R. Et concepit de Spiritu sancto.

p. Kyrie, eleison, etc., page 76.

QREMDS.

Deus, qui de beatae Mariœ, etc., page 64.

R. Amen.
V. Domine, ezaudi orationem meam

;

R. Et clamor, etc , comme à la page 76.

A VÊPRES.

Aoe, Maria, etc.

Deus, in adjutorium meum intende.

Domine, ad adjuvandum me festina.

Gloria Patri, et Filio, et Spiritu

i

sancto.

Sicut erat in principio, et nunc et

semper, et in saBcula sasculorum. Amen.
Alléluia.

Depuis la Septuagé9ime,Jutju'au Sxmdi Saint, au lieu

de l'AUeluiaK on dit :

Laua tibi. Domine, Rex geternaa clo-

riœ.

Ani

Ant

Ant.

Dixr
à dextr

Done
bellum

Virga:

ex Sion
corum t

TecuE
in spleni

antè luci

Jurav
eum :

*

secundÙE

Domin
in die ira

Judica
ïinfl • #.r— ^»r_- 4 - -

I

«lultorun



DE NOTRE-DAME.

DE LA PUIIFICATION A L'aVENT.

^nt, Dum esset Rex;

PENDANT L'AVENT.

Ant Missus est Gabriel. ADgelus.
»« NOËL A LA PURIPCATION.

^nt admirabile commercium
!

PSAUME 109.

bellum pediim tuorum.
^

ex^ï!r*"iot' *"*?'»'"«* Domina.

antè luciferum genui te.
"*''**

eum- 1^"™'""^'!* non pœnitebit

J'^^T^l '" "«Sionibus, implebit rui.

85
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i

II

De torrente in via bibet :
* proptereà

exaltabit caput.

Gloria Patri, etc.

DE LA PURIFICATION A L'AVENT.

Ant. Dum esset Rex in accubitu suo,

nardus mea dédit odorem suavitatis.

Ant. Lsevaejus.

PENDANT l'aVENT.

Ant. Missus est Gabriel Angélus ad

Mariam Virginem desponsatam Jo-

seph.

Ant. Ave, Maria.

DE NOËL A LA PURIFICATION.

Ant. admirabile commercium !

Creator generis humanî, animatum cor-

pus sumens, de Virgine nasci dignatus

est ; et procedens homo sine semine,

iargitus est nobis suam deitatem.

Ant. Quando natus es.

PSAUME 112.

Laudaïe, pueri, Dominum :
* lau-

date nomen Domini.

Sit nomen Domini benedictum, * ex

hoc nunc et usquè in sseculum

dabile nomen Domini.



I>E NOTBE-DAME.
gj

Excelsus super omnes gentes Demi-«us; • et super cœlos gloria eius
.

Quw sicut Dominus Deus nZer a»im alt.8 habitat, • et humilia resp?din cœlo et in terra ?
respicit

Suscitans à terra inopein, •
«t d<^stercore erigens pauperem. '

'^^
ut coJIocet eum cum nrinninih.,. »

matrein fihorum Isetantem.
Gloria Patri, et Filio, etc.

DE LA PURIFICATION A L'AVENT.

j . xt"'"^
«mplexabitur me.

^w#. Nigra sum.

PENDANT L'aVENT.
,^nt Ave, Maria, gratiâ plena T)n

Ant, Ne timeas, Maria.
DE NOIL A LA PDBIPIOATION.

tnr.! ^- .' ,'""? 'mpletœ sunt Scrip-

laudamus, Deus n<5ter "'"""' '
*^

^niî. Rubum quem viderat.

.
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PSAUME 121.

LiETATUS sum, in his qu» dict» Mit

mihi :
* in domum Domini ibimus.

Stantes erant pedes nostri * in atriis

tuis, Jérusalem.

Jérusalem qu89 œdificatur ut civitas,*

cujus participatio ejus in idipsum.

lUîic enim ascenderunt tribus, tribus

Domini :
* testimoniura Israël ad confi-

tendum i^omini Domini.

Quia illic sederumt sedes in j udicio :*

sedes super domum David.

Rogate quaD ad pacem sunt Jérusa-

lem :
* et abundantia diligentibus te.

*Fiat pax in virtute tua :
* et abun-

dantia in turribus tuis.

Propter fratres mec»s, et proximos

meos :
* loquebar pacem de te.

Propter domum Domini Dei nostri :*

quaesivi bona tibi.

Gloria Patri, etc.

DE LA PUftIPICATlON A l'aVBNT.

' Ant. Nigra sum, sed formosa, filiœ

Jérusalem : ideo dilexit me Rex, et in-

+rof!iivif. imo in riiibi^nbiTTi Riinm.

Ant. Jam hiems transiit.
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DE NOTRE-DAME

PiNDANT L'AVENT.

paries^filfuS Veruia"""^ "^'"='P'^« «*

Ani. Dabit ei Dominug.

M NOII, A lA PlTElnoATION.

^«t Germmavit radix Jesse.

PSAtTME 126.

•n^yanum laboraverunt qui «dig^ '^

irustra vigilat qui custodit eam. '

vanum est vobis ««tA i

irpro • * ».,_ i ^"'^ lucem sur-

fructus ventris. ' ^nerces,

.^^Sicut sagitt» in manu Dot^n^î^ *
^i'U. uni excussorum ^--«vx^,

Beatus vir qui i'^pie^it desiderium
8

^'i

«I

•I
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suum ex ipsis :
* non confundetur, cùm

loquetur inimicis suis in porta.

Gloria Patri, et Filio, etc.

DE LA PURIFICATION A l'AVENT.

Ant. Jam hiems transiit, imber abiit

etrecessit; surge, arnica mea, et veni^

PENDANT l'AVENT.

Ant. Dabit ei Dominus sedem David

Patris ejuB, et regnabit in œternum.

Ant Eccè anoilla Domini.

DE NOËL A LA PURIFICATION.

Ant Germinavit radix Jesse,ortaest

Stella ex Jacob, virgo peperit Salvato-

rem :
* te laudamus, Deus noster.

Ant Eccè, Maria.

PSAUME 147.

Lauda, Jérusalem, Dominum :
* laii-

da Deum tuum, Sion.

Quoniam conîbrtavit seras portarum

tuarum :
* benedixit filiis tuis in te.

Qui posuit fines tuos pacem :
* et

adipe frumenti satiat te.

Qui emittit eloquium suum terras :

*

velociter currit sermo ejus.



OE NOTBE-DAME.
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,W«

Qui dat nivem sicut hmarn • * ««k.,lam sicut cinerem «pargit " ' "'^-

ce£ 'i 2fr"'î'" f« «eut buc

Non fecjt taliter omni nation! • * mjudicia sua non manifestavit e°"
'

GIonaPatri,etFnio,etc
DB LA PDEWIOATION A LATENT

PENDANT B'avïNT.
^«^ Eccè ancilla Domini • fî«t „-u-secundùm verbum tuun,™ ' "' '"''"

BB NOIL A LA PCRIFIOATIOJr

tollit peccaia mundL^lîiJî*"-
"^ «ï"'

DB NOËL A L'avENT.

Ab initio et ante «œcula creata Bum,
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1^

et usquè ad futurum taBCulum non de-

sinam, et in habitatione sanctâ coram

ipBO mlnistravi.

R. Deo gratia».

PENDANT L'AVENT.

CAPITULE. ladve 11.

Egredietur virga de radice Jesse, et

flos de radice ejus ascendet, et requies-

cet super eum Spiritus Domini.

B. Deo gratias.

HYMNE.

Ave, maris stella,

Dei mater aima,

Atque semper Virgo,

Félix cœli porta.

Sumens illud Ave,

Gabrielis ore,

Funda nos in pace,

Mutans Evee nomen.

Solve vincla reis,

Profer lumen caBcis
;

Mala nostra pelle,

Bona cuncta posce.

Monstra te esse matrem,

Sumat per te preces,

Ui Ul'U llUUiO iJ£SlUI3,

Tulit esse tuus.



DE NOTRE DAME.

Virgo singularis,
Inter oranes mitis,
Nos, culpis solutos,
Mites fac e^t caste..

Vitam prœsta puram,
iter para tutum :

Ut videîites Jesum,
feemper collœtemur.

Sit laus Deo Patri,
Summo Christo decus,
^piritui sancto,
Tribus honor unus. r. Ainen.

V. Diffusa est gratia in labiis tiiis

DE tA PURIHCATION A l'aVBNT.
^nt. Beata Mater

l'A&^tvaJr"''^"
'*"^^' ^'-'^°' J* Trinité, on dit

^nt. Regina cœli.

PENDANT L'aVENT.
An(, Spiritus sanctus.

''J^^^^^

A l'A PURIFICATION. •

rium!'
^^^^""""^ li^reditatis mys<e.

•3
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CANTIQU/^ DE LA VIERGE. Luc 1.

Magnificat: * anima mea Domi-

num.
Etexultavit spiritus meus,* in Deo

salutari meo.
Quia respexit hurailitatem ancilla)

sute :
* eccè ehim ex hoc beatam me

dicent omnes generationes.

Quia fecit mihi magna qui potens

est; * et sanctum nomen ejus.

Et misèricordia ejus à progenie in

progenies, * timentibus eum.

Fecit potentiam in brachio mo : * dis-

persit Buperbos mente cordis suj.

Deposuit potentes de sede :
* et exal-

tavit humiles.

Esurientesimplevit bonis:* et divites

dimisit inanes.

SuBcepit Israël puerum suum :
* re-

cordatus misericordiœ suœ.

Sicut locutus est ad patres nostros, *

Abraham et semini ejus in s&uula.

Gloria Patri, et Filio, etc.

m LA PURIFICATION A l'AVÊNT.

Ant. Bv tfj Mater, et intacta Virgo,

. rvinrîosn. '^r. ^. wmdi. Interccde pro

nobis ad IJovi ou^^a.
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AU TEMP8 DE PAQUES.

Ant Regina Cœli la^tare, alléluia •

quia quem memi^ti r-oUare allelu a •

resurrexit sicut 'iix.t, alléluia : Ora prônobis Deum, nlleluia.
^

.
Kyrie, Citicjon. Christe, eleison. Ky-

rie, eleison.
.

^
V. Domine, exaudi orationem meam
R- M clamor meus ad te veniat.

OREMUS.

Ck)NCEDE nos famulos tuos, quœsu-
mus. Domine Deus, perpétua mentfs et
corporis sanitate gaudere, et glorio^
beatae Marias semper Virginia interces-
sione à praesenti liberari tristitiâ etœternâ perfrui lœtitiâ. Per ChristumDommum nostrum.
Amen.

PENDANT l'aVENT.

Af^^. SpirituR sai.ctus in te descen-

Fii^s;;;;?eS^^
Kyrie, eleison. Christe, eleison. Ky-

ne, eleison.
,

'^

V. Dominp. Avan^î /v«.«^:^^

R. Jlit clamor meus ad te veniat.

W
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I^S

OREMUS.

Deus, qui de beat» Marise Virginia

utero,Verbum tuum, Angelo nuntiante,

carnem suscipere voluisti
;
praesta sup-

plicibus tuis, ut qui verè eam genitri-

cem Dei credimus, ejus apud te inter-

cessionibus adjuvemur. Per eumdem
Christum Dominumnostrum. Amen.

DE NOËL A LA PURIFICATION.

Ânt.Magr\um haereditatis mysterium:

templum Dei factus est utérus nesciens

virum : non est pollutus ex eâ carnem
assumens. Omnes gentes venient, di-

centes : Gloria tibi, Domine.
Kyrie, eleison. Christe,eleison. Kyrie,

eleison.

V. Domine, exaudi orationem méam.
R. Et claraor meus ad te veniat.

OREMUS.

Deus, qui salutis setem», beataB Ma-
riae virginitate fœcundâ, humano generi

preemia prœstitisti ; tribue, quaasumus,

ut ipsam pro nobis intercedere sentia-

mus, per quam meruimus Auctorem
vitœ suscipere Dominum nostrum Je-

sum Christum Filium tuum. , .
.

Amen.
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comm&

ACOMPLIES.
Are, Maria, etc.

D»,r. • i""" '""» * nobia.
'

„ PSADMK 128.

iJr "P"»"-'-»' «4J»vc„,uteme.l,. dict „„„«

poSrter™""' °'''J"'"<-««".e4;. «tenta non

,
ftanteicut?»;'™'", ,7^™^™ »»»«» «^i oderaatSion,

lur exaroit
;

«ciorum
. quod prius,„i„ evella-

Gloria ^trt et ^;^^^^^^

'"*'"'

PSAUMB 129.

"««"^^S"'
'"""' «^ ''• "«"'«^ • Domine, e«,„a

^^nt .„„, tu» intenJen.es. in ,ooen. deprec«,l„nis

,.

S.ji,ni,.,e, ob»„.„ri,. D^ine, • Oonu.e, ,„is s«,-

I SuStinilif-. animn •

mea in Domino."'" ™ '''''''''*** *J"^ =
' «P^'^vit anima

• r
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A oustodift matutiail usquè ad noctem,* speret Israël in

DomiDO. .

Quiaapud Dominum misericordia ;
* et copiosa apud eum

redemptio.

Et ipse redimet Israël * ex omn'bus iniquitatibus ejus.

Gloria Patri, et Filio, etc.

PSAUUB 130. -

Domine, non est exaltatam cor meum ;
* neque elati sunt

oculi mei.

Neque ambulavi in raagnis, * neque in nurabilibus super

me.
Si non bumiliter s^itiebam ;* sed exaltavi animam meam.
Sicut ablactatus est super matre suâ, * ita retributio in

anima meâ.
Speret Israël in Domino,* ex hoc nunc et usque in

saeculum. .
,

Gloria Patri, et Filio, etc.

HYMNE.

Mémento, salutis Auctor, etc., à Prime, page Ti.

De Noël à VAvent.

CiU?iTDi.B. Eeeîi. 24.

Eao Mater pulchne dilectionis, et timorii, et agnitionis

et sanctae spei.*

Oeo gratias.

V. Ora pro nobis, sancta Dei Gknitrix.

R. Ut digni eflSeiamor promissionibus Gbriati.

Pendant VAvent.

CAPiTDLB. lune. 7.

EccB Virgo côncipiet et pariet Filium, et vocabitur no-

men ejus Emmanuel : butyrum et mel comedet, nt sciât

reprobare malum et eligere bonum.
Deo gratias.

V. Angélus Domini nuntiavit Mariœ.
R. Et coneepit de Spiritu Sancto.

Delà Purification à FAvent.

Ant. Sub tuum praesidium.

rk^,^..i^ DA^.é^. .*...^.jjk iw fP^i^UÀ

Ant. Regina Cœli.
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Pendant l'Avmt.
Ant. Spiritus Sanctus.

De Noël à la Purification,
Ant. Magnum hœreditatis mysterium.

CANTIQUE DU 8IMÉ0N. Luc, 2

bumrumJn"pVce"""
*""'"' ^^^-^^ ' -cundum ver-

Quia videruat oculi mei • salutare tuumQuod parasti • antè faciem omnium populorum

^^

Lumen ad re.elatiouem gentium, • et |loS"pTebi3 tu*

Glorik Patri, et Filo, etc.

Bêla Purification à l'Avent.
Ant. Sub tuum praesidium confueimus sancta Haï p»

et benSu ' '^™ ""' ''""P"' ^i'e» «l"'»^»

^« fom/)« de Pâques.

ealfsâ^'^'"'
cœii.elc, ae;.c Kyrie, eleison, etc

, pa^.,

OREMDS.

nnSStI^®l
«'°"<>.3« semperqueVirginis Mariae.quœgumua

Domine, exaudi, etc.

Pendant VAvent.
Ant. Spiritus sanctus, etc. Kyrie, etc., p. 63.

ORXMUS.
Disus, qui de beatae, etc., p. 64.

De Noël à la Puriûcnjinn

iuf^i; .w**^""""
hapreditatis mysterium, templum Dei fac-tus est utérus nesc.ens virum, non est ioUutus w eâ car-

'
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nem assumens, omnes gentes renient dîcentes : Gloria

tibi, Domine.
Kyrie, eleison, etc.

ORKlfUS. •

Deus, qui salutis, etc., p. 65.

On dit ensuite, selon h temps, une des antiennes à la

Vierge, comme à Laudes, page 68.

Aprls l'antienne à la Vierge, on dit le verset : Divinum
auzilium maneat semper nobiscum.
Amen.

On dit aussi tout bas: Pater noster, etc. Ave, Marin,

etc. Credo in Deum, etc.

* I



tes : Gloria

tienne» à la

tt : Divinum

Ave, Maria,

DE LA PSALMODIE.

mSTRllCTION fOVR B!E» HÉCITER VOFFICE.

«« &« «,, T^, Sain,, Uniuc. .«{ «.• u Sei^S
I»OMde.on. noaa «ndre personnel, 1« «nttmenr,»;

CI n.«a.e5 de N. S. J. 0. Le St.-Espril qui les connâ,"mt d'arance, le» , Imprimés dans lé eœur d„ S, fl".'!.^«phMe D.,ld, n ,e, . „„ ,„ ... ,j,„., eues « eî^rimes d.n, ,e. p„„mes. J.-O. désire ,ne nôns ea rempS-

ment le détail de tons nos besoins. C'est de nos périls

IT «-'•««». "e no, toe^ ,. „„. gémi.s.m"ntil'

féu. ,„, l'Esprit de Dieu veut bien r tr.«er le, e,pr

°

..ons, J.-a . Toulu ,„. ces divers «ntiment, y Zen^«.r,ués,.fin ,„. nou, n'.„,sion„u-à non, /Indonner» nous unUs.nt intérieurement i l'Esprït^tarôûraW. voulu le, exprimer longtemps d'aJcë^lp™
Mto. Il &„, ,u. le mtoe esprit ,„i le, » Lié, anime

te^'uUrf ^T""' """'' "«» '" «ntimenls d'uneinequipne, si c'est, une peinture de nos maux ou une.r„al,o„ au, «rêmissement, et aux larmes, e^^rdw
WZII"" 'r"° --P»»««-i »i o'-Hncan.

Z .
' " «'"*' P™"oncez.le avec une vive re-

:::rei ^cr-^'-f^ ^•-'^"- «"

jré«i"M~---'""'-''.^™-



INTENTIONS
qu'on peut se proposer en récitant

l'office des morts. L'OJ

Père éternel, humblement prosterné devant votre divine

Présence, je vous adore profondément, et je vous conjure

par le sang précieux que voire Divio Fils^ Jésus, a répandu

pendant son agonie, à la flagellation et sur la croix, de

vouloir bien délivrer, au plus tôt, des peines du purgatoire

les saintea Ames qui y sont détenues, et particulièrement

celle de N.L congrégani8te,'ou de N... mon'parent, ou

celles envers lesquelles j'ai le plus d'obligations,... ou qui

ont eu le plus de dévotion envers la Ste. Vierge ;... ou

celle qui souflBre le plus en^purgatoire... ou qui devrait

Être la dernière à en sortir... . ou qui s'y trouve depuis

plus longtemps. Ordonne» à votre Saint Ange de la trans-

porter dans le séjour dfi votre gloire, afin qu'elle vous y

loue et vous y bénisse, pendant toute l'éternité.

Lorsqu'oi

{comme le J(
est doublCf c

comoMnoen
de chaque n
Landes, et a

LL. ]

ni te, ado

^
LL. V

bilemus J

pemus ÛLi

psalmifi ji

Regem
adoremus

LL. Q
nus, et R(
^uoniam i

8uam: qu
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L'OFFICE DES MORTS.

eonuMnaU^it ie.^„Jl a
''°*'™°« «n enlier an

de chuqu. mois, on 5fïk •!„..*° ''"î^'" D'"«che libw

A MATINES.

Invitatùire,

PSAUME 114.

LL. Venite, exultemufl nnm;»»« •

bilemusJJeo «âlutari nZ^TÏ ^^L"."pemuB feciera ejus in confesaionr^Tn
psalmw jubilemus ei.

' "

ad?rS. '" '""''* :•'"»*' --''e,

nus et Rex magnus super omnes D««.
Huouiam non repeilet Dominus plebem«uam: quia u. manu ejns sunt omn^

il,.>:>-

''iSi
-•• -'-,' 'à

il'*?*

fl
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fines terr», efcaltitudines montiiim ipse

conspicit.

Venite, adoremus.

LL. Quoniam ipsius est mare, et ipse

fecit illud, et aridam fundaverunt ma-

nus ejus : venite, adoremus, et procida-

mus ante Deum
;
ploremus coram Do-

mino qui fecit nos, quia ipse est Do-

minus Deus noster, nos autem populus

ejus, et oves pascuœ ejus.

Regeûi' oui omnia vivunt, venite,

adoremus.

LL. Hodiè si vocem ejus audieritis,

nolite obdûrare corda vestra, sicut in

exacerbatione, secundùm diem tenta-

tionis in deserto ; ubi tentaverunt me
patres vestri, probaverunt et viderunt

opéra mea.
Venite, adoremus. ^^-^ ^

LL. Quadraginta annis proximus fui
^ generationi huic, et dixi : semper hi

errant corde: ipsi vero non cognove-

runt vias meas, quibus juravi in ira

meâ, si introibunt in requiem meam.
Regem cui omnia vivunt, venite,

adoremus.

LL. Requiem sBternam dona eis,

Domine : et lux perpétua luceat eis.

Ten;
LL.
Veni

Pour l

Ânt.

1 A.
-Domine

Intel

aneus et

Quon
xnanè es

Manè
xdam ni

Nequ(
neque pc

tuos.

Odfsti

tem :
*

mendaciu

Virum
ininabitu

Introïb
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Tenite, adoremus.
LL. Regem cui omnia vivunt :

Venité, adoremus.

105

I. NOCTUENE.
Pour les mois <r Octobre, Janvier, AoHl et Juillet.

Ant. 1 L. Dirige.

PSAUME 5.

1 A. Verba mea auribus percipe
JJomine

:
* intellige clamorem meum.

'

Intende voci orationis mese : * Rex
aneus et Deus meus.

Quoniam ad te orabo; Domine ;
*

ïnanè exaudiee vocèm m«atii

.

Manè astabo tibi et videbô : * quô^^am non Deus volens iniquitatem^t

Keque habitabit j^jxtà te maîignus .
*

neque permanebunt injusti antèCloa

Odfsti omnes qui operantur iniquita^

mTndaciur'"
^""" ^^^ ^^-«^u^r

Introibo in domum tuam : * adorabo
9
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il

li'i

ad templum sanctum tuum in timoré

tuo.

Domine, deduc me in justitiâ tua :

*

propter inîmicos meos dirige in cons-

pectu tuo viam meam.
Quoniam non est in ore eorum Veri-

tas :
* cor eorum vanum est,

Sepulcrum patens est guttur eo-

rum :
* linguis suis dolosè agebant, ju-

dica illos, Deus.

Décidant à cogitationibus suis, se-

cundùm multitudinem impietatum eo-

rum expelle eos :* quoniam irritaverunt

-te, Domine. .

Et laetentur omnes qui sperant m
te :

* in eeternum exultabunt et habita-

bisin eis.

Et gloriabuntur in te omnes qui di-

ligunt nomen tuum :
* quoniam tu be-

nedicesjustoi ,. .

Domine, ut scuto bonae voluntatis

tuse :
* coronasti nos.

*

Bequiem seternaih, etc.

Ant, Dirige, Domine Deus meus, in

conspectu tuo viam meam.

Ant 2 L. Convértere.



DESM0BT8.
j^^

i A. DoMiNB, ne in furore tuoareuasme: • neque in ira tuâ corripias mf
&£T:Z^f' ^<^™'"^' q^oCa.^ in-nmus sum

:
• gana me. Domine m.nniam œnturbata suntoss'a raea! ' ^

""

Bea tu, Domine, usquequd ?
Convertere. Domine, et erine animam meam • * galvum \Jr <• *^ "'"

misericordkm t^m ™ "'^ ^"^ P'^P'^>'

confitebituv tibi î
° '"'**'" •!"'«

Laboravi in gemitu meo, lavabo n»rsingaas noctes lectum m^um • kcrymis meis stratum meum rigaix,
TurbatuB est à furow oculufmeus • •

^i^isceaite & meomnes qui oDenmiini
miquitatem

: • q„oniam LauTvH Dominus vooem fletûs mei.
"

mJm""*^M ^'"'"''' deprecationem

s^rpit.
^""-«.o-tionem meam

Erubescant et conturbentur Teh^.
monter omnes inimici mei : • convër-tantur et erubescant valdè velocHer

~1

(

i 1^^

»

.1

I-,



tÛ8 IFFICB
I " Ml

Requiem œternam, etc.

Ani. Convertére, Domine, et eripe

animam meam, quoniam non est in

morte qui memor sit tui.

AnU 1 L. Nequando.
PSAUME 7.

1 A. Domine Deus meua, in te epe-

ravi :
* salvum me fac ex omnibus per-

sequentibus me et libéra me.

Nequando rapiat ut leo animam

meam ;
*» dîim non est qui redimat, ne-

que qui salvum faciat.

Domine Deus meus, si feci istud :

*

si est iniquitas in manibus meis.

Si reddidi retribuentibus mihi mala ;*

decidam merito ab inimicis meis

inanis.

Persequatur inimicu» animam meam,

et compreiiendat et conoulcet in terra

vitam meam j
* et gloriam meam in

pul^erem deducat.

Exurge, Domine, in ira tua, * et ex-

altare in finibus inimicorum meorum.

Et exurge. Domine Deus meus, in

prsecepto quod mandasti :
* et synagoga

populorum circumdabit te.

174- «vw>nfA«» VianA in alf.nm r0crrAllAl*A !^

Dominus judioat populos.
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,„j

t,«m m*"* "S'
?"""'"«' secundilm justi-tiam meam,* et secundùm innocentintmeam super me.

"«nocentiam

Justum adjutorium meum A n«,„-
no,* qui salvo's facU rectos corde

"^"

Deus judex justus, fortis, et patiens ••
numqu.d irascitur per «ngulonios ?'

vibràbit**Vr
''"*"*"' «''«'''"» «""«n

Et in eo paravit vasa mortis • • angittas suas ardentibus effecit '

Eccè parturiit injustitiam
;
• conce-

P.t dolorem, etpeperit iniquit'atem

• -ï?"?^ ??«•"•* et effodit eum • * pfmcidit in foveam quam fecit '

Converteturdolor ejusin caput efus *

desc^ndir"-" 'P^'"^ iniqu^itas^^"4ûs

,

Confitebor Domino secundhm iusM
|ja|ne,p*etpsa,la.„o.itta^^^^

~-i"'^'« «^vciiiain, etc.

^«<. Nequando rapiat ut leo animam

M
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•, Il

iii
1

Il »H

meam, ddm non est qui rediinat, neque

qui salvum faciat.

V. LL. A porta inferi.

R. Erue, Domine, animas eorum.

P. Pater noster, tout bas,

I LEÇON. Job 7. .

1 L. Parce mihi, Domine, nihil

enim sunt dies mei. Quid est homo,

quia magnificas eum : aut quid apponis

erga eum cor tuum ? Visitas eum dilu-

culo, et subito probas illum. Usquequo

non parois mihi, nec dimittis me ut

glutiam salivam meam ? Peccavi. Quid

faciam tibi, ô custos hominum ? Quare

posuisti me contrarium tibi, et faclus

sum mihimetipsi gravis ? Cur non toUis

peccatum meum, et quare non aufers

iniquitatem meam ? Eccè nunc in pul-

vere dormiam : et si manè me quaBsieris,

non subsistam.

R. Credo quod Redemptor meus vivit,

et in novissimo die de terra surrecturus

sum :
* Et in carne meâ videbo Deum

salvatorem meum.
V. 1 L. Quem visurus sum ego ipse et

non alius : et oculi mei conspecturi sunt.

R. Et in carne meâ videbo Deum sal-

vatorem meum.

um me
ma9 m
demnai

' ces. î^

calumn
manuui;

rum adj

tibi sun
videbis

dies tuij

teînpora

et peccai

quia nih
mo qui <

R. Qu
numentc
dona Re(

V. 2L
vos et m

R. Tu
locum ini

plaemave
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II LEÇON. Job 10.

^oi
ï^- TfDET animam meam vitœ

mesB
: dimittam adversîim me eloaui-ummeum. Loqnar in amaritudine ani-

mas me89 : dicam Deo : noli me con-
demnw-e. Indica mihi, cur me ità judi-
ces Numquid bonum tibi videtur ei
calumnieris me, et opprimaa me opusmanuum tuarum et consilium impio-

v^I"°t'M* "*=."' videt horao, et tu
videbis ? Numquid sicut dies héminis
dies tiu, et anni tui sicut humana sunt
tempora ut quœras iniquitatem meam.

m,f-Ti.-r
"».«"« scruteris ? et scias

quia nihil impium fecerim, cîim sit ne-mo qui de manu tuâ posait eruere.
K. yui Lazarum resuscitasti à mo-

numento foetidum : * Tu eis, Domine,
dona Requiem et locum indulgentiœ.

VJ" i 5*" yenturus es judicare vi-
ves et mortuos et saBculum per ignem.

u • f*1' ^î"ine, dona requiem etlocum indulgenti».

III LEÇON. Jci) 10.

P. Manus
,,

tu». feceruBt me et
plasmaverunt me totum in circuitu :

\'i%

vm^

^X^

I î
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If

et sic repente prsacipita» me t Mémento,

quseso, quod sicut lutum feceris me, et

in, pulverem reduces me. Nonne sicut

lac mulsisti me, et sieut caseum me
coagulasti ? Pelle et carnibus vestisti

me : ossibus et nervis compegisti me.

Vitam et misericordiam tribuisti milii,

et visitatio tua custodivit spiritum

meum.
R. Domine, quando veneris judicare

terram, Ubi me abscondam à vultu ira&

tuse ? * Quià peccavi nimis in vitâ meâ.

V. P. Commissa mea pavesco, et antè

te erubesco ; dîim veneris judicare, noli

me condemnare.
B. Quia peccavi nimis in vitâ meâ.

V. P. Requiem a&ternam dona eis.

Domine, et lux perpétua luceat eis.

B. Quia peccavi nimis in vitâ meâ.

II N0C5TURNE.

Pour Novembre^ Février^j Mai et Août.

Ant. I L. In loco pascuae.

PSAUME 22.

1 A. DoMiNus régit me, et nihil mi-

hi deerit :
* in loco pascu» ibi me col-

locavit.

Super aquam refectionis educavit

me :
* animam meam convertit.
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Deduxit me super semitas justiti» • *
propter nomen suum.
Nam et si ambulavero in medio uin.

brae mortis, non timebo mala :
* quo-mam tu mecum es.

Virga tua et baculus tuus :
* ipsame consolata sunt.

Parasti in conspect u meo mensam ' *
adyersus eos qui tribulant me.
Impmguasti in oleo caput meum :

*
et cahx meus inebrians quàra prœcla-
rus est !

^

Et misericordia tua subsequetur me *
omnibus diebus vitœ mese.
Et ut inhabitem in domo Domini :

*
m longitudinem dierum.
Requiem aeternam, etc.

Ant, In loco pascuaB ibi me colloca-
Ylt.

AnL 2 L, Delicta.

PSAUME 24.

2 A. Ad te, Domine, levavi animam
meam

:
* Deus meus, in te confido,non

erubescam.

^
Neque irrideant me inimici mei :

*
eteniia universi qui sustinent te, non
coufundentur.

S'*.-

" f Â

; m

1 {*r/...

SI



tl4 OFFICE

Confundantur omnes iniqua agen-
tes :

* supervacuè.

Vias tuas, Domine, demonstra mihi :*

et semitas tuas edoce me.
Dirige me ia veritate tuâ, et doce

me :
* quia tu es Deus salvator meus, et

te sufitinui totâ die.

Reminiscere raiserationum tuarum,

Domine :
* et misericordiarum tuarum,

quas à ssbcuIo sunt.

Delijta* juventutis meae :
^ etigno-

rantias meas ne memineris.
Secundîim misericordiam tuam mé-

mento meî tu :
* propter bonitatem

tuatn. Domine.
Dulcis et rectus Dominus :

* propter

hoc legem dabit delinquentibus in via.

Diriget mansuetos in judicio :
* do-

cebit mites vias suas.

UniversaB viœ Domini misericordia

et Veritas :* requirentibus testamentum
ejus et testimonia ejus.

Propter nomen tuum, Domine, propi-

tiaberis peccatomeo: * multum est enim.
Quis est homo qui timet Dominum :

*

legem statuit ei in via quam elegit.

Anima ejus in bonis demorabitur :
*

et semen ejus haareditabit terram.
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Firmamentum est Dominus timenti-
bus eum :

* et testamentum ipsius ut
manifestetur illis.

Oculi mei semper ad Dominuin :
*

quoniam ipse evellet de laqueo pedes
meos.

Respice in me et miserere mei :
*

quia unicus et pauper sum ego.
Tribulationes cordis.mei multiplica-

ta3 sunt :
* de necessitatibus meis erue

me.

Vide humilitatem meam et laborem
meum

:
* et dimitte universa delicta

mea,

Respice inimicos meos, quoniam mul-
tiplicati sunt :

* et odio iniquo oderunt
me.

Custodi animam meam et erue me :
*

non erubescam, quoniam speravi in te.
Innocentes et recti adbasserunt mihi :*

quia sustinui te.

Libéra, Deus, Israël ;
* ex omnibus

tribulationibus suis.

Requiem seternam, etc.

AnU Delicta juventutis mese et igno-
rantias meas ne memineris, Domine.
AnU 1 L. Credo videre.

m
k
•« "»>

i«l1

'l'.
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m.

psAuià: 26>

1 A. DoMiNus illuminatio mea, et

salus mea :
* quem timebp ?

Bominus protector vit» meaô :
* à

quo tr^nidabo ?

Dùm appropiant super me nocen-
tes :

* ut edant carnes ineas.

Qui tribulant me inimici mei :
* ipsi

infirmati sunt ; et ceciderunt.

Si consistant adversùm me castra :
*

non timebit cor meum.
Si exurgat adversîim me praelium :

*

in hoc ego sperabo.

Unam petii à Domino, hanc requi-

ram :
^ ut inhabitem in domo Domini

omnibus diebus vitœ meœ.
Ut videam voluptatem Domini :

* et

visitem templum ejus.

Quoniam abscondit me in taberna-

cula suo ;
* in die malorum protexit

me in abscondito tabernaculi sui.

In petrâ exaltavit me :
* et nunc ex-

altavit caput meum super inimicos

meos.

Circuivi, et immoîavi in tabernaculo
ejus hostiam vociférationis : * cantabo,

et psalmum dieam Domino.
Exaudi, Domine, vocem tiieam quâ
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mea, et

»: * à

nocen-

:
* ipsi

astra :
*

lium :
*

î requi-

Domini

11 :
* et

;aberna-

>rotexit

i.

lunc ex-

nîmicos

rnaculo

îantabo,

am quâ

clamavi ad te :
* miserere mei, et ex-

audi me.
Tibi dixit cor meum, exquieivit te

faciès mea :
* faciem tuam, Domine,

requiram.

Ne avertas faciem tuam à me :
* ne

déclines in ira à servo tuo.
Adjutor meus esto, ne c* relinquas

me :
* neque despicias me, Deus ealu-

taris meus.
Quoniam pater meus et mater mea

derehquerunt me :
* Dominus autem

assumpsit me. ^
Legem pone mihi. Domine, in Via

tuâ
:
* et dirige me in semitam rectàm

propter inimicos meps.
"'^^

Ne tradideris me in animas tribu-
lantium me :

* quoniam insurrexerunt
mmetestesiniquî, et mentita est ini-
quitassibi.

(>edo videre bona Domini :
* in

terra yiventium.
Expecta Dominum, virilîter âge :

*

et confortetur cor tuum, et sustine Do-
minum.
Requiem asternam, etd.

Ant Credo videre bcMitt DomiDi in
terra viventium.
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;*
,,((

V. LL. Collocet eos Dominus cum
principibus.

R. Cum principibus populi sui.

P. Pater noster, tout bas,

IV LEÇON. Job 13.

1 L. Responde mihi : quantas habéo

iniquitates et peccata ? Scelara raea et

delicta ostende mihi. Cur faciem tuam
abscondi»^ et arbitraris me inimicum

tuum ? Contra folium quod vento rapi-

tur ostendis potentiam tuam, et stîpu-

lam sicam persequeris. Scribis ei^im

contra me amaritudines, et consumere

me vis peccatis adolescentiœ . mesB.

Posuisti in nervo pedem meum, et ob-

servasti omnes semitas meas, et vestî-

gia pedum meorum considerasti. Qui

quasi putredo consumendus sum, et

quasi vestimentum quod comeditur à

tineâ.

R. Mémento meî, Deus, quia ventus

est vita mea :
* Nec aspiciat me visus

hominis.

V. 1 L. De profundis clamavi ad te,

Domine j Domine, exaudi vocem meam.
R. Nec aspiciat me visus hominis.



DES MORTS. 119

US cum

a habéo
nieaet

natuam
îmicum
to rapi-

t stipu-

s ei^îm

isumere

) . meae.

i, et ob-

t vestî-

i. Qui
iim, et

ditur à

ventus

le visus

ad te,

meam.
inis.

V LEÇON. Job. 14.

2 L. Homo natus de muliere, brevi
vivens tempore, repletur multis mise-
rus. Qui quasi flos egreditur, et con-
teritur et fugit velut umbra, et num-
quam in eodem statu pennanet. Et
dignum ducis super hujuscemodi ape-
rire oculos tues, et adducere eum tecumm judicium. Quis potest facere mun-
dum de immundo conceptum semine ?
Nonne tu qui solus es ? Brèves dies
hominis sunt, mumerus mensium ejus
apud teest. Constituisti termines ejus,
qui praeteriri non poterunt. Recède
paululîim ab eo. ut quiescat, donec
optata veniat, sicut mercenarii, dies
ejus.

R. Hei mihi, Domine, quia peccavi
nimis in vitâ meâ I Quid faciam mi-
ser ? ubi fugiam ? Nisi ad te, Deus
meus : * Miserere meî, dùm veneris in
novissimo die.

V. 2 L. Anima mea turbata est val-
dè, sed tu, Domine, succurre ei.

vissimo die.

veneris m no-

\m

m?.i
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I

hr^i

VI LEÇON. Job 14.

P. Quis mihi hoc tribuat, ut in in-

ferno protegas me et abscondas me,
dônec pertranseat furor tuus, et consti-

tuas mihi tempus, in quo recorderis

meî ? Putasne mortuus homo rursùm
vivat ? Cunctis diebus quibus nunc mi-

lite, expecto donec veniat immutatio
mea. Vocabis me, et ego respondebo

tibi. Operi manuum tuarum ponriges

dexter£^i)i. Tu quidem gressus meos
dinumerasti, sed parce peccatis meis.

R. Ne recorderis peccata mea, Domi-
ne :

* Dhm veneris judicare saeculum

per ignem.

V. P. Dirige, Domine Deus meus, in

conspectu tuo viam meam.
R. Dîim veneris judicare saeculum

per ignem.
y. P. Eequiem aaternam dona eis,

Domine, et lux perpétua luceat eis.

R. Dùm veneris, etc.

III. NOCTURNE.

Pouf Décembrt, Mars, Juin et Septembre.

Ant 1 L. Complaceat.

PSAUME 39.

1 A. ExPECTANS expectavi Domi-
num :

* et intendit mihi.
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Et exaudivjt preco* meas : * et eduirif

etî^!^*"'*
«"P^-petmm pedesBM^ ..

M immisit m osmeumcaMioum no-vurn^ • owmen Deo nostro.
Videbunt multi et timebunt * »t

«perabunt in Domino
"""^

• «*

^v^^Ztri'^ «-* no-nen Domini

^HnS f^r^^p''^^'- -»'*»*-

non eat^iJîn,ili:*Jg:
«^b«« *"'^

_
Aonun^avi, «t locutug sum •• mni

ttphoati sunt super numermn"
'"

bacnficium etoblationem nolui»tî .»«UMs autem perfecisti miiu^ * '

Molocawatum «t pw neocaf/. ««„ ^
tulasti

:
* tune divi W?T^ •

"" P**'

iDiy^îiiK-r^iî:!. .^^ ¥^ mea ^n .

Justitiam tuam non abscondd^in oot^
10

.1»;*

î*'

^

/il
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meo :
* veritatem tuam et salutare

tuum dixi.

Non abscondi misericordiam tuam ci

veritatem tuam :
* à concilio multo.

Tu autem, Domine, ne longÔ facias

miserationes tuas à me :
* misericordia

tua et Veritas tua semper susceperunt

me.
Quoniam circuindederunt me mala,

quorum non est numerus :
* compre-

hendei^Lfnt me iniquitates meœ, et non

potui ut viderem.

Multiplicataa sunt super capillos ca-

pitis mei :
* et cor meum dereliquit me.

Complaceat tibi, Domine, ut eruas

me: * Domine, ad adjuvandum me
respice.

Gonfundajatur et revereantur simul

qui quœrunt animi^m meam .
* ut au-

ferant eam. L::. ,
,i

Convertantur retrorsùm et reverean-

tur :
* qui volunt mihi mala.

Ferant confestim confusionem suam :*

qui dicunt mihi : Euge, Euge.
.

; (Exultent et laetentur super te omnes
iqueerenteste: * et dicant eempep ma-

ernificetur Dominua. oui dili^unt salu-
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Egoautem mendicus sum et pauper *
Dominus sollicitus est meî.
Adjutor meus et protector meus tu

es :
• Deus meus, ne tardaveris.

Requiem œternam, etc.

Ant. Complaceat tibi, Domine, ut
eripias me : Domine ad adjuvandum
me respice.

Ant. 2 L. Sana, Domine.

PSAUME 40.

2 A. BEAïtTS qui intelligit super ege-
num et pauperem :

* in die malâ libe-
rabit eum Dominus.
Dominus conservet eum et vivificet

eum et beatum faciat eum in terra *
et non tradat eum in animam inimico-
rumejus.

j i.. ,,,

Dominusopem feratillî Puper lectum
doloris ejus : * unirersum Btratum ejus
versasti in infirmitate ejus.
Ego dixi, Domine, miserere meî: •

sana animam meam, quia peccavi tibi.
Inimici mei dixerunt mala mihi :

*
quando morietur, et péri bit nom'en

Et si ingrediebatur ut videret, vana

é*'-

m.

m
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II

loquebatur :
* cor eju» mngreg^mi ini-

quitatem sibi.

E^ediebatur loràa :
* «i loquebatur

in idipsum.

Adversum me ftijaurrabant omnes

inimicâ mé :
* adversw»i me cpgltabant

jïiala mibi.
.

Verbum iniquum constituerunt ad-

versum me :
* numquid qui dormit non

adjiciet ut resurgat ?

Eteûim bomo pacis mege, in quo spe-

ravi :
* qui edebat panes meos, magni-

ficavit «uper me eu$)plantatioâem*

Tu lauÉem, Domine, miserere mei et

resuscita me :
* etminhmm ei«.

In boe icognovi, qwoaiam Ypluisti

me; * quoniam non gaudebit i»imieus

i, !meufi îstip^r me.

Me autem propter innocenta^m »m-

oepialâ: '^ etieoilifiirmaflU nm m cons-

p^otu tuo iBi»ibeïiiiami ^

BenedictiW; Domin»» Déu» I«rftel à

sseoulo, et «sqUè in aàWMbbim .; *>fiRt, fiât.

. ii iReqniem aetemam, etc. / ( ! r M h

Af^. Sana, Domine, animam moam,|

quia peccavi tibi.
*
Ant. 1 L. Sitivit.

^1
i
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PSAUME 41,

19&!

1 A. QuEMADifODUM desiderat cervus
ad fontes aquarum : * ita desiderat ani-
ma mea ad te, Deus.

Sitivit anima mea ad Deum fortem,
vivum :

* quando veniam, etaj^areba
ante faciem Dei ?

Puerunt mihi lacrymae meaa panes
die ac nocte :

* dùm dicitur mihi quo-
tidiè : Ubi est Deus tuus ?

Haac reoordatus sum, et eflfudi in me
animam meam :

* queniam transibo in
locum tabernaculi admirabUis usquè
ad domum BeL
In vooe exttltationis et confessionis :*

sonus epolantis.

Quare trietis es, anima mea .
* et

quarè cofiturbas me ?

Spera in Deo, quoniam adhuc CQnfi-
tebor illi :

*= aalutare vultûs mei et
Deus meus.
Ad meipsum anima mea cônturbata

est :
* proptereà memor ero tuî de terra

Jordanis et Hermoniim à monte mo*
dico.

Abyssus abyssum invocat :
* in voce

cataractarum tuarum.

if

M
.Ht

i4

a "

" *'*î

• }^
1

,
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Omnia excelsa tua et fluctus tui :
*

«uper me transierunt.

In die mandavit Dominus miseri-

cordiÉtm suam :
* et nocte catiticum

ejus.
*Apud me oratio Deo vitae me» :

dicaim Deo, susceptor meuB es. •

-f'

Quarè oblitus es meî :
* et quarè con-

tristatus incedo, dùm affligit me ini-

micus. /

Dîim confringuntur ossa mea :
* ex-

probraverunt mihi qui tribulant me itii-

mici mei. *
'

Dîim dicunt mihi per singulos dies :

Ubi est Deus tuus ? * quarè tristis es,

aniiiia mea, et quarè conturbas me ?

Spera in Deo, quoniam adbùc confi

tebor illi :
* salutare vultûs mei^ et Deus

meus

.

Requiem œternam, etc.

Ant. Sitivit anima mea ad Deum
vivum, quando veniam et apparebo

ante faciem Domini. :''^

V. LL. Ne tradas bestiis animas con-

fi tentes tibi.

R. Et animas naunerum tuorum ne

obliviscaris m finem.

P. Pater noster, tout bas.
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VII LEÇON. Job 17,

127

1 L. Spiritus meus attenuabitur,
(lies mei breviabuntur, et solmn mihi
superest sepulcrum. Non peccavi, et in.
amaritudinibus inoratur oculus meus.
Libéra me, Domine, et pone mr juxta
te.et cujusvis manus pugnet contra me.
Diesmei transierunt, cogitationes mese
dissipai» sunt, torquent© or meum.
Noctem verterunt in die t rursùm
post tenebras spero lucemi Si susti-
nuero^ infernus domus mea est, et in
tenebris stravi lectulum meum. Pu-
tredini dixi ; pater meus es ; mater mea,
etsoror.m^a, vermibus. Ubi est erga
nunc praBstolatio mea : et patientiàm>
meam qnis considérât ? jp

R. Péccantëm me quotidiè, et noii
me paenitenteih tiraor mortis conturbat
me : *^ Quia in infemo nulla est re-
demptio, miserere meî, Deus, et salva
îne.

V. 1 li. Béus, in nomine tuo salvum
me fac, et in virtute tuâ libéra me.

R. Quia in inferno nulla est redemp-
tio, miserere nieî, Deus, et salva me.

M*"-i
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I

VIÎI LEÇON. Joh 19.

2 I/. PelLi me88 consumptis camibus
adhœsit ce meum, eft âerelicta sumt tan-

tummodo» laibia ciréa dentés meos. Mi-
sevemini mei, miseremini mei^ saltem

vos aimieii mei, quia manus Domini
tetigit me. Quarè persequimîni me
siciit DeixSy et carnibus meie saturami-

ni t < Quis miM tribuat ut ecribontur

sermonc» mei ? Quis mihi det ut exa-

rentur in libro stylo ferreo,et plumbi
lanminây Tel eelte sculpantur ià. silice ?

Seiô enisn quod rëdômptor meus vivit,

et iai uo'Viasimo die de terra surrecturus

sum^ et rur^tun ctreumdabor pelle meâ,
^ in oairnfe m^ videbo Deum meum,
quem yisurus sum ego ipse,et oculi mei
conspecturi ftunt^ et non alius: reposita

est aÎ^ spes mea in sinu meo.

^ li Domine, secuïitiùm actlttù meum
noîl lÉie judiôtti^e, nihil digtiûmin cons-

pectu tuo egi, ideo deprecor majestatem
tnam :

* Ut tu, Deus, deleas iniquita-

tem meam»

V. 2L. Ampliusiava me. Domine, ab
injustitiâ meâ, et à delicto meo munda
me.
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R. Ut tuy Deus, deleaB iniquitatem
meam.

IX LEÇON. Job. lOi
P. QuABE de vwlrâ eduxisti me? qui

utinâm comsumptue essem ne ociilus me
videret. Fuissem quasi non essem, de
uterf translatus ad tumulum. Num-
quid non paucitas dierum meorum finie-
tur bïevi ? Dimitte ergo me ut plan-
gam paululùm dolorem meum^ ante-
quàm vadarn^ et non rfcvortar ad terram
tenebrosam et opertam mortis caligine :

terram miserise et tenebrarum, ubi
umbra mortis

i et nullus ordo^ sed $em'-
piternus borror inbabitat»

R.^ XÂbera moj. Domine, de viis in-
fernii qui porta» œreas confregisti, et
visitastiinfernumjetdedisti&ei& lumen
ut vidèrent te î * Qui erant in pœnis
tenebrarum. ,

V. P. Clamantes et dicentes : adve-
nisti, redeniptor noster. ''

'

R. Qui erant lii poènis tenebrarum.

^ V. P. Reqtiiem œternam dona eis,

I^omine^^et lux perpétua luceat eds.

R. Qui eranl^ in poenis tenebrarum.
Le Répons suivant se dit lorsqu'on fait l'Office tout entier.

R. Libéra me. Domine, de morte

1 * ^3

Il
'

^

%i
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SBternâ, in die illâ treniehdâ. Qùando
cœli movendi sunt et terra: Dîim Ve-
neris judicare saBCulum per îgnem.

V; P. Tremens fartus sum ego, et

timeo, dùm discussio venerit atquéVen-
tura ira/ ^^ifp^-f^i"*^^i(i''i- J't

R. Quando cœli movendi sunt et

terra.

W^P, DïtB iUa, dies irg&, calamitatis

et miseri», dies magna etamara valdè.

^. Bàm vénerie j udicaré sseéulum
per ignem. luy^ fiét^

T. Fi Rec[uiem 0ôternam dona èîe,

Domine, et ïux perpétua luceat eis.

Rî Libéra me, Domine,' dô mt^rte

seternô, in die illâ tr^emendâ. Qdando
coeli inovèhdi sunt et terra : Dta ve-

neris jùdicare BSBCuknn per ignem. •

A LAUDES. ' •

Ant: 1 L. Exultabunt.'

PSAÎIME. 5ft. .

1 A. Miserere met, Deus: * se-

cundùm msÉgnam misericordiam tuam.
Et Becundîim «aultitudinem misera-

tionum tuarum: * dele iniquitatem
meam.

iiÉ
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Ampliùs lava me ab iniquitate meâ :*

et à peccato meo mucda me. '

Quoniam iniquitatem meam ego co-
gnosco: * et peccatum meum contra
me est gemper.

Tibi soli peccavi et malum coram te
feci: * ut justificeris in sermonibiis
tuis, et viffcas cîim judicaris.

Eccè enim in iniquitatibus conceptus
sum : * et in pecoatisconcepit me ma-
ter mea. ^ ,

Eccè enim veritatem dilexisti :
* in-

certa et occulta sapientige tuae manifes-
tasti mihi. -

Aspergea me hyssopo, et mundabor :
*

lavabîs^ me, et super nivem dealbabor.
Auditui meo dabis gaudium et la&ti-

tiam : * et exultabunt ossa humiliata.
Averte faciem tuam à peccati^ meis :*

et omnes iniquitates meas dele.

Cor mundumcrea in me,Deus;* et spi-
ritum rectum innova in visceribus meis.
Ne projicias me à facie tuâ ; * et Spi-

ritum sanctum tuum ne auferas à me.
Kedde mihi laetitiam salutaris tui :

*

et spiritu principali confirma me. i

Docebo iniquos vias tuas : *.et impii
ad te convertentur.

'm

y
lit;

'^

êi
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libdfa me de satiguinibiiis^ Deus,
Deus salutis me» ; * et exultabit lin-

goa mea justitiom tUa/m^
^^- Domine labia mea aperies ; * et os
meum annuntiabit laudem tuam.
Quoniam si voluisses »acriâeium de-

diasem utiquè ; * holocausti» non de-
lectaberis.

Sacrificiom Deo gpiritus contribula-
tu8 :

* cor contritum et humiliatum,
Deus, non despicies. /

Bénigne fkc, Domine, in bonâ volun-
taté tuâ Sion ; * ut eedificentur mûri
Jérusalem.

Tane aoceptabis saerificinm justitise,

oWationes et holocausta : * troïc impo-
nent super altare tuwm vituloe.

Requiem œtemam, etc.

Ant Exultabinrit Domino ossa humi-
liata. *

Ant 2 ti. Èxatidi, Domine.

PSAUME 64

2 Ai Te decet hymmusDeu» in Sion:*
et iibi reddetur votum in Jérusalem.

Exandi orationem meams4 * ad te

omnijB caro yeniet.

Verba iniquorum prœvaluerunt su-
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per nos ;
* et iwpietatibwp noskis tu

propitiaberis,

Beatus quem elegieti^et ft»s^lîîp^^ati:*

inhabitabit in atriis ivk\s.

Replebimur in hmia (iomû$ i\nm :
*

sanctum est templwn tuijuaçi, »airp,bile in
aBquitate.

Exaudi nos, Deus salutari$ noster ;
*

spes omnium finium terrae, ^ in mari
longé.

PraBparans montes in virtute tuâ, ac-
cinius potentiâ :

* qui contui^bafi pro-
fundum maris, sonum fluctuuïn ejus,

Turbabuntur gentefl, et timebunt qui
habitant terminos à signis im^ ; * :^r
tus mat»|tini, ei ye^p^y^ 4$iieetiabis^

FisitasM t0rrami,,et inebriaati^egm:;*
multipliq«ftti locuplet*pe ^m, •

,

Eluro^n Dei r^letum e^t aqjiaifljipa-

rasti cibui» iHo«W](i .;
* quoiûafli i^i «^t

praaparati^^US.
i ,n ,.nu.

RivQfif ^j^^il^ Ij^^Wlft, fluultip^iiq» giew-
mina eji4s ;

^ in ft^UUridiia ^^s Isetabi-

tur :
* gesr^ûinans.

Benedices coronœ mm ^JamgmMn
tum:* et qa«api tui replebuoti^r liber-

-..^

^1
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hit

?!

!hii,

1

Pingueecent speciosa deserti :
* et

exultatîone colles accingentur.

Induti Bunt arietes ovium, et vales

abundabunt, frumento :
* clamabunt,

ctenim hymnum dicent.

Requiem œternam, etc.

Ant Exaudi, Domine, orationem
meam : ad te omnis caro veniet.

Ant 1 L. Me snscepit.

PSAUME 62.
V !

de1 A. Deus, Deus meus l* ad te

lucévigilo.

Bitivit in te anima mea :* quàm mul-
tipliciter tibi caro mea !

In terra déserta et inviâ,et inaquosâ,

sic in sancto apparui tibi :
* ut vide-

rem virtutem tuam, et glôriam tuam.
Quoniam melior est misericordia tua

super vitas: * labia ttiea laudabûnt te.

Sic benedicam te in i^itâ meâ :
* et

in nomine tuo levabo manus méas.
Sicut adipe et pinguedine repleatur

anima mea ;
* et labiis ^xultationis

leiudabit os meum.
Si lnénï6r M tuî super stratum

meum, in matutiuis meditabor in te :
^

quia fuisti adjutor meus.
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Et in velamento alarum tuarum ex-
ultabo, adhœsit anima mea post te :

*

me suscepit dextera tua.
Ipsi vero in vanum quœsierunt ani-

mam meam, introibunt in inferiora
terrae :

* tradentur in manus gladii, par-
tes vulpium erunt.

Rex vero lœtabitiir in Deo, laudabun-
tur omnes qui jurant in eo; * quia
obstructum est os loquentium iniqua.

PSAUME 66.

Deus misereatur nostrî, et benedicat
nobis ; * illuminet vultum suum super
nos, et misereatur nostrî. u u *
Ut cognoecamus in terra viam tuam .*

in omnibus gentibus salutare tuum. >>

C(mfiteantur tibi populi, Deus :
*

confiteantur tibi populi omnes.
Lœtentaïf et ^cultent gentes .- * quo-

niam judicas populos in aaquitatoj et
gentes in terra dirîgis.

Confiteantnr tibi populi, Deua, con-
fiteantur tibi populi omnes ; * terra dé-
dit fructu suum.

Benedicat nos Deus, Deus noiter,
beneuicat nog Deus r * et metuant eum
omnes fines terr».

I:
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: E«4uiem œternaia, etc.iMUw ,

Ànt Me suecepit dextera tua, Do-

mine/ ">'- ' * '
' 'mmiv-

Ant. 2L. AportâinferL
CANTIQUE d'ezechiel, Isaie 88.

2 A. Ego dixi in dimidio dierum

meorum :
* vadam ad portas inferi.

Quaasivi residaum annorum meo-

rum :
* dixi : noniVî4ebo Dominum De-

um in terra viventium; hhu wjij'

Nonaspiciam hominena ultra; * et

habitatorem quietis.. *jv >h-,« ? it'i'

Generatio mea ablata est, et oonvo-

lulba B»i ir mue rj j ^ / quasi* ttsibemaoulum

pastorum. lUnif' îaii>»t.il'<iii^ï Jo »k

Pireacifla. est iveliit(àrteM«Bée vita mea,

dtuttitdàOiO .<M)diee9D<aniGcidit me : ^ ide

maisMèniquèiiiid «teapd^aïa^âinMkiiid^ *

Sperabem . (ii«|ttè
»4f

dttiittsift x i ^idC|9ia8i

leo sic .œntriyitfWwaift'ûHMi imeau mt i

Bé.aha(n« usqiàiiifl |fr«ii)^i)Wiaifiàies

me : * sicut pullui 'hiiîïinàittiis^^Hricifl-

mabo* »iëditàii)*v uif^liMûbai i jv '

Ait«naati «Mittt (kwH* ^ suapici-

entes in excelsum. • t > ' - j ; ^

Domiiue, ivlm piati^i),; ««eponide pro

bit mihi, cîim ipse feeerit ?
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Recogitabo tibi omnes annos meos :
*

in amaritudine animae mece.
Domine, si sic vivitur, et in talibus

vita spiritûs mei, corripies me et vivi-
ficabis me :

* eccè in pace amaritudo
mea amarissîma.
Tu autem eruisti animam meam ut

non periret :
* projecisti post tergum

tuum omnia peccata mea.
Quia non infernus confitebitur tibi,

neque mors laudabit te :
* non expec-

tabunt, qui descendunt in lacum, veri-
tatem tuam.
Vivens, vivens ipse confitebitur tibi,

sicut et ego hodiè :
* pater filiis notam

faciet veritatem tuam.
Domine, salvum me fac :

* et psal-
mosnostros cantabimus cunctis diebus

I

vitae nostr» in domo Domini.
Requiem seternam, etc.

Ant A porta inferi erue, Domine,
I

animam meam.
AnU 1 L. Omnis spiritûs.

PSAUMe 148.

1 A. Laudate Dominum de cœlis :
**

[laudate eum in excelsis.

Laudate éum omnes Angeli ejus :
*

laudate eum, omnes virtutes ejus.

lia

I,

"^



i
II

136 OFFICE

Kl,

Laudate eum, sol et luna : * laudate

eum, omnes stellsB et lumen.

Laudate eum, eoçli cœlorum :
* et

aquaa omnes qusB super cœlos sunt,

laudent nomen Domini.
Quia ipse dixit, et facta snnt :

* ipse|

mandavit, et creata sunt.

Statuit eâ in sternum, et in sseGuluml

sdsculi :
* praBceptum posuit, et non prge-

teribit.

Laudate Dominum de terra :
* 4ra-

cones et omnes abyssi :

Ignis, grando, nix, glacies, spîritusl

procellarum :
* qu^ faciunt verbum|

ejua:
i

Montes et omnes colles :
* ligna fruc-

tifera et omn^es cedri :

Bestiœ et universa peoora : * serpen-

tes et velucrés pennatSB s

Reges terrœ, et omnes populi :
^"^ prin-

cipes, et omnes judices tArr»^.

Juvenes et virgines, senes eum junio-

ribus, laudent nomen Domini û *. quia|

exaltatum estnomen ejus solius.

Confessio ejus super cœlum et ter-

ram * et exaitavit cornu populi sui.

Hymnus omnibus sanctis ejus :

*

filiis Israël populo appropinquanti sibi.
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' PSAuiyuBl49.

Cantate Domino cantîcurti itoivuin :
*

laiis ej us in Ecclesiâ Sanctoruih.

LaBtetur Israël in éo^ui fecit eum :
*

et filii Sion exultent in Rege sùo.
int * * ipseH

'=^w*vcn4. xu x^cgc ouu.
* ^ Laudent nomen ejus in choro :

* in
tympano et psalterio psallant ei.

Quia beneplacitum est Domino in
populo suo : * et exaltabit mansuetos
lin salutem.

Exultabunt Sanétî in gloriâ :
* Iseta-

Ibuntur in cubilibus suis.

Exaltationes Dei in gutture eorum :
*

|«t gladii ancipites in manibus eorum.
Ad faciendam vindictam in nationi-

bus :
* increpationes in populis :

.
Ad alligandos réges eorum iii Gompe-

dibus
:
* et nobiles eorum in manicis

iferreis.

Ut facianl in eîg Judicîum conscrip-
tum

:
* gloria haec est omnibus sanctis

jejus. '

'

PSAUME 150,
. ,

)
l

'.<
Laudate Dominum in sanctis ejus :

*

jlaudate eum in 'firmamento virtutis
*

Nus.
Laudate eum in virtutibus ejus :

*

^
,î; n

im

M^l
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i

laudate eum secundîim multitudinem

magnitudinis ejus.

Laudate eum in sono tubae: * lau-

date eum in psalterio et cy^herâ.

Laudate eum in tympano et choro :

*

laudate eum in chordis et organo.

Laudate eum in çymbalis beneso-

nantibus, laudate eum. in cymbali^ ju-

bilationis: * omnis spiritus l^^det.Do-

minum. r - fj!

Requiem fleternam, etc. /.f

Ant. Omnis spiritus laud^t Dominum.

V. LL. Audivi «vocem da ; eoelo <di-

centem mihi. ^/h t n^! b- * * n r \ ^

R. Beati mortui qui in Domino mo-

riuntur. ' .
»

JLnif. 1 L. Ego sum.

' fcAiîTIQUÉ 1)E ZACHAHÏE. XwC. Ï'I'

Pv "Benedictus Dominui? Deus Is-

raël: * quia viaitavit et fiecit redemp-

tionem plebis su-^.

Et erexit cornu salutis nobis ;
* in

domo David pueri sui.

Sicut locutus est per os sanctorum :

*

'qui à saeculo sunt, Prophetarum ejus.
*
Salutem ex inimicis nostris :

* et de

manu omnium qui oderunt nos.
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Ad faciendam tnisericordiam cum
patribus nostris :

* atmemorari testa-

menti stii sanctï. * ' ît; ^ ut i

Jusjurandum quod juravit ad Abra-
ham patrem nostrum :

'* daturum se

nobis. '. ' iv H?

Ut sine timoré de manu inimicorum
nostrprum liberati :

* serviamus illi.

In sanctitate et justitiâ coram ipso :*

omnibus diebus nostris.

Et tu, puer, Propheta Altissimi vo-
caberis : * prseibis enipa ante faciem
Domina parare vias eju».

Ad landam scientiam salutis plebi

ejus :
* in remisàonem peccatorum

eorum.
,

Per viscera misericordise Dei nostri :
*

in quib^§ yis^tfvijtjiçs^^çjrie^ fi^^^^ alto.

lUÙr inare his, qui m iehebrîs et in
umbra iiortis ôédAt ; 'iM dirigelïdos

pedes no&tros in ymm j^acis.
^s^

'
; b

Requiem 8eternamy^te.^iç(wj[.^].aEnv,.;;
'

Ant, Ego sum resurjrectiôîet vita^qui
crédit in me, etiaiâa êi mortuusJ fuerit,

vivet ; et oûinis' qui vivit et crédit in
me non morietur in aeternum.

M&r

I

f „4

» *« "î
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Prière qu'on dit à genoux.

P. Pater noeter, etc., tout bas*- ^

V. P. Et ne nos induca» in t^Rtatio-

1

biiîimj:/'nem.
R. Sed libéra nos à-malo.

PSAUME 129. (1)

P. De profundiô clamavi ad te, Do-

mine :
* Domine, exaudi vocem meam.

Fiant aures tuge intendentes :
* in|

vocem deprecatidnié meœ.
Si-' iniquitatës ôbsètvaveris,' 'Domi-

ne :
* Domine, qiiis éukiriebit ?

^"'^'^

Quia . apud té fitbpitiatio est * ' et

propter legem tuàm sustinui te,Domine.

Sustinuit anima mea in verbo ejus :*

speravit anima mea in Domino.
K. custodiâ matutinâ usquè «d noc-

teûi: * spérét Israël in Domino.
Quia apud Dominum inisericordia :

*

et copiosa apud eum redemptio.

Et ipse redimet Israël :* ex omni-

bus iniquitatibus ejus.

V. P. Requiem setêrnam dona eis,|

Domine.
R. Et lux perpétuel, luceat eis.

V. A nortâ inferi.
.2.

-
' ~

'

[\) Le jour dea morts, on omet le De profundis, et aussi

au Jour du décès ou de Vinhumation d!un défunt, (Rubr.)
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R. Erue, Domine, animas eorum,
(animam ejua.)

V. Kequiescant (Requiescat) in pace.
R. Amen. -6- <

V, Domine, exaudi orationéih meam.
R. Et clamor meus ad te veniat.

OREMUS.

Pour un Prêtre défunt. '

P. Deus, qui inter Apostolicos Sacer-
jdotes, famulos tups tontificali, seu Sa-
jcerdotali JFecisti'dignit^te vigere: prsesta,
jqusBsumus, uj;, ^orum qiioque perpptuo
aggregentur çonaortio. Fer Çhjc&tum
bomp^m nosirum;

,

-^^^-^^
Pour un Goi^régaaistç défnn*.

P. Inclina, Domine, aurem tuam ad
Ipreces nostras, quibus misericordiam
Ituam supplices deptecamur ; ut animam
famuli tui N. quam de hoc sœculo mi-
grare jussisti, in pacis ac lucis regione
Iconstituas, et Sanctorum tuorum jubeas
esseconsortem. Per Christum Dominum
Inostrum.

Pour les Congréganistes décédés.

P. Deus veniœ largitor et humanse
salutis amator, quaesumus clementiam

I I

if.--. *#

m
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tuam, ut nostrsB Congregationis fratrei,

propinquos et benefactcres qui ex hoc

sœculo transierunt, beatâ Maria e nper

Virgine intercedente cum omnibiT^

Saïutis tuis, ad perpetuae beatitudînis

consortium ? ^rvenire concédas. Per

Christum Dv-nin im uoptrum.

Pour .L..1 tidiùos trépassés.
'

P. TiDîiLiuiiC, D^us, omnium (Kjnclilior

et "rédemptor, anîmabus famplorum
famularumque tuarum, reinis^onem

cunctorum tribue peccatorum, ut indul-

gentiam quam semper optaverunt, piis

Bupplicationibus consequantur. Qui vi-

vià et régnas in ssecula sœculorum.

Le jour des morts on dit à la fin de

V OraUçm Fidélium : (][ui yiyià'et JÇegnas

cum ïîéo Patré,
\
în ! uniî^fe épipfûs

Saiicti/Deus, P^^ oniiiia ssecula sœcuïo-

rum. K. Amen.
V. j. Requiem aeto^jnam dona eis,

Domine. ,

R. Et lux perpétua luceat eis.

V. Requiescant in pace.

R. Amen,

Au

A3S(

fi
tibi vi-

tu ven
terge.

Ohristi

|.
et regi

I Deus,
{

1

Deui

patrem

pisti, Il

trismd

mei)
(

ejusqu€

{ou eui

gaudio

comme



ÎB fratrtvjj

ni ex hoc

iâ t? nper

omnibii^

atitudinis

las. Pi^r

1 oonditior

Mi^ilorum

uisâidnem

ut indul-

irunt, piis

. Qui vi-

rum.

la fin de

eijçegnas

la sdàculo-

dona eis,

îip.

DES MORTS. \\b

Au décès ou à rinhumation d'un Défunt.

OREMtJS.

Absolve, quaesûmus, Domine, ani-

mo.mfainu!i tui JS[. ut defunctus saeculo

tibi vivat : et quae per iragilitatem car-

iiîs ijumànâ conversatione commisit,
tu veniâ misericordissimaB pietatis abs-

terge. Per Dominum nostrum Jesum
Christum Filiura tuum/qui tecum vivit
et régnât iri uuitâte Spiritûs sanctî,

Deus, per omnia saecula sœculorum.

Pcm¥ 1^ Tôïe' et là Mère âéfiidta; ou pcnfr Tm

-- ^-•"^'mEMtJS. V

Deus^ qui nos patrem et ftiatrem (ow
patrem) {cm matrèâi) honorare praece-

pisti, mîs'erere clëihentèr ariiinaib't^ J)a.-

trismd àç iriktris.meœ \ou aninjise patris
mei) ((W^ matris mleas) eorum^ue (ow
ejusque) peccata. dimittej meque ëos
{ou eum) (oweam) in seternse* claritatis

gaudio fac videre. Per Dominujû etc.

omme ci-dessus. .

t 'I

.m

*^^(
yh m lOl

m
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AUX VÊPRES.
Ant. Placebo Domino.

PSAUMB 114,

DiLExr, quoniam ezaudiet Dominus * vocem orationis

mese.

Quia inclinavlt aatem saaln mlhi ;
* et ili diebus meis

inYocabo.

Circamdederunt me dolores mortia : * et pericula inferni

iûvéneruQt me.
TribuIatiODcm et dolorem inYeni : * et àomen Domini

ioTocavi.

Domine t libéra animàm meàm : * misericors Dominus
et justus, et D<sua noster miseretar.

Costodiens parvulos Dominas : * humilitatos sum et libe-

ravît me.' I

Gonvertere, attima meA, in requiem tuam : * quia Domi-
nus benefecit tibi.

Quia eripuit animant meam de morte, oculos nieos à la-

crymis, * pedes meoé à lapau.

Placebo Domino * in r«gtoiie vivorom.
A la fin de tout les Psaumes: on dit: Requiem œternam

dona eis, Domine, * et lux perpétua luceat eis.

Ant. Placebo Domino in regione riroram.
Ant. Ilei mibi, Domme.

FSAtJMBlld

Ad Dominum, cum tribularer, cl^mavi, etc., comme à

Tierce, page 11.

Ant. Hei dibi, Dotioiae, quia Incolataa meus prolonga-
tua est 1

Ant. Dominua cuâtodit te.

PSAOMH 120.

Levati oculot meos, etc.^ comme à Tierce, page 77.

Ant. Dominus eustodit te ab omni malo : custodîat ani-

màm tuam Dominus.
Ant. Si iniquitates.

PSAUMB 1 29,

De profundis clamavi, etc., comme à Complies, page 97.

Ant. Si iniquitates observareris, Domine, Domine, quis

sustinebit?
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iem orationis

iem eeternam

Anl. Opéra.
,

P8ACME 137.

CovfiTfiÉm tibi, Domine, in toto corde meo ;
* quoniam

audisti verba oris mei.

Iq conspecta Angelorum psallam tibi; * adorabo ad
templum sanctum tuaia, et confltebor nomiaitao.
Super misericordià tuft et yerltate tuâ; * qaoniam

magnifîcasti super omne nometi sanctum tuum.
In quàcumque die invocavero te ezaudi me ;

* multi-
plicabis in anima meâ virtutem.

Gonfitcantur tibi, Domine, omnes reges terrœ ;
* quia au-

dierunt omnia verba oris tui.

Et cantent in viia Domini ;
* quoniam magna est gloria

Domini.

Quoniam ezcelsus Dominas et humilia respicit ;
* et alta

à loDgô cognoscit.
'

Si ambuiavero in medio tribulatiouis, vivi&cabis me :
*

et super iram inimicorum meorum eztendisti manum tuam,
et salvum me fecit dextera tua.

Dominus retribuet pro me ;
* Domine, misericordià tua

in saeculum ; opéra manuum tnaram ne despicias.
Requiem aeternam dona eis, etc.

Ant. Opéra manuum tuarum, Domine, ne despicias..

V. Audiri yocem de cœlo dicéntem mihi:
B Beati mortui qui in Domino mpriuntur.
Ant. Omne,

CANTIQUE DB LAYIEROE. Luc, 1.

Magnificat, etc., p. 94
Anl. Omne quod dat mihi Pater ad me veniet, et eum

qui venit ad me non ejieiam foras.

Pater noster, tout bas.

PSAUME 145.

Lauda, anima mea, Dominum, laudabo Dominâm in
vitâ mcâ; * psallam Deo mèo quamdiu fuero.

Nolite confidere in principibus, ia filiis hominum ;
* in

quibus non est salas.

Exibit spiritus ejus et revertetur in terram suam: *

Jn illâ die peribunt omnes cogitationes eorum.
Beatus cujus Deus Jacob adjutor ejus, hp<ii* ejus in Do-

mino Deo ip3iua:*qui fecit cœlum et r.iam, mare et
omnia quœ in eis sunt.

-H*

'*
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.

Qui cuBtodit verita^ùm ia sœculum, facit jadicium inj i-

riam patientibus ;

* dat escam esurientibus.

Domiaui splvitco^pcditos;* Çoqo^nus.ilL^naiaf^osecos.

Dominus erigit eliàos ;
* Domtàuei dlligi^ *^

Dominus custodit advenas, papillum j% rlduam susci-

plet ;
* et yiag peccatorum disperdet.

Regnabit Dominus ia Bsscula, Deus tuus, Sion,* in ge-

nerationem e'^ generationem.
,^

Rei^uiem, c.

V. A porti) inferi.
'

B. Eru< , Dotaine, animas eoirum.

V. Ëeq ilescant in pace.

B. Amen.
y. Domine, exandi orationem meam :

R, Et clamor meus ad te veniat.

' Pour un Prêtre défunt.

ORBMUa.

D1D8, qai inter., ^ 143.

. , . ^ - 1 JPç»r,mContréffam^ défunt.

Incuna, DomiaO) p. 143 ...

Pour leé Congri^ûniatèt âécédis

DlDS:^«ftiieklargitor,Mp^i43^j;-;;0P> r.t fji ri-ifU^" ••

Pour t^JÊùvtfrf*'^^é»èéiml.

•riiVii:

. •-
H" ^jj^î j^i^hmm lirrxk ' ^'c^'

>'>} p^rîp om

(^



PRIERES DURANT LA MESSE.
(POim SSRVIR SURTOUT K UNE MK8SB BASSB.)

«%.

La messo est de toutes les actions du christianisme la

plus glorieuse à Dieu et la plus utile au salut de l'homme,
Jésus-Christ y renouvelle 1 • grand mystère de la Rédemp-
tion : il s'y fait encore, dans un vrai sacrifice, quoique non
sanglant, notre victime, et vient en personne nous appli-

quer à chacun en particulii"* les mérites de ce sang adora-
ble qu'il a répandu pour noui; tous sur la Croix. Cela doit

inspirer une haute idée de la sainte Messe, et faire souhai-
ter de la bien entendre ; car y assister avec irrévérence,

volontairement distrait, sans modestie, sans retenir ses
yeur, . ?g attention, sai» respect, c'est renouveler, autant
qu'il est en soi, les oppro» res du Calvaire, tt déshonorer
sa religion.

Pour éviter -m si grand Xàiulheur il faut y assister avec
des dispositions chrétiennes : ». ^rer d'abord dans l'église

pénétré d'un saint respect ; f Knit dans une modestie et

un recueillement que rien m- soit cai >le de troubler, et,

pendant tout le sacrifice, n'avoir d nsées et de senti-

ments que pour honorer Dieu, et sont,^«^ ^^^ intérêts de
son ûme.

fil»

Prière avaut la Sainte Messe pour se disposer

à la bien entendre.

Je Tie présente, ô mon adorable Sau-
veur, de^ ant les saints autels, pour as-

sister à votre divin sacrifice. Daignez,
mon Dieu, m'en appliquer tout le

fruit que vous souhaitez que j*cn retire,

et suppléez aux dispositions qui me
manquent.
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Disposez mon cœur aux doux effets

de votre bonté; fixez mes sens, réglez

mon esprit, purifiez mon âme, effacez

par votre Fing tous les péchés dont je

suis coupable ; oubliez-les tous, ô Dieu
de miséricorde : je les déteste pour l'a-

mour de vousje vous en demande très-

humblement pardon, pardonnant moi-

même de bon cœur à tous ceux qui

auraient pu m'offenser. Faites, ô mon
doux Jésus, qu'unissant mes intentions

aux vôtres, je me sacrifie tout à vous,

comme vous vous sacrifiez entièremeut
pour moi.

COMMENCEMENT DE LA MESSE.

Au nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit-

Ainsi èoît-il.

C*EST en votre nom, adorable Trinité,

c'est pour vous rend l'C: ^honneur et les

hommages qui vous sont dus, que j'as-

siste au très-saint et très-auguste sacri-

fice.

Permettez-mot, divin Sauveur, de
m^'unir d'intention au ministre de vos

autelsj pour offrir la précieuse victime

de mon salut, et dpnnez-moi les sen-

timents que j'aurais dû avoir sur le
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Calvaire, ei j'avais assiBté au sacrifice

Bunglant de votre Passion.

GONPITEOR.
Repassez daoB T amertume 4e votre cœur les péchés

que vous avez commis. Rappelez en gros et confusément
ceux qui vons humilient daTantage. Exposez à Dien vos
faiblesses

;
prici^-Ie qu'il vous les pardonne, et que l'abime

de vos misères attire sur vous, dans ce sacrifice, l'abime

de ses miséricordes.

Je m'accuse devant vous, ô mon
Dieu, de tous les péchés dont je puis

coupable. Je m'en accuse en présence

de Marie, la plus pure de toutes les

Vierges, de tous les Saints, et de tous

les fidèles, parce que j'ai péché, en
pensées, en paroles, en actions, en
omissions, par ma faute, oui, par ma
faute, et par ma très-grande faute. C'est

pourquoi jeconjure la très-sainte Vierge
et tous les saints de vouloir bien inter-

céder pour moi.

Seigneur, écoutez favorablement ma
prière, et accordez-moi l'indulgence,

l'absolution et la rémission de tous mes
péchés.'

ÈYRIE, ELEISON. ^:*

Entretenez-vous dans un doux sentiment de eonfianos en
la bont6 de Dieu, qui, vous permettant d'employer un
moyen aossi effîcace '^ue c^lui-cî ncur lui dem&cdsf 1&

grâce de votre réeonciliation, vous donne en même temps
un gage assuré que vous pourrez l'obtenir.

Divin Créateur de nos

'm

âmes, ayez



162 ."1 O' r^m^^mf f:

lll'

pitié de l'ouvrage de vos mains ; Père

miséricordieuxj faitegi mii|éricorde à vos

enfants.. S'.-f^.'vio^ m-ïcr^o'rui ^oiv^

of Auteur de notre salut, immolé pour

nous, appliquez-nous les mérites de

votre mort et de votre précieux sang.

Aimablo Sauveur, doux Jésus, ayez

compassion de nos misères, pardonnez-

nous nos péctiés.

GLORIA IN EXCELSIS.

Goncerçz un grand .désir de «procurer ^ Dieu tçute la

gloire, et ati prochain tout le bien que tous pourrez. Ré-

jouiasez-Yous layec 1^3 Augeâ de la part que voua:arez à

la connaissance dea Sf^in.t3 n^jstères. Remplissez-vous des

hautes et magnifiques idée 4 de la majesté de Dieu, et de

Jésus-Chriat son Fjls. . . :
' ''

GLomfi à Die", datis le ciel, et paix

sur î* terre aux, hommes de bonne vo-

Mité* Mous Voua iôuorié,^ Seigneur,

non» vou^ bénissons, news Vc^us adorons,

nous vous glorifions, hèù'sVdiÏB rendons

de t^êé-liûmbles actions <ïe gtâcès,'dâns

là vue de Votre' gïandè glôîrèiVoliSl ^ui

êtes le Seigneur, le souverain Monarque,
le Très-Haut, le seul vrai Dieu, le

Père tout-puissant.

Adorable Jésus, Fils unique du Père,

Dieu et Seigneur de toute» cnoses,

Agneau envoyé de Dieu pour effacer
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iom led péchés èa nroade, ayez pitié
de nous, et, du haut du ciel où vous^
régnez avec votre Père, jetez un regard
de compassion sur nouSi Sauvez-nous,,
vous êtes le seul qui lev^mséiéz^^f)^^^
gueur Jésus, parce que vous, êise» kffitïi^
ment e^int, infiniment puissant^' infi=-
niment adorable avec le SaintrÈgprit^
dans la gloire du Père. Ainsi soît-M. ['

' ^ OiRAISON.

A(;coRDEz.-NOUS, Seigneur, par Tin-
tercëbsion de la sainte Vierge et de»
saints que nous honorons, totités' les
grâces que votre mihisti'e rèm 'dewrtndé
pur It^i et Joàr îiotis. M^i^ss^nt 4M.
je VouâiFais:ia mêtùe; prîW en faréi:-
de cej^:^ pour qui je suis obligé iDab

prier, 'fet je voua demande, Seignettr;,
pour eux et pour moi, to.us les secouî^^
que

:
Ym^ sav^z oot^s

.

.. être nécessaires^
afin d obtenir la vie éternelle. 4u nom!:

Transporteï-TOïtB en esprit an temps des Pfttriarches »r
des Prophètes, qui ne soupiraient qa^apii^B Je Messie^ *»-
irez dans leurs empressements, formez leurs désirs ^l>fen©»
l6s sentiments qu'ils eurent alors : vous utip.v.ii^r: h^ s:^m-
Sauveur, et, plus hsureur qu'eux,' vous le voyez."

'"'^

Mon Dieu, vous m av^ez appelé à îw

^î*%

«I

«fit!

12



ft

cpnnai«saiic(&>de votre .eainte 4oi, préfé-

^ablement à tant aepeuï^es,,qui viyient

dans l'ignopaiice 4e .vos (mystères., rJe

l'accepte de tout mon eœwr, oette divine

loi) et j'écoute «vec respect; les oracles

saeréa que voub avez prononcés par la

bouche de vos Prophètea. J.e les révère

avec toute la soumission qui est due a

la parole d'un Dieu, et. j'en vois 1 ac

complissement avec toute la joie de

inon âme. ^ - i^ia^^

Que n'ai-je pour vous, 6 mon Dieu,

un Qoeur semblable à celui des saints

de votre ancien Testament? Que ne

puis-je vous désirer avec l'ardeur des

Patriarches, vous connaître et vous

révérer comme les Prophètes, vous

.aimer et m'attàchier uniquement à vous

^omme les Apôtr^^ j, ,•

BegaTdez TEvangile que tous alIeB entendre aojnrûe bj

réele de votre fol et de vos mœurs ;
règle que Jésus-Chri

lai-même vous » tracée, et que vous avez Promis de sum

par les engagements du baptême ;
règle que vous observe

Sial, et suflaquelle vous serez jugé sans adoucissement

et sans ap^e^H^

Ce ne sont plus, ô mon Dieu, les

Prophètes ni les Apôtres qui vont
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m'irifitruiré demes devoirsy c'est votre
FHs urilctué^; «îest sa i^at^e que je vais
entendtevMôiSj hélas î q4t^ me servira
d'avéir cm que c'est viotre parole, Sei-
gneur Jésufs, si je n^agis pas conformé-
ment à tna croyance? Que me servira,
lorsqueje paraîtrai devant vous, d'avoir
eu la foi, sans le mérite de la charité et
des bohnes œuvres ?!
Je croi«, *et je vis comme si je ne

croyais pas, ou comme si je croyais un
Evangile contraire au vôtre. Ne me ju-
gez pa«, ô mo-n DieUi sur cette opposi-
tion iperpétuelle que je mets entre vos
maxim,^ et ma conduite. Je crois, mais
inspirez-moi le courage et la force de
pratiqwea? ce que je crois. A vous, Sei-
gneur, en reviendra toute la glwr%.mi

Affermissez ici votre foi. Tôot ce que l'Eglise propose à
votre croyance est fondé sur la parole de Dieu annoncée
par lea Pcopjièles, révélée ^an^ les Pcritur^s, déclarée par
les miracles, vérifiée par l'établissement de la foi, confirmée
par les Martyrs, et rendue seosibleparlagaintetéde notre
religion et par le consentement, de ceux qui la professent
avec fidélité.

Je crois en un seul Dieu, Père tout-
puissant, qui a fait le ciel ^t la terre,
les choses visibles et invisibles

; et en

ifi

T'
"^'h

..'•B

"- ;''*;p

mH
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ûh Sèî^ètir Jédurf-Cairist, Fik unique

de Dieu, né de Dieu son Père avant

tous les siècleô : Dieu de Dieu i
lumière

de lumière, Vrai Dieu du vrai Dieu;

engendré et non créé, çonsubstantiel à

son Pète, 'et far qui^Oôut a été fait* Qui

est descendu du ôifeï t>our famour de

nous et pour notre s^lut : qui s'est m-

carné par Topératiori du Saint-Esprit,

danô lé sein ^e la Vierge Marie,=etqui

s'èëtfaiît homme. Je crois aUsSi que

^Sâé-Christ a été crucifié pour Tamour

de nous sous Poncë-Pilute ;
qu'il a

soùfifert la mdrt, et qu'il a été enseveli ;

qu'il est ressuscité le troisièmejo^r^ sûi-

Vatït les Ecritures ; qu'il est mënté au

ciel et qu'il y est assis à la droite de

son Père ;
qu'il viendra encore une fois

sur la terre avec gloire, pour juger les

vivants et les morts, et que son règne

n'aura point de fin.

Je crois au Saint-Esprit, Seigneur et

vivifiant, qui procède du Père et du

Fils ;
qui est adoré et glorifie^ avec le

Père et le Fils, et qui a parle par le»

^,,.».-^,KA4;^À!Je crois que l'Eslise est

i^ef siSte, catliplique^èt apostolique ;

je cotifesse qu'il y a un Ijapfcême pour

MH
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la réflïisiio^ dgsjpéchés, et j'attcap^ J^

siècle.à Y^mVt Ainsi soit-il.

bFFBRTÔlRE.TM in'r

Songez au bonheur inconcevable qne vous avez tîé trtïuveî^

dans cô'sacri*' e <le,qaoihQno^^r pfi^i^tciqçi|t pji»f, Ig re-

mercier d'uJVB .aaoiôre qui pg^p seg dqns, çffaçerientîère;
meut vos Jjéchés, et obtenir, taiit pour vous que pour les

autre», totltefi les grâces dont vqBBajré|ibçsi>ip-î jstipiqttèzi

profit,ton8 les précieux naoments de c«t inestimable boulieur,

PÈRE iiiftninient saint, B^eu tout-

pissant ; et éternel, quelque indigne
que je soie de paraître devant vous,

j'ose vous présenter cette Jiostie par" les

mainaf ^(1 Prêtre, avec l'intention.qu*a
eue Jésus-Q,hrist mon Sauveur, lorsqu'il

institue^ œ sacrifice, et qu'E a encore
au montent oîi il s'immole ici pp«^ xj^oi*

Je VOUJ8 l'offre fçm reeqn^alljre yptre
souvi^r^n domaine. f^ur.moVet suf tou„te9

les créa.feiAr^. J^eypi^s l'offre po^ir l'ex-

piation de mes péçjiés et en act}on.de

grâfÇes de;tous les bienfaits .<ipnt vous
m'aveZ] comblé.

, 'yCU^'^-^mn
Je vous roift-e enfin, mon DiV^n, cet

auguste sacrifice, afin d'obtenir de vAm
infinie bonté pour moi, pour m-c^s pa-
rents, pour mes bienfaiteurs, mes amis
et mes ennemis, ces grâces prédenses

h.

'.•if

M'
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du sàlat qùî%e ^eiaréiïtêtïe accordées

à un pécheur, qu^eli vueiesiù^éHtéâ, de

celui qui est le Juste par excellence, et

qui s'est fait là victime de propitiàtion

pour tpus. '

.. ,1. . , r
Mais, en vôuï'Bffrafit'èétté adorable

victime, je ypiîB Recommande, ' ô mon

Dieu' toute l'Eglise Catholique, notre

saint Père lé ï*ape, nôtre Prélat, tous

lés pasteurs des âméé; les ]*)Whcé^ chré-

tiens et tous les peuplés qui croient en

vous. '

Souvenez-vous aussi. Seigneur, des

fidèles trépassés ; et, en considération

de^; mériter de i^c^ré ï^iî^ dôtiite^-leur

un' lieu de rafraîchissement, de lumière

et ifepaix.
'

''N'otiblîéz pas, mon Dieu, vos enne-

mie 'et les mieriâ ; ayez pitié de tous les

infidèles, de^ hérétiques et de touà les

pécheiirs. Comblez de bénédictions

ceux èiui- mè' ï)ei*sécutent, et t)ardonnez-

moi mes péchés, comme je leur par-

donne tbut le Ml quHîs me font, ou

qu'ils voudraient me faire.
;J,lj-*i-.ni«A*.i,ii>Ji. •'

_i,
''

iiyju-

1,< 1

El

delà

levez-voua en esprit dans le ciel, jusqu'au pied du trône

a dlViûlté. ta, pénétré d4n€ safnte et wèpeotaeuse
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crainte, à la vue d^^V'U^ éclatante m&jestâ^rcndez-lai 709
hQmmages. et mêlez y03 louanges aux célestes cantique»
dw'Atgéret déè Oh'éfuWtiB'qtl'-î'etiilroàhwiléJi»*^ .ai.

Yoici i'i|^ujçeux inomept où le Iloi

des Anges et aes hommes va paraître.

Seigneur, remplissez-moi de votre es-

prit : que mon CQ^ur, dégagé de la terre^

ne -it^ensç qUj'à, vous. Quelle obligation

n'ai-je . pas de vous bénir et de vou»
louer eft tout temps et en tout lieu^

Dieu du ciel et de la terre, maître infi-

niment grand, Père tout-puissant et

Itjen,,|:\ est ,jpli:|S juste, rien n est plus

avar^tageuJv, 4^e 4e nous unir à Jésus-

Clarist, pour , vous adorer continueîle-

ment. C'est par lui que tous les esprits

bien^ieur.eux .rendent leurs hommages
à votr^ maj,e^te ; Ç*es^; par lui que toutes

Içs vertus du ciel, salsi.es d'une frayeur

respectue.i^isé, s'un^îssejni pour vous glo-

rifier. SpuAfrez,, Seigneur, que nous joi-

gnions nps faibles louanges à celles de
ces saintes intelligences, et que, de
concert avec ^Ues^ nous disions dans,

un transport de joie et d'admiration :

SANCTUS.

Saint, Saint, Saint, est le Seigneur,

?• ^

Hlh.'-

|j»*. r

i;-MlilM
. ** •M
;^'â.

1 '

4iî
^î^:!

il*":
'*''#'

';.<.*
*J'^ t

i' : it
i<v:', '^lâ

ùdM
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m ^lè Dîéu des aimées ! Tout Tunivers

.-'est rempli de s» gloire. Que les bien-

i^eureux le bénissent dans le ciel. Béni

rgoit celui qui noUs Vient sur la tefrre,

Dieu et Seigneùi' colnnie celui c[uireu-

r't CANON.

I . f

'^'Eepréaentezvoua ici l'autel sur lequel Jésuâ-Chnstva

se rendre, comme le trône de sa miséricorde, où vooa »Tez

droit de vous présenter pour exposer tous vos besoins, pour

demander et pour obtenir toutes les grâces. Dieu, qui nous

àlonneaoa'fropre FilS;^ peut-il nous refuser quelqûe.chose. ?

Kotrs vous conjurons, au nom de

Jésus-Christ votre fils et notre: Sei-

gneur, ô Père infiniment miséricor-

dieux, d'avoir pour agréable et de bénir

i'oârande que nous vous présentons,

.lafin qu'il vous plaise de conservei*, de

«défendre et de gouverner votirè sainte

!Eglise Catholique, avec tous les mem-

:bres qui la composent : le Pape, notre

Prélat, et généralement tous ceux qui

font profession de votre sainte foi.

Nous vous recommandons en parti-

bulier, Seigneur, ceux pour qui la jus-

tice, la reconnaissance et la charité

ir.nna /^Wio'An+. (\f. nrier : toUS ceuX QUI

sont présents à cet adorable sacntice,

c^t spécialement N*** et i^***. Et
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afin, ^nd Dieu^ que nos hommages
vous soient plus agréables, noue.nous
unissons à la glorieuse Marie, toujours
vierge, mère de notre Dieu et seigneur
JésusrChrist ; à tous vos Apôtres, à tous
les bienheureux Martyrs, et à tous les

Saints, qui composent avec nous une
même Eglise. , :;,..,.

Que n'ai-je en ce moment, ô mon
Dieu, les désirsi enflammés avec les-

quels les saints Patriarches souhaitaient
la venue du Messie ! Que n'ai-je leur
foi et leur amour ! Venez, Seigneur
Jésus, venez aimable réparateur du
monde, venesîi .accomplir un mystère
qui;^tl'*i.brégé de toutes vos merjveilles.

Il vient, cet Agneau de Dieu; voici

l'adorable victime par qui tous les. pé-
chés du monde 'sont effacés. vi^Vir^a

ÈtÊVATïONi'
Voilà votre Dieu, Votre Sauveur et votre Juge. Soyez

.quelque temps dans le sileflçe, commç saisi d'adQiira,tion à
la vue de ce qui se passe sur l'autel. Éappelez toilte votre
ferveur, et livrez-vôi» à tous 1«3 sentiments que le les-

pect, la confiance et rampur sont capables d'ipspirer.

Verbe incarné,jdivin Jésus, vrai Dieu
et vrai homme, le crois que vous êtes
ici présent

;
je v®us,y adore avec humi-

lité, je vous aime de tout mon cœur

^

»'!!

^ 'M

I "(if w

m
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lE

et comme vous y venez pour l'amour

depioi^jjje, ii4^,pB|^^rQ €mHèi:;;mQntà

J'adore ce.Bfti^g pr4cieuKv<l«e vous

avez répandu < pour tous les .hommes
;

et ji'eepère, ^. mon Dieu, que vous ne

l'aurez pas versé inutilement tpour moi.

Daignez m'en appliquer les mérites. Je

vous loiFre^ le mien, aimable Jésus, en

reconnaissance fde cette charité infinie

que voua avez. eue de. donner le vôtre

pour lîamour.ct nioi.r.vrJr. ^nprftïj^i

8rnE DU CANON* )'MT:«^rf>li

"CoDtempIea «Utiluriîïeaieiit votre Sanv^ur atit Vaùttl]

Médites; les mystérea «4 "ly ,r^npuve!U, Unwsez If Sjaçrifice

de votre cœur à celui de son çbVps.' '

OfiFif'ez-le il' Dieu soa

Père ; supplieB4e d'«ceepter '' les. prière^ que ce cher Fils

lui fait pou^ vous, et priez, Tçjis-sïnt'me pour l/es autres,

SUEi^ups aeiqaien,t 4oni3 désormais ma
L(^eiet mon ingratâtudd> si^ laprè»

avoir vu ce que je vois, je consentais à

vous offenser? iNo^ivmon Dieu, je

n'oublierai jamais ce que vous me re-

présentez par cette ai^gw^te cérémonie:

les souffrances de votre Passion, la gloi-

re de votr© Résurrection, votre corps

tout déchiré, V0tre sang répandu pour

nousv réellement présent- à nos yeux

sur cet .auteU t ttm^.. i?;'^j' -Hwot <i>h «i ^^-i ti^
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C est maintenant, étern^^lle Majesté,
IqTie nous vous offron»* par votre grâce,

véritablement et proprement, la victime
pure, sainte et wiiis tache, qu'il vous a
plu de nous donner vous-même, et dont
toutes les feutres n'étaient qu(; la figure.

Oui, grand Dieu, nous osons vous le

dire, il y tt idplus que tous les sacrifi-

ces d'Abel, d'Abraham et de Melchisé-
Idefch; la sealevictime digne de vbtr^ an-
jtel, notre Seigheur Jéi^s-Christ, votre
jfils, l'unique objet de vos éternelle»
Icomplaisances:' '^•'*!^ n^i yrmm

Que tous ceux qui participent ici de
|Ia bouche pu du cœur à cette victime
sacrée, soient remplis de sa bénédicton,
Que cette bénédiction se répande, Ô

ion DietiV'stif les âmes des fidèles qui
Boiït morts dtltis la plaîx de l'Eglise, et
particulièrêmetit sur l'âme de iV**** et
ieiV***. Accord ez-léur. Seigneur, en
^ertu de ce sadHfice, k délivrance en*
tière de leurs peines. -^

'

c //au- >ï«*

Daignez nous accorder aussi uh jour
[îette grâce à nous-mêmes, Père infini*

lent bon; et faites-nous entrer eu so-

ciété avec les Saints Apô^rèSj les*Saints
lartyrs et tous les saints, afin que

Ut^ .là

'm

* . .0 îi'
iV.

"FI
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lious piiissiéWs vous airter et vdrîa élo-

rifier étern^lement ttvec eux. Ainsi

soit-iL7'H^1niîTrf:^'^t'rf ; i\T^rf'»kU:^'

•H^ r?^-^T"PA'FfiR''îl«8TEtt.J '4i\i f^ri^^ •;

•

NoOT voici 'avec J^ris sur ûri nouveaumlvaîrô/ Tenons-

nous an pied de la 6h>lj^ av«6 n&e tendre comp^ssioD,

comme Madeleine ; avec un amour fidèle, comme saint Jçan;

avec l'espérance de fevotrriil joûV dans sà^^mW, comme

les autre» disclplei». Regardons-le qûeïquéfoi» *a loin, et

plriyrppsBûiJjéç^és jivec saint Pierre. ' '^

Que je suis heureux, ô mon pi^, del

vous avoir pour Père 1 Que j*ai de joie

de songer que le ciet, ùh vous êtes^ doit

être un jour" mtt demeure î'Qufâ vptre

sjîiiitiioni s(Mt glorifié par* toute kUierre.

Régné» absolumeiàt- sur tous la» cœurs

et sur toutes lesj volontés» Ne refosea|

pas à vos enftkntsla^nourritore. spiri-

tuelle et corporelle. Nou8jpaid;oinion8|

de bon Cœur'J pâïdonnezi-nous. 1 Soute-

nez-nous dans »JléS t©ntaticaia>efc dans

les maux de cettemisérable viej^ mai8|

préserveï^nous du pécule,» le plus graad

de tous les mau?c. Aini^i aoit-ilt liî^u "j

Dreu, qui est si glorieux danp le ciel, Si puiMant snfla

terre, Si terrible dan» les' Bnlbra, n'est ici qa^tf Agwaa
»u>n^a HnjiAauf fit. ds hosté. II V vient pour effiiçer lc3 1

péchés du monde, et .en particulier les vôtres. Quel motif

j

de confiance I Quel sujet de consôUtio'n 1 . :
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ÀGirBAU de Dieu, immolé pour moi,

ayez^ pitié de moi^ Victime adorable

de mon salut, sauvez-moi. Divin mé-
diateur, obtenez-moi ma grâce auprès

de votre Père, donnez-moi votre paix.

Pour ooÂ^àn^l^sprïWelIeiOMôf, reif<)nV^èif|^tdti'Mcte<

de fpi If «fatinw^.', ^u^ jovfi «Tè^ de la pcésence de Jéana-
Christ ; formez vn acte de côiitritfon, excitez dins Votre
cœariïta désir ardent de le reèeVoiràVee le Prêtre

;
priez-le

qtfil agnta fe 4^|r, «^ qu;i| ,^'}»nM|e ^.à t,ou8 <sn voiu çom-
muniquantseà grâces. ,

i '-
, i « '

Si rot» Toaléz eonubanier MKrMM MP7ez<MnmcHlelIvtNnii
Toni ici d«f prière^ aHpt la çommqnion, p. 212.

Qu'il me serait doux, ô mon aimable
Sauveur^ d'être du nombre de ces heu-
{reux ehi^étiens, àc qui 1^ pureté de con-
! science et une tendre pî|té permettent
d'approcher tous les jours de votre
sainte tabie! '

' ..irU ,,: i

Quel avantage pour moi^êi jepou-

I

vais en ce moment vous posséder.éans
mon coeur, vous y rendra mes Wnçaa-
ges, vous y exposer mes besoins, et

participer aux grâces que vous faites à
ceux qui vous reçoivent réellement !

|Mais puisque j'en suis très-indigne,

suppléez, ô nion Dieu, à l'iloKiisposition

pécbés
;
je les déteste de tout mon cœur.
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AGJfEAV de Dieu, immolé pour moi,

ayez' pitié de -moi^ Victime adorable

de mon salut, sauvez-moi. Divin mé-
diateur, obtenez-moi ma grâce auprès

de votre Père, donnez-moi votre paix.

.} ^ !^' - <X)MlfUNlON.

Pour coittmùnW^ spntuellelâoeiif , redonV«/léK^ par un Mcte

de fpi Ip WQtiiiMw', ^09 Toi^ *Té^ 4e ^M ^Eésence Se Jésus-
Christ ; formez va acte 4e côutritfon, excitez (^ins Votre
cœnriAi désirardent de le reèeroir avec le Prêtre

;
priez-le

qu'il agiote fe 4^» «f qu^ .^'.«Wfie
,A Jfiva pn vom com-

muniquant seigrftoes. ;

'
'

I
S rons Toaléz eomÀianier laièrflnnentellenMnlt) serrez-

TOOf ici des prière^ av^nt la çommqnion, p. 212.

Qu'il me serait doux, ô mon aimable
Sauveur, d'être du nombre de ces heu-

I

reux tîhtétiejis, A qui Ici pureté de con-
science et une tendre pi|té permettent
d'approcher tous les jours de votre
sainte tabte!

Quel avantage pour moi^M je pou-
vais en ce moment vous posséder dans
mon cœur, vous y pendr<e mes hom^ia-
ges, vous y exposer mes besoins, et

iceux qui vous reçoivent réellement !

Mais puisque j'en suis très4ndigne,

suppléez, ô mon Dieu, à l'indisposition

de mon àme, Pardonnez-moi tous mes
péchés

;
je les déteste de tout mon cœur,

m
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lihi

parce q u'ils yiom déplaiaeri t. Recevez

le- désir sincère, que j'ai .de m*umr à

vous. Purifiez-moi d'un seul de vos

regards, et mettez-moi en état de vous

bien recevoir au plusj tôta •. > )^ > i

^

En attendant cet heureux jour, je

vous conjure, Seigneur, de me faire

participer aux fruits que la communion

du Prêtre doit produire en tout le peuple]

fidèle, qui est présent à ce sacrifice.

Augmentez iii^ foi par la vertu de ce|

divin sacrement, fortifiez mon espé-

rance, épurez en moi la charité, rem-

plissez moli cœur de votre amour, afin

qu'il ne respire plus que pour vous, et

qu'il ne vive plus que pour vous. Ainsi

soit-il.

DERNIÈRES ORAISONS. '

Efforcez-TOU8 de rendre au Sauveur sacrifice pour SAcri-

fice, eu devenant la victime de son amour, en lui immolant

toutes les recherches de lamoar-propre, toutes les atten-

Ikms'âu nâspect huittâin, to^UefS les répugnances et toutes

le^ iucliMtions qui ne ç'^^cordept ^as ave^J^cçomplis-

Bernent ae vos devoirs. ,

' """ / .

Vops venezj ô ;mon Dieu? de voufi

imi^pler pour mon salut, je yeux me

^crifier pou^votre gloire. J^su^s votre

wictime, i^e^mépargi:)©» point. J'accepte

de bon cœur toutes les croix qu'il vous
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plaira de m'envoyer, je les bénis, je les

reçois de votre mainî et 'je les unis à la

vôtres iij-.'8 ni^:ytiakuii'iimim,'i --.^t

Me voitâ purifié pf»r rvos saints mys-
tères

;
je fuirai aveci horreur les moin-

dres tachée id»u péché, euriout de celui
oil mon penchant im'entraîne avec plus
de^ptolence. Je serai fidèle à votre loi,

et je suis , résolu rde tcut perdre et de
touô sou^cb j^utôt que delà violer;/ '

Benkssez, ô mo^ Dieu, ces saintes
résolutjp^j .?)é|:\isaez-i;ious ^pus par la

main de yotre ministre, et que les eFets
de yotri^,,J)^|aé4iûÙQn^,deweureAi éter-
nellement sur nous. Au nom du père,
et du Fils et du SaintrE^prit. Ainsi
soit-il.

^ "^ "iVBlKM'mVL ÉVANdiLBi

VBRBEi'diniV'Pils unique du Père,
lumière d'u' monde venue du cieî pour
nous en montrer le chemin, ne permet-
te-î pas que je ressemble k ce peuple
infidèle qui a refusé de votis reconnaître
pour le Messie. Ne pouffrez' pas que je
tombe dans le même aveuglement que
ces malheureux, qui ont mieux aimé

M"

''Mil

hH'

itk «^

jtin

M

'•Mi

t <*
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•

devenûp esclaves de Satan, cpie d'avoir

part à la glorieuse adoption d^cnfanis

de Dieu, que vous veniea leur procarer.

'vv<Verte fait chamyjè vcms adore lîvec

le respect le plu»profond ç jemets toute

ma confiance ! en ?voug aaulif» espérant

fennemenit ; que, puiflqtto ramt^im mon

Dieu, et ^un Dieu qui s'ai^t fMt^tionxme

ato do*««uver les lippÉaea,£yw«ii mîao.

cordeiféœ les gyftoai^[irfceoémjii
'

lpour me
sanctifier, et vous possé&r éternelle-

ment dans le ciel. Ainsi swt-iL nj
^^

^^•£^iR$ifcBi APRÈS ti: âittfSpB\ffisÉ.

-fCe «ortOT point de l'église «ma. *T<4rJémqigaé votre

fémékà&w^ pour tontes lef irè^MM^ê 9iea toas a fai-

tes M^i ce faorifioe. Oohserrez^wifléçffqsffpMt le fruit,

et fwâ qu'on demeure oonvainou. en tous voyant, que

vous Wrez profité de la mort et éf PimiaoliUon d'un Dieu

sauveur.

SEiGNEUit, je vous rmasfcie de la

grâce que volia; m*aV€^ -feitei eu îne

permettfuit â^assùiter'aiigonrd^ljyui au sa-

crifice de 1» sainte 3les8fi, piiéférable-

ment à* tant d'autres .qnv n'ont pas eu

le même bonheur ; et je vous* demande

pardon de toutes les fautes que j'ai com-

mises par la dissipation et la langueur

ôîi je me suis laisfsié aller en votre pré-
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sence. Que ce sacrifice, ô mon Dieu,
me purifie pour le passé et me fortifie
pour Tavenin voMT'

r

<*iH\ <

Je vais présentement avec confiance
aux occupations oîi votre volonté m'ap-
pelle. Je me souviendrai toute cette
journée de la grâce que vous venez de
me faire, et je tâcherai de ne laisser
échapper aucune parole, aucune action,
de ne former aucun désir ni aucune
pensée, qui me fassent perdre le fruit
de la Messe que je viens d'entendre.
C'est ce que je me propose, avec le
secours de votre saintei grâce. Ainsi
soit-il.

0i

m4]

&u

liUirin.

13
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um

Comme l'eau bénite a été instituée pour préserrer les

chrétiens des attaques du démon, ils en prendront souvent,

non seuleraetit & l'église, mats encore en leur ndaison, spé-

cialement en se concbant.—>I/aspersioii qni se fait avant
la messe a pour but de puriQer les fidèles et d'attirer sur

eux Tesprlt de recùeillcmeùt et dé piété. '

'

-Y'r —
: ;

' . •

Pendant PAnnée.

Vous m'arroserez avec
l'hysope, Seigneur, et je se-

rai purifié : tous me laverez,

et je deviendrai plus blanc
que la neige. Vs. kyvi. pitié

de moi^ mon Dieu, selon vo-

tre graiMlé<misëricorde.,6Ui%

re au Père, et au Fils, et au
Saint-Esprit ; Maintenant et

toujours, comme dès le com-
mencement, et dans les siè-

cles des siècles. Ainsi soit il.

Abpiroks me, Domine,
hyssopo, et muodabor, lava-

bis me, et super aivem deal-

babqr. P«. Miserere mei,

Deus, secundum magnam
misericdrdiamtaam. Gloria

rPatri, et Filio,. et Spiritui

sancto : sicut e^at in princi-

plo, et nuDc, et semper, et

in saecula sœculorum. Amen.
Asperges me, Domine, etc.

Vous m'arroserez, etc.

( On omet le Gloria Patri lea Dimanche» de la Passion et

def Rameam.)

>l'tVJ MM'' ORAISON.

ExAucEZ-NOUS, Seigneur saint, Père

tout-puissant, Dieu.éternel, et daignez
envoyer du ciel votre saint Ange, qui

soit le gardien, l'appui, le protecteur et

le défenseur de tous ceux qui sont réu-

nis dans ce saint temple. Par Jésus-
r.h r*tai
\yL^M.l.tJV a -Vfkt r*Mr»iii»

\>-k.^cisiiic<
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Pendant le Temps Pascal.

Ànt. "Vîdi aquam egredieO'
tem de templp a Utere dex-
tro,aUeluia

; etoraneg ad quos
pervejpU aqua l^ta sairi facti
«untetdicent: Alléluia, allé-
luia. Ps. Confitemini Domi-
ao quouiam bonus

; quoniam
in sœculum midericordia ejus
Gloria Patri. Vidi, etc.

Ant. J'ai tu une eau qui
sortait du côté droit du tem-
ple, alléluia; et tous ceux
que cette eau a arrogés ont
été BauTés, et chanteront;
alléluia, alléluia. Pt. RendeB
gloire au Seigneur parce qu'il
est bon, parce que sa miséri-
corde est éternelle. Gloire
au Père. J'ui vu une eau.
etc.

'

Oraieon, Exaucea-nons, ti-desaui.

de la Passion (t

ORDINAIRE DE LA MESSE.
(Pour servir surtout aux Messes chantées.)

PRIÈRE AVANT LA SAINTE MESSE.

Dieu, qui avez "consommé sur le
Calvaire le sacrifice de notre rédemp-
tion, et qui voule?. Hen le renouveler
encore tous les jours sur nos autels, ac-
cordez-moi, je tous prie, d'assister à
cet auguste sacrifice avec tant d'atten-
tion, de foi et de piété, que j'obtienne
de votre miséricorde les grâces que vous
aimez à répandre sur vos fidèles adora-
teurs. Ainsi soit-il.

1. D'abord le Prêtre et les assistants disent un Psaumepour se préparer au sacrifice.

tn
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Ensnite le PrMn dit le Confitêor ponr s'aeoaser dcrant

Dieu et se parifier arant de monter à rautel. On doit l'ac-

cuser arec lai, et demander la pareté de oOenr nécessaire

poar ^rtieiper aVfto fruit à nne action si sainte.

Le Prêtre, étant à Faute!, dit encore une priôre de pré-

paration, pendant laquelle il fliut s'nnir à ini
;
puis il dit ce

qu'on appeHe Vlnlroii, (^eBt-à<dIrè l'entrée du ehoeur.

Le Prêtre £ûfc, a« pUd de Tautel, le signe

i:>» de la eroiz, et dit :

In nomiae Patr's, et Filif,

pi Spiritus Sancti.

Amen.
Introlbo ad aHare Del.

R. Ad Denm qui I.n&tificat

juventutem meam.

i*«m ifio'

Au nom du Père, et du
Fils, et du Saiut-Eaprit.

Ainsi soit-il.

Je m'approcherai de l'Au

tel de Dieu.

B. Du Dieu qui remplit

mon ftme d'une joie toujours

PSAUME 42.

(OnFomet aiim qu* le Qloria Patri, aux Mesttt des

défuntt et pendant le Tempe de la Patsion.) -

JuoiCA. me, Deus, et dis-

cerne cansam meam de gente

non sanetft : ab homine iniqno

etdolâBàerue me. '

R. Quia tu es, Deu», fortl-

(udo mea : quare mè repulisti

létquare tristia incedo, dum
$ffligit me inimicus T

JcaBZ-MOi, Seigneur, et

séparez ma oause de celle

des impiea; déliVrez-moi de

l'homme injuste et irotapedr.

R, Car TQUS êtes n^ forccf,

ô mon Dieu
;
pourquoi mV

vez-vous repoussé? et poiàt-

quoi me liMUM-tOUS da,tasla

tristesse et.opprlmé par mon
ennemi?
Fûtes luire sur moi Tûtr^

miàre et Totr* vétitié : qu'el-lumi&re

les me côndûiseiit sur ràim ïérantetaddaxemiit{iimon<

montagne siûi^té et ,da^s vos

tabernacles.

R. Et je^m'approcherai de

rautel de yféu, au i?îeu quî^j

remplit mon ftme d'une joi

toujours nouTelle.

Bi^itte lucem tuam ; et re-

ritatem tuam \ ipsa me dedu-

(em sanctum tuam^ et in ta-

bernacula tua.

R. Et introlbo ad altare

ûi ad Demn qui iâêtincàt

Juvent
Xit^y-n «•>!'w^ xm-xtît;
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i%(um»iahy

ux Mea$t$ des

CoBfitebor Obi in oiUi«n,| J« «bnnitni vot louange»
Dmi, D«uimwa : qnve^ tri*.Uur Uhwpe, ô Seicoeur. mon

(ri«t4, 6 mon âme, et pour*
quoi me troublez-toux ?

n, Efpérec ea Dieu, our je
lui rendrai encore mes actions
de grAces ; il est mon Sauveur
et mon Dieu.

Gloire au Père, et au Fils,
et an Saint^sprit.

R. Maintenant et toujours,
comme dôs le commencement
etdauf) les siècles des siècles.
Ainsi solt-il.

Je m'approcherai de l'autel

4e Dieu.

B. Du Dieu qui remplit
mon âme d'une joie toujours
noarelle.

Notre secours est dans le
nom du Seigneur.
B. Qiii a fait le eCel etia terre.

lis es, anima mea et quan
conturbas vu» ?

B. Spera in Deo, qnoiviam
adbac confitebor iUi : salu^
tare vultus mei, et Deus
meus
Gloria Patri et Pilio, et

Spiritui sapcto.
s. Sicut erat in principio

et nuDC, et semper, et in ste-

cala saeculorum. Amen.

Introibo a4 altam Dei.

R. Ad Deum qui Isetificat

juventutem meam.

Adjutorium nostrua\in no-
mine Domini.
R. Qui feoit cœlum èViérram

Le Prêffre dit le CmJUeor et l'on répond :

MiscBKaTUB tut omnipo-
tens Deos, et dimissis pec
catis tuifl, perducat te ad vi-

Qdi le Dieu tout-poiséknt
OUB fasse mfséricorde, et

qu'après vous avoir pardonné
ros péchés, n vous conduise
à la vie étemelle.

Ainsisoit-n. ' /

Jk confesse W^Dlétf iout-
Snfssarit, & la hienheareuse
Tarie toujours vierge, à saint

Michel Archange, à saint
Jeân-Baptiste, a^x Apôtres
saint Pierre et saint Paul, &
tous les Saints et à roos, mon
Père, que j'ai beauèoup pé-

«„i«*
• » __^^,-r^ «,>„ cnô par pensées, par paroles

culpâ, me& mazimA cnlpâ. et par actions ; c'est ma fau-
Weoprecor beitam Mariam^te, c'est ma faote ; c'est ma

, i'fj^nt ^ijfcl-? ..-i^.j;
R. Amtn.
GoxviTioB Déo omnTpb-

tenti, beat» Mari» semper
Tirgini, beatq Hich»li Ar-
changelo, beaXo Joannl Bap-
tiste, sanctis Apostolis Pe-
tro et Paulo, omnibus Sanc-
tis, et tibi, Pater, quia peç-
cavi nimis, cogitationei ver-

«I. "M

Ti
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trèg-grande faute. O'est pour-

quoi je prie la bienheurease

Marie toojoura vierge, ialnt

Michel Archange, saint Jean-

Baptiste, les Apôtres saint

Pierre ot saint Paul, UsaB

les Saints, at vous, mon Père,

de prier pour moi le Sipigneur

notje Di^u.

gstnptr rirglaem, beatum

MichsBiem Arobaagelam.be*
atum Joannera Bàptistam,

sanctoB Apostolos Petram et

Paulam,omnes Sanctos, et te,

Patrr, orart pra me ad Do-

minum Deum nostrum.

I -!U .

Le Prêtr6 prie pour les assistantietfour

laimêmo.

QnileDieu tout puissant

TOUS fasse miséricorde, et

qu'après rous avoir pardonné
vos péctiês, il vous conduise

à la vie éternelle.

R. Ainsi soit-il.

Que le Seigneur tout-pois*

sint et miséricordieux nous
accorde le pardon, l'absolu-

tion et la rémission de nos
péchés. B. Ainsi soit-il.

v. Dieu, vous vous tour

nerezyers nous, vous nous
rendrez la vie. r. Et votr^

peuple se réjouira en vous.

V. Montrez-nous, Seigneur,
votre miséricorde, r. Et don-
nez-nou*s votre salut.

v. Seigneur, ^coûtez ma
prière. R. Et .que mes cj:}»

s'élèvent jusqu'à vous.

[, "V. Le i^iga^ur soit ayçc
vbu9.1t. EjtavfÇTOt.reeaprit<

MI

MisiBBATOR vestri omnl-

potens Deus, et dtmiasis pec-

catis vestria, perducat vos ad

vitam seternam.

R. Amen.
Indulgentiam, absolutio-

nem et remissionem peccato-

rum nostrorum tribuat nobis

omnipôtens et misericors Do-

minas. R. Amen; '

V. Deus, tu conversus vi-

vificabis nos. R. Et plebs tua

lœtabitur In te.

V. Ostende nobis, Domine,

misericordiam tuam. r. Et

salutare tuum da nobis.

V. Domine, exaudi oratio-

nem meam. r* Et clamor

meus ad té vehiat.

V. Dot&inu^ vobiscum.

R. Et cum spiritu l^uo.

j, ":Ç4 moptaut à Tà^itel, le PrÔtredH:

<'•• tiJ—^^ ::L_ - L ii»_' l'J^ -.»: 1 ..'.^.^^ '4x1 A î f MAO

péché», afin 'que nous- ïi|)proohion» du
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Saints des saints avec un cœur pur. Par
Jéaus-Christ N. Seigneur. Ainsi soit-il.

Eb baisant l'Autel:

Nous VOUS prions, Seigneur, par les
mérites de vos saints, dont les reliques
sont ici, et de tous les Saints, de daigner
me pardonner tous mes péchés. Ainsi
soit-il. , '

2. Le Prêtre lit Vlntroit: il implore la misérieorde du
seigneur, en répétant trois fois alternativement Kyrie,
dtiton et Chntte, eleison. Après aroir baisé l'autel, il se
tourne pour saluer le peuple en lui disant: Lt Seignetir
mt avec vous. Cette cérémonie de baiser le milieu de lao-
tel Tient de ce qu'il y a toujours en ce lieu des reliques :

anciennement on éieTait des autels sur les tombeaux des
martyrs. '«iw*?*

Les Dimanches et les jours de Fôte (les temps de pcni-
tence exceptés), après le Kyrie, eleison, et avant de baiser
uutel, le Prêtre dit le Qloria in exceltia, qui est une bvm-
ne à la gloire de Dieu et de Jésus-Christ.

Seigneur, ayez pitié de
nous.

Kyrie, eleison.

Cbriste, eleison.

Kyrie, eleison.

Gloria in ert5elsis Deo

.

et in terra pax hominibus
bonae voluntatis. Laudamtts
te. BenediciMuS té. Ado-

Iramus te. Olorificamug te

Jésus-Christ, ayez pitié de
nous.

Seigneur, ayez pitié:*

Gloiri h Dieu dans le
ciel: et paix sur la terre aux
hommes de bonne volonté.
Nous vous ' louons. Nous
vous bénissons. Nous vous

Gratms agîmus tibî propter adorons. Nous vous glori-
magnam gloriam tuam : Do- fions. Nous vous rendons grû-
mine Deus, Réx cœlestis, ce» à cause de votr« gloire
Deus Pater omnipotens. Do- infinie :.Seiimeur notre Di«ij-
mine Piii unigênite, Jesu R61 ûû- cieî; Diéâ îe Père
thnsti^;, Dwn^ne^IW A|p, içut-Puiasant. Seigneur Jé-
nus Dei

;
Pilius Patris

; Quitus-Christ Fiîs unique : Sci-

•|.;
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Ff!

gneur Dieu, Agneau 4e I^Mfy|tollt&pfcca^ inundi,mi8erere

iàitiài, buBCipë* âti^eatio-
nem noatram. Qui sedes ad
dezteramï'atris, miserere no-

bis. Qubniam tu solus Sanc-

Fils du Père, tous qui effa-

cez les ^éhés d^ DionAei

ayez pitié de nous. Vous qui

effacez les péchés du monde,
recevez notre prière. Ypos
qui êtes assis à la droite du
Père, ayez pitiéde nous. Car
vous êtes le seul saint, le seul

Seigneur, le seul Très-Haut,

ô JésQs-Ohrist, avec le Saint-

Esprit, dans la gloire de Dieu
le Père. Ainsi soit-il.

Le Seigneur soit àveo vou».

B. Et avec votre esprit.

tas ; Tu solus Dominus ; Tu
solus AltissimaS) Jesa Chris-

te ; cum saxicto Spiritu, ia

gloriâ Dei Patris. Amen.

Doidnas vobiaoum. a. Et

cum spiritu tuo.

3. Le Prêtre, revenu an côté de l'Epltre, dit les Orai-

sons. Après l'Ecriture sainte, noua n'avons rien de plus

vénérable et de plus toucbantque ces Orais»nsde l'Eglise.

L'Bpitre se lit immêdiatemeni «près. L'EgUsa veut

nous pr^pa^er au sacrifice par Vinstruction, et^ous.rem-
plir de l'esprit de Jésus-Ôbrist par là parole dés Apôtres

et des Prophètes, avant de nous donner powr noniriture

sa chair et ion sang. La t)axole de> Dieu et le corps de

Jésus-Christ sont deux pourritures, dont Vuçe prépare

à recevoir l'autre dignement et avec fruit.

ORAISON, voyçïpagp. 153, . .,^^.
EPURE, voyez ][>agei53.

^'î^

Après l'Epitre on lit enc(»é quelques paroles des Psaumes
;

c'est le Graduel, VAlléluia, ou le Trait pour les temps de

pénitence
^
puis, incliné au miljeu de l'autel, le^rôtre dit :

Purifiez mon coeur et mes lêVres,

Dieu tout-puissant, qui ptirifiâtêâ les

lèvres du Prophète Isaïe avec un char-

bon ardent: daigne» me purifier ainsi

par totre miséricorde, afin quej^ puisse

annoncer dignement votre saint Evan-
gile. Par J.-0. N, S,

Que le Seigneur 00k dans mon cœur
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et sur mes lèvres, a^ti que j'annonce
dignement et oomiBke il iii«i son Evan-
ffile. Ainsi soiMl."";--''''^''^^"^-"'- '^- '-

4. II comttkence le saint Bfiingrre en tUisânt wût lui le
signe de ï» Croix, parce que Jésua-Ghriat crucifié est le

principal objet que nous présente l'ËvaDglle, et que nous
devons porter la Croix avec lui pou>r être dig^ne de le ini-

vre et de l'écouter. Il faut adorer la sagesse et la Térité
même dans toutes les paroles de l'Eviuigite: Jésus-Christ

y parle pour nous : et qui écouterions^nous, si cen^st celui
qui a kê parole» de la vie étemelle f

Avant l'Etangile, te Prêtre (on h Diacre) dit:

Dominas Tobisoum. b. Et
oiun spiritu tuo.

Le Seigneur soitarec vous,

R. Et aTeo votm espnt.
Contmeneemant {eu Suite)

du saintBrani^egelan N.,.

Initium,(oM seqiientia> sai^e*

ti Brangilii secundum If.,.

On répond, ea faisant le si^e de la oroU stur «on
éoot, 90X ses levce», et sur sa poitrine : ^ . r \

,

Gloire à tOU8> SeIgneuK >f < CWbria tibi, Domine.

EVANGILE, vqy^zpà^l g ji,

Après rEvangile, on répond :

LooaDfé à \ oiu> 6 Jèana-l Lotaa tibi, Christe. «'^ft /

ïie^Fir%e baise rJByangile en disant : .^

Que nos péchés soient ef-

facés j^r lès paroles évang^
liques.v: " " '•'*"

'.'•_
'"' •'

Per eraijgelica dicta del^
atitnr noçtrà delieta.

6. LÏEvaagile est suivi du Creda, In Diouuicbefl et les
Fêtes BolcAnelles, parm que c'e^t dans ces solennités que
le peuple? fidWe, plein d'un même esprit, doit ranonteler, &
la face des saiota luiteta^' la profosaioB d'ooe nfêjue fol et
l'adoration de tous nos mjrstèrts. Ifous donona exciter en
nous une foi rive, en prononçant cet ab^^^ de la.rtiidon
qt»ie3tauMia«icien.v»l'3Égliseiyt^it-»iic)d iA H M, ^

Il .

1«

m%

'"-^-Jf^l iâ
'

''' wS^ *."^

^*j|;M Il
, ;. : i^'Ç-f^ &^]P

' i\^ itM
•icr**s.1i Bin

1
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Je crois en un seul Biiuiie

Père tout-PuissaDt, créateur

du ciel et de Ut terre^cs cbo
ses visibles et invisibles : Et
en un seul Seigneur J.-Christ

Fils unique de Pieu» nô^ du
Père avant tous les siècles

;

Dieu de Dieu, lumière de lu-

mière,vrai Dieu4u vrai Dieu
;

qui n'a pas été fait, mais en-

gendré consubstaotiel ou fè-
ve

,
par qui tout a été fait

;

qui est descendu des cieuz

pour pous, autres hommes, «t

pour notre salut
;
qui s'est in-

carné, en prenant un corps

dans le sein da la Vierge JMar

rie, par l'opérf|tion du Sainte

Esprit, BT s'kst fait homhb
;

qui a été crucifié au^i pour
nous, a soufibrt sous Ponce-
Pilate, et a été fenseveli ;' t(ui

est ressuspité le troisième

jour selon les Ecritures, es,t

monté au ciel, «t est assiî h

la droite du Père
;
qui vien-

dra de nouveau, dàùs sa gloi-

re, juger les vivants et les

morts, et dont le règne n'aura
point dp fin. Je crois au Saint
Esprit, également Seigneur,
et qui donne la vie^qui procè-
de du Père et du Fils, et qui

a parlé par les Prophètes. Je
crois l'Egli"© qui est une,
sainte.catholique.èt apostoli-

que. J«!conlS»8seitin88Ulbap-'

tême pour la rémission des
péchés, et j'attonds la réfiir<

rection de» morts^ et la vie duJBœimit.
siècle ik venir. Ainsi soit-il.

Le Seigneur soit avec vous
|

R. Et avec votre esprit. |cum spiritu tuo.

G9BP0 in unum Deum ?&.

trem omnipotentem, faclo-

remcoeU et terree^iviMbilium

omnium et iDvisibiU,um : £t
in unum Dominum Jesum
Ghrlstiun, Filium ^Dei uni-

genitum, et ex Pâtre natum
ante omnia sœcula ; Deum de

Deo, lumen de;lumine,Deum
verum de Deo vero

;
genitum

noi^ ^tum, çonsubvtantia-

lem Patri, per quem oiunia

facta sunt; qui propternos

homiaes,. et propt^r nouitram

salutem descendit de cœlis
;

et incamatns- est de Spiritu

sanctçi ex Maria Yirgine : et

HOMO FAOTDs EST ; crucifixQs

etiam jnro nobis «nb Pontio

Pilatp, passus et sepultus

est ; et resurrexit tèrtiâ die

Secundum ScriiStnikâ ; et as-

cendit i9( .Qoelumi ^edet ad
dexteram Patris ; etiterum
venturris 'o'st èum gloiriâ ju-

dicare vivos et mortuos ; cu-

jus regnî non erit finis : Et in

Spiritum sanctunl Dominum
et vivificantem

;
qui ex Pâtre

Filioque procedit; qui cum
Paire «t > Filin bimiil iadora-

tur,, ^\. co9glo^ificatur
;
qui

iocutus est per Prophetas :

Et uiiam,8anctam,catliolioam
et -apostolicam ecclesiam.

Confiteor unum bàptiénîa ia

ramisaioaem pecoatoitim ; et

expecto resnrrectionemjnor-
tudhim, ' et vftam *^etfturi

Amen- -•->"
Domiûu#>olnë<fuàl. b. Et
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6. L'O^rtoire était acoiennementun Psaume qu'on chan-
tait pendant que '

jb fidèles offraient leurs dons pour le sacri-

fice. OMtloni'et ces offrandes sont aajoQrd'hui représentés
par les quêtes qu'on fait À ce moment dans l'Eglise.

Les encensements qui ont lieu alors nous rappellent
que nos prières doivent s'élever plas ferventes que jamais
vers le Seigneur.

OBLATION DE L'HaSTIE.

Receviez, ô Père saint et tout-puis-

sant, Dieu éternel, cette hostie sans
tache que je vous offre> tout indigne
que je suis, à vous, mon Dieu vivant et
véritable, pour mes péchés, mes offen-

ses et mes négligences innombrables,
pour tous les assistants et pour tous les

fidèles chrétiens^ vivants ou défunts,
afin qu'elle soit pour eux et pour moi
un gage du salut éternel. Ainsi eoit-il.

Après avoir mis le vin dans le calice, le Prêtre

y verse quelques gouttes' d'çau, en disant^,^

Dieu, ' qui par un miracle, avez
créé l'homme dans un si noble état, et,

par un miracle plus grand encore, l'avez
rétabli dans sa dignité première, ac-

cordez-nous, pat le' mystère de cette
eau et de ce vinj d'avoir «n jour part à
la diyinité de celui qui a daigné se re-

vêtir de notre humanité, Jésus-Ghrist
votre iFib, notr^ Séigiteur. Qui, étant

h

»

m

V.

.•^3

«>

,

\i'



180 f:OR9INAI{t9;

Il fa-
illi iMA

Di«u, vit' et règnô avee fvoua en - ToBité

du Swntrîi^pi'U,. cîftiWitQliq Mjiècles
des siècles. Ainsi soit-il. ;î|>

Nous vous offrons^ Seigneu^,le calice

du salut, en s'ù^pliant votrè clémence

de le faire monter en odeur dé suaVité

jusqu'au pied du trône de Votre majesté,

pour ]%otre salut et celui du ;monde en*

tiet. Ainsi soit-il. iMiaiùy

Noù^ nous présentons à vous/ Sei-

gneur,ifevec un esprit humilié et un

coeur contrit î recevîez-nous, et faites

que nôtre sacrifice s'accomplisse au-

jourd'hui devant vous d'une manière
qui vous le rende agréable, ô Seigneur

notre Dieu.

YEism, Sançtificabeur tout-puissant,

Die^i éternel, et Ijéuissez ce fiacrifice

deetiïj^é à la gloire dç^,,y;^|re saint nom.

Aux Fêtes solennellœ, le Prêtre bénit Tenoens

QtTï; le Seigneur daigne, par l'inter-

cession du bienheureux Archange qui

est debout à la droite de l'autel,' et de

tous ses élus, bénir cet ^acens, et le
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recevoir en odewr' dô' «uavité. Par
JésuB-C^idst notre '©eign^wr. r. Ainsi-
soit-il. .1

Il encense l'hostie et le oalioeen disant :

Que cet ei^cens^ béni par vous, monte
vers vous, Seigneur, et que votre misé-
ricorde d,^cen4p sur nous.

. Il continue, en encensant l'av^tel :..%,.,, ^

QuB ma prière. Seigneur, monte vers
vous comme cet encens, et que Téléva-
tion de mes mains vous soit agréable
comme le sacrifice du soir. Mettez,

I

Seigneur, une garde à ma bouche et la

I

circonspection sur mes lèvres. Ne per-

I

mettez pas que mon coeur se laisse aller

à des paroles de naalic», pour chercher

j

des excuses à mes péchés.

Il ajotilè, éii l^nêHùt TebôéiijSOif an DS«cre :

Que le Seigneur^ alliime en nous le

I

feu de éùTi amour, et la flamme de

I

l'éternelle charité. Ainsi soit-il.

7. Après la bénédiction èWo1i>lation des dons, le Prêtre
iTe set «naiiui.par r«speet'p#Dr les aainte^tfipèpes,qu'il va

toudier.après laconsecration, et pour marquer la ppreté

I

intériéuMsAVetililqaetle ilfattt^prodhérdu Saltit dei saints.

Jfi laV^ai mes tnaiïïs avec les justes,

I

et je m*tipprochSerftiv Seigneur,'de votre

if" r;

im0m
' 'WP4
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autel, pour) enteodre la voix- de vos lou-

anges, et pour raconter , moi-mêm^ vos

merveilles. Seigneur, j'ai ai ' la beauté

de votre maison, et lo lieu .ob. réside

votre gloire. mon Dieu, ne perdez

pas mon âme avec cale des impies, ni

ma vie avec celle des hommes de sang.

Leurs mains spnt souillées d'iniquités,

et leur droite est pleine des présents

de la corruption. Pour moi, j'a,i marché

daii» l'innocence ; dëlivrez-moi, et ayez

pi;tîé dte moi. Mon pied est demeuré

fernie àans la voie droite : je vous bé-

nirai, Seigneur, dans les assemblées

saintes. Gloire àti' Père^^f:^ -^^^ ^tï;

[On omet le Gloire au- Père atto U^esita dea défuntt et

pendant lé tempaHéta Puasiôh.) ^^ v«/.u ja. fi? u n|i£!r^.

Puis il revient au milieu deràùtetjo^ iT fait' une' prière

dans laquelle '4 demandf ^^ la saipite l^ripi^é, par tous les

mystères ae la vie de Jésus-Christ, la grâcç de pirofîter

d'un sacrifice si précieux.
, , ,

Cela fait, il se tourne yers le peuple qu'il exhbrtfe à' prier.

Recevez, ô Trinité sainte, cette

oblation que nous v^ous préséritoiis en

mémoire de la Passion, de la Résur-

rection et de l'Ascension do Jésus-

Christ, notre Seigneur, et en Thonneur

de la bienheureuse Marie toujo^î;^ vier-

ge, de saint Jean-Baptiste, des saints

Apôtres Pierre et Paul, de ceux dont les
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?; .,*»

reliques sont ici, efc>de tous les autres
Saint», afin qu'elle contritue à leur
gloire et à notre salut, et que ceux dont
nous honorons la mémoire sur la terre

daignent' intercéder pour nou9,,^ans le

ciel." Par le même. J. C^ î{., S.i' ^ «>;.

.
, i Ainsi soitrij;x • * { çi^f f^. m'] i ^yj A

.

,

Prikz, mes frères, que mon
sacrifice qui est le TÔtré, soit

agréable à Dieu le Père toot
puissant.

j,

R. Que le,âei|fnWur reçoire

de vos mains le saeiîfioe,

deBonnoM, pour notre uti-

lité, et pour celle de toute sa
sainte Église,, ^.^

Oratb, fratres, ut meum
no Vestrnm sàeriQcium ac-

ceptabile fiât apud Deum
Patrem omnipotentem.

R. Suscipiat Dominus s&-

cHficititn de manibus tais,

pour l'bponeur et la gloire ad laudem et eloriam nomi
nis sùi, ad ntilitatem qu'oque

nosfram, totiusque Ecclesiœ
suae sanctse.

8. Le Prêtre dit tout bas l'Oràiaon que pour cela on
nomme SeerHe, dans laquelle il prie Dieu de reoeroir fa-

vorablement les o^randeaquUui. put été faites pour les fi-

dèles, afin que les doiis offerts par cbacun d'eux, pour la
gloire de son saint nom, soient utiles à tous pour leur salut.

Immédiatement après vient \& Préface, qui est un pré-
lude ôii une introduction aux prières du Canon. Tout y
est destiné à élever les cœurs vers Pjieu> et à niarquer les

diverses impressions de l'Eglise, "y ""
"^ ^ ' *

'

Dans tous les siècles des Pec omnia sœcula sœculo-
sièeles.

. , « , î^,,_n,|,,r!um

R. A'.nsi soit-iL.

V. Le Seigneur soît avec
vous.

R. Et avec votre esprit,

V. Elevez ros cœb»3.
R. Nous les avons^ vers le

Seigneur. :. <,

V. Rendons grôë'es au Sei-

gneur notre Dieu. '

R. Cela est juste et rai-

sonuable.

R. Amen.
: "f , .

V. Dominus vobiioum.

B. Et cum spiritii tno.

V. Sursum corda, ' -

B.^Habemusad Domintratr.

V. Gra'iîaâ agamus Domi-
no Deônostro..

R. Digauui et justum est.

ilL '^

ma
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prIIfacb commune.

Il est véritablement juste, et raison-

nable, il est équitable et salutaire de

vous rendre grâces en tout temps et en

tout lieu, Seigneur saint, Père tout-

puissant, Dieu éternel, par Jésus-Christ

notre Seigneur ; c*est par lui que les

Anges louent votre majesté, que les

Dominations Vadorent, que les Puis-

sances la révèlent en tremblant, et que

les cieux, les Vertus des cieux et les

bienheureux Bérapbins célèbrent en-

semble votre gloire avec des transports

de joie. Nous vous prions de permettre

que nous unissions nos voix à celles de

ces esprits bienheureux, pour chanter

avec eux.
Saint, Saint, Saint est le

Seigneur Diea des armées.

Les cienx et ^a terre sont

remplis de Totre gloire, ho-

sanna au plus haut des

cieux.Béni soit celui qui rient

au nom du Seigneur, hosan-

Sanctus, Sanctus, Sanctus

Dominus Deus Sabaotb. P1&

ni aunt cœli et terra gloriâ

tuâ, hosanna in ezcelsis. Be-

nedictus qui venit in nomine

Domini, hosanna in excel*

sis.

na an plus haut des cieux.

9. La Préface est suivie du Canon, qui signi&e riffle en

j voit que l'Eglise

mandes par les seuls mérites de Jésus-Christ. L'interces-

sion de la sainte Vierge, celle des saints Apôtres et Mar-

tyrs y sont une preuve de l'antiquité de notre culte. Celte
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partie de la meMe doit âtre dite i r<rix basse. L'Eglise le
veut ainsi, parce que le Canon renflermant les saintes et
stiUiméé^ patoleg dtf la eoÉséetatlOtt, te prêtre doit les pro>
noDoer dant tvn plm profond iiecaeil^m«9t,dans une upion
plus intime avec Dieu, montrant p^r là qu^on doit lés trai-

ter avec la ping parfaite révérenoe. Aussi par respect
pour ces ipygtkieuses parole^ l'Eglise dcfen4 de les tra-
duire en langue vulgaire. '

.
'

Iln'eneMpasatâsIde la premièrt fil de la dernière
partie de la messe, qui sont composées du chant des
psaumes, des instructions tirées de l'Evangile et des
épitres^^de la rôcitàtloti du Symbole, du PaUr et d'ant«s
prières à l'uiam des fidèles, elles doivent être prononcées
par le Prêtre a voix haute, et on peut en donner la tra-
dootioB aux :fidÔle9.

pendant le Canon, lorsque le prêtre en récite les prières
à voix basse, en secret, les fidèles doivent continuer de
s'anir i lui en esprit, parce. <|a'i];£ontiaue jde , prier en
leurnom.. .jfl jc.i ., . ;-.» ,rj^r,, v. ,. j,y, .,,

Le Prêtre fait souvent des ' signes dé Croix sur lui
et sur leë choses offertes: Kte signe était ordinaire
et fréquent dans ^ plus haute rAQtiqoité, Qn'j a-t-il de
plos naturel que de reprêsënféf sans cesse Jésus-Christ
cradfié^ dani one action qtii eat le mémorial de sa Pas-
sion uoulourense, et où il se donne lui-même à nous pour
renouveler sans cesse son sacrifice ?

,: * ' ' PBliMS DU STB. OEBTRTTDB. s -

' 0'iéàé;t Dieu keffablé, vMîà donc
qu'il commence à s'accomplir ce redou-
table mystère, que ni les Cliétubins,ni
les Séraphins, ni aucuneVertudes Cieux
ne peuvent approfondir, puisque seul
vous connaissez l'immensité de cet

amour, qui vous porte à vous offrir

vous-même, chaque jour, à Dieu votre
14
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Père sur Vautel, comme victime de

louanges et d'expiation. Ausai tous les

Anges vénèrent-ils, abîmés dans la

plus profonde .humilité, ce mystère sa-

cré de votre amour. Ils s'extasient en

voyant leur Roi et leur Seigneur des-

' cendu autrefois du Ciel avec un expri-

mable amour pour racheter l'homme,

descendre de nouveau, par une ineffa-

ble invention de son Cœur, sur l'autel,

pour assurer le salut de l'homme, et se

cacher sous Jëa plus vils dehors^ sous

les apparences du pain et du vin.; '^

vraiment bon Jésus, l'œuvre que

vous allez àcéomtplir est d'un prix si

inestimable, elle est digne d'un si divin

respect, que ma petitesse et mon néant

ne me permettent pas même de lever

les yeux pour la contempler. Je me

creuserai donc le plus profond abîme

d'humiliation, qu'il me sera possible,

pour m'y plonger, et y attendre ma

part de bénédiction. plût à Dieu,

plût à Dieu mille fois, ô très-tendre

Jésus, que je pusse vous seconder dans

votre œuvre divine, et faire que cette

auguste obîation obtînt le plein effet

qui répond à sa dignité infinie : oh !
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OUI, pour y concourir, nul travail, quel-
que pénible qu'il fût, ne semit pénible
pour moi. Accordez donc à ma prière
que ce sacrifice puip«e être de la plus
grande efficacité pour les fidèles vi-
vants et pour les morts. Ainsi soit-il.

Le Prêfcre prononce les paroles de la Consécration.

10. Quand le Prôtre va coowcrer, c'est-i-dire chauffer
le pain et le vm au corps et au sang du Sauveur, il cewe
de parler en homme: revêtu de la puissance da Jésus
Christ, Jl emprunte ses paroles, c'ostJésus-Chrift qui parle
•par sa bouche. Nous n'en doutons pas, fondés sur l'enae -
gnement formel de Jésus-Christ môme. Dès lors* <*Xt
plua du pain ni du vin, c'est Jésus^hrist toatenUer sous
chaque espèce, cjr encore que l'espèce du pain contienne
et signifie sa chair, et celle du Tin «on ing, et que wadeux espèces séparées représentent, la séparatloa violente
qui se fit de sa çhair et de son sang sur le Calvaire, nous
savons néanmoins que Jésus-Christ ressuscité ne saurait
pluamounr, etqnp,dans l'état glorieux et impassible ou
ilest, son corps et son sang ne sauraient plus être séparés
réel ement. fl est donc tout entier sous chaque espèce

11. Jésus-Christ étant devenu présent selon sa promesse
le Prêtre l'adore en fléchissant le genou, et l'élève pour le
montrer au peuple, afin qu'il soit adoré de tous Dans la
smtP, toutes les fois qu'il découvre ou couvre le calice il
ait par respect une nouvelle génuflexion. Ayant Jésis-
Chnat ainsi entre les mains, le Prêtre conjure par lui Dieu
son Père, pour les vivants et pour les trépassés Xom
voyons par là l'antiquité de la prière pour les défunts

A l'Élévation de la sainte hostie.

Je vous salue. trèR-donv .T^lna ^^^..^^
le sentiment le plus profond de ma bas-
sesse, je vous adore et je vous vénère.

*>î.

f.;*
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WsuB, ayéi initié du moi. bou

Jésus l pardonneï-moL O tendre J^-

8Ufl, soyeft-raoi propice^ à moiy pauvre

'<n..i-^.

Pèie très-aimant, je m'unis à cet

amour, avec lequel votre Fils s*oflfrit

autrefois sur la croix et 8*e»t offert

maiatfenant encore sur l'autel, et je

vous l'offre lui-même pour le salut de

rBgliôfe entière. Jetea donc les yeux

sur cette chair virginale si cruellement

déchue par les fouets, meurtrie de

coup», souillée d'infâmes crachats, toute

teinte desaiig, ^etcéé par les épines,

couverte» de tùmteurs livide», entrou-

verte par lefe cloua, transpercée par la

lancé î Ah que cet amotar, qui aarraché

votre Ki9 dWre voshras, et lui a faii

violence, jusqu'à le porter à s'immo^

lui-même sur la croix, à ë*immoler main-

tenant encore sur l'autel, ah I que cet

am. tT Hrôus fasse tiolence aus8i,^ô notre

nain-

1

le cet

notre g
pitié

pou'!£ tv:k,
il 'r/X^i^tj.jMK^'.
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r

A l'Élévation pv calice.
•' >-' (. i

Je vous salue, très-prédeux Sang de
mon Seigneur, ef di\m Tafiection du
plus tendre f»jr\onr, je vous adore et je
vous vénère.

sanr^ acre, îavez-lnoi. sang
chéri, rose de charité, purifiez-moi.

très-précieux Sang, criez pour moi à
Dieii votre Père qu'il ait pitié dé moi.

SUITE PU CANON.

Père très-saint, puisque votre Fils
unique, maintenart réellement présent
8ur cet autel, s'est fait lui-même ijacri-

fice et victime pour no» péchés, je m'u-
nis à son amour, à cet amour avec le-

quel il s'est offert à vous autrefois sur
la croix et maintenant sur l'autel ; etje
vous offre son très-saint Corps et son
précieux Sang, son Humanité et sa

Divinité, ses vertus et ses perfections,

.^R passion et sa mort. J'unis à ce trésor

Ini et j j vous offre, en même temps,
toutes les vertus, les mérites et les

grâces de la bienheureuse Vierge Marie
et de tous les Saints, ainsi que toutes
les bonnes oeuvres de tous les hommes
et le trésor entier de la sainte Eglise.

' 'fil

f^îa

Ji'K

i-'\

'ft

M
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J'ajoute spécialement à cette offrande

tout ce que moi, tout ce que ceux qui

me sont chers, avons jamais fait de

bien, ou souffert «de peines, pour yptre

gloire. Et cette oblation unie à ce saint

Sacrifice et à tous ceux du monde
entier, je vous la présente, ô Père

éternel, par les mains de votre Fils

bien-aimé, dans la vertu de TEsprit-

Saint, je vous Toffre premièrement

pour vptre suprême honneur et gloire,

afin de reconnaître ainsi votre Souve-

raine Majesté et votre, sowveirain do-

maine^ afin de vous rendre graçe pour

tous les bienfaits que vous avez jamais

accordés à vos créatures, et afin d'«ffacer

entièrement toutes les injures que

vous ont jamais fiiites les créatures.

Je vous l'offre secœiclemefit pour

accroître et la joie et la gloire de la

sainte Humanité de Notre-Sçjgneur

Jésus-Christ, pour contribuer au culte

et à la vénération: des fidèles envers

les mystère» de sa vie et de,pa mort,

pour augmenter la gloire et les délices

de la Bienheureuse Yierge Marie, de

tous les Saints, et surtout de mes Pa-

trons et de ceux dont on célèbre aujour-

d'hui la mémoire.
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Troisièmement, je vous oflfre la même
oblation pQur moi, pauvre pécheur,

pour mes * piroph^s, pour mes amis, et

surtout pour N. N., pour tous les fidèles

vivants ou morts, et surtout pOur N.N.,

vous suppliant de daigner la recevoir

comme une très-digne action de grâces,

pour t<)us( les bienfaits temporels et

spirituels dont vous novis avez comblés
;

qu'elle nous obtlfentie toutes les grâces

nécessaires pour que nous soyons pré-

servés dés maux du corps et de l'âme

nuisibles à notre salut; qu'elle soit

pour nous le g«(ge de la rémission en-

tière et de l'entière réparation de tous

nos péchés et de toutes nos négligences.

Dans cette intention, je vous offre la

jouissance infinie, que Jésus votre Fils

et notre Dieu, vous à donnée par sa

soumission filiale, et sa générosité mer-
veilleuse à tant souffrir pour expier

nos crimes. Que par lui, qu'en lui,

qu'avec lui, toute gloire et tout honneur
vous soient rendus, ô Dieu, Père tout-

puissant, en l'unité du Saint-Esprit,

dans tous les siècles des siècles. Ainsi

soit-il.

* *' S "ai

'.1;>

'M iù uu
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12. Ici le Prôtff, plein de joiç i 1» jmM «* mystère,

«lève la voix et fait solennellement a^ec tout le peuple

cette diffnfe ptîéfe qui liotts teiddûs dé'Jéèus-Cariat'iiaème :

Notre Père, qui^êUtaux «wt/avetc, pfi/àte à lAquplle nulle

«utre ï» mérite d'être co^aparée, et à laquelle nous ne

pouvoûà ïefusét notre' bdûBatfcè sans faire ffljarte à Jésus-

Christ. ,

' • •
;

' -..-••.*"(

Dans ^(>^3 les siècles ;des

sièclee. B. Ainsi soit-ii;

Per orania, psecula saeculo-

ram. r. Amen.

>*: l.j^
: , PBI0N8.. + ^rf^, !^ « #.i fr^ it

r; :^4.. [OREMPS.

Avertis par un eotiimàn-

dément salutaire, et si^ivapt

la règle divine qui nous a été

donnée, tiOUs osons dire :

NoTR» i^iiRB, qui.^^es aux

cieux, que votre nom soit

sanctifié
;

que votre i*Ôgne

arrive'^ ftue votre volonté fia^ ^luntas tqa. sicut

soit faite sur la terre comme
au ciel: donnei-Hons aajimr

Pr BCBfTi» salutaribus mo-

niti, et divinâ institutione

format], audemus dicére.

Patter noater, qui es in

cœliç.'sanctificetur nonàcn tu-

tnii X adveniat regnnra tuum;
in

cœro et in térrâ : pànem

Dostrnm quotidianum da no-

d'huinotre pain qwotidieinet bis hodie: et attnitte nobis

< ^ér^^-^^A^XJitt^ n/vdimi a'tfnt. At Tinadébita nostra, sicut et no3

dimittibus debitMibuB oostris

et ne nos inducai.io tenta-

tionem. . .„ , ,, , .,

n. Sed libéra vos a malo.

Amen.

pardonnez-nous nos offenses

comifte nous i)ardonnon8 à

ceux qui nous ont offensés;

et ne ^m Iwa^iez pas^siiç:

comber kla tentation.

R.'Hais délivrez-nous du

mal. Ainsi 8oit-il.

13. Qimnd la prière suivante est finie, le Prêtre rompt

l'hostie, pour signifier que le corps de Jésus-Christ a été

immolé pour nous : puis en met une parcelle dans le calice

pour marquer la réunion de son corps avec son sang dans

£a Résurrection triomphante.

Ensuite arrêtant les yeux sur l'espèce du pain, il dit, à

la vue de Jésus-Christ, en frappant sa poitrine, la parole

que dit saint Jean-Bapiîste îorâqu'il vit ie Fiis de Diea

,

Agneau de Dieu.

lift
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^cula sœculo-

ra nça a malo.

DÊHYREz-NOUS, s'il VOUS plaît, Sei-

gneur, de tous les maux passés, pré-

sents et à venir ; donnez-nous par Votre

bonté la paix en nos jours, par l'inter-

cession de la bienheureuse Marie tou-

jours vierge, mère de Dieu, de vos

bienheureux Apôtres Pierre, Paul et

André, et de tous les Saints, afin qu'as-

sisté du Secours de votre miséricorde,

nous soyons tous aflfranchis de l'escla-

vage du péché et de toute crainte. Par
le même Jésus-Christ notre Seigneur

votre Fils, qui étant Dieu, vit et règne

avec vous en Vunité du Saint-Esprit.

Dans toas les siècles des . Per omnia^ gueula sœcalQ
siècles. R. Aiasi soit>il.

Que la i^fûx du Seignear
8oit toujours arec vous a. Et
arec votre esprit.

Que ce mélange et cette consécration

du corps et du sang de notre Seigneur

Jésus-Christ, que nous allons recevoir,

nous obtienne la vie étemelle. Ainsi

8oit-il..i«u ,

Agnbaq de Dieuj qui ef-] Aascs Dei, qui tollis pec-

cata mundi, miserere nobis.

Agnus Del, qol tcdlis pec-

AgQus Oei, qui tollis pec-

cata mundi, doua nobis pa-

cem.

ram. r. Amen.
Fax Domîni ait semper

vobiscum. r. Et oum spiritu

tuo.

facez les péchés di^ monde,
ajez pitié de nouS:

'

Agneau de Dieui qui ef-

ayez pitié de nous.

Agneau de Dieu, qui ef-

facez les péchés du monde,
donnez-nous la paix.

i^^

et ^'

j(iS

m

il*
"='

' ^^-i"*^
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'ilt^

(Aux Messes des défunis, le Prêtre nefrappe pas sa poi-

trine ; au lieu de Miserere npbià,' ay*z pitié de noua), t7

dit '. Donà eis fleqùlâtt (âôBne^-leitf teTepos^ etàla troi-

sième foiLÀl<f^mt«i<^fmiUtrnikv^{é^a^}).. u-,-U'
14. Dans les premiers siècles, lorsque les chrétiens ne

fAikài4Bt't(Utii 'qu'un tMen^r etqu'ude^âtaiev its M donnaient

ici le baiseir 4e Raix. ,Ç'est; pcn^r .conserve^ les vertiges de

cet ancien usage que les prêtres se le donnent encore.

Après troiàprièses ftrV-entiis, après avidirill^rono&cé par

trois foiSk en sje frappant l^ppiti;ine, les paroles tûuchanlM

du Centenier, le Prêtre comtnunié et donne ensuite la

communion aux fidèles.

PRIÈRE AVANT LA COkMTTKlON.

(On omet la première aux Messes des défunts
)

Seigneur Jésus-Çtrist, qui avez dit

à vos Apôtres : Je vous laisse là paix,

je vous donné ma" paix ; n'ayez point

égard à mes péchés, mais à la foi de

votre E^ise, et donnéz-lui la paix et

Tunion dorit vous Ûésitei qu-êîlè jouis-

se. Vous qui, étant Dieu, vivez et ré-

gnez dfins tous les siècles des siècles.

Ainsi soit-il. /i.,i!u^ .

Lorsque le Prêtre àbh'àé la paix, il dit :

Là paix soit avec vous. R. Et avec

votre esprit. i.p-;

Seigneur Jésus-Ohrist, IFils duDieu
vivant, qui, par la volonté du Père et

par la coopération du Saint-Esprit, avez

par votre mort, donné la vie au monde,

délivrez-moi, par ce corps très-saint et
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par votre sang, de tous in^s péchés et

de tous les maux ; faites que je demeure
toujours attaché à vos cominàndements,

et ne permettez pas que je me sépare

jamais de vous, qui, état- 1 Dieu, vivez

et régnez avec le même Dieu le Père

et le Saint-Esprit, dati$ los siècles des

siècles. -V ;
M M|«^/^;;, .,;,., ;.,

Ainsi soit-il.

Seigneur Jésus-Christ, que la parti-

cipation à votre corps, que j 'ose recevoir

tout indigne que j'en suis, ne, tourne

point à mon jugement et à ma condam-
nation ; mais que, par votre bonté, elle

serve, à la défense, de îmon âme et de

mon corps, et sqit un repaède à tous mes
maux. Vous qui, étant Dieu, vivez et

régnez avec Dieu le Père, en l'unité du

I

Saint-Esprit, dans tous les siècles des

siècle^.
,
Ainsi SQft-il.

Le prêtre prend la Sainte Hostie, en disait :

Je prendrai le pain céleste et j'invo-

querai le nom du Seigneur.

Il dit trois fois en frappant s'a poitrine :

Seigneur, je ne suis pas - Domnie, non sum dignus

Ut iulivs aufL; icviuiii MIT. •<>«",

sed tantum die verbo. et sa-

nabitur anima mea.

uïgue <JUê vûuS cuti'ï £ uâîts

ma maison ; mais dites seule
ment une parole, et mon ûme
sera guérie.

"M

fH

'è

yfp
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11 feit le ûgoe 4« 1» Çroi^.|,v«q lf^..^ipte

Que leççirp^4e notre Seigneur jésus-

Christ garde mon âme pour la vie éter-

1 i[\e. Ainsi soit-il.

Après avoir commtnié sons l'espèce da pain,

-« ' le Prêtre diti-^^--''
^•»'<*^^-

Que rendrai-jeau Seigneur pour tous

les biens que j'ai reçus dé lui ? Je pren-

drai le calice du salut et j'invoquerai le

nom du Seigneur. J'invoquerai le Sei-

gneur en chantant ses louanges, et je

serai délivrés^ de mes ennemis.

Il fait le signe de la Oroi» avee h calice^

en disant : /

Que le sang de Notre Seigneur Jésus-

Christ garde mon âme pour la vie éter-

nelle.

Ainsi soit-il.

Ici le Prêtre donne la communion aux iidèles, et

dit à chacun, en lui présentant le Corps de notre

Seigneur :

Que le corps de notre Sei-

gneur Jésas-Chriet garde vo-

tre âme pour la vie éternelle.

Ainsi soit-il.

Pendant qu'il reçoit la première ablution,

le Prêtre dit :

Faites, Seigneur, que nous conser-

vions dans un cœur pur le sacrement

Corpus Domini nostri Jesu

Cbristi custodiat animam

tnam in vitam œternam.

Âmen.
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que notre bouche

qui nous a été fài

•soit un remède ik>ut' Fétefnité.

que le don
temps nous

En recevant la seoonae ablation :

Pcri^$E votre corps quej'ai reçu, Sei-

gneur, et votre sang que j*ai bu, s'atta-

cher à ?nes entrailles, et faitçs qu'après

aVoir ét^ noi^irri par des sacremçnts si

saints, «ucunp soriillure. ^u p4ché ne

demeure en moi. Accordez-moi cette

grâce, S!eig^e^r, .qui viy^z;,etc. Ainsi

15. Le Prêtre lit, au côté droit, l'antienne appelée Corn-

munion, à laqaelle on âjdiitait anciennement le chant d'an

Psaame comme à Vhtroîd It rcTlent ensaite au milieu de

l'autel, qu'il b^ise, et se tourne pour saluer le peuple. De
là il Taau côté drbit, dini îeH Oraiaonspouf rendre grâces à

Dieu : après quoi, il ratoune an mUieu cto t^utel, oti il baise

le lieu des Teliques.

DERNIÈRES ORAISONS, royez page 166.

Le Prêtre salue encore le peuple, l'aTertit que la Messe

est finie, et donne la bénédiction.

Le Seigneur soit arec TOUS.

Et avec votre esprit.

Allez, la Messe est dite.

Tté Oloria in ezcelsis :

\
Bénissons le Seigneur.)

Ôa répond:

'

I
Rendons grâces à Dieu.

Uominus vobiacum.
Et cum spiritn tuo.

Ite, Missa est.

(Quand il rCa pc:

Benedicamus Domino.)

Oeo gratlas.

Qu'Hs reposent eu paix.RequiescanVîn pace. ! Qu'ils repose

Amen. iJ^ ^^- ">

< if'f '? ri; Ainsi soit^iL

-il

- %* > -f*

*- t' I

m
$.%.
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tx.

Mi

Inoliné »tt Biilieu de iPa,ittfi)i le Prêtre vécite

., ,,,.
^

,,
ççtt^prièrç: ,,). ^, .

RecevezîfWoïî^W^went, Â- Trinité

sainte, rhçmmf^gç; et l'aveu de notre

parfaite dépendance; ayez pour agréa-

ble I0 sa^riûqe que j*ai offert à votre

majesté, fout , indigne que j'en suis, et

fait^ qu'il spit u?i sacrifice def paçopitia-

tion,pour moi et ppur tous ceux pour

qui j e Fai offert. Par J.-C. N. ^. Ainsi

soit-il,,

QUE le Dieu tout-iituissant,

le Père, le Fila et le Saint-

Esprit Tons bénisse. '

R. Ainsi soit-il.

BiKSDiOAT Yos omnipo
tens Deus, Pàtèr, et Filius,

et Spiritns sânctuf.

R. Amen.

•On ne donne pas la bénédiction aux Messes des défunts.

1 6. La piété des derniers temps a introduit la coutume de

réciter le commencement de l'Evangile de saint Jean, où

sont marquées en termes si aublimes la divinité de Jésus-

Christ, et la grandeur des desstins étemels qui ont fait

descendre le Fils de Dieu sur la terre.

Le Seigneur soit avec voua.

R. Et avec votre esprit.

Commencement du saint

Evangile selon saint Jean.

R. Gloire à vous, Seigneur.

Dominus vobiscum.
R. Et cum spirittt tuo.

Initium sàncti Evangelii

secundum Joannem.
R. Gloria tibi, Domine.

Au commencement était le Verbe,

et le Verbe était en Dieu, et le Verbe

était Dieu. Il était dès le commence-
ment en Dieu. Toutes choses ont été

faites par lui, et rien de ce qui a été

fait n'a été fait sans lui. En lui était la
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vie, et la vie était la lamière des hom-
mes ; et la lumière luit dans les ténè-

bres», et les téftèbt'eô ne Font pas com-
prise. Il y eut un hotnnie envoyé de

IMeù, qtii'é\appelait Jërih ;'ii vint p^
servir de témoin, pôùr yéiidre témoi-

gnage à la lumièi*ey àte que tous crus-

sent jiâ^:M;"H lï'étàit pà^ la lumière-

inak n était Venu -pbut rendre témoi-

gnage à cèliil qui fe^ la'lumièife. Le
Verbe est cette vraie lumière qui éclaire

tout homjne veiiànt en ce monde. Il

était dans le monde, et le monde a été

fait par lui, et lé monde ne Va point

connu. Il est venu dans son propre hé-

ritage, et les siens ne Font pas reçu.

Mais il a donné le pouvoir de devenir

enfants de Dieu à tous ceux qui l'ont

reçu, à ceux qui croient en son nom,
qui ne sont pas nés du sang, ni de la

volonté de la chair, ni de la volonté de

l'homme, mais de Dieu même. Et le

Verbe s'est fait chair, et il a habité

parmi nous, plein de grâce et de vérité,

et nous avons vu sa gloire, qui est la

doire du Fils uniaue du Père.

R. Rendons grâces à Dieu.

i
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PRiiRE APRÈS LA SAINTE MESSE.

Je vous remercie, ô mon Dîéu, des

grâces que vous m*avez accordées, pen-

dant la sainW Messe, que je viens d'en-

tendre. Pardonnez-moi les fautes d'at-

tention et les négligences dont j'ai pu

m'y rendre coupablç. Que les distrac-

tions du monde, au milieu duquel je

vais rentrer, ne me fassent pas perdre

le fruit de ce divin sacrifice, lii oublier

les samtes pensées que vous- m'avez

inspirées, et les pieuses résolutions que

V0U3 m'avez fait prendre. Ainsi scxtil.

-,;.;. ^

•

. • .^ . :
^ r.r. )'\v '. •

V *

f >i
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jMAHIERE D'ENTENDRE LA MESSE

LES

JOURS DE COMMUNION.

, OKAISON.

A.' conimenoement de la messe, il f&ut diriger soa in»

tec'vk'C de céfte manière, on de teutie autre semblable :

..'•^^

Mon Dieu^ je vous offre le saint sa-

crifice de la Messe^ et la communion
que je vais faire^ pour obéir au précepte

de notre mère, la sainte Eglise, et pour
vous rendre le souverain culte d'adora-

tion qui n*est dû qu'à vous. Je vous
consacre toutes mes pensées, les paroles

et les actions de ma vie, en reconnais-

sance de ce que vous êtes mon premier
principe, mon souverain bien et ma
dernière fin

;
pour vous prier d'établir

votre règne en moi, de m'appliquer les

mérites infinis de votre mort et de votre

Passion, de me pardonner mes péchés,

de m'accorder enfin toutes les grâces

nécessaires pour changer de vie, et de
»v,« j .1-. : 1-. ^,:_ /4- n .

vous avez promise à ceux qui recevront
15

'^
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i'«t

dignement yotre cgrpa ^^cr6 dans cet

auguste 8ac):euï,emti, : Je. veux ypus y re-

cevoir, ô mon Sauveur, pour toutes les

intentions aue vous avez eues en l'iiis-

tituant, unissant ma communion à

celles de votre sainte mère, des Apôtres

et de to.ua, le^ .3aiM§ î fO^liaitant de

participer à leurs dispositions, pour vous

honorer autant qu'junp créature en est

capable. C'est aussi, ô mon adorable

Rédempteur, pour Vous témoigner, dans

le ciel et sur la terre, que je veux mou-
rir comme un enfant Vraiment chrétien.

Je vous supplie de répandre vos grâces

sut J/'Eglise et'^ur tous les fidèles; aug-

mentez en eufx la foi, <îonvertSs»ez les

pécheurs, oonservttz l«s justes en' état

de grâce, déiivi^ei& les âaies du pwrga-

t6ireîiAr. K; assisteE mespai^ents ^.^.,

mesAinis et me» ennemis vivants et

trépassés-tw» i$q àioi tijj huj'tyubmi'n - m
Au Gof^9t;\\ fmiillkii«6 êkrS lîékii de (Moti^ba de tons

•'rî^ï''4)f' ACTE DB CONTJIITIOK*! r W^
-"'^

' ' iS.m( ' très-miséricordieu3p Sèigneuï^,

prosterné aux pieds def votre divine

maiesté5 aVec le t^IuM errand sefitiment

de regret et de douleur,qu'il m'est possi-
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ble, je vous deiéifittcle très-humblemeut
pardori de tous les péchés ^ue j'ai corn-
mis, et spécialement de ceux qui ont
suivi ma dernière confession

; je les
détestiï tous en gériéral, et' chacun en
particulier, parcequ'ils offensent votre
bonté, et qu'ils vous ont attaché à la
Croix. 'H .'''J>î.''.'.^'M I ,

.ctt dtu^ilfiTfT-
J""^°,'* l'Evirgîîe, on produira desâctea d buuMlilô/ondcs sur la considératioû de la irrandeu?

Je ne mérite pas, ô mon Sauveur,
d assister à votre obl»tion

; mes péchés
me rendent digne d'être chassé de votre
autelet de votre taWe sainte; et J'ai un
très-grand sujet de craindre, que ie n'y
sow trouvé sans cette robe nuptiale de
linBoc€nce et de la charité, que je sais
avoir perdue tant de fois par mes fautes,
et que je ne suis pas assuré d'avoir re-
couvrée par la pénitence : c'estpour-
quoi je prends les sentiments de saint
l'ierri», lorsque, par un excès d'humîli-

n ^?"o
7®"^^*^^ ^"i Javer les pieds.

^uoi ! Seigiîeur, Eil» de Dieu, vous
tout-puissant, la sainteté même, vous

I ''fil

•T-."*!
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VOUS âbais«êfe, '«oti-»eùlement ' à mes
pieds, maie j'U8l(|u*à vouloir ibien Iwibiter

dans mon Ôitte !" V'otîre ^ï^lisê dainte

est dc^tijs lèés- "tiransports î d^admiratioîîy

et ne coiieidèr^ ><jii?àvec ' étontiemôiît

jque voUs ' n'aryez- pas* eu ^ hori^ui^ ! de
demeurer dand le seiii d'une' Vierge

immaculée. Saint Jean-Baptiste atoue

qu'il n-est pas digne de> délier les cor-

dons de votre ctoatiésut^é ; Utt tlefl' saint,

une telle âine^ si pure^* si '^innocente et

si ardente daiiis votre amobrf Quels

sentiments dôîs-jé^daiîbttvdir) en in'ap-

prodKarit' diè Vbufe ?' Qtiaiïd j'aurais toute

la 'iàlntëtr dès A^^ès' et' des hèinmes,

(iu*^t"éè (|iie1;èla?/<k>mpàté à ^^raii^
déufé ét'l' vôtre ^ui^été iAtttlfe ? ^m^n^
leirieîïtjëîiVr|^*éettë'sâïn^ëtéJ*trtàisatf

coùtrâife té i^Wiîéttittli aèftétft'de ï^4

dhéï,'^4nt a'W^iWîtîon^;«é taiît dé

mife'fe, ''à^ér^éfetfeè''1eè^ '^Uîéè^flèèS' dé

mik m^^êc^Mt^ ainsf '*nn ^âhëàrrtiisse^

men¥^ndT«ifiëUr;retiteé.vbtis àè

3ïmi^ férMertië#, ô'toott S^gneur^
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fvrm f>kin^^t vïa»
que vûus|<qMi

wie-ra^e ;majfi9té ^;»jpe «ftême puis-
sance « :j«r> prois, 4i»ri>é^ q,vi^ .yous, êtes
yéritabteiaent efcic ré^^ment p^se»t
êma-ite ^mr^mmi^ mvm», éimi U
vérité i»èa^i.v^«$ »>m^>d\t'r>aeQie8é
mofh eoypt.

: Oui, j^,:€roia.>toHt oe qij^j^

dit fie î)ilt> dj^ naoftî J>ieiiif5 ;rifti>< u'c^t .plu»
vrai que cette parale ^ui est ^ptie de

I l4^|ache.<jl,e(.^{fty4lfité iiiiieme,,,;j,..^

bQpheqr ineonee^bW, j« vais re-
€0Voir^!4E^»fi> moinâoie mpn gauveup et
moB Di^uqul a'^estriCait bommiéyqm a
biîe« v<^u ttâftîtr^ dan^ une crèche»^être
oiFconçiir, afjesiier

. uireyie^iiipauvre et
»f pé»ible,^ otHBiifift ^ftourir 8UC la .croix
po^r mc^ilftlilt ; q^ÎM^st ressufidîtié^^lbî^

mxiTi, ^% Ie^t-«w)nt4Aaux cieùx, d'où^ , ïh

vieiïdfarwn jôuç pour> jjùgca: les yiviafa
et lefi^;^r^s. Je vais recèvredr. ce corps;
àfloratfe^i^P^^pacspwM^ttQqohemeiitV i
gu&i tant f de^'iwaJaàea ,• ce^ sang pré^
oieux répandu poïtr moi j' cette âme
sainte, source de grâceè. de vertus, de
mérites; enfiti^ge* vais recevoir mon
Seigneur et moaJî)!ieuîjj« Le crois, et je
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lu'^n iiene ftlli^nagsoré^Kipû si je le

vo3?ai8'dcf<iiie6ipro|>l'^ yetcià^ipftroe que
mie» yeux paaiyent^me tromper^ ctque
TotFe paroîé, ô- mon Bieu^eet inf^llible.

Oh J que:jeme réjouis de ce qaerce mys-
tère est impefceptibk * à mes i «ensy in-

compréhenrsâ^le à ma raison ^> afin d'ho-

norer davantage votre inajeelé par i la

soumission) de tmon entendement à

votre ' parole;, captifant * iioes/ -sens vibus

1 -obéissance de* la foi. <-^htM ^m i^ip t rf ^

sacrifice, (Bt aa jcoipniiuiûa» t«le^»t,f^ paani^f^ -iitv } '-,
*;

rREOïvvBZ, 4smoii>>Dieii> ee sacrifice

ineiy)lei que votHsit^e .tov^te çvotre

Eglise ; . recevez; ett ôdeuri de? «»|ivit4 h
commanâen que.je v«is (faire : l^œ^ez,
ô -Bie» . élerneli i'?ol^atw)jÉ d'o»; Pieu

éteçnel fleosmie; imotm^ »qiiiv7 fj^^^t xiqu8

rendire^ lli^oratio^ que voiwJ m^ilea, a

bieai voulu se ^Eiiire h^emB^teiipî^ir ce

mpyen^âe meitue <eii!iéta44e' vielime ^t

dejn^i^r; recevez enM eti(parrtojf tout

ce iquejnous tvous idevons/tdb idt*#3iqea

•^^ mon Dlieujic'est. |K)iiffvow*i)»^orQr

comme notiseï ; Dien^ : vou»; reqonflftitre

Odmme. i luràre t ificnivieiaia^^ r voiishrloM^
comme trois fois saint, et vous i^iiaer
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comme irinoompréliensible boaté, que
noua vott«offrQne eetf^e adorable hogti«,
votre 0Fii»imiquei-Ohi!qiii&j'ai de joie
de pouvoir vous offrir un ,Dieq> qui se
sacrifie pour- yotreigloire^iiet qui voue
honore autant que voii«iie méritez !

G'esti'iencores,.;êi mon Dka, -afin de
vous ' rendre dihumbles aotiong de grâ*»
ces popr tous Les bienfaits, que j!^i> .re?r

cas de votretiiifinie* bontés particulière*^
ment de ma création, conservation, ré-
demption, vocation au , christianisme,
et de tant de grâces que j*ai reçues de
votre libéralité, ébnobstant mon iridi-
gaité et ttïesîinfidélit^^i ^ Je vou^ oire
ô mott 'l>fceu;^^t^' l'Eglise, votre Fils
Jéeus-Glirist, -i)oiii' r«raerciem«ât' de
nouéa'iVoir dKMihé^iiaà tbldon né le-
vaintêtr^pliyéqtie pwï'ttnetelleoffrande.

« O îil^ Bi-euï v^tre >cher iMls n^est
pis éôttltoewtîitttté viictime eucbaristi-
qufe,-' é^b en^oï^e un* ' hôftti« d'expia-
tfeîï' pof !?i^tjOtt^ lies >cri«ies43tt monde :

acdeptez-la don^ on wttkfaetiiMVde t(^s
mes piédiéj/ é*"<4e^-4euxi^^ imÉ les
IiOBfniï^^l vive»t,»iiir*ilaJterre. et« dés



é:

1(1 1-

1
" '< • 'l ;

K<'

208 . .^'^>K MESSE

Je ^e^oiMSi Vufifre'ieirfin/^'inan'^Dieu,

pour obtenir dj0ivo1ip& bontéKtôtitf de qui

m'est néeQ^aaii^e ; et comm^ vous m'a-

vez déjà donné votre Fils, et en lui

toutes sortes de biens, je votis offre ce

même ï^ls, pour vous supîpiiêr instam-

ment de m'en conserver la possession,

et de me faille la grâce,'que' je 'h(B sois

jamais séparé de lui ; ce que je vous

demandé^ aussi, Ô nàon Dieitjpôùr mes
parents, mes amis et mes ennemis, par-

ticuliêremenl; potrr M, ét,N. ff^^r^ »

On peuV siiéci^r et cièmanclér ici ce uolat o^ a le plup

cette communibijî* éH lHiiôn'à,vêt toutes

lés très-saîntes ' ei ' divîtîes ^ inie^tions

poxit lesquelles Vbus ' àVéi^ irii^ttué èe

sacréttiôhtf «dora(bî^ JW' sbàMife d^

tout moti feoeftir eùttferyarià Vos^de^eins,

et eh titer tottt'lé ft^ît'lqùef Vdtts'àttôtt^^

dez, et particulièrement Ijbtir'më doh-

ner à t^ustsf alSKsolinfient, que l^ous vi-

viez et régniez seul en moi, pfeur m'u-

nir indissbîubleUiiènt'^ ait^ec^vbus, afin

que vous di8ti]^uriidx> en m^iç^èt moi en

vous, et qfi« ' i§eiioâé»oriiiaîi!^ei8oit ca-

pable d'affaiblir en moi la sainte grâce
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de votne fftiùéup/ et de»'#()ïDlpr6 lés liçris

JH^rP^TO^tt^z pa#^ S^igneyr, que j^
mc^i^tç.au^i^t-Esprit, lorsque 1^ prqire
me <ii§^Jt;4 élejer .|p,9;^ ciç^ur, je lui jë-
ponds qii^ ^e,le^^ti^j|i3 êtey^.vQi:à vous-

celle de la jtierr.e, pour opérer, et vous
offrir ensemble, ce sjBfarifice terrible.

Faites, s'il vous plaît^ que je me joigne

^^Ç^W^^H:^ Ajigp^ ^ à.%s les,ospi;its

^n^eurewj^^ppqr ador.er yo,tre sa^ii^teté

W»^ ij>.ay la çaipt^té de.J'Jipstiçj^uî^ys^

\:oH^ , ê%qi sa<;rjfié^ ^ur l*autel, eh voua
dmat ^y,^.,çuiç ; 8^44^^*» li^'înt, est

mi^
, mh^\ glw^ ,4a]fis, \e te^p^ ^t

aaqs dea i^t«s de confiance et d'amoiur d« Dieu, r
•
^

Les choses saintes «ont |ï@ur les

saints, il est vm^^ tnoa divin Sauveur
;

mais vos mystère» sanctifient icéux qui
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y participent;' ïk Mettent dans leurs

âmes les dispo$iti4?nafqa*il84ew)Landent
;

et rende^jli digpe9,4^,tett^rçce=voir ceux
dc^nt ils veMlf9n,t êtr^oreçi^is dignement.
Vous êtes, par votre «î^intet^trèe-éloi-

*mé des
. pécheiir^^ mais, i^otre iijimour

vaus en fejt approcher* aân de les atti-

rer à vous et de les rendire saiRtei J'es-

père do^ic, 6
,mm Seigneur, que vous

nfi,i»j9iriÇfcwtereïf. p^s»; et j'ai ^mk telle

confiance * ew , vjQtre cliarité incompara-
bl,9, qi)îei'^ç^r^ien vous^, elî j'attends de

votre; bonté, infini^ toutei ^pirtes de
bie^s et de grâqes. Si cette femii|iie ma-
lade dont ; parlai l'fîva^i^il^, avait ^nt
dq f0onfia;)oe,,ep;vousi q.|ii'«ll^sfe croyait
assurée^ de fa.guérisoq^:^l uUevÇsi^uvait

seuleaient
;
^QU^^py^, ,1^ .b^r^ r4M nvotre

robe
;
que ne dois<^ 4wc; ï>fl# . espérer,

en vous recevant;dans mon cœur, vous
qui êtes le soû'v'ëraîà bîen par essence,

la soiH-cë' dfe la grâk^iîlè^>';faîft^ dé^le
ddeenduidlï èieii^ti^teiaèa^ à^o» nitiax,

l'an^idôfté^iegté idôiitr^î^t)à5b%l^ëb<^-
dânèe diviîto^f<^nfîft''lë <lcJÀ^^uî^^arpa6se

toute 't>léiifi<tud«-?. Jt'Jpq Jyij,^^;^ ^^wnei.^
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charité' ! 6 gagé- êîgnftïé^ *ràiii6ur di-
vin î Ô^^tîèB^<*e bonté ! ^cdrfitnënt pà^^
[rai-je Yéidofi'natti^é un' tel ^tèttont ? Je
VOUS âttnê, ô moti Dieof, {mi'ce que vous
m'àVe^èréé

^
je Voitë àiîS^, fJ^ôë' que

vous* nt*«vez Vticfc^té
5 jfe vous aime,

|parce qtié Vttus ih'àVeB^a M j >ie vous
laîme, j^tibe^qûe vo^«^ êtel^ ittfiïiitnént

digne d*être aimé7 je vois» aime de tout
mon coeùr, id^é toute motiiâme et de
toutes iïies fbrèes. ftfù mei*veîîleùx,
qui brÉlé^ toujbfe^rr'etWvdus éteignez
jamais, je vous aime,'ttaiB^ ce n*est pas
aséez ;' faitei^ qûé j«^Vbiré%itnè ëïtedre
dàVatttttge^^iî'BiNiHé» Éfie^ tdhs'^fel^^'ftidn

coëdr,àfîti'qA^iW8oifentfc6û&mnéi^^n f^'
divift'4^'vt]lifé^'ifïk^rl^ic>^ '^-'^< ?^tff> rode»

..Ues;?, y ,5yéi;itabie®e»|; jpoi^ jOieu,
et j^ji^e^ )f^efl(M«n^pc»iiît' iii'«wi^st> vj^
vous ador^j ^ «M?«'{dki^.Sauya«ar» dans
côte»^^.dja Votr%amour^^iji^usi atfait
[descendre du ciel, pour iV9.|ip^^^êti»de
notre humanité

; qui vous a fait mourir
sur la croix et répandre votre précieux
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sang pour moW^sïIrlui/ «el^ cfuii -vous fait

defiO€E«}re*d€| i^mx^v^ait sur œ^aaiivt autel,

pour vom donner ^iKJOre-à iti0|.
: Je ^vous

a4ortî, ô majesté dainte et souTevain e,

quoique- voilée bouô cer eepèoeB !

Dieu caché, ma foi vous découvre sous

ces ténèbres 'sacréS' qui \ou» - ehviron-
nent ; mon âme s'anéantit prpfondé-

înMit devait vous, et >ie réjouit de dé-

pandre de vouft cofiame votr^ créature
et votre esclave. ^^Mii(\.s^-{i^t^(^l^>.

MENT LA SAINTE ÔOMMtmrONv Ià*

Grabu Dieo^ q«e j'adôre^cVoll^^^ sous

oes faibléô^pèees^ e»fc41^ ' bien possible
qui^ yo\iè4oy^Mf'r0Uhk oette 'T4le« de-

meuréj pour* vehljp H^feea- mpil et* idemeu

•

rer corporellçment en moi ?

Iiescieux^ pour tous logèr;^ sont ^trop

indigtiëSjët voue Wîi^ i*éduisez> pour

étire t<5ruJettrB avôc nioi|^us les simples

appar(^«6és dii piàitt^ dw viai *^5^>?et:in

•î^^O > béto*é ' iffieoncfévable/ 'poctrrais-je

bien croire cette granàe merveille, si

vous^mêine vows' ne? -m"*efn assuriez ?

Mais eti<k)îre oi^eï-aî^-je MeA* penser que
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VOUS daignez venir dd^^ni^a bouche,
VOUA reposer é^ut vm k»gue et tiabitefc
en mod, di vQua «erm'en ^viez avertir?
Vous le

. ¥.ouleîj, , d-oac,, i et, pour m*y
conviéiî^

> yoUa ';me I proiïiettezj miUô
bieusî'f '.:;;) ru s / !; •^

I>ieu.4e majesté^maU Pieu d'^
mour> q:ue jiie suia-je to^t entendement
pour connaître .cette , misérmvûe^ tmi
cœur pour la bien.i^eesentir, toutes lan-
gues pour la publier !

. , ., ,^
Êtes-voua donc le Dieu qui m'avez

créé, pour être Tobjet de votre charité
mfinîé/ et^le m\e%ûi^ vos inefiaMes
bontés •?4*^\^vfi^^^95,|.cKiA^. a.» x^-iv

,

Les Anges, ner èo.dn^entj jamaisrdé
vous voir^ik désirent cet*©.A^eu^,^m
dant.m^m©t^n^m jouissent 5 iet moi^
puis-jetne* pofefeaoïiliiÉer do;y<ei|a «ec«t
voir ? '''Mm'rP-^>:\Kti^i^- .Hfn'irrfo--; -

^

Prôfttert»! lesfc voi»©. hm pteisiit, ô
mon waablè^J4«i», ^iKuisque,mes,,be-
soins .aa^Bbligent 4e fe,di^ire%^| ^^
votre bonté meï petaôt de ,re8pérer, je
voQSroffire^makn^^llMi, b^i^ieet ma
poitrilie^'' ^Bùtir-^^kftrvd o^il^bn i mm-^: -, ,

- . r. f

Venez^ veaôa^ ô^^imon divini^eil/l
Je sins.plong4)d4ni|4es^,^ténèbre»>h0rri.

*!a

r

ri

1'

fe'

il
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bléÉ'd'igilbt-aticé e^'dlEi t>écihé : venez

écàttfei* éès obseuVités, €^' faHës briller

dans iftônetttôttdôment les divines lu-

mi'ètéS'de vôtre dotnaaissancfe. ' Venez,

ô mon £tdorabl« Sauveuir I Après que

vous vous êtes livré tout entier pour me
retirer dfes Enfersj je Suis retombé misé-

tàblenient' «ôus la Servitude êxt péché :

Veniez encore cette fois rompre mes
liens, briser mies ^fersiet^me rcfndre la

liberté. i ^.i^iiJMV? i.p'^il»

Verfëz^ ô ch$îfitable médecin ' dé •mon

âme ! Après i^àe^voûs m^aVeffôit un

baih ' de Votre eûlagî qtte Voti» itt'aVez

rendu dans le baptême plus saint 'que

jé iiè iJtiétitai», je*me Suis, par ma faute,

eti^é^é'dtthsbiitle '^^gefëuses • m«k-
diéé'(]tâi pbirten[t%'dégèut'à HibâMcoeur,

lafMbll6f*ié^'àtnori tîotimge, et^^

à mètf &tné ? v^ê*' ddno^me guéHr, é

«loii^dWn TBéd«èitt4f^ éi ^m^t^né
bèsbiiï^lie <ïé ^rttlyt«Q[ue à qttl vous

démalîtdi^z^^'iP v6ulak être ^iiériv Ouij

moiiBi'ett,* Je !ë ^souhaite toiit dé bon
;

et^V'bds qui <5tmwéi!sSea^ la ^iédeuir de ce

désir, aùgmentez-lë^ vivement €n mot

par votre infinie miséricorde. i^^m^>-

\ Venez^ ô lepluà fidèle, ô le plus ten-
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dre, ô le plus doux et J« plus aimable
de tous Jça amis ! \enez à mon secours

;
celui que vous aimeat est<iai)s des infir-
mités et des JaiJgueurs dangereuses et
mortelles

; vous le savesfi, vous qui lisez
dans le fond de mon cœur. 8i jusqu'ici
j'ai été insçn^il^le

.
, h., xçion i mjii^epr, et

assez imprudent poÙB risquer de me
perdre,; .pipintenant, par vptrp grâce je
me sejis, je„me plains, je^ crie, et j4m^
plore votre secours

; je vous conjii;i;e,par
la tid^hté inviolable <le votre..dmne
parole, de venir me soulager."^7^^.^

\^enezj ôla viedempji ççeuç lA vim^
de nui vie ! 6 le seul soutien demon âmeî
ô-P^w,,^es

,
Anges, iiîicarné pouj^ t^ou

araoiir, exposé pour n^a rançbii, réduit
sQus c§tt^ JtiQsiie poor .nii^ ppurrituï-e

5

veue?
. me .mmie^. , ,

. a|ion4affiment^
vene^ 3?çie sput^nir fprj^entj^yeiiez me
faire ci[^e JiimP^m^:y^ez me faire
viyre (}e V9^s> eij; yops et par vous, mais
efficacement, irhilmon unique ib^n, à
un corps ppivé de son âme pouvait la re-
couvrer> comment rappêllerait-il, com-
ment la chercherai t-il ? Ai-je si peu de
sentiment de vous ei de moi que je ne
sache pas ce que J6 suitf sans voua ? '

m
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t<l<ifYenez donc, ô mon Dieu, et mon
tout I venez, animer encoï^uoâ fois une

âme laoRuiasaute v vous êtes tout l'or-

nement do sa beauté, le principe de ses

mouvemei!t0^ la source de sa yie.'

Au PuttT, 1ë dira «veo 1« Prêtre, fkiianl fm attention

pi^rticu^e à qettd demande: pônpez-nw^vmwirdkui
notre pain ^ôtidUn, prfiant ioitattiinent le Pèra éternel d«

ndûâ donner ce f^ift tÎTant, descend h du ofel pour la vie

du monde.
En dUant Iç Co fiUor, faire nn acte de contrition des

diitraètiOlui qu'on» a eues, et d«i négligences qu'on a Ap-

portées à se préparer : suppliant notre Seigneur, s'il y a

quelqaVtàehe dans notre âcne, de l'éfRteer par son Infinie

misérieoide. Bpsaite il fant^ie avec le Prêtre : Dcmint,
non aum <ft>nu«^s'huii|il|ant prQfyn.^ément daps Tabime de

don néant. -'riVH'/ . > .' ,,.i • .' • • .

. Le temps qui rctte jaiq^'à la commjutfllqn pourra être

eqi^loyô à dire ce qui suit :

*
' SOUHAIT DES WSPOSITIONS.

*

Oh ! que je souhaîterais avoir lès dis-

po^iUpns ^vec leisquelles yotre sainte

mère vous reçut dalis son chaste sein,

au jour de votre Incarnatiôà, et m*ap-

prêcher dé vous avec le respt-ct que

cette sainte Vierge et tous les saints

qn^/i^forté à cet auguste sacrement !

' PRIÈRE A LA SAINTE VIBHGB.

SAINT» Mère de Dieu, q^est à vous

que je m'jwiresse, afin qu'il vous plaise

Ao ma Pi^rrimiminiiar niiftim-iAQ-nnoa Aoa

grandes ,etm|wblimes dispositions que
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ion poun» être

VOUS appwtiez • à recevoir ,<^ cher Fils
«» ce saîrit IS^remeilt. ^ > .t r,

MOiî saint Ange gardien, ayez
coHîpaaaion de mon impuissance à faire
dignement cette sainte action, et dai-
gnez m'assiater, *'ît vous plaît, de Votre
favorable secours.

Allaat à la sainte communioD, il faut exciter d^ nou-
vjiu 8a for ea U-prôteBce réelle de notre Saignent Jésus-
Uinst dans. cû saint, flacrement, et produire «n^iûta un
«cle d amour le i>ius ardent qu'il sera possible

: ACTE D AMOUR. ^t;;,^ , .,

F^u de charité, que rié^is-je
m'approofcw^r de - vouf. , avec tl^ ^ jxe
mouv que vou^ avea pour moi ! Je vous
aimey.ô,«Hi Dieu,, mîaig> ce n'est pas
aaseZjSÉftUes ,doaà^,ue je.v^us aime da-

kï^f/^o'
'^^^^^f^ ie^' ^'^^ de, votre

Wté,Sft^iae^^, .€ji .ç^Q^ve^ ay,ec ra,is4ri-
«oïde c($Iui.,(mi v^ il^Qus rece;irftii: ayec

ig"

vît'
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Il faut employer au moins un qvart .d'heure ai»:è a la

communion, tant en actions de grâces d'un si grand bien-

fait, que pour jouir de 1»' doute présence de notr(! Sei-

gneur. À cet effet, il faut produire diverses affections et

actes derertus,' parUetUèfremént de fd) d'adoration,

d'amour, ; d'humUJté, de rômeroiement, dj'pffrai^âe et do

demande pour soi et pour son prochain.

/;^, ,.. ,ACTE DE foi/'

Vous êteis ici.en moî, ô.iaon Dieu, je

le crois, je douteraÎB plïitôt de mon être

et de ma vie que de cette véritéé Quand
ce mystère serait enbore mille fois plus

incompréhensibler qùr il îII* es*, je Ue for-

merais pea le moiiidiffe.doiiteiftftppuyé

sur votre paroles < s Ob l qiife côSkit^bres

me sont ajçréablfSj ùfe .Vjfti sujet?d'humi-

lier mon: 0olendement)»WJ voidrieijvérité.

ACTE d'yiÉSà-i^i^ -
^ ^ ^ >^ï ^

EsT-iL p0si^l« qtce^Dtoiil^ite dans

mon c(»ur,,qi^.^.eli^j, q^evJ^ cie^^x ne

peuvent c(Mttpl:èndI:e^spxt e^qtmic^ij?

Dieu de majesté) souveraine» ppuvez-

vous aimii vpus) donner à manger à un

ver de terre ? Vpus, monarque de tout

muai iibai»»erle raonae, pouvazi-vyu»

votre grandeur dans cet abîme de mi-
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»ère ^^t.()fui iiuiç^e^poiîr ^e ycHis oyez
daigné Bealçment vous souvenir de
moi ? communication ineffable, ô ex-
cès de bonté;'!'

votre divine excellence, jfe m'abaisse
aux pieds sacrés de voire majesté, et je
vous adore comme funique Fils de
Dieu, *ûlon premier' principe, moù sou-
verain bi^ et mai dernière fin. ^ (Mi !'

que je m^estime heureux
i de dépendre

ainsi totaiym«nt de ^bufs ^ Je vous
adorede^Uouvôaû de tô(a%mon cœur et
de tptites tlesl affecrlion» de moji âme }<

que né>ï)ttis-je rrom^adoferî oomme le^
fait Voltre sainte. Mèrej^^eif^naoe le
foût tou8ileg'Awg^ietTt^us>leii' bienheu-
reux habit^l^fi^^^^i^

^l^}/

QueVènoP^yi^ aë'^ë^ëxr^^r Ms
les lima quefSreçék âë féd ? Il m'a
aimé

; il s'ësriivré à la nib^t pour Fa-
mour de moi ; il vient de se donner à
moi; et, en se doiinant lui-même, il
me remplit de grâces et me prépare à
la vie éternelle. mon âme, bénissez h

.•<'

*^im
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m

Seigneur; qu^ tfyf^ce qui est ^eii moi hé-

jiisse son nom gui est saint ! mon 4>me^

bénisse^ leJSei^efipr, ftt^ h/OuhUez jamais

les grâces ^07it il
^
vom^ comMe, Vierge

sainte, que J^siiisîe/ruîtdevos èntrail-

les soit fi^n/i,^éifii^QQZ'le etyj^mçrçie^-le

VOUS vexmrf^^Mjm:m^:^^^
reconnais paj; Jf}

jp^i Jagf-ajp^d^iJiraj^pî^e-

je,i}e le,ti^n^gLi|^4^j^o^re^i^dcpr^^
et de y9t^9 g??^cè t j^^^^^imj^n^tré de

e^ sqifte,]que tqt^ ^a^yje,^;Ji, j^^ xiç-

yôue

fente

ri

ne rien dire et #é;,ne ïien faire qui

ne voijis ^oit fig^éaWe. .^i^^^jvAp
'

4feirs, qu£r^a ,2!açhee eiit le bon-

heur de vous recevoir dans sa maison,

il vous m témoigna sa reconnaissance
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par la ;tésQi,itipiii^ùlJ:^i^it devant
de donner ,ux pauvres ïà ftmitié de ses

ÏT'f^ -^ rf
?''>:«•' i«'%l qu'il avaH

.sont mtmm.44-miout le Men
que vous d^'A^hdeza jJl'i Je renni.
veHe pour,d^a lès, iirètofe^'^^d^^
baptême, et'cë es (jpe'fô Vous ai faUes
en recevant tèpaldiï'^e mes péchés
dans e sacremèto;. dç-Pénitence^. Je

voSjÎ' P?"?* qUfe J'«i été assis à

de vnt^i!'^'^ -'f «."« j'-'i ^'é nourri
de votre corps sacré; je m'en souvien-
drai, pour me détourner dé ce qui pour-
rait m'en rendre indigne. J'ii g^oûTé^

fZ A
^^'•^•»^»^.>ïi>bién vous^ ête*doux, ô Seigneur! je me ferai une joie

de venu- y^gj,at«r souvent cette même
douceur Je regarderai comme un mal-
fteur et comme une peine d'en être
éloigné

: je me préparerai nar H'or-i«„t-
aesirs, par de fréquentes prières:';?^;,;
«ne vie sainte, à vous recevoir encore .

t

"il "^

m

*«m
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.0;

S"»»

I

bientôt. Je vivrai : mais ce ne sera, plus

mpl| (jui vivraj v ça sera vou?, ô mon
doiix Jésus, qui vivrez en moi

.

•*-*-

ii.^'

» .i)V

_u Don et très-doux ^ésug, ,je me prosterne à genoux
e*Mrt»-©il*éèe'ncë;'éf j<) VèW*péfé'ét Wus'fcbbjure avec
tou^^ la,f^|TOflp5!(& m^nn'^ine, de daigofw graiwr dansimon
cœur de vifs sentiments de Foi, d'Espérance et de Cliarité,

tin vrai repefitîr* dfe^mfeb' 'ëèaréîÀ^niS et- lin^ ^\gM très-

ferme de m'en feonig(NS #en<|an,ir que» je^'Oos^aidjère en

moi-mtqie, et que je contemple en esprft vos cinq plaies,

avec une gwÀide aflfeà'îoHWukfe' feraWe'dô'élimr, ayant
devant les yeux ces paroles prophétiques que dé^^avid
prononçait de vous, ô bon Jésus -.—Ils ont mrcê ma
mains et fkes jpiéiii ; iléoHt Umpié tous wea W. ^

Priez '^é^d^ll^^iëiql^ièiï^, wivi^i l'hitWflbn du

SouireMitt.'Pontife. : *mi n l JXJ i; '
-
"- •(*'!> f ,

litét^gfetfeé' ttênièreappliiÀifcle'àiïX Ôimèè du Purgatoire,
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^ûl i'tfatèutfon du

iès du Purgatoire.

Au commenoement do 1» Messe, on chmle VAv» mari,

^ÏÎ^reTior'""
""""'^'^ -"P— '-P"«"

""

s/vw™ !?T"'"i"ï '" ?'*ft'^*fcite les Litanies de I»

'£ j:7f.ju:^&tr, ^is^es'drjoîs'"'-

V. Chrisie, audinoaJ r

R. Christe, èxaudi nos.
Kyrie, ei^seii./ ^i^ii-'-:,

Christe, èiefeon. :1

Kyrie, éie&i, ^^ jp^^^^oster,
^- l^t^ne no» itt^i^in tentationem.
R. bed hbera nos à malo.
V. Memei^to Congregationis tuse.
R. Quam possedisti ab initia
T. Oremus pro benefuctoribus nostris.
R. Eetnbuere dignare, ©omine, om-

nibus nobis bona facientibus propter
nomentuum vitamJ8Bteraam.^4ia m^ ^«f

R. Requiem aeterriata dont eÎB, Do-
mine

; et lux perpétua îuceat eis.
V. RequiescanlTin pace. b. Amen.
V. Pro fratribua nostris absentibus.

m
m

SK'II
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R. Salvos îm servos tuos, Deus meus,
eperantes in ten^fnîintvnF'^tfnmv^^^

V. Mitte eie, Domi^e^ auxilium de
Sancto., .' M>t,v)?,Trfj aJii.Hrj'f^jvl^ij-

K. Et de Sîon tneare eos. /iirr-

1

V. Dominey exaudi oï^atiooem meam.
R. Et clamor/meus ad te veniat.

l)!Tf;:-

P. PiETAtfi' tuây ^usesutniïs, Démine,
nostrorum gplye vipc^la!^ çeccatorum,
et intèrcedept^^beatâ ikl|ari^ cum omni-
bus Sanctis tuis, noa famuigs tuo8, be-

nefactoree, atqiie lypa. ûbstra
sanctitate icuatedi^ïommesique coui^ngui-
nitate, affinitate,' «tque familifiritate

nobis conjunctofir, à vitîis' purga, virtu-

tibus iltotra, pacëiri'^ ' «ôlutém^ hobis

tribue, Eostes vîsïbnéa et! î^Tisibiles re-

move^ îcariièilia desiàeria..repfll€ft aërem
salubrem»iet

,
terr^.iertilitatem indulge,

amicis nostri» cbaritatem lnTgire, atque
urbem banc,xum omnibus in eâ habi-
tantibus, jab orani peste, infideliuîiique

feritate eipotentiâ lUsésam conserva, et

omnibijM.
^
fidelibi^, yivis et d^^funçtjs, in

teri^rirï^'^eatium vltam et.irjeqtaeiû seter-

nam c©ncedea:«fiti Boniiticem nostrum,
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Antistitem nostrum, Regem nostrum,
(ou Reginam nostram),omnes Prselatos'
et cunctum populum christiaitiim ab
orani adversitate custodi, et benedictio
hia sit super nos semper. Per Christum
Dommum nostrum. Ainenv '; ; *î u

OmnÏpotens, sempiterqe, Beus, salus jeterna
credentium, exaudi nos pro infirmis famulis tuis
pro qmbuB miseriqordiœ tuae imploramua a^xi-
1mm; ut redditâ gibi sànitate, gratiarum tibi in
licclesiâ tuâ referont ^ctiones. Per Christum B.N.

-,^y^ ^'^^^^^I SdN* BîT VoirAGE.

Adesto,; Domine. '

supplicatîonibus nostris et
vjam faiMàloi'^im tifortfrfi in sàîutis tn» prosperî-
tate dispdrtè, tft'itfték' biwné^ vîje et vitab hujus
mietates,_.tao semper m^ëmm.Awilio. Per
Urigtiim ^o«uflum nostrqm^.,^ rrf rr .,, .

^OP»i?^X 9171 SONT, B^ÇOMMAND^S AUX
,

PRIÈRES Di! LA/C(jiNGitÉaATION. '
'

'
'

Deus, qui cliaritati;' doniii per gra;tHim''ëanctî
8pin ûs tnôrute eo^dibiis 'fidélîètf înfûdi^ti : da
tamuhs et famuJabus tnis, .pfd -quîbus, tuam de-
preca^ur cJeme^tîaBï, s^utem* meptî3.«t corppris :

ut te totâ yirtute diligant^etquae tibi plncita sunt,
^ <^Heç^W!î« perficiant. PerOhrîstum D. N.

POUR pÉMApER LA PLUIE.

Deus in quo vivimua', movemur et .sumufi, plu-

subsides «offioiettter adjùti, sempiternit ^aiicialiùs
appetamnB. Pi»,GMgtuiÉ Dominum nostniaii

»,
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POUR DBMAKDEB LE BlAU TEMPS.

Ad te nos, Domine, oTamahtés exaudi ; et aeris

serenitatem nobia tribue supplicaatibns ; ut, qui
juste pro |)ecoatis nosjtri? afligipjur, miçericordiâ
tu.1 praeveniente, clementîam sentiamus.,)per Ç.D.N,

POUR TOUTES SORTES DE N^OESSiTÉS.

Deus, refugium nostrum ,ot virtus, adcsto piis
liicclesise tuœ precibus, auctor îpM pîçfcatis, et

prœsta, ut quod fideliter petimus, efficaciter iîongc-

qiiamur. Per Christum Dominufe nostfiimV
'

POUR LA PAIX, page 21%iixi i il . ^

•' SENTENCES '©ir^^MOlgV"''

^
Ohdhb a suivre pour lbs DiSTHipOTCH,,—Aprép la Messe

le deruier Dimanche de chaque mois, le Prêtée .récite les

invocations suivantes, selon le mois qu'on va commencer-
puis les Dignitaires, les Oongréganistes et lea'Approba-
nistes s'approchent .successivement de Paàtel par les bas
côtes de la Chapelle, déposent entre le» mains dq Prêtre
la sentence reçue le mois précédent, et e^ reçoiyept une
autre 4)our le mois suivant, puis ils s'en rétidwienlÈll leurs
places par le milieu de la Chapelle. ^'^îmih yj-

lia auront soin, chaque jour, d?hdûOr4r le salntrlte pra-
tiquer lafveïlfet dé prier J^i'UMieiitiwi désignéeien la

sentence qu'ils auront reçue.
Cette sainte pratique a été instituée par St. I rancois

deBorgia, lor ^u'il ôtait à la Cour du Roi Dom Jean III.

LES SiflNTâr J)B CHAQUE MOIS l

JANVIER.

Kyrie, eleison.

Christe, eleison.

Kyrie^jeteîson,,^j:fmL'.«>-;r;^ .iiïf**-AtfmR^' . ,-.

Ghmte, pBo nobia Gircimraise^ miEerere aobis.

?•'».
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Çhristo, Jesu vooate, miserere nobis.
Jesu, à Magis adorate, miserere nobis.
Jesu, infans ôx ^gypto in terram Israël rodien»^
miserere nobis.

'

Sanota M^ria, nupta Joseph, ora pro nobis
SaoctePetre, *^

^^^
Sancte Paule, ^

'

Omnes sancji Apostoli et Evang^Iiat», . orate
Sancti FaWne et Sebi^siiane, :-)^^::' orate

•''£/???!

S T-t,

Sancte Timothec,
Sancte Pol^oarpe.

;,

Omnes sancti IMlariyres,'

Sancte Hilari,

Sancto Joannes Chrysostome,
Sancte Franeisce Sajesi,

Omnes sancti Pontifices et Doctores
Sancte Simon Stylita,

'

Sancte P»nle,

Sancte Antoni,
Omnes sancti Confessores,
Siancta Genovefji

,

'^i* f?
^ {^/?o j

Sancta Agnes, -wm ^tfjÉj^tnjfj

Sancta Martina, . ']iif^;}^r^m^^r
Omnes sanctaoVirgittes efc Viduœ, oraie
Omnes sancti et Sanctae Dei, intercedite pro nobis

AgnûsJ)ei,etc. .-^ï;
V. Exultabunt Sancti in gloriâ :' *

R. Lœtabuntur ia ctibîlibus suis.

ora

ora

orate

ora

ora

ora

orate

ora

ora

ora

orate

ora

ora

bfa
orate

1^'

m

OREMUS

Omnes Sancti tui, quœsumus, iBoarine. nos
ttbiquô adjuveét, ufc d4m corumi monta recoli-

M
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mus, patrooioia sentiainm: pçr CHirisj^m Domû
num nostrum. Amen. /

Pater noste^. À^Ç î^arf^ JÏ^k^ C^^ ir"

'"^YHIE, eleison.
i %brf(fftU'"

Ghriste, eleison.

Kyrie, eleison. •
.^

'

Jestii in templo prèésèbtate, tii&efërè noW:
Saneta Mana Purificata, * Vm'pto nobis
Sancte Petre, "

ora
SanoteMatthia, .^iovimli.iionii?. ^^^

Onines sancti Apostoli, dHïf} ^^^^^

Sanote Ignati, '^•';

ora
Sanote Blasi, '

ora
Sancti Paule, Joannes et Jacobe, («lorVi Wpi»n.) orate
Omnes Sancti Martyres, ©rate
Sancto Andréa Corsine, ora
Sancte Tite, . ora
Sancte Petro Bamiane, ora
Omnes sancti Pontifices et Dootores, orate
Sancte Romualde,

'

ora

Sanote Joannes de Matha, ora

Sancte Dosithee, ora

Omnes sancti confessores, - orate
Sanota Agatha, ora

Saneta Schoiastica, ora
Saneta Apoîlonia, ora

Omnes sanot» Virgines et Viduae, orate
Omnes sancti et sanctae Dei, intercedite pro nobis.

Le reste comme ci-devant, page 227.

MARS.

Kyeeb, eleisoa*. >-.,...

Christe, eleison.«an5çr uj; ^
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Kyrie, eleiaoD.

Verbum caro faotum, miserere nobiâ.
Je8u pro nobis orncifixe, miserere nobis.
aancta Maria ab Angelo salutata, ora pro nobia
virgodoloroBissima, .h^jw ,wiH !> / ^^
Sancte Gabriel,

^^^' ^ or»

Omnes sancti beatorum Spirituum or4w' tioiïïir
Sancte Joseph, '

Imé
Omnes sanoti Patriarchœ et Prophet». omS

^:^œii^-^'^\ -^^^^'^
Sancte Gregori,

'i^m^ji^nâj»

Sancte Cyrille,' *f"?^
""î*

Sancte ïhomi, ^'''***! '^'^•»*

Omnes sancti Pontifices et Poct^^n^lal!!!!! J 4»^
Sancte Casimire.

*^^^'mutinmi-i ^êM

Sancte Jbannes d^ Deo, ... ^1, 'f? '"^^S^
Omnes ^cti Conft^s, .Z^-^'^'^oS^
Sanctœ Perpétua et Felicitae îi u *

Omnes sanotte Virgines et Viduœ, Hm^^q orate
Omnes Sancti et Sanct» Dei,iiitercedifce pro nobia.

Le reste comme ci-devant, page ^7.

''
AVRÎL. '"''• "

-Tl

Christe, eleison.
, ;

Syrie, eieison. r( -a, •;:

Jesu de morte triumphans, miserere liotis.

p**
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Sancta Maria, Chriati apparitione reorettâ, ora
ijanote Ëseobitl; «Ji/w tiiqef, .ui içttiiWiJ</

^^^
Omnes sanoti Patriarob» et Prophet», "' " 'orate

Sanote Marée, .;.,
^ >. xhuf^^ tj^j^

Omnes sanoti Apostoli et Eyangelist«^'i'^<'^' 'drate

Sanote Hermeaegilde, domh^jo fi^pM'i u ^^
Sanole Qeor^^v^ i ! . i'i^i>i'umt)^J[i Umuf «s^'ora

SnnctoPetre, 'jfljourt on oji^

Saocte Fidelie, m•J0uulu^9lKi tjnniml a) orj

Omnes sanoti Martyres, .mlaimir,
.'^f^^^

Sanote.Leone, 1^ Ui^mB ?!f>'ora

Sancte Gœlestino, ,feiî|iOil,*A t»j 0^
Sanote Isidore, -'' iioç^^f*^ »»

yj^
Sanote ^nselme, i -^^ '

ora
Omnes sanoti Pontifices et DootiôrésJ i^^nc-'^

^0h»te
Sflfnote Franoisœ de Paulâ, Mi(^i(i iM^iis^i jj ^^
Sànete Vinoenti Ferrert'''o''y"î>f^^'^^'î«flJwU «J ^^
Omnes sanoti confessores, no^»j)1noO ïiôuii^, «'a^^^

Saneta Maria uEgyptia, ,/Ji>iaoM ai
^p^

Sa&ota Gatharin« Senensis, .ulïinmto^ ad
qj,

Omnes sanotœ Yir^tiéaetViéiiWp*'^^^'^ %nU
Omnes sanoti et Bàwîtte'B^i,'fiifert^fè'pfe ôolis.

Le reste ooimae oi*devwnt,|Mige^i;.

MAI.

...li) 31;-"^

iii;:

Kyri£, eleison.

Christe, eleison.

Kyrie, eleison. ^^ j-

Jesu Victor in oœlum rediens, miserere nobfe.
Jesu, qui orttoem taam invenire vdttisti, miserere
_ nobis. î ^ r

Sancta Maria, anxilium Christianorum, ora pro
nobis.

' '^
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*

Omnes sancti bcatorum Spîrituum oiaioM
Sancte Job. ,-• i< «j ., ? W '

Omncs sancti Patrïarohae et Propheta).
Saocte Joannes,

Stncti Philippe et Jacobe,
Omnes sanoti Apostoli et Evangelist».
Sincte Bonifaoi,

'

[

Sinote Joannes Nepomuccne
Sancte Stanislae, ! /

I Omnes Sancti Martyres,
Siocte Athanasi,
Sânote Gregori Nazianzcne
Stticte Petre Cœlestine,
Omnes sancti PooUfioes e^ Dîwtorfi»,
Sancte Pliilippe Nerii,

^
?{.,;,«f >î^aw- . - o»a.

tefe^^^^Senensis,,.. ||n,.rîR ,.^

Sancta Petn,nii!a, ,;;:^^^^J^]^^ '^^^
Oinoes sanctœ Viigi«« et^1^,"'^;'^ :o,Sr

I

Omnes sar^cU «t «oot» Ih?i,.iptefcedit^ iro nobîs

Le reate comme oinlevavt, page ^27. i

ora

orate

oro

omte
om

oTftte

or:w

; -or»-

)Ii) .ÏL-^

>n6Bk '

'

sti, miserere

jum,

c&f•
-''^:' •

'-"^
Kyn^ eleison..,.-.

.î^j ,^^.>,f.- ,v<rr'.»K. nf ^T.«.,r-
'

Jean hostia nortir^^^paais nortwviwM, miserere

i
Ûpr Jesu diviniflsimttni, miserere nobi».

I

Cor Mari», Cordis Jesu imago perfecta, or'a pro n.



m LES SAINTS

lé

Stkiicte Joannes Baptista, ora

Omnes sancti Patriarohde et Prophet», ' orate

Sancrte Petrç, 'ora

Sancte Paule, (qn-/] ora

Sancte Barnaba^ ora

Omnes sancti Apostoli et Evangelistœ, orate

Sancte Bonifaci,
i ora

Sancti Gervasi et Protasi, orate

Sancte Irensee, ora

Ownes sai^cti Martyres, orate

Sai»ote Norberte, u ; ora

Sancte Basili, ^ ora

Sancte Pauline, \ ora

Omnes Sancti Pontifices et Dootores, orate

Sancte^Antoni de Padnâ, ora

Sancte Joannes Francisco Régis, ;
,#' ora

Sarïcte Aloysi Gonzaga, i . ^ ora

Omnes sancti Confessores, , :
• orate

Saçcta Qlotildis,
; orà

Sancta Magarita, •
; , ora

Omnes Sanctae Virgiùôs et Viduœ^ / ; <
. orate

Oinnes sancti et e^nfltje. I)ei, intereedite prô nobis.

Le reste comtue ci-devant,, page 227.

JUILLET.

Il

I

!>

Kyrie, eleison.

Cliriste, eleison.

Kyrie, eleison. * !w

Jcsu, Joannem in utero m'atris sanctifioansi miserere

Jesu, qui nos pretioso sanguine redemistij miserere
Sancta Mari.^ Elizabeth visitans,ora pro nobis.
ijancta Maria, de monte Qarœelo^ ora

àanote Elia. i ; . i ; ora



>

ora

orate

*ora

ora

»

ora

orate

iJ.-Ji-

lifiuvi.

ora

; orate

iUilX-U ;>* ora

orate

ora
'

ora

1

ora

orate

II'

ora

ora

iOlî.-

ora

orate

!U(;1 , ora

te pro

, ora

orate

nobis.

DE <ÎHAQUB ftfOIS. 2:^8

Sanote Isaia, ,,

Omnes sanoti Patriarch» et E|ophei».u • • orate
âmote JacolM)^.;:

:;K;iid:±2îi^J*''^''=^'->f^^^

ifianote Gbristophore,

Omnes saneti Ma;:tyres,

Sancte Booaventura, j.|- , .„ r v
tOwnes sanotî PoçktiOcep et Do^rei i';;!',^ ^

Sanete Henrice, '

/.

Canote Joaones Gualberte. "'^'i

'

«aocte^oeiîtiaPaulo,
^^^^"^^ ^'::-

•Omnes saneti Confessores, ,

* ' ^

S^nota Anna, ,

M. PTft

; îPra

!9ra

ora

ora

ôra

ora

otfite

i'ora

orate

^mies É^of» Virgines et Vidu», j^^
<)ii»es«^t,4,^^t»;j^ei,,|ft$,ied|<«^,^ro nobt

Le reste comme ci-devant, pa^e 227.

AOUT.

.nOBi'Mf)

Ktbib, eleison.

€hriste, eleison.

^PP-ransfigurate, miserere nobis -1
^^

, , —laria ad xTim « »# -^ .,r

iyiîr(MK
Ot[

,?'

17

î^ropK^
M or»

9e«te
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234. LES SAINTS

orn

i iBUHii

ni

Sftnote Petre,

Omnes sanoti Apostoli et Evangelists^j 'Kl/f }^'or<ite

Saojcte LauKMitii '
.>•,: "-^^ - <f*t?iO''Si/<.- ''^WM-A^f' ora

Bwioti Hippolyte et Cassiaiifcocitïî'^f Hiinii ^ orate

Qmnes sancti Martyres, '\-ioP. ^oÉ^^^m^i^ «rate
Sancte Augustine, : ,r(m%:i^dn iov^ora

Si^note Bernarde, i^ft /éJ^W 4t<v,v©h

Saqcte Alphonse Maria, . 'r/r 7fi,fjj*ji 'm-' -ora

Omnes sancti Pontificeset Poeliorcisj tît'^f'!' ">' orate
Sancte Dominice, n, v è>%ij^M . ott
Sancte Ludovice, um ,k op^

Qnines sancti Confeseores, dycaiij r. ; ?*H|jifei Sç^rate
JS^nctf^ Clara, '^^^^

" 1t{^41^^«'. oh
.Slincta Joanna Francisoa, i U ^iT^ v ora

S^cta Rosa, îf m • ^ ot»
%ines Sanct» Virginôs et Vidu», m^^lk ^liorate

ii^nes Sancti et Sanctae Dei, interoo<llft»«i^o>Éiobfo.

SEPTEMBRE.

rî'^'
.'**•,'•

- >

Ktrie, eleison.

Ghriste, eleison,

Kyrie, eleison.
:l^nfdi<h. .,

Jesu per Exalta^îonem tuœ onicis r\

i/WAes

Moyièii;
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SaDcte Zachariâ, :

Omnes sancti ApostoU et EvaDgelI*«»..^« ^^
Sancte Wenceslae,

'

ûn^iiM T^**^®
©mnes sancti Mar yres l^Z!^ "^^
Stncte Laurenti jSia«. ^'^^'f

«^*^ '>^'«ttrte

aancte Ihoma a ViUanovâ, ^Mmmn^rsZ^
Sancte flieroDvme ., i * ***

Swcte Stéphane ^'^^^ *'"'"**'

««nés sanc'a Co'nfessores, "T*: ^J^^"

Omnes Sau**; Virgines et Vilt '^^



1^36. IffiS SAINTS

'!:*

!£I

€^nes sanoti Apostoli et Evange)û(4eyoiiN'Vri«?&te

Sàrtiote PUeid9 et 8qcH) : iiixiAlv^ ; j^nte

g^fcùcti DionyBi, Rustioe^et Bl«iitl^ii|n'^?> j*iWRte

Sëttflfte Callwt)B^fJ<<*H/t>-^^'«'f39oôii^é*{:f!)îIilBi* soi-riMa

Otenes Sancti Martyres, oHiifeiTA; «j/jfcfiifi /ijWfkte

SïlActe Remigi, , m >'voi • éniHiiini^î t-iô n *ra

Omnes sancti Pontifices et P.(«lj»ai,/ aiiîîl ôjWfftjte

Sà^cte HilarioDi or^rno, j^aonoacu wo^ei»

Séidte Francisée, , inetrgsinoO hons» bôcIPP

SiiActe Bruno, .ïiifnijRaiiC anm
\

Siftcte Petre de Alcantara, .uilioœO ûi «ra

Sà<ècte Francisée Borgia, »r.nii8£iiiîD jbî:!W»

Oeuies sancti OoiftiMOTety «oriigm / mionsp s^Mt^ià

Saiiotê H-îrgitbifiatfli Mi '/ttonjî.^; jolii-xui/' .t.::I>w

Sanota Thâesia,
,

: ; ora

Sanet» Ursula et Sw^»^^-^-^^^"*"'^ '^^t - - qrate

Omnes sanctse Virginçs çt V|cIu8b, orate

' Omnes Sancti et Sanct&'Peî, ibtercj^^U^ prQ nobis.

Le reste cpmme ^ieyàntj,^:^p^ïiri;B
• noiiùîô^-Jkhd

. .. : , ,
HOYllMailH. ,

imé^lf* t^-

•^ k!^ÀÏi/misOÔi^'^^I;i?îW4^ ^^? .r^M ^^ -

(Jlii'iste, eleison.
''^<î»»«oo sdisi onia snsM B^Maa

f^rie, eleison. ; )4f?W"^?î:^'f^p

Jés'u, oorona Sanctorum omnium, ritM^at

sm, Fidéiiti%'t^mmèrm<m&»é^Mi ^ , .

'^fjittiawfflre nobis. •;
. t-*V--Wll^-l''^^'3'

frnift MiBta in tem^ki Wwmmyilâf'mmû^ïàM
5jàote Andréa, ,.miii>iiim3ll^.j^fp^,fj[.^y.^

les sancti Apostoli et miii0i6i0^^J^'-^
loteOlfiiAens. . ,.n:u>ii:'j'i^?BÛm^:^fi''à»

S/^ote Petre Aiexandrin^,ï5l>£Mvr t^9^âifi* :>j ©Hi

Ojnnes sancti Martyres,
^''"^<^'

oratt]



jjinBM

Aifîkûà

îiîdiuD

iJ'? xii'f'

BôcMa

ora

qrate

orate

^U» prQ Bobis.

jwlija otq j'isl

iMàààUiLittliitù'tnmiwnrum
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{«iwle Martine^ ' iî*)(^,wr.i;«w I-T

^te StaniBlae Kostk», Ww^t* 4 S.

««ne, Sancti et slntt»M, JàtoU^^^«S
.hVf Le resté comme èi

f.~

Sj^^«^Be labe concept., 'frj^' ^^,

ûoma Uantuariensk -rT; "»^"w i?j™

îSuietè "" "
<"."»

,j:g;'.rî' <«Uâ«ï$ài

v ::!

t^^iîï^;- *9ffi



'^^^Mtmfi%<m'f } '.

Umnes SaïKîi wt ;=^Rîjctœ B.n, interoedii«i|«Q i^bis.

' ïié reste cottr."f> ci devant, page 227. .nT^B^i^V V^

1. Oau'admettra danrM* 'É^^iigatiottHque dea per-
sonnes a»une vie exemplaire, exerçant une profession
bonnête et sa^Bant lire«' ^^'-«j

''^^^^"'*«\-^vit^ > * aïMif .'

Nota.—1. Lés Condûbt^lift ^'^oltùtësHTfCSiïrièifers,)
les Aubergistes, ceuxm débitent à petitea,jaaeâBres des
boissons eniv^tes, IçsSeMteara.èn V»fl>ortous"ceux
dont la pi^ei^ipn Jpwi^$^'^^^*f;fàM^^ l^Asso-
ciation, Boijt exclus. ,

' ' ^'^?^- '^"rwf ;;r;m i

2.' On pourra admètffèf^KîeltfiJeé létsAnfifes'^M ifè ëftyent
pas lire, bi elles sçiit ttrawsées «p ôge 0>qBe.' Jeur con-
duitô soit édifiante et irréprochable. '7,

i

3, Nul nesen^:è((^Wp'il ri'iifidlx^b^tiiji:^ JSeront
néanmoins reçuâ lésj Jwae^'gens d'unter^èiiidre, qui
étant sortis des CoUégôB, apporteront des îett^feit^ntes,
signées du Directeur et du ftêtet^ lè'^WiSStefiiôn da
Conéged'owilf.»r<wisor^ifûrRrfs?i> :?<,,- Tl

après les infofflfation».prlaeB, en rend» téiioiffnàffe
liûitructeurdes Approbanistes, lequel âBoùlotîr^m'si'
rapport à l'assemblée 1 ; Petit Cbii^fl. ? 5^

,4}^i *

w

3. Bl c

prêtre fei

jîonyel A]
exercices

4. Le i
IwquelÈ^ u
J'.ij«?ociat

itrvt-?«r.

wnis4es h
ci ^1 est I

oit il devn
préparer à

Nota.--
lade, avant
accoutumé
da Direétei

l'Associati(

fierait tenu
manière aci

Tout app
probatîon, i

i'associatloi

I

aTeç,.Jfi|. vei

tejour de

Im]

Alt
Fou

^é^Aijn

V*

î)ïgi



m

;-^Pft>ra

que des per-

le profession

tCfiàt-réifers,)

ot, tous ceuxU^ Usso.

'"iiÂ ék Éaivent

lOBivieur con*

&^.> feront

^m^re, qui

b«(PÂtçtite3,

i^^^ytiôii du

gi-éfiflion, se

iireî<Je^i-c< r^

imoiornage '

m CONaBÉJOÀNISTES.

^numh Boamettm de nouveau aujugeSdùtoS

•

0.^1 est reçu, H luién danûèttiariB etkfon»»dS
i '^«^» PfOW>»c«m pn^meates, afin ^wiiwfSpréparer à faire ce Jopr-là la saSte communiêS:*'^
NoTA.-S'il arrivait quiitombW dangereusement ma-

SrJti^S?!^ffi!?ft^^?«^'^«*«-tiS en la

'association, et on.ditotèïm jk^iii un X^J^rSi»
I

are,l^ v.,a.ts ^^m^«^,i^#i^au]kfa^i^2*''
Lejour de larrécçp^iîijilir/»,;»!^^ia yesse^^ltl^i^^^

Impie supernâ gratiâ, '^2d^n^
'Âif'i

:O;o:ir0t"

îfeti

Qui ^ioeris Paraclitu^
Itîssimi dc^ttin,pei,

Fons vivus, ignis, charitasyo^?;;: >

AJiIjitufl pat^srneB d^xtrse,
"'

.-5?

I ^ ^

M



240 M-\p.9Êd(mmBm'^ fl?ti

J. (

^k^am^imhimmàiMiM>m^^ j

W9'^)Mj^-ot l^mHw^ Sfimbàmm^ et
creabuntur. .^iîjn-^ i".(rf'K{u^ 'iî^furf^

P. Deus, qui^ éôi^flàèiîàïatii&ncti

in eodem S|)Î¥îttt t*éélà^^ Jfi^#|^ et de



0E8 C»W«RB6A!»I8TE8. tir

ejus BemJ!«l'>î8b«jlirti«W(*'gé*i}érB ter
Chnstum I>omih«D«««,tiitto,,ajAWen.

ne jamais ^^mdàÉit'vàttêmtyice

*"f*^? #J^f'tett '<««,; rit <^'^ qui'
soit <««rtïb:'ir<,tfo.,hfflMjeari. np^iemet-

1 ofiènsent J«Biî«^»È Mep^ij^voia' eup^
plie doi^i«jjè».«fifert«i<MMWÉeyiJa„^^^
vous plaMç^.«l^ '«^wS!»** votre
fidèle serviteur,i,a6sS8t8|!.mjfc*,j;toute8
aesa«tions,,e»ii,a-aiiiflka,,*Bn,,i^nt
a

1 heraadfe «àfjMerttiijjAînsifaoiWÎ.

p. Tb 0éum laiiâiiBÉu» : * te ©ottii-
numoonfitemur.p,,...,,,

.

Tê «ternum Patreia ? * dmtua téé^ra

univereas Potestates. r^n-rm^ ^i-i

1 1 ,.-

.{*.*-,



m i'iON,>y ^SJ4iiV

V^ sabikivoce ,proç|,wani^^j^ n fym r-^ -

Sanctus,
.. ::ml,.f.

:SaBotiiéj:w!fjDo(minus I^s TSabâiftli.
Ploni sunt cœli et tersiL^^ mmBÏeàk

' Te gloriosufi' t tApOâtoldtutti ûhèms.
A'e, PfotJ^etdrum -^ JlttudttbiKa iiiime-

•Te-rMî?>fyroW èftfedldàt5éflx1^f4atidat

«xercltusi^'Vmffffif^^flTr,^'J./r-fj|f5K^

Te per orbeôi' ierraruto * satictè con-
fitetur^eolesjarfr/ ^^çifçr^m ^imi'^î

^?¥enépattdi!iiia tairm ^Imm * ^ ml

Tu Patris * SPTy»pitei'«wi e» Filiôff.-.

Tu:.ad!xUb<^«iB^^1fg^ft^,.ugairrïf lio-

mmem, * non .J]»«Jïyi«iti^^^^ij^. ^e-

',ln aevicto mortism 3f " ftp^wiôti

riaPatnp. ^ri^mif^r
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JudeX crederis^^iiierventdaiiJiT
Te ergo quaBsiimug, tuis famùlis

subvem
;
* quos pretîoso sanguiae te-

deiûistl. , - vrrfirriiP

gîoïiftBumerariîuJ jo ihm ifin^: smH
SalVuip fac pdpiiliift^ tiiurh, 1^
etI^nedichéreditâtitii»;^driol'i2 yf
Et rege eori« *'et extolle iMod'Iisaùe

m œternum. '

\if

cjt jâudàin. n tiomen tuum in igsBcu-

Di>rnre, DohJne, die- kfcè>^'i* fisinë
peccaix» noB^cuHtO'-' -e:" ^ (tt - * rTTrrîi iri

Miserere %mi '

., Dôt ii#f '>! misereVe

îîai migèrircoî^ia tu^y i>pmiii^/«up6r
nos- * duemadmôtiiim speravinms ifti*é.
In te, Domine, Spemvi^it 4icnii «an-/

fandài- i^ iëlelrniïih'. ''^r'^''' a.v^ i . .

l^iAî^ciitti-Sanct^^Spîritti. --f •*;^,,rtfa^.-

R. L ademu» et superexaUemus^Oin
'*'ifî ^^

i ! rl'î'.U

V. p. Jboiàkïel JOê^taudi oràiÀimàm

R. Et clamo'^ meus ad te veniat.
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ÊtéCTIÔN'S

.n^^iW^v
un (i,

numerusèt Witatîs influitu» ëet tW
sauruB, piisflitti^ Maje&tati.tu» i^^col^
laiJis (ionifi gratiaa a^imug, tû^iii éemper
cleme^^a«l ©xorantee, ut qui pq^ei^lïfeù^
postulata côhcediâ^eosclepa non dëeekns,

tum liominum nostrum. ^î/wm; éioV/

îJfeiîWïV le, préfet et les ÀMiitmtg

10. Tôt» les membres du jetlt èon«il/^t; ett'jï'ur kb-
sence, leurs SubsUtutsrs'aiaemBIeroptpeWatl» lecture.

suffrages les trois Oongreganistes qu'ils jugeroot, devant

à^AililtU^^f ^'T®» ^ '^"^Pli'^ dignement te éWge

,
2o. Ce premier choix fait, le coros entier Hm fJnnsriiffA.

uisîes iera ie second, le môme jour, ^nlre l'office et ïam^'^sê.
en cette manîèire : Leâ noms des trois Officiers seront écrits
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et placé! •M^SfuidUrtaiOMM, dans l'une desquelles
chacun raelti* une fève,-pi/yai»ffner celui qu'il» appel-
lent à la charge 4'AMilUttt U PlcecKor et le Préfet
jorfanl'ds cliârifs ét«fv«infrotil c«tt« opéurtion ël conipte-
wiil Jea juffra«^, GaM ^t» ,troi| qui en mua le pl^^g, lera

k Pour dae.ieMiv Hm An»er^t>M(^i «^ ...Ax :^_ <•

Buriiû

des trois officiersi. " j
r/r, ' '^,

.

^
4. Tous les autres OâcleriVëront faot^nlêa'piirte Detit

(jMseU qui 96 tiendra à cet ^^t, le premle^^Jàà/ cdmiifede.

Itre continuésàMs les^Kraâr^iî#téfaWiiS-

*iS M^^^** !Î«l^M'i^<^''^*,.<^ ?•** ^ trouve hors
d^éta^ £exçrcet «r'^^ Ij^ptaj^iliiitant le rempla-

SSfe/?^ eWé^on nodvWle, «n k âWière

et d'amour

1 f^~f^\m't^M'rH m^tiÂ^-'r^

-\n, et

dizèle

'



"ri 'S

t Kffice Sn J? *?^' «^«"^î^^^* ^m. la réùitat on

Il'JLSir "l'*^"-^*^^' pendant la îJoilèm

aufo^'^^tW^-^^?'^?^"^ ^^ }* P^WrffiçaUoii, pu le jour 1

stàliôps.

^i>iI^Bi^^ gloiw^Boi ditCîiel et de la

ter^èpàrquijftSoiitô -cçéftliiwj' doit hon^
Mitge^ ctfdevant «qiïî les Ai%es même»
lawaibleÉt >de /irespeet est-il possible que
' :'"r -v=^ -^-«i^i cxpussF Totre fiumâ-
nitô saànte^ à tant d'insultes qu^elle re-
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çMt 4ins le 8»l(*em«nfl':iad ^08 autels ?
JNéteit-CB'pas assez des opprobres dont
elle fut rassasiée durant votre ienomi-
nieijSé ïttsrfoiïîFalfattJn'eWcbre qu'elle

^«.'?|«''t'de cëto teie-ijiës tbur lesquelsws favez sacrifice ï Je ne sais ce quito m étouffer dai^antate (,u de l'inso-

v^^ifJî
la.témérité de ceux qui ont

1
impiété de tous outra^-erde la' Sorte, ou

de votre continuelle patience à sup^r-
ter laii^outrSèëS.' Je Vt)ttdïaîè, Si ièle
pouvais, efiâcëf ie;us» ces criait par

ma vie. Dw? rimpoisswKe oîl^ie eÈAa

mkf tkirmt^ du iBoiaé a yc», pieds

«t TOH8«h dei?iàaaé*'Iipàï&ii^Akaeau

que l'hértsi* aM mixit-terni mtB
«vihfiaWèteelit. >flEMriotaiei> touiCiJes
sbjW et tontw ies piwfitawefonB que l'im-
piété^n a^&ites; Pardcnnetf-lw outra-
ges que vooB îfoat lésmanvais otam^»
«t ieBre.irréTéreneeB sbMdaieuBee" et
letiM ieommunîons «eorilègw^ pardon-

LU

^•.
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sacrefnpu^ :4'a^^r. Oubliez-1^. ,^u.

fois 1^ patieuce d^ le»juppoçtePr Loin
de .retK^ttiJaçr à ^avenir dup» d^ sem-
¥^W^s ^;^i4§s^, JQ^jçépairçr^ ^e^ inan.
quement» ^smé» ij^jje réparerai.- l'oubli

^^;J/CI|it M;#>«^feqp Jongjtet^ps,
par iaM>Q. assiduité 4' veatF chaque
jour vous présenter mes liomittages

;

pfic<îij&^; votre, piré^îce '( m,&àjGùmxmf
i^& lâèiés eJkïdco^io^fpsM léssoi^. et

d#i^4^4f^Wl^iiic^^ Je mV
d^f(f€5^xaqlie^^^;èfia?afc..4ifol^^ ^«

v<»lvtein|>J|^gf.,(Jd fopai|^Hj0^fçifl^il33|eipoiR

t^ih^iéf;h&^^^\^Viqiàell^rmM doivent,
ïïe^^fi»^ ^tj^^pEHivaàB* p^ ej^ Je^ • par
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U fàtienitJéam dmêf^è T. iS.Smrmmd de

teo^fiOlenneilenwat te Regina C<tii, et«' ,

^^'^'

^Commutiioû générale le inatÉ';Téf^ri.''WV k fiàr^^n

lesor^^onsqui précèdent la béaédS,irP^éfe^^^
pagne des deux Assistants, ayanFdeg^lrS

Glorieux Saint Jcseph, Pè^e et/ Gou.
yernear dul^ilsde Dieuen terte.Epoux

^ larSamte Vierge-^riiDtre Souveraine
Bama. et Maîtres^:.£Jhef -^.1(, sainte
fiimiMei attaâ^^ tos^ très^humbles S^vi-
tetey quoique d^aiîleora «jhtadiés «i à
TOtre Seryi(te, paiïxli^ocnBditito i(^ ce
|ayB^(q«i,vauaurec«»naiffc pom mskmn

grande dépendamjeiiaiottsrtvoiiaipbeiion»
et ohoisissoma aujourd'hui, dfaiiîr com-maa accoDd,-nûa «ôwtement ptmr na-
troniot^pFotecfeeur généîal, mais a4i
pe^r #ieÉ

.
et direoteur panticwligr dé

^te^Oongf^tioay r«®ua le noHii dé
*

.
ûi«„

Ffx'pûiuiei, pi-0raelta*itde n^en pas
msonîîmtre ifautre ^^e vaus^ ea ©ette

18
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goojrverneya, visiWftin^li , ei r.^^tS^if^re-
ment <ju« comme votre ykaire «ti yotre

subptit^t,;
;
^ji,; sigflg,. çf ^ en;, i^n^p^^^

de quoi, noua' avoQâétabltnv(HÀ>e-ma-
ge, en lai place, ^tfdkîairev 4«k Eréfet,

pouç yqu0 .^ngager à, présider ^ toutes

les assemblées, qui se tiendront, tou-

chant les affaires et le gpuyçrnement
de cette Congrégation ; nousmettons à

vos pieds toutes les décisions qu'on y
prendra, et dont le succès sera entre

vos mains. Pour cet effet,f nous^ ajou-

terons aux prièresi qui se feront au

commencement et à la fîn de nos as-

semMées, la prière' que Féglise même
youa^ adresseiHç^.w"^^^;,iv^Q_^

_^i.: jf^j^ ,,^
. Agréez donc, grand saint, cet acte

d'humble reconnaâssaiïce'jel? répondant
à„îa confiance do nos cœurs, rendez-nous

lignes de vosj soinf^ dâ-irotrexonduite
et de votre prot^ctiôiiiiJ/flCMis procurant
la*^gpàee;d*t3rbserver fidèlement n^e sain-

tmirè^m, .comnie, aussi uàamôucYé-
ritaèle «t .payait em^em la.l^èiis^SaÉite

Mère de Bleu^ysjDtïfôcépjcmBe; EUfesiODs-

'travjaiîter efôcacemènt à la éùÛYmmon
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to^îàfidèW»,. à l'étâWiéfeeiflèiit sdliée et

&éU piêiê^tétm^eBmmMm à la
cWitîdrdé'^uttteHemô'famïlles %ir des
•^rticuli^èrs (jiii le < composât!t, enfin àm» les dessèitt^ qoè'volis ave» sur nous,t% 'îdi?é^ ;du Pêi*e;du Fife'^tdh'St!

•i

OTA,-Cetle élection de St. J-oseph, ccmme Prélfet per-peiner de iW^Ooiigrégatiort^ èùi lU êhXraS dSTa

Patronage de- St. aysfeph. 'm .,.,h- J . .,4,|j,,an^t.j

V n 5 n ^ '
Ipg Ooogreganistes font leur pélérinace à

J.D.
de Bonsecoure. Ils partent de leur cLpelleS t

im^Sj
-^^fr; Blfcraconnaisaanceidefl grâces reouea car l'!n

ZrZ/:c\^\%
Vierge l»oraisofol,;^SfïJ,^:

¥ki^r;«22"i^ i~^!i!^^"8rrégani3te8 assistent <m ooips

ui précèdent la bénédiction, le Préfet aSoicSd'^
^^eux Assistants, ajrant des cierges à l,.; mairag que

"*n'*

^1
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tou» l«*Oûof^re|i, nent au baluBtre. et prononce au nom
de. «otojij:X'^<rte^« iiBào|iv^(^eg <J4^it k^^ .

^ ,

Sainte Marie, Mère de Dieu et tou-

jours Vierge,nous, vos très-humbles ser-

viteurs, vous choisissons aujourd'hui,

pournotreMère,QQiî;0,Ji|^ijb|'W,e,P^tron-

n^^tAv0«<5ate
; et' now» promettons fer^

mement de neja^^iô a(bai44oMï^er:y9tre

sertie^ de ne rien dire, ni iai^
contre viôtielionnëiii'^nîp^rpifet^

cetiî^q^ui détiendront de nou»rofen^
jamais en 'xien^ : Noi^' V(?u^, sup|>lions
donc 'tous très^affeetueusementy. qu'il

voi» pifliîse;jJq; ^d^^;: 3^^
VOè^^dèl^eervitmir^' ; i«488isi en
touteô;Ss3cti
tîonïiéis |)djnt à l^heure. de la^l jnort.

Morfs, on rédta l'office TeWfleb/{Wtli>4e8 tS^ttfrtwr'défunts
la messe se dit dans la^éTêinèiiitériUdÉ». Après la messe,
on chante le i?4 prb/ïlfW(?tè^r<tî,,;it¥éâ Bis autres prières de

••'i/ïfi /«»tfaff»W*;tÇ9ftc«p<i<?»,.-^:C«fc;^te^ ejj^ '^regardée

OOQiiiiBla.t^iatôai»d«i}a Ço9gfégMioA,, ^ç;^ et com-
MiuoioBi 1% matitt<; le s«ir,iS#rm^n, M^^i $^M^4djiA^oo du

l^A^^]SÎ«R%*^^^*<'" XI dem



PRIERES":

^^f<)r?^.faiodi> ^[1
i ChHatiafliàftie,

,.Ar^^^ u i^"^'= à Dl«u. 'Ecoutée «e qu'il voua di/

iliîr'^'^'
son Préfet: RBCem,flverd« rfnds

""^^^^^m^^J^Qr.Uai^ieiz.volve Dénîtes'-A ^ si?"* —'-•»

L vl! / ^ ^ imposée
;
^songez efficacWht à vdus minipae vos fautes passées, et à vous en corriger

' »
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AVEC CES DlSFOSiriONS »éCl«3AWBJ.

blerbent dî4p6ôé à refcé^iît 'I^.' pg^hèur
^*r^ l^î^P^ï^^^^ûét : jetez lei^'^y^^
une mequiremtké&W^^
\^^> .€..^^f; cherche à Uver ses taches
danë lés eaux éàlàtairëè' âé U Péni-

^^\ Faites-moi la grâce,^ mot Bieu,
d en ^çprdeliel^ ^%c '

les';^ ÔS^ositîôns

'^^^®^S'*?Ï, ^^ezf da^s
' mon 'esprit,

a|i|i que jé connaisse tous' Méà '

péqkés •

déteste
; sqjreï5.da.!ism>WïïéH^ ifin

que te les «6ûfess0; et ^lie j'é^

- ^^i^k. ÇPWNAIT^Ï CES FAUTES,.':' : V':^^'

Esprit saint, #QUiçee4elumi^^f^fai^

Sï^^5 TlPandre up de vos r^ons dans
mon 0œur,rei ,Yenes5.iri*âiâer toomàkiè
mes péoh^. Montrejz^lermQi, Seigneur,
aussi distinctement que je les eoiinaî-
V^aij quand, au sortir de cette vie, il me
xauui» paraître devant vous pour être
jugé.
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Faites-mol fe6#bàît#e, '6> Dîfeu saint
efc ie mal quç i'^.feit, 4h bi^n que
j ai omi». Faites-moi voir le nombre et
la grandeur de mes infidélités, les pé-

«ï^^??ï^fjy
commis contre vous-même,

è mon Dieii ; ceux que m commis
(îOAtm mo^ prp(^ain, çt enfin'ceux que
jaii commis contre moi-même, eaa né-
gligeant inçs obliga^fâç^ de cliTétien,ou
l^MfYoïr^ aie mon état, '^^: :'"' ^•

^WrpWOi .^t- fte spuiÉ^^^p^;^ è
ûteu^ de vérité^ que l'amour criminel
quejaf pour moi me. séduise et m'a^
y^ugle yp^ 1^:Vofl^ qi^lr iné^mèt dè^
vaut lesy^i^^, aftû pp i:ïçn ne'm'^m^
pèche de me^ keii çpnnaîfcrç moi-mîême,
et de me faire connaître, autant qu'il
est nécessaire, à celui qui tient ici votre
place. >'^èbf'^x

^^^m^mmnâ^ su {kmtâ (oa dé toba pro^

volontaiw, d^ût, dfcçspoir.iu^i
-s^°«^

/il

£<
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M *•
il

qii autre ohôse^qu'on -neMt^m. «mer. pï ïï

^urtaHeKgion En omettant ses de^dr/i-de

^M^veicuceB «ans 1 J^lise- teleé que Dosturefl

m^àftrapXm» vq|omaî|.^a 4fi& ses prièreà^ en

.Jl 1^^«>*»D^ dé^BéB abtitos
; parlnvie ha£"

«^^!ïî^2?^l"**'^* été > Y«l(^toî««j. B%

en(ret^i,s^ùl*e dés «aptfifeimie Vi .«^^^
sanfl^"'* ?ÎL?**

caloiùDie*
j pur dés médi-

sauces faites» -Bftttftrfcaac »ion.^a».Ji^kx^» . ^^j:
sanœs €d chansons, liWes, écrite «rplai^^^^
diffamatoires. Il faut dire par quel ifaotif on le»

8 faites,

de dOMi

owïtreol

par fiia«'

att mal'i

dWfât ov<

ches, ' ar<

ti«DS,eto

in att

troî^^ Cpn

Êjs mit]
miàèîons

;

sè'çompei

dépérir •
(

d'éroû^s'j

d^r^è^^ti

OQ a k i

Onmuielle

parer des

quitter d(

Milité, n
patienoe^fi

maîtresse
i

tettr î7 resj

Hté; de H
etc. ai

','SU

Par or^

IIL
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»,*('

2W

8 feitee, ^Tm* eo jbieiu.^e pewonnoiy «i dles lont
de oanaéqu^Bce et pcéjo lioiable»

; pat <î' lours
oontreula charité* repfwrta »ial.à-pw>poB ains
oa4aux<j^Beme^ceB,cit (i*vifiionf,;fniUe«efl> inep^j
p«r luMiyais * CGaîseUs^ .

, flattenea, tpplwi^issoinent»
au mail par faux téinaJgnageg^.déçJ4Wations, du
«erqt ou des faute»^d'aut»oi i^ pw affronts, repro-
ches, croies outrageantes, iu.préeatwos, inalé4i«-

tnàéiiàng. PlàWytiBre^afe^f'ftitîôtï dnWen d'au-
trni^j contrats, prêts ustif^ir^s; dol pu iVaudes dans
*^?,î^'^¥?' J^^^^^s» achats, jeux, ouvrages, com-

^^."^^P&jt^^ V^ les- lièrsonn'és dont

l^o^iJ^f^^aJnèî^^^^^
parer des médisanqes : à se reconcilier : à s'ac-
qmtter des devéfr^ dé ih^ et d'éik)U8e ; amour,
fidélité, wspeotp «léfécene% «oumissioiu auprorts
patience.; de père.ekr de mère, de, maîtw et dé
maîtresse MiwtaructioBfe, bonuexemi^i correction
éàttcatioBvujU8tic<v

. oharité j.Hi;#nfaot, d« servi-
t«ttr îT^re^poet, «wriiit^ obligeance, .seeours, fidé-
iité

;
de magistrat^f hommes de justice, ouvriers,

«to. -. „ : ...Mi,, .
,

' '

Paror^ieiL fin s'estinvuit trop; en parlant

<

I

•V..
• • 1

Séi,

' S-.^
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avantagemanvotidetBoi çiroeharohanfeleB honneurs
;

ayant une'!vi$ne«0iti{flaiMnee'ponr aot^ et «ht mépris
pour les autres

; tro]D]Mnvtileiinonie'rpàf> bihaocrisie
et par imf( modestie affectée. . ,, ... , * •

j .,

i'ar 0V<l^rt.rEa ne faisaM ftes -désHwrtnônes
seldn sdtf^f^u^it j <te <«'fttta<^mat *roplaùx bieas
de IdWfètiUs'iâquiétant trop psm l'avenir^ «n se

refiiâbhif^ et 'iteftisartit i'd'ftutreii le iiéoossaire^ -

Par énvie. En jnéprîsant et décriant les autres
en jb-i^é}duîàSiirtji1;f diî ri^l, et sVffligeant du bien

qùî MV IfiriVè ^: tn sbuKaitàtft àveè klotféiô ce

q-u'ilis ont'.
''•''•••'^» ,'it)?i•,;.^i. uTr'/*jj5^ fi^:. -,qu.

• '^kmp^^: I^'^Meay^m^ "et' vo-
lontaires, s'y arrêtant néglîgeinmenl, y prenant
plaisir^ soit qu'on ait désiré dô faiw le mal au-

quel on pense, «ûtqu'on'n'en ait eu aucun désir,

maîs.quç Vàu s'en ébit tentt à Une simple oom-
plaisance^ ,^, faut éi^ si cos pensées ont causé
des moiiF^ffi^ents dér^lés.—J5î»jparofe^ / disant ou
entendant avec plaisir des paroles sale» ou à

<îouble sens
j
en chantant des airs dissolus, en y

prêtant l'oteille, 4n en'treteniint des conversations
trop libres et trop famÙières, surtout avec des

peifiOîines de dîflî&rènt " sexe, oti 'i^n èouffirant ces

cho«teB;d«n| les J>fir«ï8ne8 qwm .fioît iiepre^drô.—
Enrèff^dsîoonBiéÀémt

ipà^ éuricfsité, etpar sen-
sttiifté, d« njkativaÎB %ôtè, conittie tableayx, mau-
vai» livrés } en allanjt, Au ti^eniiint d'autre» per-

sotmes â«tk« des assemblées âtt^reuses, au cri

minelles; en s'^pèsant à Toocasiôn de i>échef,
ou en y exposant les antres : par exemple,, en
prêtant de mauvjiii^iiitvprpg^ t«B ^9(tant de» habits
immodestes et peu ferméB;<«-.^ ao^tona ; prenant
«uffloi <m iar^lcviiiiliiès derlibeptéiMBBaeUes;

,.: y
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en lea permeitanti;(l>aia6ra lafoifii
; faabitnâesfleorètes

et inf&mdsi péobé» lionteu ; tout ce qui a'est point
permis €ntrepei«QnnesmMiées.Tf^aiXîi/:-

.v w
D fauttôat exprimer,^ le pkaimôde^iement qu'it

se peut, déclarer les oiroonstances qui changent tta
qai augmentent notablement le péohé ; et dire ei4'on
a employé ou u^ligé Iç» moyens de S(; défeire
d'nne si dangereuse et si damnable passion. Bien
ezaBuner œ qui est volontaire ; oe qui est de ^re
"^ligenoe j qxl pe qui est d'afiFeoMon et de.pom-

m

p

»s, jou en-

^^^^^^j ^,^v ^^, * vu M |>CUUCj uu ut
sans néanmoins ûommer pentoflné, etc.

Pm- gourmandise. En mangeant ou bavant
avee exoès^ en y excitwit les autres ; fréquentant
les cabarets, au tieu d'être à l'cffioe divin, ou de
trayailler

; oherohant à satisfaire ses appétits ;man-
geant sans règle, et avec sensf^alité

; rniHiquantaux
abstioenocfs. - wtwmy rafe tmr.ïq ' ri .»*£ tds.r^mïti',

Par cotère. En se laiosânValiéf au d^pi^ et à
rémportemëirt, Silns se re&nîr ; disant âes paroles
iojttript^^^rcHiôn^ant des malédictions ; son^.^itani
du mal

; donnant occasion aux aijtre^ dey^m^or-
tçr, se queifellanï, frappant

;
persévérantjians sa

colère, r^^sapl.de pÀrdoirtiôr ^t d!e sô |)réteir à la

récdàiMliafîbû. teè enfants et les' Serviteurs doi-
vent s'acci|!»çijpsfjujets4'ç»patie90e a^îls ont
dQpnés^ l^UTf,^^H 0^ àjçu» maîtrfs, ,^^^^^^
Patpmhftt, Bn se c^gligeant sur, ia firéquen'

tation des Bsôfemnita^ la miàre iâ9^is#.^*iifi^na
la mortification de ses. passions, Tusage des moyens
de se corriger, la fuit3 des occasions, l'étude de
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/..f^K.'^-.a^^^^j ium
4 i

• i

m '

i

ir'*

seè^ devoiAj' fe i^iâetie ' dtf ' àèm* teïnjto et de ses

affaires taïkipûreUÈs, de adft da l'étéri»ité.otJ tu -

Pour une Confession ordinaire et fréquente, on pè\it se
eoQlantit du < ptftit examen quii est rftr il» Prièrer^o Isoir,

''
, ,.* . ooijrTBiTiôN.

> (QuEL-sujetfd^xsonfusipn pour moi, ô

mon Dieu, de tomber toujours dan» les

mêiïies péchés, èi souvent,] si facile-

meaat,M après.vous avoir tant de fois

promis derne lesiplus comaB^ttrei! Ai-je
bien pw pécber.mi votre jpréaenoe, pour
si peu de chose, coimaieaant tiomlnônlt
péché V9^ij^:4éplçàt^ ti(tvabusant . môme
de ypsibigpfa^tSs^p^r YWis^^c^^
mpn,ï^^}i, n?ion,,p^^4,.J|ç,|^^mur ^^le
pl^s to^e^d^, t9|^^ vlesi ,Rè>?es i^appai-

mqr^uius3p;ç„p^p^^|9n^i^ ^ig^eui?.4e

Laissez-vous toucher, .6 .a»o»I Diep,
par les renr^,t^4l|||jço^ij^^,;vç|éritablement

contrit, d un cœur plus touché de ses

fautes, "^iHt^'Wméim ^'4\rë^ ^6us' en

a^<6*^reçâ,^tte pdtl?ia ttëiiàe âu'éMeeënt

règi^téd'tlhcfdeûréîriiîèreiïieiit affligé de
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mpiir'ét de ses

ilé.(H.i ^tii- '

!

ite, on pè\it se

Prlèreriûboir.

ÀOTE.t*E

)up moi, ô

rs dana les

si facile-

at de .foie

itr© i Aitje

epce, pour

iomUanlt
mt, inême

);taj:rt aroa

ûo»I Dîep,

tablement

ché de ses

^ tckis'en

T mr les

blffligéde

déplu, êtea infini-vous avowr

ment bon^ let si digne d'être infiniment
aimé...-/atu,;:^;-.,T5ii:;:J'F- . , .. , :

Pardon, mon Dieuy pour tout le inal
que j*ai commis et que j'ai fait com-
mettre : pardon pour tout le bien qiie je
n'ai pas fait et que je devais faire,ou que
j'ai nal fait : pardon pour tous meà pé-
chés ijne je connais, et ceuix que je ne
conràis.pas.'iJe lç3 déteste^ je iles désa-
voue:» jeToudwkifl les efifaoer avec mon
sang, et réparer^ au prix^même de tout
(» que j'ai de plus dier, le déplaisir
qu'ils vous onttsansé. ,tim&)ijb utw) <-

' Oî si Sî^s regrets pôtiVàieiit ' égaler
ibes 'ftiùte^ Î^Siipplééz à itiâl' douleur,
'laùv^t «igôtlisânf. dans le jai'iîiii des
oiiviers ; 'nifèlttez dàii^ mon (kfiilt une
>6utte*t^èttëîîié''d'àfïiértuiûe; dôftt

toti'è âtaé fut alè*s^énét)^è',(ïué'jte
sois triste de mon péché, et tHàte^ jus-
qu^à lamorfi {i^û*^ ^loi . «jc/e^T-s^p f.>^

jf

^^'^^'y'î^i'^'FOtoiiïi.irîî BbN '^k^y^m^^^Um

r , r^^^Aisf <|Û plutôt mourit qiie de tous
offenseï;', ^6 . moQ Dieu I n^ais pu^que

plus à moi,je vais prendre de si fortes

'« '•il
1 1 •^

k4

, •1 »'. .

"'
'il

' ' ''/^
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I*"

\i'' l

, «!i;

f
I*'-' .!

I^'f f-

résoktioïis pôw Fnvenb; qii*areo le se-

cours àe Totre grâce, je sem désormais
sur mes gardes, et plus attentif à ne
rien faire qtii vous déplaise. J'éviterai
avec soin le péché, les sources et les

occasions du péché, et particulièrement
do. celui que ^habitude, la lôalice, ou
la fniblesse' me font commettre avec
plus de facilitéi '-» ', ^ im^ r^ n^ms.

Je veux sincèrement me servir pour
cela des moyens, qui me seront suggé-
rés par le confesseur, dont j'écouterai
toutes les' paroles, commei si elles sor-

taient de votre bouche
; pleinement

persuadé que c'est youa, ô J»pn Dieu,
qui me parlez par lasienae^dansles avis
salutaires^qu'il me (ÎQnne; et que c'est

à vous que je réponds et que je pro-
mets, dans les réponses et dîtns les pro-
messes que^ lui iWff. d-f^^ 1

; • ,-»^.' . • \ ^
' ' -foffr fj-i-ifr t n ,

3
JE sais, ô^mpn Dieu, jusqu'à quel

point je vous ii offensé,^^tc© que je de-
vrais Çjttendrçjiei votror. ift4ig^*tion, si

votre infinie miséricorde et les ijnéVitçs

4^ ^«rCI»; W^> Sa,iJ^vçjur,. ïi'àpp^iç^ient
vptr^ justlcp^ et ijie snlliciit^ent ma
çrâce auprès de vous.
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m

paa ia pcièpe que ee Fila aiioabls et
innocent vous fait pour un coupable, qui
connaît ses fautes, et qui va les décla-
rer iiiu.pretraà qui; vous avez donné le
pouvoir de les remettpei v«jf^,.

Ç'^tdaîifii oeH^ espérance, ô Dieu de
bonté, que je me présente au sacré
Tribiinàl

; plein de confiance, qu'en
m'aocusant de mes péchés entièrement,
sincèrement et avec humilité, vous ra-

tifierez dans le ciel la fipntence d'Abso-
lution qui J3era' prononcoô en ma faveur
sur la terre.

^ ùd^jol ;MioT sh j •

Sï ÉEcbaiMANDER A 'tA SAINTE VlÈÉÛE A

YiEBfiï; saimte, .Jjli^j;^ 4©;g^^
d^,,tai^^riçoW^ ^i„»;éfe.;a«fujçéLdes
pauvres pécheurs,4piè«é4^.,^ ce^ mor
mentj^ur moi^ afiçi gue là confession
que je Vais M*(B^ né me rende pias plus
dâraiiîfel ; iÉÉai9-(|^ejytrouve^ con-
traire le ;parçl6nde^mt le1^^..et leà
grâ<ïé» néeàasaiteis -po^tW *glii|i péeher
àJ^aVéoil^'* -\ù;ii:'';r'v-.;i

f ^UL'. . .:
*

de mon amer! qui avea été témoin de

'<> ' * -"Mi

«»ç

^"f*?

l»î<?^
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m
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1 1'

ri'

îK

mes chûtes, aidez-moi à me relever, et

faites que je trouve dans ce sacrement
la erâce de ne plus retomber.

Ainsi soit-il.

Approches du confessionnal avec le reeaeillement, le si-

lence et la modea'iie que tous auriez, si J. G., risiblement
et en personne, était à la place du Prêtre, et que vou3
dussies tous confesser à lui. Tenez-Tous en sa présence,
dans les sentiments de confusion, de douleur et de péni.

tence d'un criminel, qui parait dcTant son juge. Peut-on
s'humilier assez, quand on a mérité l'enfer et qu'on cher-

che à obtenir aa gr&ce 7

DD

, M APRÈS LA CONFESSION. ,

FORMER UN AOTB DB FOI SUR LIS BFFBTS
SACREMENT.

OsERAis-je me persuader, ô mon
Dieu, que de criminel que j'étais, il n'y

a qu'un moment, me voici par la grâce

du Sacrement justifié, «t entièrement
lavé de mes taches ? Oui, Dieu de bonté,

je viens d'être absous, et cette sentence

de miséricorde me remet dans vqs bon-

nes grâces, si comme je le souhaite et

que je l'espère l'avoir fait, j'y ai apporté

les dispositions nécessaires. -

C'est VeSeh du sang précieux, que

vous avez répandu pour moi, aimable
Rédempteur des hommes. C'est à vos

sacrées plaies dont la vertu a guéri les
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miénn«»; iqtt^ôf j6 idôîs^ma^réoDtKîiiiation
et iMdii miliit r^'MJ >'^ s» y » .to / .-^^^ vu ^ : > j j . ^

('KffîH>Je>'ï Hj«fff f>if yiuii>j^iïi ,1.1

REMERCIER DIEU. • f

mon âme, remercie le Seigneur ton
Dieu, et Técôrriîatitt lies prodiges de sa
miséricorde à ton égard. Pour d'effèoya-
bles^'sitpplices qttte 'tu aVats'justement
mérités, ce »Dieu de' bonté veut bien se
contenter d'une satisftkcti(^ légère,
pardonner tQut/;^ji. publier tç|Ut. Mon
Dieu, il Fau^ être ce que vous êtes, un
Dieu ï>leîn kïe-doi^^f; glèin de Mséri-
corde, pour en" uséir ainsi envers de si

mîèéra!î>le^ i^i^Jtttt¥^.. ^^ ' ^tfJAH^jy

QtieVôus iêtëdib&fjô'iiibti^lmëé vrUi

aoùdeV ;Mai46omlfnfeii«. ïtoif^-J^^vôiié
^'maôîmi'm^'té^ ^4e

d'exalter saifé^^èé^é'^'^tife lii?fiaïffj^^

i/^ua, ^ je le leTar jttsqu--iâ;;'là"Tnort.'

Tbàté m*^ vfè-Jë ^teHèekl^â Diéri éi

19

'%^
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bon, le meilleur de tous les maîtres, le

plus doux et le plus aimable de tous

les pères.

bIitjsrib la bésolution de ne plus pécheu.

Mon Dieu, ce que vous venez de faire
i

en ma faveur, m'inspire une haine
toute nouvelle pour le péché, et me fait

prendre une nouvelle résolution de n'en

plus commettre. Je vous conjure donc,

o mon Dieu, d'augmenter en moi le

désir que j*ai de changer de vie. Forti-

fiez par votre grâce larésolution où je

suis de ne plus pécher, et rendez effi-

cace le propos que je fais, d'éviter toutes

les occasions du péché, et surtout du

péché qni vous déplait en moi, depuis

un si long temps. ..^^co^ e.lnM . -;

Je vais commencer, ô mon Dîeu,et faire

voir dès ce moment, que j'ai eu le bon-

heur de me réconcilier avec vous. Od
s'apercevra dès aujourd'hui, par la régu-

larité de ma conduite, que vous êtes

avec moi. J'en prendrai tous les mo-

yens
;
je me ferai pour cela les dernières

violences; je mecombattrai sans cesse.

Sûr de votre secours, iVsnAra nhfom'r h-
^

^- - j^ —j^—._ ,,^^^,„^,^ —
victoire de mes passions, et j'espère



PLUS PÉCHEK.

POUR LA CONFESSION 267

que vous m'accorderez la grâce de triom-
pher de moi-même sur la terre, et que
j'aurai le bonheur de régner éternelle-
ment avec vous dans le ciel. Ainsi soit-iL

. J;
OBSERVATIONS.

sua LA MANIÈRE DB SI CONFESSER.

Au lieu de réciter tout le ConBtcor, on peut ae contenter
ee dtre eeulement : Confiteor Deo omnipotent!, et tibi, p»ter
Je me confesse à Dieu tout-puissant, et à vous, mon père!
(Rituel) maté ondoittovj&ure dite: lo. Depuis combien
de temps on a été à confesse; 2o. Si on a reçu alors
l'absolution

j 3o. Si on a fiiit la pénitence imposée.
Quand oii a terminé Paveu de ees fmtea^ on ajoute : Je

m accuse de plus de bien d'autres péchés que je ne connais
pas et de ceux de toute ma vie

; j'en demande pardon à
Dieu, et à vous, mon père, la pénitence et l'absolution
Pendant que le prêtre donne l'absolution, on récite l'acte

de contntion, p. 9.

On doit faire ensuite le plus tôt possible la pénitence
imposée par le confessenr. 'mmii^''- -

Do plus, il es^ bon de se condamner soi-même à quel-
ques pénitences, qu'on exécutera autant de fois qu'on
retombera, soit dans les mêmes occasions du mal. eoit
dans les mêmes fautes graves.

aV at'âiiXïijU j-

y /. * -,

'iij.
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Aperi, DomiDe, oto., page 23.

' Pator nostcr. Ave Maria. Tout bat,

l'officiant.

' Dius, in adjuiorinm meum mtende.

Le Chœur»—Domine, ad adjuvandum me fes-

tina.

Gloria Patri et Filio, et Spiritui Sanoto.

iSiont erat in principio, et nanc, et semper, et

in Bse^ola saxiulorum. Amen. AUelnia.
^^^ ,^

d'Allelaia, on dit : Laua tibi l)omine,'jR.e|[ œternae

glorise.

DANS UD TXMPS PASCAL.

Ant. Alléluia.

PENDANT L'4imâi., .:•;•.••"'
'

Ant, Dîxit I>ommii8.

PSAUME 109.

DixiT Dominus Domino meo : ^ sede à dcxtrii

meis.

Doneo ponam inimioos tuos * scabellam pedam

tuorum.
Yirgam virtutis tnœemittet Dominas ex Sien :*

dominare in modio ioimioorum tuorum.

Tecum principium in die virtutis tuse, in spioD-

doribus sanctorum : ^ ex utero antè luoiferam

genui te.
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bai.

le.

ndum me fes-

ancto.

et semper, et

dou'es, au îieu

ij'Ae^ SBternae

h.r'àj-jr

Juravit Dominius et, non pœnitfibit eum : * tu
es Saoerdos in œternum, secundàm ordinem Mel-
chiFedech. . ,

,

Dominus à dextris tuis : *oonfr^4 inSle îr»
row reges.'

Judioabit in nationibus implebit rainas : * oon-
qaassabit oapita in terrfi multoniiv^
Do torrento in via bibet : * proptereà exaltabit

caput.

Gloria Patri.

An t. Dixit Dominus Domino meo : sedç 4
doxtris meip.

;
;

. , ,
T'*^

Ant, Fidolia. ..,; i^'u^v, -

PSAUME ll.O.

CoNFiTïBOR tibî, Dominé, în toto corde meo : *
m concilio justorum et congregatione.
Magna opéra Pominî: * exqnisita in omnes

voluntatea ejus^l' ='^*^''

Confessio et magnifioentia op\is ejus : * et jus-
titia ejus manet in sœculum sscouli.

Memoriam feoit mirabilium suorum, misericors
et miserator Dominus : * escam dédit timcntibus
se. 'i>V^ Vs>'^ Jfto an;i

Memor erit in eeeculum testamcnti sui : * vir-
totem operum suorum annuntiabit populo suo.
Ut det illis hsereditatem genlium : * opéra ma-

Duum ejus veritas et judicîum.
Fidelia omnîa mandata eius, confirmata în ssecu-

Inrn Eaeculi : * faota în ventate et œquitate.
Redemptionem misit populo suo : ^ mandavit in

îetemum teatamentnm suum.
Sanctum et terribile nomen ejus : * initium

sapienties timor Domini.

i

4''i
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Intellectùs bonus ômblbos fôéientibus eam :
*

laudatio ejus manet in saecalani ssoouli.

Gloria Patri. Mf^yiy

Ant, Fidelia omnia mandata ejus : confirmata

in p|0BoaIum esBculi.

Ani. In mandatis.

. 't Ci .

'. H.' I

PSAUME 111.

BeatUS vir qai timet Dominnm : ^ in mandatb
ejus volet nimis.

Pot«ns in terra erit semen ejus: * generatio

rectorum benedicetur.

Glofia et divitiœ in domo ejus : * et justitia

ejus manet in ^aeoulum sœculi.

,
Ezortum est in tenebris lumen rect^i: * mise-

rioors et miserator et justus.

Juoundus homo qui mîseretur et commodat, dis-

ponet sermones suos in juc'icio : * quia in seteroum
non commovebitur.

In memoriâ œternâ erit justus : * ab auditione

malânon timebit.

Paratum cor ejus sperare in Domino, confirma-
tum est cor ejus : * non commovebitur donec des-

pioiat inimicos suos.

Dispersit,^ dédit pauperibus, justitia ejus manet
in saooulum sasculi : ^ cornu^ ejus exiiltabitur in

gloriâ.

Pecoator videbit et irascetur, dentibus suis frc-

met et tabesoet; * desiderium peccatorum péri-

*" Glorb Patri.
'

'
'"'"'Miitù

Ajit. In mandatis ejus cupit nimis.

Aut. Sit nomen Domini.
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P8A.UM1 112. iWOU

•2T1

Laudate, pueri, Dominum : * laudate nomen
Domini.

Sit nomen Domini benedîotam ;
* ex hoc nano,

et usqnè in sœoulum.
A solia ortu osquô ad ocoanam, * landabîle

nomen Domini.

Ëxoelsas super omnes gentes Dominus: * et
saper cwlos gloria ejus.

Quis sicut Dominus Deus noster, qui in altis

habitat: * et humilia respicit in oœlo et in terra?
Suscitans à terra inopem, * et de stercore erigens

pauperem.

Ut oollocet eum cum priuoipîbus, * oum prin-
cipibus populi sui.

I

Qui habitare facit sterilem in domo, * matrem-
filiorum lœtantem.

Gloria Patri.

Ant. Sit nomen Domini benediotum in saeoula.
Ant. Nos qui vivimus.

PSAUME 113.

In exitu Israël do ^gypto, * domus Jacob de
populo barbare.

Facta est Judaea sanotificatio ejus: * Israël po-
testas ejus.

Mare vidit et fugit : * Jordanis conversus est
retroraùm.

Montes exuUaverunt ut arietes : * et colles sicut
agni ovium.

Qttid est tibi, mare, quod fugisti? * et tu, Jx)r
àûnis, quia conversus es retrorsùm ? - f .

,

Montes exultastis sicut arietes * ^t colles sicut
agni ovium.

m

m
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•'

A facie Dominir.iïbtaiest terra: * à facie Dei
• Jacob.

Qui conveïtit petràm in stiigna aquantiii : * et

rupem in fontes aquarum. •*""

Non nobis, Dominé, non nobîë r * sèd'hdtfaînî (no

dagloriam. '

Snpèr misericordîâ tnà, et teritate tuâ : * ne-

quando dicant gentes, ubi est Deus eornni ?

Deus auténi nosler in coèlo : * omnia qnaecuni-

que voluit, fecit.

Simulacra ^entiuni argentum et anrum :
*•* opéra

mannunï bommum.'
Os habent, et non loquentùr : * oculos babent,

et non ?idebunt. '^- V
Aures habent, et non andient : * nares fiaBent,

et non odorabunt.
' Manus babent, 3t non palpabunt; pedes babent,
et non ambulabunt : * non clamabunt in gutture
suo.^

Sîmiles illis fiant qui faciunt ea : * et omnes qui

confidunt in eis.

Domus Israël speravit in Domino : * adjutor

eorum et protector eorum est.

Domus Aaron speravit in Domino: * adjutor

eorum et protector eorum est.

Qui liment Dominum, speraverunt in Domino :
*

adjutor eorum et protector èorum est.

Dominus memor fuit nostrî, * et henedîxifc nobis.

^rBenedixit domm Israël: ^ benedixit domui
Aaron. .^

>" Benedixit ômnibns qui timent Dominum, ^

pusilliâ Cùm màjorlbud.

Adjiolat Dominus super vos : * super vos et super

filios vestros.
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lèd'notfaibi iuo

BeDedicti vos à Domino, * qiii feoit cœlum et
terram.

Cœlum cœli I>Qi»iQ«^i;'*,,t^rr?iP,.flïitem dédit
fillIS hOnUpUm. r^r^^rj, Q^n^^^ ^ryrlj'r^'-ri-^U

Non mortui laudabuQt te, Domioe : * neqae
mnes qui descçQdunt io infernum»
Sed nos qui vivimus, benedicimus Domino : ''^

ex hoc nuno et usquè in saecultim.

Gloria Patri» '•' iXKAû
Ant. Nos qui viyimus, benedicimus Domino.
Au temps Patc(d. Alléluia, alléluia, alléluia.

CAPiTiTLE. 2 Cor. 1. ;i''^ !'^V^

Benedictus Deus et Pater Domini nostri Jesu
Christi, Pater miserioordiarum, et Deus totiu»
consolationis, qui consolatur nos in omni tribu-

latione nostrâ. r. Deo gratias.

HYMNE.

Lucis Creator optirao,

Lucem dierum proférons,

Primordiis lucis novae

Mundi parans originem.

Qui mane junotum vesperi,

Diem vooari prœcipîs :

Illabitur tetrum oahos,

Audi preces cum fletibus.

Ne mens gravata orimine,

Vitas sit ezul munere
;

Dùm nil perenne cogitât,

Seseque culpis illigat.

Cœlestè pulset ostium.

Vitale tollat pro^ium :

Yitemus omne noxium,
Purgemus omno possimum.

M

i.|'sr
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Prsss'ta, Pater piissime, .

Patriquo compar Unice,
Cum Sfiritu Paradito, =^>^

Kegnans per omne sœoulum. Amen.
V. Dirigatnr, Domine, oratio mea. •

B. Sicut incensum in conspectu tuo. ' i-^i' '

L'A' Henné de Magnificat est tovjouts propre.

CANTIQUE DE LA VIERQE. Luc. 1.

Magnïpicat, * anima mea Dominnm.
Et ezultavit spiritus meus, * in Deo salntari meo.
Quia respezit liumilitatem ancillse uu83 : ^

- eccè enim ex hoc beatam me dicent omnes gênera-
tiones. «

Quia fecît mihi magna qui- potens est : * et

sanotum nomen ejus.

^
Et misericordia ejus à progenie in progenies, *

timentibus eum.
Fecit potentiam in brachio suo : * dispersit

superbos mente cordis sui.

Deposuit potentes de sede : * et exaltavit hu-

miles.

Esurientes implevit boLis : * et divitesjclimisit

inanes.

Suscepit Israël puerum suum, * recordatus mi-

sericordiœ suœ.

Sicut locutus est ad Patres nostfos, * Abraham,
et semini ejus in ssecula.

Gloria Patri.

Oraison propre. .'.,', ;"i

MÉMOIRES cSÏÏâîjNES.

DE hA CSOÎX

Ant. Per signum crucis de inimîois nostris

libéra nos Deus noster.
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V. Omnis terra adoret te et psallat tibi.

B. Psalmum dioat nomini tuo, Domine.

OBSMUS.

Perpétua nos, qaœsumns, Domine, pace custodi,
qttos per lignum sanotse cruoîs redimere dignatus
es.

DE LA CROIX, AU TEMPS PASCAL.

Ant, Gruoem sanctam subiit qui infernum con-
fregit : aooinctus est potentiâ, surrexit die tertiâ,
allelaia.

V. Dicite in nationibus, alléluia.

R. Quia Dominus regnavit à ligno, alléluia.

OBEMUS.

Deus, qui pro nobis Filium tuum Cruois pati-

1

bulum subire voluîsti, ut inimici à nobis expelleres
potestatem : concède nobis famulis tuis, ut resur-
rectionis gratiam consequamur. Per eumdem Do-
minum, etc.

DE LA SAINTE VIERGE.

Ant, Saîïcta maria, succurremiserisjuva pusil-
lanimes, refove flebiles, ora pro populo, intervcni pro
clero, intercède pro devoto Cmineo sexu : sentiant
omnes tuum juvamen, quicumquô- célébrant tuam

I

sanctam commemorationem.

PENDANT l'année.

V. Ora pro nobis, sancta Dei genitrix.
R. Ut digni efficiamur promissionibus Christi.

OREMUS.
Uoncede nos famulos tuos, quœsumus, Domine

Deus, perpétua mentis et corporissanitategaudere;
et glonosâ beatae Marias semper Virginis interces-

' ^M

itK.^,
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|î

sione à prçoMDti l^berari tristitiâ, et «e^tçrnô perfrui

APRÈS L'ÉPIPJÏANIE.

V. Post partunj, Virgo inviokta peru.«ûsisti.

R. Dei genitria^, intercefl^pro qpbi&t .

OREMUS.

Deus, qui salufîs aeteJroae, beat»' Marias virgi-

oitate fœcundû, humano generi priemia: praûstitis-

ti: tribue, quadsumus, ut ipsam pro uobis inter*

cedere sentiamus, per quam meruiimis Auctorem
vitœ suEcipere DomiDum nostram Jostim Christum
Filium tuum.

i

DEC APOTRES.

^
Ant., Petrus Apostolus, çt Paulus Doctor gen-

tium, ipsi nos docuerunt Itgem tuam, Domine.
v. Constitues eos principes super omnem ier-

ram.

R. Memores erunt nominis tui, Domine.

OREMUP,

Dius, cujus dextera oeatum Petrum ambulan-
tem in fluctibus, ne mergeretur erexit, et coapos-

tolum ejus Paulum tertio naufragantem, de pro-

fundo pelagi îiberavit, exaudi nos propitius, et

concède, ut amborum mctitis, aeternitatis gloriam
consequamur.

DE LA PAIX.

Ant, Da paoem, Domine, in diebus loostris, quia

non est alius qui pugnet pro nobis, nisi tu, Deus
noster,

V. Fiat pax in virtuto tuâ.

,, B. Et abundantia in turribiis tuis-
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dftEMUS.

Dêus, à quo sancta desideria, recta coosilia, et
jasta sunt opéra

; da servis tuis illam, quam mun-
dusdare non potest, pacem: ut et corda no3tra
œandatis tuis dedita, et hostium sublatâ formidine
tempora sint tuâ protcotione tranquilla. Per Domi-
nam. ,

"

V. Domînus vobiscum. r. Et cum spiritu tuo.
V. Benedioamus Doinioo. r. Dec gratias.
V. Fidelium aflim»^ per misericordiam Dei,

requiescant in pace. 4. Amen,

A COMPLIES.

^ï^

Le lecteur dit - Jabe, Domne, benedicere. lî ïîy;
Bénédiction : Noctem quietem et fittem perfectnm coa-

cedat nobis Dominus ointiipotens.
R. Ameo.

La leçon brève. 1. S. Pierre. 5.

Fratres: Sobriî estota, et vigilate; quia adversari -s
vester diabolas, tauqùam leo rugiena, circuit quarens
qnem devoret : cui resistite fortes in fide. Tu «utem
Domine, misetere nobis.

'

R. Deo gfratias.

V. Adjutorium nostrum in nomine Dbmini;: .::

R. Qui fedt ccelum et terram.
P&tQT no&iav, et le reste tùttt boa.
Le Paier aeÂtvé,POfficiant fait la eon/eamn en disant

Gonfiteor Deo omnipotenti, etc, à laquelle on répond,
aiscFcâtuf tuî, onânipotens Deog, et dîmispis peccatis tuis
perducat te ad vitam œternam. r. Amen.

Gonfiteor, etc.

13 .

m
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Apria Indalgentiam, absolationem, etc., VOficiant dit:

V. Couverte nos, Deus salutaris noster.

n. Et averte iram tuam à nobis.

Deus, in adjutorium, etc. "^^i^ '

Antienne pendant l'année. Misferero." »î't*K{o ;.!

Dans U tempa PaêcaL MlélTç^ia,. 0'| iior;
*

; a
î' ^^^^^ ^"nq îiiii UiU iin\

Cuv invocarem, exaudivit me Deus justltise meae :
* in

tribulatione dilatasti mihi.

Miserere mei >
* et exaudi orationem meam.

Filliihominuiq, usquequo grari cOrdjB : * utqnid diligitis

vauitatem, et quœritis mendacium ?

Et scitote quoniamm'rificavit Dominus sanctum suum: *

Dominus ezaudiet me, cùm clamavero ad eum.
Irascimini et nolite peccare : * quœ dicitis in cordibu3

vestris, in cubilibus vestris compungimini.
Sacrificate sacrificium justitiœ, et sperate in Domino :

'

muiti dicunt : Quis ostendit nobis bpna?
Signatum est super nos lumen vultûs tui, Domine :

*

dedisti lœtitiam in corde nièo.

A fructu frumentl, vini et olei sui, • multiplicati sunt.

In pace in idipsum, * dormiwu et requiescam.
Quoniam tu, Domine, singulàriter in spe, *jçonstituisti

me.
Gloria Patri.

PSAUMB 30.

In te. Domine, speravi, non coafandar in œternnm :
* in

justitiâ tUâ libéra me.
Inclina ad me anrem tuam : * accéléra ut eruas me.
Esto mihi in Deum protectorem, et in domum refugii, *

ut salvum me facias. .'

Quoniam fortitudo mea, et refugium meum es tu : *et

propter nomen tuum deduces me, et enutries me.
Educes me de laqueo hoc quem absconderunt mihi :

*

quoniam tu es protector meus. :.:(,; .

In manua tuaa commendo spiritum mema :
* redemisti

me, Domine Deus vexitatis..

Gloria Patri.
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Dtqaiddiligitis

œteranm :
* in

PSACMS 90.

Qn habitat in ndjutorio Altissimi, • in protectione Dei
cœli commorabitur.

vwuuw i/ci

Dicet Domino
; susceptor meus es tu et refugium meum •

Deu3 meus, sperabo in eum.
•

Quoniam ipse liberavit me de laqueo venantium • • et à
verbo aspero.

uui
.

ci a

^
b^capulis suis obumbmbit Ubi : • et sub pennis ejus spe-

nodïïî.o"''"""'^*^''
** ^^"^*' '^"'

* * ""^^ ""^^''^ ^ ^'"o^

hrît.^î^ï*^
''°^'^''*® '^^'®' * "««^^'o perambulante in tene-bns : • ab incureu, et daemonio meridiano

ad't:t4t.^raV"^^^^^^^^^ "»""^^^-*^^ '^- =•

«STuum''
^°"'^"*' '^' "^^^ * '^^"^^^"°' P°«°"*»

quîïiïîJS^Sjiclnur'^'
-ettiagellumnonappropin.

te?n";mis''v&'^'^
mandavit de te. • ut custodlant

peim"!£!'
^°''**"'''* *'^' ' "' «>'^tè°ff«'»d«B «d lapidem

leonrer^cot^m";"""'""^""^""^^^^^ • et conculcabis

nnSSî"^ " me speravit, liberabo eum :
' protegam eumquoniam cognovit nomen meum

infiJSS-^*^"®'.
***«*' «*««diam eùm: • eum ipso summ tribulatione; enpiam eum, et glorificabo eum.

saluSmî^^.^'"^
"^^'^ **»"•* • '' o^^^âamilli

Gloria Patri. ^

PSAUME 133.
EccE nunc benedicite Dominum, • omnes servi Domini.

?n ««^ÎJf
"^ ^"?°,Domini, • iu atriis domûs Del nostri.

^îi?. n!îir"i****^^*® ""°"« ^«stras in Sancta :
* et bene-

GbrhJ pitri^°"^°'
*''®'°"'* '^'^^^'''^ *'"^"-" *' **''*°-

;• ,,,.1

fm
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Pendant Fannie. Miserere mel, Domine, et exaudi ora-

tioaem mâam.
Dan» le Temps Pateal. Allelaia,alleluia,allelala,^lleliiia,

Depuù la Quaiimodo jtuqu'à la Trinité exclusivement.

Alléluia, alléluia, alléluia.

HYMKB.

Te lucis antè terminum,

Rerum Creator, poscimus,

Ut pro tuà clemeotiâ,

8is prseeul, et custodia.

Procul recédant somnia
j. Et noctium phantasmata

;

HostemqoB nostrum comprime,

Ke pollaantur corpora. ua; v:

Prœsta, Pater piissinMi- ;

. Patrique oompar Unice,
^ Gum Spiritu Paraclito,

fiegoaus pejc omn« saetialam Amem
CAPITULE.

To autem in nobis es, Domine, et nomen sancttim tuum 1

inyocatum est super nos : ne derelinquas nos, Domine Dm
\

noster. h. Deogratias.

n&POMS aREF.

y. In manus tuas, Domine, * Oommendo spiritxunmeQm.
j

On TtaèU In manoi.

y. Redemisti nos. Domine, Deus veritatis. r. Commendo.

y, QUnia Patri, et Filio, et Cpiritai Sancto. On répik
j

In manus.
y. Gàstodi nos, Domine, nt papilUm jocuU.

R. Sub umbr&Alamm taaram> protège* nos.

. Au t0mp»:pa»ealon.(v«vde auxiVerut*4t>Répons, AXlelm^^

Ant. Salva nos.

CANTIQUK D> SIMBOK. LuC. 2^''''^ *'

NcNO. dimittis seryûifl tunin,* èômine^ • secundîim ver-

bmn tnum in pacfrV ; :
-J?

-
J -

Quiiv yideràÀt oçnU D^ef, ^ «àliii^b^ tuntal.

~ Qttod paraëti^ * antè fkéiérii'oiàiAam po|>Qlt>rnm,

Gloria Patri.

•i t l<«A

^\Ma[
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>miDe, et ezaudi ora-

sndo spiritamineniD,

Ant. Salra nos, Domine, viarilanUs : cnalodi non H^r

Ktrie, eleison.

Christe, eleison.
Kyrie, eleison.

Pater noster, tout bas.

^'
a^J^?.J^°^

inducas in tenlationem.
î!,-Se<ll*erano3ii|nalo. ^',, . :.','i<i- /
Credo inDeum, tout bas.

"^» ^ A. cid j IHwl /
r. Garnis resurrectionem;
H. Vitatn^tiBi'nani. Ametfiv.' . .Tn
r. ^nedictus es, Domint^Diws patrum nostrorum,
H. Et laudabihs et glpriô^s )i| ïjBoula.
\. Beneoicamus ï>ntrem et Filium cum Sancto SDiritu

I V Inïïf. .
';*^«'°'}?sus,et.9uperexaltatusinsœcula

bli^s '' '"'**^'*'^' °?' ômnîpotens et misericora

V. lUgnare, Domine, noçte îH"
'"'^'^ -^'^^^^^'«î^-

/
^

a. Sme pèccatô nos Custbdire
•- oza m tzîh ^-..i

Vi Mitféw^énostrî'.Bomiii^'''''' '^ nu'lhhn bïiji,j

^. ^'«(ftïwswicordîa tua, Domine^ siip«fa»bfc friooil^îl
R. Quemadmodùm speravimus in te ^"^'''^f^-^ .

I" 2f"ffi
*""^^ orationem meam,

, ,

.0.-^1:0;/:^

R. Etclâtiior meus ^d te téniât
^•"' ^ • '^a'^ ' '- -

t. Doniliito voWiemn. '
*' ui r.voiiîn.]

B. Et cum spiritu tuo. ..x^^^ ;„j;,^:j

]^iTA,quœsumu8, Domine, habîtalîfé^èto'istàni' 'It nm„..i

Rent m eâ. qui nosiapacecttstodlant^ et bëfléaiotTotua Stbm^noseemp^r PerDpminumnesthim'Jeanm
fUjum tuum,q^ii teomn vivitet reimat in nnu". «^LT
wncii^ Deus, per omnia s»cula sœcûtamrBTïS""'V. Dominus robiscum. -*> '^B^u , . »,

,

8- Et cum spiritu tuo. .'niî^H s-h^îl^

20
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V. B(N#l»oamus Domino.
R. Deo g ratiM.

Bénid. Benedioat et eoitodiat noi omnipoteni et miw-
ricors DominoB, Pater, et FiUoi, et Bpiritus Sanctui.

B. Amen.
JSt $an$ dire Fidelium animse, on sommence une de» Ari'

Uennet de la Sainte Vierge selon le tempe, comme ei'devant,

p. 68 et tuivantee.

YEPRES DES APOTOES.
Aux I Vêpbis, comme à lapage,290.

Aux It Vâ»i8?'"'^

PsAUMB 109. Bizit DominiM, etc., pigâ 85.

PsÀUMX 112. Laadate ptierl, eto., page 86.

PSAUMB 115.

Gbididi, propter qaod loQutiu sum : ^ ego aa-

tem humiliatus sum nimia* ^ .>^ ' ^

Ego dizi in excessu meo : * oinnis homo mendax.
Qaid retribaam DominOi * pro omnibus qu»

retribaifc mihi ?

Galidem aalata^ia #coipitm : * et nomen Domini
invooabo. • :'Um^p.''H'^-^}^fi'

Y^ta mea Domino reddam ooram omni populo

ejas : ^ pretiosa in conspeolu Domini mora 8ano>

toram ejos.

Domine I quia ego servos tav>! : ^ ego servus

tans, et filins anoiliœ tn».

Dirapisti vinenla mea^ * tibi saorifioabo hostiam
landis, et nomen Domini invoeabo.

Voti mea Domino reddam, in conspeotti omnis
vonnli « n«. ^ in atriis domAfi l^nmini in Tna<lîA

ttti, Je "!»&'.%.

Gloria P^M 1
PsAU^rx; i 5i In cony^:: oado, etc., page 82.



DES APOTRES.

P8AUMB 138,

« »

28J

poteni et mise.

I Sanctai.

\ee une de» An-
omme ci-devant,

rRES.

i^e.200.

,
page 86.

page 86.

'
-

.
'

\i * eso

Domine, probasti me, et .^ognovisti me : * tu.
cognoviati aeaaionein a,enm ot resurreotionem
meam.

IntellexigticogitatK:ie.»nea8doIooKÔ: * «emi-
tam meam et fuL^icfilum meum ioveatiMsti
ht omiies v:

.

i iiieaa prœvidiati, * qui» non est
scrmo m linguâ mefi.

' H»*" noo est

Ecoè, Domine, tu oognoviati omnia, novisaima
et antiqu.

: * ta formaati me, et poaaia i ZJî mÔmanum taam.
i i~ n ouper mo

Mirabilis faotft est aoientia tua ex me : * con-fortaU est, et non potero ad eam.

Si asoendero in oœlum, tu illio es: * ai desoen-dero m ufernmn, ades

.

uwoen-

ve^'iorCîsS ""^ '""^"'^' * ^' ^•^^*-

Et dixi
: Fowitaii trâsfem ^nouloabunt me • ic

et Dox lUummatio mea în delioiis meis.
'

..

««i;"5-
**^*"^ "?? obscurabuntur à te, et nossicat diesiUuminabitur: '^ sicut tenebr* ^jus.^J

'ii>
.'^^ l ?^^ '' '

''^°*' "*^' • .* suscepisti me^ .ri .ïi<;r . matns me». ^

.._., .„ ,„^^.., .,,a e=i uc«uiw«ura os meum à te, quod fecisti

\LT "' '''^'*"""' °^^^ iainferioribus
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Imperfectum meum yiderant oouli lui, et in

libro tuo omnes soribentur : * dies formabuntur,

etnemo in eiÉîîy't'ry^ï*'^ '.ififwyi

Mihi autem nimiâ hcAiorifioati'^ittnt amioi lui,

Deus : * nimis coofortatus est prinoipatus eorum.

Diuamerabo eos, et super amoam multiplica-

buntur :i*ezarrexi, et adfaùosttm teoum»

Si ocoideris, Beùg/peooatoreti, ^ viri saisgtiinum,

déclina te à me. -uii:.'

Quia dioitis in co^tatiogft: ^^ itebipieàt in vani-

tate oivitate» tuap.' .'"- iî^cm; '. o) ••• :i;t'p;''

Nonne qfui oderunt te, Domine, odetûffl : * et

super inimioos tuoB tabescebaûi ? ' t rrllio
-

Perfe«to odio oderam ilhM >} i^ et^inifflid fôoti

santmibi. : j; in

Proba me, Deus^ et scito cor meum : * interroga

me, et:o6gnosoe semitafl'meas. > ni <

Et vide si via iniq^uitatis in me ^t :
'^ et deduc

me In yiâ sétemâ. >
.-::,;.

j oiv-u ;;

Gloria Patri, etc. .hum ef^T9•^tzî^^r

CAPITULE, ^Am.
2,;^,^ j.^.

F9ATRES> Jam iKHKiéstist hotpkéd^^ et advenœ,

sed estis cives sanotw^iuflet domestibi Dei: su-

peraedifioati super isBiindamentam Apostoloram et

Prophetarum) ipso sùmmo aogulari lipide Ghristo

Jesu. R. Deo gratias. i

lË^TJhTWS orbis gaudiis,

Cœlum resultet laudibus :

Apostolorum gloriam

Tellus et astra ooncinunt.

Vos sseoulorum judices,

Et vera mundi lumina,

;^:,ui (>-y
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il

'fl

Votis precamur cordium,
Atidite fooes^s«ppli<mra.

Qui templa cœli dauditis,
Serasquô terbo solviti^ i^iia / i >,

Nds à reatu noxios
Solvi jubete, qnaisïtifaus. ,'

PraBoepta quorum protinus
-Languoi' |ïal%ito é^ntiùïit

;

oànaienieïilçs làfaguidaà,

A^gète ribô rîrtirtiibûy. '="* >

Ut, cum fedîblt iqrbitèi-
In fine ChristttS èteonli,

Nos sempitemiAgaudiij
; r

.

Concédât esse compotes.
Patri, sîmulqueTilio,

Tibique sàncte Spiritus,
Sicut fuit, sit jugiter
SaBcIum per omne gloria. Amen.

Aux I. Vêpres, v. In omnem terram exivit
|sonus eorum.

R. Et in fines orbis terrœ verba eorum.

I

,.-4
^<^9ni/icat. Ant. Tradent enim vos in con-

cihis, et m synagogis suis flagellabunt vos, et antè
reges et présides duoemiui propter me, in testimo-
|nium ilhs, et Gentibus.

f"ï,"- f^/T^*..
V. Annuntiaverunt opéra Doi.

». M tacta ejtts mtellexerunt.

Innif"'^"*'^""^-."^'*'-
^'^^^ fortes in bello, et

î^ntr

» /.

n

fi

*';.j

?':

>:
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VEPRES DEfMrTYRS.
Aux l YÊPBEs, comme à la page 290.

Aux II VÊPRES.

Psaume 109. Dixit Dominus, etc., page 268.

Psaume 110. Confitebor tibi, etc., page 269.

Psaume 111. Beatus vir qui, etc., page 270.

Psaume 112. Laudate, paeri, etc., page 271.

Psaume 115. Gredidi propter, etc., page 282.

CAPITULE. Jao. I. b.

Beatus vir, qui suffert teniationem : quoniam

cùm probatus fuerit, accipiet coronam vitse, quam
repromisit Deus diligentibas se. .

HYMNE POUB UN MARTR.

Deus, tuorum mititum

Sors et corona, prsemium ;
*

Laudes canentes Martyris,

Absolve nèzu orimiDls.

Hio nempe mundi gaudia,

Et blanda fraudum pabula,

Imbuta felle deputans,

Pervenit ad cœlestia.

Pœnas oucurrit fortiter,

Et sustulit viriliter,

Fundensque pro te sanguinem,
JEterna doua possidet.

Ob hoo precata supplici,

Te posoimus, piissime,

la hoc triumpho Martyris,

Dimitte noxam scrvulis.
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Laus et percnnia gloria
Patri ait atque Filio,

Sanoto simul Paraclito,
In sempitema 8»oula. Amen.

Aux I. Vêpres. V, Gioriâ et honore coronasti
eom, Domine.

B. Et constituisti eum super opéra manuum tua-
rum.

A Magnificat. Ant, hte sanctns pro lege Dei
sm certavit usqu^i ad mortem, et à vertis impiorum
non timuit: fuuiatus enim erat supra firmam
petram.

Aux II. Vêpres. Justus ut palma florebit.
B. Sicut cedrus Libani multiplicabitur.

A Magnificat. Ant. Qui vult venire post me
abneget semetipsum, et toUat crucem suam et
sequatur me. *

' OBAISON POUR UN MARTYR PONTIFE.

Infirmitatem no;ïtram respice, omnipotens
Deus, et quia pondus propri» actionis gravât, beati
JN. Martyns tui atque Pontificis interoessio cloriosa
nosprotegat. Per Dominum.

ORAISON POUR UN MARTYR.

PB-ffiiSTA, quaesumus, omnipotens Deus, ut qui
beati N. Martyris tui natalitia colimus, interces-
8ione ejus in tui nominis amore reboremur. Per
Bominum.

AUTRE ORAISON.

Pr-sesta, quaesumus, omnipotens Deus, ut, in-
tercedente beato N. Martyre tuo, et à. cunotis

.f'
: im
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adversîtatibus liberemiitr in corpore, et à pravis

cogitationibus mundemnr ap mèDie.;:'lPer Domi-
num.

.
.
. iiu.r. o)'.:;..

POUR PLUSIEURS MARTYRS.

CAPITULE. Sap. 3. ,

JusToauM animsB in manu Dei eunt,- iet non
tanjget illo^ tormentum wortis. Yisi sunt oqulis

msipientium mon* : illî autem sunt in pace.

rr:m p^NcxojmM, mer^^3 i^«lyH gaudia . , :

Pangamus, gooîî, gestaque fortia :

Gliscens fert animus promere caDti|}us

Viotoriim g^nus optimum.

,_

Hi sunt, quos fatijèmundus aBHorruiî^
Himo fructù yaoïmm, floribus âri^um
Côntempsêre tûi nominis afeiseclaè,

-

Jesu, Kex bone cœlitum.
Hi pro te furias, atque minas truoes

Galcarunt hominum, easvaque verbera ;

His cessit lacerans fortiter ungula,
Nec carpsit penetralia.

Cseduntur gladiîs more bîdentium
j

Mon murmur resonat, non querimonia :

Sed corde impavide mens ben^ conscjia

Conservât patientiam.

i Quœ vox, qnsB poterit lingua retexere
\<ÎU86 tu Martyribus munera préparas ? -

'Eubri nam fluide sanguine fulgidis

Cingunt tempora laureis.

Te, summa ô Deitas unaque, poscimus,
Ut culpas abigas, noxîa subtrahas,

Annornm in seriem canant. Amen.
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Aux I. Vêpres, y, Lœtamini in Domino, et
exultate, justi.

'

fi. Et gloriamini, omnes recti corde.
A Magnificat. Ànt. Istonim est enim regnum

cœlorum, qui contempserunt Titam mundi, et per-
Fenerunt ad^praemia regni, et laven at stolassuas in
sangoino Agni.

Avx ïl.yépres. vi Biultabupt Sanoti in.gloriâ.
R. Laetabuntur in QubiUbus suis. : ,::

/^
vf

A Magnificat. Mi. Gaude^it in ci^s ^im»
Sapotorum, qui Christi vestigia sunt seouti : et
qma pro ejus amore sanguinem suum fuderunt.
ideo cum Chnsto exultant sine fine.

.

•

, î

ORAISON POUR PLUSIEURS MARTTOS PONTIFES.

Beatobum Martyrum, pariterquie Pontificum
iN. et jy. nos, quBBsumus, Domine, festa tueantur,
et eorum oommendet oratio veneranda. Per Do-

!
œinum.

oraison, s'ils ne sont pas pontifes.

Deus, qui nos ooncedis sanotorum Martvrum

1Z?K^-.-!'/- °.'*'"^^ ^°^«'«' d« °«bL in
œteraâ beatitudme de eorum sooietate gaudere.

autre oraison.
'in

hnR^^\j^^^ °x? *^^"^ sanotorum Martvrum

n^^s ^\ ^* ^- «>Iemnitate tetificaj?, ooSoede

m



VÈPRE$'": V

©ES CONFESSEURS PONTIFES ET NON PONTIFES.

Jt'SAUME 109. Dixit Dominus, etc., page 268.
Psaume 110. Confitebor tibi, eto

,
page 269.

Psaume 111. Beatus vir qui, etc., page 270.
Psaume 112 Laudate, pueri, eto., page 271.

PSAUME 116.

LauÀate Dominum, omnes gentes: * laudate

eum, omnes populi.

Quoniam oonfirmatà est super nos misericordia
|

«jus : * et veifitas Doinini manet în aeternum.
Gloria Patri, eto. ^ .^mna»

Aux II. Vêpres dun Confesseur Pontife^ au

lieu de Laudate Dominum, on dit le Psaume sm\
vant :

«il'

PSAUME 131.

Mémento, Domine, David : ^ et oijinis man-
suetudinis ejus.

Sicut juravit Domino: * votum vovit Deo
Jaoob.

Si introïero in tabernaculum domûs mese : * si

ascendero in lectum strati mei.
" Si dedero somnum oculis meis: * et palpebris

meis dormitatîoneni. *' '"'

17*4' MAM..:^«» i. >^>:i _^t^ a. • •

j^v xcquicui vciupuiiuus UICI5, aonec inveniiiiii

locum Domino : * tabernaculum Deo Jacob.
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£ocè audivimuâ eam in Ephrata : * invenimus
eam in oampis sylv».

iDtroïbimos in tabernaoulumejas; ^adorabimuA
ia looo, ubi steterunt pedes ejus.

Sarge, Domine, in requiem toam, * tu et aroa
sanotifioationis tuœ.

Saoerdotes tui induantur justitiam : * et saneti
tai exultent.

Propter David servum tuum, * non avertas

I

faciem Ghristi tui.

Juravit Domînus David veritatem, et non frus-
trabitur eam : * de fruotu ventris tui ponam super
scdem tuam.
Si custodierint filii tui testamentum meum, * et

teetimonia mea hseo, quae doeebo eos.
Et filii eorum usquè in 'sœoulum : * sedebunt

saper &edem tuam.
Quoniam elegit Dominus Sion :* * elegit eam in

I

habitationem sibi.

Hœo requies mea in sœculum gaeculi: * hic
habitabo, quoniam elcgi eam.
Viduam ejus benedicens benedicam : * pauperes

ejas saturabo panibus.

Saoerdotes ejus induam salutari: * et saneti
cjus ezultatione exultabunt.

Illùc producam cornu David: * paravi lucer-

I

nam Ghristo meo.
Inimicos ejus induam c ûfusione : * super ip-

I

sum autem efflorebit sanctifioatio mea.
Grioria Patri, etc.

CAPITULE. EccL. 44 o.

POUR UN CONFESSEUR PONTIFE.
EccE sacôfdos magnus, qui in diebus suis piacuit

Dec, et inventus est justus: et in tempore iracun-
diœ factus est reconoiliatio.

» xi

..-^^'iâ
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i^iii>^-VùtB. TJN CONFBSSîUa NO» PONtlFE.

Be^tus vir, qui iayentus est sine miipùiâ^ etqui
post aurum non a)(>ut,,»jÇQflperayit in pecuuiâ et

thesauris. Quis est hçj et làudabim^s .^ùm ? fecit

enim mîrabilia in vitâ sud * V\ ./ •^.

HYMNE. î.'j/xo i/

' lôTÉ^Confessor Doiiûî^i'cole^j \ '•;;'.

^''

,,
.Quem piè laudant populiperoi'b^nij' '

,^

' Hâc die Taetûs toôruit beatas
SeàndcTo sedès.'

'
•

'
'

'

.) .Si ceifi'f^t pû« UjqurdelamorfduS^int, on dit :

Hâc die laettts iheruit auprembs \

^
Laudis honorés.

Qui pius, jjrudens, humilis,' pndicuè,
Sbriam duxit sine labo vitam

;

Donec humanos animavit aurai
• Spiritus artus. mm

Cujus ob prœstans merîtum, fréquenter
^Egra quœ passim jacuere meihbra, ..

Viribus morbi domitis, saluti

'Bestitauntur.'

Noster hino illi ohorus obsequentem
Conoinit laudém, celebrcsque paliùas

;

Ut piis ejus preeibus juvemur
Omne per aevum. . .ui>

Sit salus illi, decus, atque virtusy in-jïn>.

Qui super oœli solio coruscanS) ; r

Totius mundi seriem gubemat,
Trinus et unua Amen.

A^s l Vêfifes. V. Âmavit eum Domihus et

orninsit eum.
R. Stolam glorise induit iaum.
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A Magnificat 4m. Saoerdoe et Po^tifex.

293

et
Tirtutum

DobiB Dominqçi.
' rYrt,*r».Fj*f ^rtv

Aux II. Fiêpe». V. Justum dedaxit bominus
per vias rectas. ; .

.

R. Et ostendit illi regnuin-Dei. ''**"^'

A Magnificat. Ant. Amavit eum Dominus, et
ornavit eum,' stolam glorfpB induit

; i9vm, et ad

I

portas paradiai: çorqnavit eum.,«ijo«ii,a{ humm^im
.

' ' '"
-ORAISOR..''»

, . ;;io'j ii'niii'.Uu

Da, qugBsumus, omnipotens, ut hmi Nj
Confessons tui atqitô Poutifioifr veneranda solem-
nitas, et devotiope».w)b^<jwgçajti,^t tal?lt§ïft,. .Fer

Exa<5d , '(Jtoufùus, Domine, prèces nostras,'
quas in beati N. Confessoris tui atque -Pontificis
solemnitfiite dèferinftlS'î ôt qui tiM digne- meruit
ôaûulari, ejus, interoedentibuf meritJ8^fli> ^9ib]us

I

m abaolveçeec^ia^ ,Peff Bpwiiau», ,., ^^, ;'f , >_ /

A Magnificat. Ant. Doctor optime/Ècclèsiœ^
RanctaB lumen, béate N. divin» legis amator, depre-

I

care pro nobis Filium iDd.

Deus, qui populo tuo jBternaô^ali^tis beatum
p. minigtram tribuistî, prâesta, iqùaftàumus, ut,
Iquem doctorem vitae habuimus in terris, inter-
Icessorem habere meream^ur in coelis. Per Domi-
|num.

' '

POUR UN OONFÈSSÏUE NON PONTIFE.

Aux I. Vêpres. A, Magnificat. Ant. Similabo

%m

t^

il

'A <



u <

!!

294 VÊPRES

eam viro sapienti, qui aedifioavit domam snam

supra petram.

Aux II. Vêpres. A Magnificat. Ani. Hic vir

despiciens mundum, et terrena triumphans, divitiag

oœlo oondidit ore, manu.

0BAI80N.

Deus, qui nos beati N. Oonfessoris tui annttâ i

solemoitate lœtifioas, concède propitius, ut oujag
|

natalitia colimus, etiam aotione» imitemur. Per

Dominum.

AUTBB ORAISON.

Adesto, Doanin^ supplioationibus nostris, quas

ÎQ beati N. G<Hifesiioris tui solemnitate deferimus:

ut qui nostr» juatitiœ fiduciam non habemus,

ojus qui tibi placuitij^eoibus adjovemur. ?<>r

Dominum. ^p<i(^,|iu

ORAISON POUR UN OONVCSSBUR ABBÉ.

Intbrobssio nos, quœsumus/ Domine, beati

N. Abbatis commendét^ ut quod nostris meritis

non valemus, ejus patrooinio asseqùamuf. Per

Dominum.

YEPEES
DES YIBBGES BT DBS NON VIBRGES.

Psaume des Vêpres de la Ste. Vierge, p. 85.

CAPITULE. 2 Cor. 10.

POUR LES VIERGES.

Featres '"ui "loriatuf in Domino "lorieturs

Non enim qui seipsum commendat, ilie probatus

est, sed quem Deus commendat.



DES VIERGES. 29&

domain snain HYMNE.

Jesu, corooa Virginum,
Quem mater illa concipit,

Quœ sola Vîrgo parturît,

Haec vota olomens acoipe.

Qui pergiBinterlilia,

Soptus choreia Virginum,
Sponsas décoras gloriâ,

Sponeisqae reddens prsemia.

Qaocumqae tendis, Virginea
Seqaantur, atqaé laadibua

'"

Post te canentes oarsitant,

Hymnosqae daloBs personant.
-*'"i Te depreoamarsapplioes,

Nostris nt addas sensibos
Nescîre prorefùs omdia
Gormptioiiis yolnera,

VifiiM, hooor, laas, gloria ii^^-«^

Dco Patri cum Jfilio,

Sancto elmal Paraelito,
In sœoaloi^m saecala. Amen.

Awc I. Vêpres, V; Specie tuâ et palchritudine
Ituâ.

B. Intende, prospéré procède, et rogna.

A Magnificat. Ant Veni, Sponsa Christi, ac
Icipe corooam, quam tibi Dominas prgeparavit Id
laeterDum.

Aux II. Vêpres, v. Diffusa est gratia in labiis
Ituis.

R. Proptereà benedixit te Deus in œtemum.
A Magnijkat. Ant. Veni, Sponsa, etc.

ORAISON.

Deus, qui inter caetera potentiœ tu» miracula,
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296 VEPRES

I
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etiam in sexu fragili yiotoriam martyrii oontu-

liflti, concède propitiua, ut, qui beat» N. Virginis

et Martyris tuœ natalitia colimus, per ejus ad te

ezempia gradiamur. Per Domi^am.

AUTRE ORAISON.

Induloentiam nobis, qnsosamns, Domine, beata

N. Virgo et Martyr imploret, qoœ tibi grata sem
per extitit et merito castitatis, et tuœ professione

virtutis. Per Dominl^B^l>^>li-ii yi/^x^iuuvi''

ORAISON POUR UNIS VlERok' NON MARTYRE.

ExAUDI nos, Deus lalutarnnoster, ut, sicut de

beat» ^[. Virginia tu£& feitâ^ti^te gaudemus, ità

piœ devotionis erudlmnar afiéotn. >. Per Dominum.

POUR PLUStJÉURS irmR'OÊk.
; 1

-,11 •; ., ;
'

. ,

-

A Magnificat. -4n4, VATttdentea Vûrgines, aptate

vestras lampi^lçs: epee[ sponas^s^ifeoU, exito ob-

viam ei.
^ ; ; ; ;.

V. Adducentur BsjAJ^i^gin^ post eaoi.

R. Proxim» ejii^s afftrentuR tibi;. ni

:-mhpih.
;

.. ' .ORAISOK» . ' . "f 1

Da nobis, quœsumus, Domine Deus noster,

sanctarum Virginuiri et Martyrutd iuiinxiii N. et

N. palmàs 1 ittoessabiti devotione venerari) ut quas
digiiâ. mente non poasutnus celebnire, humiiibus
saltem frequentemus obsequiis. Per Dominum.

POUR LES SAINÎ?Iff FEMMES MARTYRES.

CAPITULE. £celi.^l.

CoNPiTEBOR tibi, Domine Rex, et collaudabo
te Deum salvatorem meum. Confîtebor ncmini
tuo, quoniam adjutor et protector factus es mihi,
et liberasd corpus meum à perditione.



DES VIERGES. m

BilAIUTTaE.

rademus, ità

l'if DomiDum.

Deus noster,

POUa LES SAINTES FEMMES NON MARTYRES.
CAPITULE. Prov. 31 b.

MULIEREM fortemquisinveniet? prooul et de
altimis finibu8 pretium eius. Confidit ia eâ cor
sin 8ui, et spoliis non indigebit.

HYMNE.

FoRTEM virili pectore
Laudemus omnes femiDam,
QuoB sanctitatis glorilî

Ubique fulget indjta. ^
Hbbo naDcto amore saucin, ^

Dum inundi amorem noziam
Horrescit, ad oœlestia
Iter peregit arduum.
Carnem domans jejuniis,

Dulcique mentem pabulo
Orationîs nutrieps,

Cœli potitur gaadiis.

Rex Christo, virtus fortium
Qui magna solus efficis,

'

Hujus preoatu, quaesumus,
Audi benignus supplices.
Deo Patri sit gloria,

Ejuaque soli Filio,

Cum Spiritu Paraclito,
Nunc et per omne saeoulum. Amen

Ituâ!"^

I. Vêpres. R. Specie tuâ et pulchritudine

R. Intende, prospéré procède, et régna.

^^
A Magnificat. Ant. Simile est regnum cœlornm

luummi negotiaton, quaerenti bonas mai^aritas •

ISfam'"'
'''"' '^''* ^"^"'^ «'^^^ «?'<^-"a-
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298 HYMNES

Aux II. Vêpres, V. Diffusa ent gratîa in labiis tuis.

B. Proptereà benedixit te Deus in œternum.

A Magnificat. Ant, Manum suam aperuit inopi,

et'palmas suas eztendit ad pauperem, et panem

otiosa non comedit. .>'^ .-.

"A' [:m
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HYMNES POUR L'ANNEE.

POUR L'AVENT.

CREÂTOR/alme siderum,

iEterna lux oredentium,

Jesu, Redemptor omnium

,

Intende votis supplicum.

Qui dsemonis ne fraudibus,

Periret orbis, impetu

Amoris aotus, languidi

MVindi medeia factus es.

Commune qui mundi nefas

Ut expiares, ad Grucem
E Virginis sacrario,

Intacta prodis victima.

Gujus potestas çloriœ,

Nomenoue cum primum sonat.

Et Gœlites et inferi

Tremente curvantur genu.

Te deprcoamur ulliinaa

Magnum diei judîcçm,

Armis supernse gratîsë

Détende nos ab hostibua.'

Yirtus, honor, laus, glorîa

T)/»f» Potrî iftuîïi FlUo

Sancto simul Paraolitc^

In gaeculorum ssecula. Amen.



POUR L'ANNÉE.

POUR LE JOUR DE NOËL.
Jestt, Redemptor omnium,

Quem, lacis antô originem,
Parem Paternae gloriœ, ><'

Pater supremus edidit.
'

Tu lumen et splendor Patris,
lu spes perennis omnium, ^
Intende ^uaa fundunt preces

'

Tui per orbem servuli.

Mémento, rerum Conditor,
Nostri quod olim corporis
Sacratâ ab alvo Virginia
Nascendo, formam sumpserîs.

Testatur hoc praesens dies
Gurrens per anni ciroulum,
Quod solus, è sinu Patris,
Mundi salus adveneris.
Huno astra, tellus, aequora,

Hune omne quod cœlo subest,
Salutis auctorem novse
Novo salutat cantico.
Et nos beata quos sacri

Rigavit uh'da Sanguinis,
Natalis bt diem tui,

Hymni tributum solvîmus,
Jesu, tibi sit gloria,

Qui natus es de Virgine,
Cum Pàtîé et almo Spiritù,
In sempîterna saecula. Amen.
POUR LE JOUR DES ROIS.

_ Crudelis Herodes, Deum
ivegem venire quid times?
Non eripit mortalia,
Qui régna dat cœlestia.
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300 HYMNES

Ibant Magi, quam yiderant,

Stellam sequentes praBviam :

Lumen requiront îumine
;

Deum fatentur munere.

Lavacra pari gui^gitis

Oœlestis Agnus attigit :

Pecoata, quse non dotulit,

Nos abluendo sustulit.

Novum genus potentise:

Aqose rubesount hydrise,

Vinumque jussa fundere,

Mutavit unda originem.

Jesu, tibi sit glorla,
^ Qui apparuisti Gentibus,

Gum Pâtre et aimo Spiritu,

In sempiterna sœcula. Amen.

POUR LA FÊTE DU 8T. NOM DE JESUS.

Jesu, dulcis memoria,

Dans vera oordis gaudia :

Sed super mel et omnia

Êjus dulcis prsesentia.

, Nil oanitur suavins,

Nil auditur juoundius,

Nil oogitatur dulcius^

Quàm Jésus Dei Filma.

Jesu, spes pœnitentibus,

Quàm pius es petentibus 1

Quàm bonus te quserentibus I

Sed quid invenientibus ?

Neo lingua valet dicere,

Expertus potest credere,

Quid sit Jesum diiigere.



m JESUS.

POUR L'ANNÉE

Sis, Jesu, nosirum gaudium»
Qui es futurus prœmium :

Sit nostra in te gloria,
In sempitema sœoula. Amen,

POUR LE CARÊME.
Audi, bénigne Conditor,

Nostras preces cum fletibus,
In hoc saoro jejunio
Fusas quadraeenario.

Sorutator aime cordium,
Infirma tu scis ^irium:
Ad te révérais exhibe
Eemissionis gratiam.
Multùm quidem pecoavîmus

j
Sed parce confitentibus :

Ad nominis laudem tui,
Confer medelam languidis.

CoïMîede nostrum conteri
Corpus, per abstinentiam,
Culpœ ut relinquant çabulum
Jejuna corda criminum.

Prœsta, beata Trinitas,
Concède, simplex Unitas,
Ut fructuosa sint tuis

Jejuniorum munera. Amen.
POUR LE !^JWIPS DE LA PASSION.

y*'Xiï,?.4 Régis prodeunt,
Fulget Qrucis mysterium,
Quâyiyiamortem pertulit,

^ Et mortf),d^m protulit.
Quœ yulQerata lanœœ

Ut np» If^vare^ aordibus,
Manavit undâ et sanguine.
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302 HYMNES

"1' Impleta sunt quae coDoinit

David fideli carminé, <
'"' u v*

Dicendo nationibas :

Eegnavit à ligno Deus:
Arbor deoora et iùlgida,

Ornata Régis purpura,

Electa digno stipite,

Tarn sancta membra tangere.

Beata cujus brachiis

Pretjum pependit saeouli, ,

Statera facta corporis,

Tulitque praedam tartari.

Q Crux, ave, spes unioa;
* Hoo passionis tempore,

i>

Piîs adauge gratiam.

Reisque dele crimina.

Te, fons salutis, Trinitas,

OoUàudet omnis spiritus;

Quibus Cruois victoriam

Largiris, adde praemium. Amen.

DEPUIS PAQUES JUSQU'A l'ASCENSION.

Ad regias Agni dapes,,

Stolis amieti candi<iis,

Post transitum maris rubri,

Christo canamus Principi.

Divina cujus charitôs

Sacrum propi<Hit sanguiriem;

Almique tnembra c(>rpc)rî& '

Amer saoepdo» ilUihdat. ^
SpaMum orùoreiiiî'pofeltibtis

Vastator' horrêt An^îûs!
•Fugitqtte dîvisulm mare, '

Me^ntur hostes flUotibus.



POUR L'ANNÉE. 303

Jam Pascha nostnnn Christus est,

Paschalis idem victima,

Et pura puris meotibus
' Sinceritatis azjma.

vera cœli victima,

Subjecta cui sunt tartara,

Soluta mortis vinoula,

Beoepta vit» prœmia.
Victor, subactis inferia,

Trophasa Christus explioat,

Cœloquc aperto subditum
Begera tenebrarum trahit.

Ut sis perenne mentibus
Paschale, Jesu, gaudium,
A morte dira criminum ,

Vit» renatos libéra,

Deo Patri sit gloria,

Et Filio, qui à mortuis
Surrexit, ao .ParaoUto, ^-j
In sempiterna sascula. Amen.

POUR LE PATRONAGE DE ST. JOSEPH.

Te, Joseph, célèbrent agmina cœlitum,
Te cuncti resonent Cbristîadum ohori;
Qui clarus meritis junctus es inclytae,

Casto fœilerç, Yirgini.
Almo cum tumjdam gejrwine conjugem

Admirans, dubio tangeris aoxius, ,p

Afflatu superi Flaminis Angélus
'

Conoeptum puerum dooet.
Tu natum Dominum stringis : ad esteras

Miscens gaudÎA fletibus.

Post mortem reliquos mors pia ponseorat,

»».S!
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304 HYMNES

Palmamque emeritos gloria suscipit;
lu vivens, Superis par, frueris Deo,

Mira sorte beatior.
Nobis, summa Trias, parce frecantibus.m Joseph meritis sidéra scandere :

Ut tandem liceat nos tibi perpetim,
Gratum promere canticum.' Amen.

Di. 'VIS l'ascension JUSQU'A L> PENTECOTE.
Salutis humanse Sator,

Jesu Toluptas cordium,
Orbis redempti Conditor,
Et casta lux amantium.
Quâ victus es clementiâ,

< Ut nostra ferres crimina ?
Mortem subires innocens,
A morte nos ut toUéres ?
.^errumpis infernum chaos,

V inotis catenas detrahis •

Victor, triumpho nobiîi,
'

Ad dexteram Patris sedes»
Te cogat indulgentia,

Ut damna nostra sarciàs^

Tuique vultûs compotes
Dites beato lumine.
Tu dux ad astra et semita,

Sis meta nostrî cordibus

,

Sis lacrymarum gaudîum,
Sis dulce vit» prœmium. Amen.

POUR LS JOUK DE lA PENTECOTE.

Vbki, Creator Spiritus, jpa^e 23a.

POUR LA PÉTE-DIEU. *

Pange, iiBgua, gloriosi

Corporw mysterium,



POUR L'ANNÉE.

Sanguinisque pretiosi,

Quem, in mundi pretium,
Fructus ventris generosi,
Rex effudit gentium.

Nobis datus, nobis natus
Exintaotâ Virgine,
Et in mundo conversatuB,
Sparso verbi semine,
Sui moras incolatûs
Miro olausit ordine.

In suprem» nocte dœnœ.
Recumbens cum fratribus,

'

Observatâ lege plenè
Cibis in legalibus,

Cibum turbse duodense
Se dat suis manibus.

Verbum caro, panem verum
Verbo caméra effioit,

Fitque sanguis Christi merum :

Et si sensus déficit,

Ad fîrmandum cor sincerum,
Sola fldes sufficit.

Tantum ergo Saoramentum
Veneremur cernui,

Et antiquum dooumentam
Novo cedat ritui :

Praestet fides supplementum
Sensuam defectui.

Genitorî, Genitoque
Laus et jubilatio,

Salus, ho»or, Tirtus quoque
Sit et benediotio ;

«Procedeoti ab utroquq-
Compar sit laudatio. Amen.
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306 HYMNES

^ AUTliE POUn LE MÊME JOUB.

Saoris EoleniniÎB juncta eint gaudia,
Et ex praecordiis sonent praBconia

;

Recédant vetera, nova sint omoia:
Corda, vooes et opéra. '

Noctis recolitur cœna novissima, ^::

Quâ Christus creditur agnum et azyma
Dédisse fratribus, juxtà légitima

Priscis iudulta patribus. *

Post agnum typicum, expletis cpuli«,
Corpus Dominioum datum diaoipulii,
oio totum omnibus, quod totum singulis

Ejus fatemur manibus.
DeSit fragilibus corporis ferculum,

Dedit et tristibus sanguinis poculum,
Dicens: Accipite quod trado vasculum

Omnes ex eo bibité.
'

Sic sacrificium istud iiistîtuit,

Cujus ofl5cium cotnittitti voluîf '^
'^'

Solis presj^teris, quibus sic cdngruit,
lit sumant, et dent cœteris.

Panis Angelicus fit panis hominum :

Dat panis caelicus figuris terminum.
res mirabilis I mandtioat Dbmînum

Pauper, éërvus et HumîHs.
xe, tnna Deitas, unaquo poscimus,

Sic nos tu visita, isidut te colîmus :

Per tuas semitas duo nos qtiô teiidîmus,
Ad luœm quatii inbabitaè. Amen.

AUTRE POUR M MÊME JOUR,

Verbum suMrniïm prodiens,
i^c« xacris.aQquens «îêjiteram,*
Ad opus saum exiens,

Venit ad vit» vesperam.



POUR L'ANNÉE.

In niortem à discipulo
Sais tradendus aernalis
Priùs in vitœ feroulo

'

Se tradidit discipulis.

t-^Quibus, subbinâspeoie,
Oarnem dédit et sanguinem,
Ut duplicis substantise
Totum cibaret hominem.
Se nascens dédit socium

Convescens in èdulium, *

Se moriens in pretiuœ,
Se regnans dat in prœmiuni.

salutaris hostia,

Qu8? cœli papdiis o^tium,
Bella premunt l^ostilia,

Da robur, fer aujcilium.
Uni trinoque Domino

Sit senipiterna gloria,
, ,o

i; Qui vitj^ro sine termino ,
Nobis donei ii^ patriâ. Amen.

^^^^ H'iMf^.M'^': JEAN-BAPTISTE.

__
J^T quë^nf laxjis resonare fibris

Mira gestprum famuli tuornm
Solye^ni;tilabîireatum, V

Saricté Joanhés.
Nuntius celso veniens Olympa,

Te patri ma^n^im fore nasoiturum,
Notnen et vitaè sériem gerendse,

Ordinç propait.

lile promissi dubius superni
^ci«iuit yrvmpwe moauioà ioqueise

;
Sed ref6riûrfsti,;^é!iîtus, pêreifapt»

Oigana vocis. '^
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Ventris obstniso reoubans oubilî,
Senseras Regem thalamo manentem,
Hmo parens, nati mentis, uterque

Abdita pandit.

SU decus Patri, genitaeque Proli,
^t tibi, oompar, utriusque virtus
Spmtus, semper, Deus unus, onrni

Tempori» aavo. Amen.

POUR LA FÊTE DE ST. PIERRE ET ST. PAUL.

Décora lux œtemitatis auream
Diem beatis irrigavit ignibus,
Apostolorum quae ooronat principes,

i£^" j.^° *^*'* liberam pandit viam.
Mundi magister, atque cœli janitor.

Komœ parentes, arbitrique gentium,
Per ensis ille, hio per cniois victor necem
Vit» benatum laureati possident.

Roma felix I quas duomm principum
^s conseorata glorioso sanguine :

Horum oruore purpurata cœteras
Bxoellis orbis uoa pulohritudines.

Sit Trinitati sempiterna gloria,
Honor, potestas, atque jubilatio,
In unitate, quae gubemat omnia,
Per universa sseoulorum ssecula. Amen.

POUR LA PÊTE DE TOUS LES SAINTS.

Plaoare, Chrîste, servuHg,
Qpibus Patris olementiam
Tuaa ad tribunal gratise
Patrona Virgo postulat. * ,<,

tuf. Xrt\a Vu>n4* n^k. _^_ '"

Distincta gyros Agmina,



s oubili,

anentem,

uterque

le Prolî,

7irtus

if omni

ET ST. PAUL.

»am

oipes,

it viam.

janitor,

tinm,

ictor neoem
nt.

prinoipnm

as

3S.

ia,

. Amen.

SAINTS.

%

POUR L'ANNÉE.

Antiqua oum prœsentibus,
Futurf damna pâUite.

Apostoli oum vatibus,
Apud severum Judioem,
Veris reorum fletibue

Exposoite indulgentiam.
Vos purpurati Martyres,

Vos oandidati prœmio
Confessionis, exules
Vocate nos in patriam.

Chorea casta Virginum,
Et quos eremus inoolas
Transmisit astris, Cœlitum
Locate nos in sedibus.

Auferte gentem perfidaœ
Credentium de finibus

;

Ut uuus omnes unicum
Ovile nos Paator regat.

Deo Patri sit gloria,

NatoquePatris Unico,
Sancto simul Paraolito,
In sempiterna saBcula. Amen.

HYMNE ANCIENNE DES LAUDES DE L'oFPIOE
DE NOTRE-DAME.

Voir page 61.

P. Gloriosa Domina,
Excelsa super sidéra,

Qui te creavit providé
Lactasti eacro ubere.
Quod Eva tristis kbstulit,

Tu reddis almo germine :

întrent ut astra flebiles,

Cœli fenestra facta es.

'
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Tu Régis alti janur,
Et porta lucis fuleida :

Vitam datam per virginem,
Gentes redemptse, plaudite.

Gloria tibi, Pomino,
Qui natus es de Virgine

;Cum Pâtre ot sanoto Spiritu,
In sempiterna ^BBoula. Amen.

PROSES POUR L'ANNÉE.

POUR KOIL.

Adbste, fidelefl, lœtî, triumphantei ;

venite, venite in Bethléem.
Natum videte Regem Angelorum.

venite, adoremua,
Venite, adoremus^
Venite, adoremus Dominum.
• Natum, etc.

En grege rellcto, hnmilea ad cnnas
Vocati Pastores approperant.
•Et nos ovanti gradu festinemus.
Venite adoremus.
• Et nos ovanti, etc.

.^temi Parentis splendorem œternum.
Velatum sub came videbimua,
* Deum infantem pannis involutam
Venite, adoremus.
* Deum infantem, etc.

Pro nohis egenum. et fœno cubantem
Plis foveamus amplesibus :

•Sic nos amantem quis non rodamaret?
Venuç. adoreninH
* Sic nos amantem, ete^



POUR UNNÉE. 31!

POUR LA COMPASSION DB LA SAINTB VIÏROl.

Stabit Mater dolorosa
Jaxtà cnicem luctrmosn,
Dura pendebat Fflfus.

Gujus animam gem^qtem,
Contristatam et dolentem
Pertrnnsivit gladius.

quam tristis et àfflicta
Fuit illa benedicta
Mater Unigeniti I

Quœ mcerebat et dolebat,
Pift mater dùm vldebat
Xati pœnas inclyti. [ret
Quia est homoqui non fle-

Matrem Ohristi ai videret
In tanto suppliclo ?
Quis non posset contristari,

Christi Matrem contemplari
Dolentem cum Filio ?
Pro peccatis suœ gentis,

Vidit Jesum in tortnentia
Et flagellia subditum.
Vidit saum dulcem Natum

Iforiendo desolatum,
Dum emisit Spiritum.
Eia, Mater, fons amoris,

Ue sentire vim doloria
Fac ut tecum lugeam.
Fac ut ardeat cor meum

In amnndo Christum Deum,
Ut sibi complaceam,

Sancta ^fater, istud agaa
Orncifixi f5go plagas
Cordi meo validé,

Tui nati vulnerati,
Tam dignati pro me patl,
Pœnaa mecum divide.
Fac me tecum plô flere,

Cniclfiïo condolcre,
Donec ego vixero.
Juxtû crucem tecum stare.

Et me tibi sociare
In planctu desidero.

„7.'':f°"^'^8'nam pneclnra.
Mihi jàm non sia amara,
Fac me tecum plangere.
Fac ut portem Ohristi

'

mop-
Passionîsejuasortem, rtem.
Et plagas recolere.
Fac me plagia rulnerari,

Fac me cruoe inebriari
Et crnore Filii.

'

J'iammisne urarsiK is^g

r^.^I Y/""^'
^'^^' lefe.'^ua

In die jndicii.

Christe, cùm-sff hincexire,
Da per matrem me venire
Ad palmam victoriœ.
Quando orpua morietur,

r ac ut aniuiie donetur
Paradisi gloria. Amen.

. „i(,',*,,p9ITR PAQUES.

ViCTiMAE Paschali laudes immolent Christiani

liavIfXator*^"''
.^'"^^"^ innocensPatrireconci-

Uic nobis, Maria, qnid vidisti in via?
Sepulcrum Christi viventis, et gloriam vidi resurgentis.

? 1
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Angelicôs testes, sudarium et vestes.
Surrexit Ohristus spes mea; praçcedet vos ia Galilœam.
Scimos Ohrwtum surrexisse à mortuU verè : Tu nobis

Victor Rex, miserere. Amen. Alléluia.
'

CHANT JOTBUX POUB LB MMPS DB PAQUES.

O FiLii et filiœ !

Rex cœlestis, Rex gloriœ,
Morte surrexit hodie, alléluia
Alléluia, alléluia, alléluia.
Et manè primo sabbati

Ad ostium monuraenti
Duo curruat Discipuli, allel.
E t Maria Magdalene

Et Jacobi, et Salome,
VeneruntjjCorpus ungere, ail.

In albis sedens Angélus
Praedixit mulieribus :

In Galilœâ est Dominus, ail.

Et Joannes apostolus
Cucurrit Petro citiùs,

Monumento venit privn, aile.
Discipulis adstantibus.

In medio stetit Ghristug, •
Dicens;Pax vobis omnibug,al.

Vbni, Sancte Spiritus,
Et emitte cœlitus
Lucis tuae radium.

Venî, Pater pauperum
j

Veni dator munerum
;

Veni lumep cordium.
Consolator optime,

Dulcis hospes animae,
Dulce refrigerium. ^

In labore requies,
In »stu temperies,
In fletu salatium.

lux beatissima I

Reple cordls intima
Tuorum fidelium.

POUR LA PBNTaOOTÉ.

Ut intellexit Dydimus
Quia snrrexerat Jésus,
Remansit fide dubius, allel.

Vide, Thoma, vide latu3,
Vide pedes, vide manus

;

Noli esse incredulus, allel.

Quando Thomas Ohriati la-

Pedes viditatque manu3,[tu8.
Dixit : Tu es Deus meus, al.

Beati qui non viderunt, *

Et firmiter crediderunt,
Vitaûj asternam habebunt,al.

In hoc festo sanctissimo,
Sitlausetjubilatio,
Benedicamus Domino, allel.

Ex quibus nos humillima^
Devotas atque débitas,
Deo dicamus gratias, allel.

Alléluia, alléluia, alléluia.

Sine tuo Numine,
Nihil est in homine,
Nihil est innoxium.
Lava quod est sordidum,

Rigaquod est aridum,
Sana qaod est saucium.

Plecte quod est rigidum,
Fove quod «st frigidum,
Rege quod est devium.
Da tuis fidelibus,

In te confidentibus,

Sacrum Septenarium,

Da salutis exitum,
Da perenne gaudium. Amen.



vos ia GalilaBam.

verè : Tu nobis,

I.

B PAQUES.

«it Dydimus
erat Jésus,
ie dubius, allel.

oma, vide latu3,

vide manus
;

îredulus, allel.

bornas Obristi la.

itque manu3,[tus.

3 Deus meus, al.

non videi'Uût, *

îrediderunt,

am habebunt,al.

to sanctissimo,

ibilatlo,

i Domino, allel.

nos humUlimas,
le débitas,

gratids, allel.

lieluia, alléluia.

POLR L'ANNÉE.
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umme,
lomine,

•zium.

est sordidum,
t aridum,
t saucium.
i est rigidum,
t frlgidum,

t devium,
libus,

tibus,

narium,

tum,

ludium. Amen.

T j U ' •^'***»>''Jrem,

LaudaDucemet Pastorem,
In hTmnifl et canticis.

<|uantùm pote8,tantum aude,
<i«ia major omni lande,
Nec laudare sufficis.

Laudis thema specialis,
Panis virus et vitalis,

I

Hodié proponitur.

Quçm in satr» mensâ cœnœ,
Twbae fratrum duodense
Datum non ambigitur.
Sitlaua pldna, sit sonora,
Sitjucunda,sit décora
Mentis jubilatio.

Dies enim solemnis agitur
In quâ mensœ prima recolitilr
flajus instituUo.

In hâc mensâ novi Régis,
Jorum pascha nov» leW
Pliase vêtus terjninat.

I f^etustatem novitas
Pmbram fugat veritâs,
«octem lux éliminât

Manet tamen Christus totug
Sub utrûque specie.

A. sumente non concîsus,
«on confractus, nondiviius
Integer accipitur.

Sumit unus, sumunt mille :

Quantum istî, tantum ille,
«ec sumptus consumitur.
Sumunt boni, sumunt mali
oorte tamen inaquali
Vit8B vel interitûs.

Mors est malia, vita bonis :

Vide paris sumptionis
Qnàm sit dispar exitus,

Fracto demiim sacramento.
JJe vacilles, sed mémento
Tantum esse sub fragmento.
Quantum toto tegitur.

JTulIareifitscissura;
jSigni tantum fit fractura,
!Quâ nec sUtus, nec statifra
Signati minuitur.

Ecce panis Angelorum,
Faetus cibus viatoruji.

Docti sacris insUtutis,
IPanem vinum in salutis
iConsecramus hostiam.

iDogmadatur christiania,

Quodmcarnemtransitpanis,
I
^^ vwum m sànguinem.
knod non capis, quod non
AnimosaSrmatfides, [vides.

I
Prœter rerum ordîneeî,

jftlub diversis speciebus,
Sigma taatùm, et aon rébus,
Utent res eximî».

'

uum Isaac immolatur*
Agnus pascbas deputatur
Daturmannapatribus. '

Bone Pastor, panis vere.
Jesu nostrî miserere

;Tu nos pasce, nos tuere.
Tu nos bona fac videra
In terra viventium. *
Tu qui cuncta scis m ^oi^

&°K-P*'*'^ hicmortaîeS,
iLuos ibi commensales.
Coh»rede« et sodales
Facsanctorum civium.Amen

22

fl0'

l*'* -5L
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MESSE DES MORTS.
LEVÉE.DU CORPS. .

Ant. Si iaiquitates.

Pa. De profandis, etc. Voirpage 142.

Ant. Si iniquitates observarerls, Domine, Domine, qui?

sustinebit ?

Ant. Exultabunt.

Ps. Miserere meî, Dena. Voir page 130.

Ant. !E!zaItabant Domino ossa bumiliata.

Rep. Subvenite, Sancti Dei: occurite, Angeli Domini:*

Suscipientes ammam ejus : • * oflferenles eam in con-

spectu Altissirai. v. Susdpiat te Chri9tas,qui vocavit te,

et in sinum Âbrabse Angeli deducant te.* Suscipientes,etc.

V. Requiem œternam, etc. * • Offerentes, etc.

.

'
. M^ÊaSE.

Inirmt. Requiem asternam dona eis,

Domine: et lux perpétua luceat eis.

Ps, Te decet hymuus, Deus, in Sion, et

tibî' reddetur votum in Jérusalem;

exaudi orationem meam'i ad te omnis

caro veniet. Requiem. &c.

Kyrie, eleison.

Grad. Requiem œtemam dona eis,

Domine, et lux perpétua luceat eis.

V. Iti memoriâ seternâ erit justus;

ab auditiotiè malâ non timebit.

Trait. Absolve, Domine,.animas om-

nium fidelium defunctorûm ab omni

vinculo délictorum. v. Et gratiâ tua

iiii succurente,raereantur evadêre juui-

ciam ultionis., v. Et lucis aeternaB bea-

titudine perfrui.
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DiES irœ, dies illa, ,

Solvet saeclum in favillâ,

Teste David- cum Sibyllâ.
Quant sutremor est futurus,

Quando Judex est ventnrus,
Cuncla stricte discussurus !

Tuba mirum spargens so-
Persepulchraregionuni,[num
Coget omnes ante thronum.
Mors atupebit, et natura,

Cùm resurget creatura,
Judicanti responsura.
Liber scriptus proferetur,

In quo totum continefur,
Undè mundus judicetun
Judex ergo cum sedebit,

Quidquid latet apparebit,
Nil înultam remanebit.

frus
Quid sum miser tune dicta-

Qaem patronum rogaturus,
(Kim Tix justus sit secùrus ?
Rex tremendae majestatig^

Qui salvandos salvas gratis,
Salva me fons pietatis.

Recordare, Jesu pie,

j

Quod sum causa tuae vise
;

I

xVe me perdas illâ die.

,
Quaerens me, sediati lassus,

Tantus labor non sit cassus.
Juste Judex ultionis,

Donum fac remissionis,
Antè diem fationis.

Tngemisco tanquam rens,
Culpâ rubet vultus meus :

Supplicanti parce, Deus.
Qui Mariam absolvisti

Et latronem e.v udisti,
Mihi quoque spem deUistî.
Preces meae non sunt dignœ,

Sed tu bouus fac bénigne,
Ne perenr' cremer igné.

Inte v3 locum praesta
Etab me séquestra.
Statuer m parte dextrâ.

Oonfutatis maledictis,
Flammis acribus addîctis,
Voca me cum benedictis.
Oro supplex etaccUnis,

Oorcontritum quasi cinis,
Qere ouram mei finia.

Lacrymosa dies illa

Quâ resurget ex favillâ

Judifeàndus homo reu« :

Huic ergo parce, Deus.
Pie Jkso, Domine,

Dona eis requfcsm. ,

Amen.Redemisti crucera passus
;

Offert. Domine, Jesu Christe, Rex
glorisB, hbera animas omnium fidelium
defunctorum dç poenis Inferni, et de
profundo lacu; libéra eas de ore leonis,
ne absorbeat eas tartarus, ne cadant in

.^ ,_.^^ ax^xiAici ouiiuuu» iviicnaei
repraBsentet eas in lucem sanctam. *
Quam olim Abrahae promisisti et se-

'"ti,'»
(

s»»»

««»'

f
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mini ejus.' V. Hostias et preces tibi,

Domine, laudis offerimus; tu suscipe

pro animabus illis quarum hodie, me-

moriam facimuô ; fac eas, Domine, de

morte traneire ad vitam. * Quam olim.

&c.

SanctuS. voir page I&5.

AgnUS Dpi. 'Voir page 193.

C&mm, "Lux aeterna luceat ei». Do-

mine) * cuih sànçti3 tuis in seternum;

quia ï)ius es. v. Requiem geternam dona

eis. Domine;, et lux' perpétua luceat

eis, *.Gum sanctis. &c.
. ., - •, - . I

.-,. '
! _. ,

I
;

- ! , .

ABSOUTE. '

Libéra. Voir le bat de la page 129.

Kyrie, eleison.

Pater noster.

V. Et ne. nos... R. Sed libéra nos a

malo. i
;

V. A porta inferi. ffec.

Voir le bas Se lapage 1^2.

. •
'

'
'

•..-.. '

- SÉPULTURE.' ;

Ânf Tn -naradisum deducant te An-

geli ; in tuo adventu sui^cipiant te mar-

tyres, et perducant te in' ciyitetem
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sanctam Jérusalem. Chorus Angelorum
te suscipiat, et cum Lazaro quondam
paupere seternam habeas requiem.
Ant Ego sum.
CanL BenedictUS. &,C. Voirpage 140.

Ant Ego suni resurrectio et vita;
qui crédit in me, etiamsi mortuus fuerit,

vivv t; et omnis cjui vivit, çt crédit in
me, non morietur in aeternum.-
Kyrie, eleison, &C. Commed-desmaàVahtwU,

PUIUFICATION DE LA STE, VIERGE.

Voyez page 246.

AV&nt la messe de la Congrégation, le prêtre, ayant pris
l'étole violette, bénit les cierges, en se servant de la for-
mule du rituel, qu'on peut employer en tout temps. Il
n'y a pas d'encens. Pendant la distribution des cierges,
les Congréganistes chantent : ,

Ant. Lumen ad revetatïônem gen-
tium ; et gloriam plebis tuœ Israël.
Cantique. Nunc dimittîs servum tuum

Domine; secundura verbum tuum, in
pace. Lumen. &c.

Quia viderunt oculi meî salutare
tuum. Lumen. &c.

Quod parasti, ante faciem omnium
DOnnl f»rilTTï T.nrv\at% Rrn

Gloria patri. &c. Lumen. &c-
Sicut erat. &c. Lumen. &c.

'r\

t r. ,1

^^î



MOTETS
POUR LA BÉNÉDICTION DU T.S. SACREMENT.

PENDAJT L'AVBNT.

Cieux, répandez votre ro-

sée, et que du sein des nuées

descende le Sauveur,

Apaisez votre colère, Sei-

gneur, ne vous souvenez plus

de nos iniquités : Voilà que la

cité, oh est votre sanctuaire,

est déserte, Sion n'est qu'une

solitudt, Jérusalem est déso-

lée, Jérusalem, le temple de

notre sancti6cation et de no-

tre gloire, où nos pères ont

chanté vos louanges.

Cieux, etc.

Nous avons péché, nous

sommes devenus semblables

À un lépreux, nous sommes
tombés comme la feuille, et

nos crimes, ainsi qu'un

impétueux, nous ont empor
tés. Vous nous avez caché

votre face, vous nous avez

brisés sous le poids de notre

iniquité. (Jieux, etc.

Voyez, Seigneur, l'affliction

de votre peuple, et envoyez
celui que vousdevez envoyer.

Faites sortir dé la pierre du
désert cet Agneau, qui doit

régner sur lu monde
;

qu^il

paraisse sur la montagne de
i_ iSii- J- O! -i. i;i
la, uiiu uc oiuii, CL qu it -avas

délivre du joug de botre cap-

tivité. Cieox, etc.

Borate, Cœli, desuper ei

nubes pluant Justum. Rorate,

etc.

Ne irascaris, Domine ; ne

ultra memineris iniquiiatiâ.

Eccà civitas Sancti facta est

désert», iSion déserta facta

est, Jérusalem desolata est,

domus sanctificationis tuse et

glorise tu», l'^i laudaverunt

te patres nosid.

liorale, etc.

' Peccavimus et facti sumu3

tanquam immundus nos, et

cecidimus quasi folium uni-

vers!, et iniquitates nostrae

vent «[uasi ventns abstulerunt nos,

Àbscondist! faciem tuam à

nobis, et allisistinosinmana

iniquitatis nostrse. Rorate,

etc.

Vide, Domine, afflictionem

populi tui, et mitte quem mis-

surus es. Ëmitte Agnum do-

minatorem terrse, de petrâ

déserti, ad montemfiliaD Sion,

ut auferat ipae jugum capti-

vitatis nostrse.

Rorate, etc.
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AU TEMPS DE NOËL.

lAGBEMENT.

9 et facti sumQ3

nuodua nos, et

rrse, de petra

Adeste fidèles. Voir page 310.

PENDANT LE CARÊME.

Jetez sur nous, Seigneur,
un regard de miséricorde, et

«yez pitié de nous, parce que
nous avons péché.
Souvenez- vous, Seigneur,

de ce qui nous est arnvé:
nous avons péché comme nos
pères, nous avons commis
l'iniquité, nos péchés sont
plus nombreux que les che-
veux de notre tête.

Nous nous sommes attristés

à la vue de nos misères, nous
arons été saisis de frayeur à

Attende, Domine, et mise-
rere, quia peccavimus tibi.

On répète chaque fois : At-
tende.

Recordare, Domine, quid
acciderit nobia : peccavimus
cnm patribus nostris, injuste
egimus : multiplicatae sant
super capillos capitie Iniqui-

tates noslrse. Attende,

Contristati sumus in 3xer-
citatione nostfà, et conturba-
ti sumus à voce inimici, et à

îa pensée des malheurs prêt^-ibulatione peccatorum. In
àfondre sur les pécheurs: ne^proximo est perditio nostra,
tre perle est inévitable, et
personne ne se presse de nous
secourir : la crainte de la

mort s'est emparée de nous.
Ne rejetez pas, Seigneur,

un cœur contrit et humilié.
Nous vous adressons nos pri-

ères, au milieu des jeûnes et
des larmes. Nous avons ré-

pandu Taumôue dans le sein

du pauvre, et l'aumône elle-

même vous priera pour nous.
Nous recourons à vous,parce-
que vous aimez à pardonner.

et non, est qui adjuvet : for-

mido mortis cecidit super
nos.

Attepde, Domine, etc.

Cor contrltum et humilia-
tum, ne despicias. Domine :

in jejunio etâetu te depreca-
mur nos, elemosynam con-
cludimus in sinu pauperum,
et ipsa exoràbit te pro nobis :

convertimur ad te, -quoniam
multus es ad ignoscendum.

Attende, Domine, etc,

AD TEMPS DE PAQUES. . ' ^*l

filii et filiae. Voir page 312.
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it.v Adoremus in œtemum (his).

Sanctissimum {bis) sacramentum.
5e Ton. Laudate Dominum omnes gén-

ies ; laudate eum omnes populi.

Adoremus. &c.
'

Quoniam conûrmata est super nos

misericordia ejus; et veritas Domini
manet in seternum.

" Adoremus. &ç.
'

Gloria patri. &c. Adoremus. &c.
' Si0ut èrat. &c. Adoremus; &c.

•: Lauda Sion. Pagezn.

Le pain des anges est de
venu le pain des vojageurs,
c'est le pain des enfants, il

*ue faut pas le' jeter aux
'chiens. '

'• •

Des figures l'avaient re-

présenté d'avance': lë saôrifi-

ce d'Isaac, l'immolâitiob de
l'Agneau Pascal, la manne
donnée à nos pères.

Eccô panis Aiigelorum,
Factus cibus viatorum,
Verè panis filiorum,

Non mittendus.canibus.

' Ztt figuria prsbsi^atur,

Gùm Isaac ittittoltetur,

Agnus Paeichi&^dëpinlatur,

Datur manna pattibus.

'' Ç'Jéëns, bon • astenr, pain
de vie; 'ayeà piaé de nous,

'nourriîâei'-iiclur veillez

n6bB, introduiseis-Ubus dan
la terré des' viik>t&<- ^'

Vous, dont la science eJ. l

pouvoir sont infinis,^»

venez ici-bas notl(r~)Qoiinr»

jour à votre t^le, et mettez-
nous en la possession de la

sainte cité.

vere,Bone Pastor, panis
Jesu, nostri miserere :

sur Tu nos pasce, nos tuere,

Tu nos bona fac vidére
lii terra viVehtium.

Tu qai cunëta sois et vales,

jqui'-d«pfQni nos pascis hic mortales,

l^os ibi commensales,

Fac sanctorun^ civium.

Amen.
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Prosterné devant vous, je
TOUS adore, ô Dieu caché
sous les saintes espèces :

mon cœur se livre à vous
tout entier, parce qu'en vous
contemplant il succombe â
l'éclat des rayons de votre
gloire.

Ici les yeux, le toucher et

le goût sont trompés ; l'ouïe
seule, qui entend la parole
de la foi, ne se trompe pas :

je c-ois tout ce qu'a ditli»
Fils do Dieu

; il n'y a rien de
si vrai, que la parole de la
vérité même.
La divinité seule était ca-

chée sur la croix ; ici la di-
vinité et l'humanité le sont
également : c'est en recon-
naissant l'une et l'autre, que
je vous demtouJv, Seigneur,
ce que vous demanda le lar-
ron pénitent.

Je ne vois pas vos plaies
comme Thomas les a vues,
néanmoins je vous reconnais
pour mon Dieu ; faites que
"" foi croisse de plus en

Adoro te devotè, latens
Deltas,

Quœ sub his figuris verè Ift'

litas,

Tibi se cor meum totum sub-
jicit,

Quia te contemplans totum
déficit.

Visus, tactus, gustus in te
fallitur,

Sed auditu solo tuo creditur,
Credo quidquid dixit Dei Fi-

lius,

Nil hoc veritatis verbo ve-
rivis.

ma
plus

; faites que je n'espère
qu'en vous, et que je n'aime
que vous.

pain, qui' renouvelez la
mémoire de la mort du Sei-
gneur

;
pain vivant, qui don-

nez la vie.à l'hoinme, faites
a mon âme la grâce de ne
"vre que de vous, et de trou-
Ver toujours en vous sa joie
«t BC3 uciices.

Vous qui nourrissez vos
enfants de votre propre saûg,
ô Jésus, purifiez moi par ce

In cruce latebat (3ola deltas»
At hic latet simul et huma-

. nitas ;

Ambo tamen credens atque
confitens,

Peto quod petivit lalro pœnî-
tens.

Plagas, sicut Thomas, non
intueor,

Deum tamen meum te confi.

teor ;

Pac me tIbi scmper magis
credere,

lu te spem habere, te dili-

gere.

memoriale mortia Do>
mini,

Panis vivus vitam preestans
homini,

Prsesta mesô menti de te vi-
vere,

Et te illi senaper dulce sa-
pe»e.

Pie Fellicane, Jesu Domi.
ne,

Ue immundum munda tuo
sanguine.

11'

là
i.
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sang, par ce sang dont une
seule goutte suffit pour effti-l

cer tous les péchés du mon-
de.

Jésus^ q«« J'adore caché
80ua ces voiles, accordez à
l'ardeur de mes désirs le bon-
heur de vous voir un jour à
découvert, et de jouir de
votre éternelle félicité.

Ainsi soit-il.

CujuB naa stilla salvum fa-

cere

Totum mundum quit ab|

omni sceiere.

Jesu, quem velatum nunc

a«!|'icio,

Oro fia^ illud qiiod tara sitio,

Ut te revelatâ cernens facie,

Visu sim heatui tuae gloriœ

Amen.

Hostie sainte, qui ouvrez
les portes du ciel I de cruels
ennemie nous; assiègent, sou
tenez nos forces, donnez-
nous votre secours.

Gloire éternelle au Dieu
unique en trois personnes :

qu'il nous accorde une vie
aans fn dans la céleste pa-
trie. Ainsi soit-il.

silutarls Hostia !

Quse cœli pandis ostium,
Bella premunt hostilia,

Oa robur, fer auxilium.

Uni trinoque Domino,
Sit sempiterna gloria,

Qui vitam sine termino,
Nobis donet in patriâ.

Amen.

Le pain des Anges devient
le pain des hommes, ce pain
céleste est le terme des an-
ciennes figures. prodige
inouï I le Seigneur est la

nourriture du faible, de l'es-

clave et de l'indigent.

Dieu unique eu trois per-
sonnes, voiisq,ue jioas ado^
tons, daignez nous visiter,

conduisez-nous par vos voies
à celte lumière que vous hv
bitez et vers laquelle tendent
tous nos désirs.'

Ainsi soit-il.

Panls angelicus'lit panij

hominum
;

Dat panis cœlicus figuris ter-

mitlum :

res mirabilis I manducat
Dominum

Pauper, servus et humilU.
Te trina Deltas, unaque

poscimus,
Sic nos tu visita sicut te co-

limus,

Per tuas semitas duc nos quo

tendimug,

Adlucemquam inhabitas.

Amen.
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idum quit ab
j

slere.

1 velatum nunc

quod tàm sitio,

â ceraens facie,

tu3 tuœ gloriie.

Je vous adore, vrai corps

né de la Vierge Marie, vous
trez véritablement souffert,

<oufi avez été immolé pour
nous sur la croix, votre côté
transpercé a répandu de l'eau

et du sang. Faites que nous
TOUS recevions aux approches
de la mort. doux Jésus, 6
Jésus miséricordieux, ô Jé-
sus fils de Marie, aj«z pitié

de nous. Ainsi soit-il.

AvB, verum corpus natum
de Maria Virgine, verè pas-
sum, immolatum ia cruce
pro Lomine ; cujus latus

perforatum, ttoda iluzit saa-
guine : esto nobis praegusta-

tum, mortis in examine.
Jesu dulcis I ô j;esu pie I &
Jesu Fili Marias 1 tu uobia
miserere.

Amen.

'il

W
i .

BANQUET sacré, où nous
gommes nourris de Jésus*
Christ, où nons honorons la

mémoire de sa mort, où no-

tre ûme est remplie de la

grâce, où nous recevons un
gage de la gloire future.

Nous nous mettons sous
votre protection, sainte mère
de Dieu, ne méprise/ pas les

prières que nous vous adres-

sons dans nos besoins, mais
délivrez-nous de tous les dan-

. . _ gers, ô vierge comblée de
icus figuris ter- gloire et de bénédictions.

SACRCM convivium, in
quo Christus sumitur ; reôo-
litur memorla passionis ejus;

mens impletur gratiâ ; et

futurae gloriœ nobis pignus
datur, (alléluia.)

Sdb tuum praesidium con-
fugimu3,sancta Dei Geuitrix:
nostras deprecationes ne des-
picias in necessitatibos : sed
a periculis cuactis libéra nos
semper, virgo gloriosa et

benedicta.

t

Vous êtes toute belle, ô
Marie, et vous n'avez point
éfé sooillée de la tache du
péché originel. Vous êtes la

gloire de Jérusalem, la joie

d'Israël, l'honneur de notre
peuple, l'avocate du pécheur.

Marie, vierge très-sage,

piiëz pour nous, intercédez
en notre faveur auprès de N
S. J..C-

TôtA pulcbra es, Maria, et

macula originalis non est in

te. Tu gloria Jérusalem, tu

lœtitïa Israël, tu honorificen-

tia populi nostri, tuadvocata
peccatorum. Maria, Virgo
prudentissima, ora pro nobis,

iutercede pro nobis ad Domi-
num nostrum Jesum Cbris-

tuu.
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.'ou» êtes chAste, vous
ête8 p\ re, vous êtes sans
tache, 6 Marie.

Vous êtes deveDue la porte
brillante du ciel.

Douce mère de Jésus, mère
tr^s-chérie,

'

Recevez les pieux homma-
ges de nos louanges.

Puissent nos cœurs et nos
corps être purs.

C'est ce que nos cœurs et
nos bouches vous demandent
avec instance.

Par vos prières si agréables
à Jépus,^,

Faites-nous obtenir grâce
pour réternitô.

bénigne ! 6 reine t 6
Marie I

Vous seule êtes demeurée
sans tache.

Inviolata, intégra et cas-

ta es, Maria
;

Quœ es effeota fulgida cœli

porta.

Mater aima Christ! caris*

sima,

Suscipe pia landum prseco-

nia.

Nostra ut pura pectora sint

et corpora.

Te nunc flagltantdevota cor-

da et ora.

Toapçr pcecft^ dulcisona

- Awa: /,.

Nobia, concédas veniam per

ssecula.

benigoa I regina I 6 Ma-
ria t

Quœ sola inviolata perman-
sisti.

TBïs-SAINTE, ô très-pure
ô très-aimable vierge Marie,i
mère chérie, vierge sans tache
priez pour nous. Soyez toq-
chée,noua vous en conjurons,
de nus larmes et de nos gémis
sements. Nos ennemis s'avan-
cent pour nous livrer des com-
bats, inspirez-nous du courai
ge,intercédez en notre faveur.!

SAMOTISSIMA, ô purissi-

^ ma,
Dulcis Virgo Maria,

Mater amata, Intemerata,
Ora pro uobis.

Pias laorymas, pioi gémi tus

Audi, bona, precamur,
Ingruunt hostes, suffice vires

Ora prQ nobis.

Ahna Redemptoris mater, page 68.
Ave, Hegina cœlorum, 70.
Regina cœli, lœtare, 70
Salve, Regina, 72.
Stabat niatAr^ Si îi

~

gloriosa virginum, 61.
Ave, maris steila, 92.
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Parce, Domine, ptroe populo tuo, do in œternum
iraflcarifl nobis.—3/ow.

uiiA, ô purissi-

)recainur,

tes, suffice rires

Tantum ergo sacfamentum
Veneremur cernui :

Et antiquum documentum
Novo cedat ritui :

Prœstet fides suppleraentum
Sensuum defectui.

Genitori Genitoque
Laus et jubilatio,

Salus, honor, virtus quoque.
Sit et benedictio,

Procedenti ab utroque
Compar sit laudatio. Amen.

ORAISONS

POUR LE SALUT DU ST. SACREMENT

y. Ora pro nobis, Sanota Dei genitriz,

R. tlT'digbi éfficiamur promissionibns Christi.

OBÈMUSv .

Pendant VAoent

Deus, qui de B. M. Y,—page 64.

De Noël à Ca Purification,

Diirs,,qîit.8alutis,--^a5f€ 66.. ^,

• fi

9
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Fendant Cannée.

Concède, miserioors Deus,—jsage 70.

JPour la Purification,

Omnipotbns sempiterne Deus, majestatom tuam
gupplices' exoramus^ ut sicut unigeoitus Filius

^uus, hodiernâ die, oum nostrœ oarnis susbtantiâ in

tçinplo est prœsentatus, ità nos facias purificatis

^ibi mcntibus praôsentari.

I^e Patronage de St^ Jaseph.

/Deus, qui ineffubili providentiâ beatum Joseph
sattetis^jmœ Genitricis tuas Sponsum eligere digna-

tus es : praèsta, quaesuaius, ut q«em protectorem
yeneramur lu terris, interoessorem habere mereamur
in çœlis.

Four rAssomption.

FAMtTLORiJM tuorum, qùjes'utilis, Dbmine, de-

lictis ignosce, ut qui tibi placero de skibtis nostris

non valemuSj Genitricis Filiji tui Domini nostri

interioessione salvemur,

Pour V Immaculée' Conception.

-DEU9,quiper ImmaçuJatàm y irginis Concep-
tioneiï, dignum Filio tuo habitaculum prseparasti:

ejus nobis interoessione conoect}^ ut cor et corpus
nostrum immaculatum tibi, qui eam ab omni labe

prœservasti, fideliter custodiamus.

Pour lé Pape,

Omnipotens, iempiterue Beus, miserere famûlo
tuo Pontifici nostro N. et dirige eum secundùm
tuam cîeaieatia»*î in viam saiutis œternœ ; ut, te

douante, tibi plaoita cupiat et totâ vittute pèrficiat.
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J?Ottr VEvêque.

Peus omnium fidelium pastor et reotor, famulum
taam N. quem pastorem Ecclesiae Marianopolitan»
praesse voluisti, propitiusVespice : da ei.quœsumus
Terbo et exemple, quibus praaest proficere

; ut ad
vitam, unà cum grege sibi crédite, perveniat semni-

Iternam. n -, ^ .

JrourleRoi.

Qu^suMus, omnipotens Deus, ut famulua tuu»
N. Kex noster, qui tuâ miser^ione suscepit regoi
gubernacula, virtutuiii etiam omnium percipiat in-^
crementa: quibus decenter ornatus et vitiorun*
moDstra devitare, et ad te qui via, veritas et vita
e8gloriosu8 valeat pervenire. Per C. D. N.

Pour la Paix.

Ant. Da paoem, Domine, in diebus nostris, qui»
non est alius qui pugnet pro nobis, nisi tu, Deu»
poster. V. Fiat p?x i» virtute tua. r. Et abundantia
m tufribus tuis.

' ORIMUS.
Deus, a quo sanota desideria, recta consilia, et

Ijusta sunt opéra : da servis tuis illam, qûam muû-
Idus dare non potest, pàoem ; ut et corda nostra
Imaudatis tuis dedita, et hostium sublatâ formidine,
Itempora sint tuâ |iroteotione tranquilla: Per C.D.N

Tantum ergo, ^«^^«.325.

V. Panem dô cœlo praestitîstî eis.

R. Omne delectameûtiim în se habentem.
OREMUS.

Deus, qui nobis sub saoramento mîrabili pas-
sionis tu8B memoriam reliqùisti, trîbuo, qusesumus

j
j— , ... ,,^. oK^gtAitixD lui sauta JUiysiuna

lycDerari, ut redemptionis tu» fruotum in nobîa
Ijugiter sentiamus, qui vivis et régnas in ssecula
iBseouIorum. Amen.

"M

"^ ';"«

je:-"*'
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MANIÈRE DE PROCÉDER, DIFFÉRENTE Ï)E CELLE
INDIQUÉE A LA PAGE 244.

I

Tous les ans, au premier dimanche do l'Avent,
là Congrégation changera d'oflSeiers. Voici l'ordre

à suivre dans ces élections :

1. Le premier Assistant deviendra Préfet et le

second Assistant remplacera le premier. .

2. On procédera à l'élection d'un second Assis-
tant de la manière suivante :

Tous les membres du petit Conseil, et, en leur

absence, leurs substituts, s'assembleront le premier
dimanche de l'Avent, avant la înesse, pendant que
les Congréganistes chanteront le Veni Creator, p.

239. Après avoir imploré les lumières du Saint-

Esprit, ils nommeront, à la pluralité des suffrages,

le Congréganiste qu'ils jugeront, devant Dieu, le

plus propre à remplir dignement la charge d'Assis-

tant. Le Directeur fera connaître de suite ce choix

à la Congrégation, et dès que le nouvel Assistant
aura pris son siège, on récitera le Te Deum, p. 43.

3. Tous les autres officiers seront nommés par le

petit Conseil, qui se tiendra à cet effefc, le premier
jour commode, et leuiS noms seront proolamés^à
l'assemblée suivante ; mais ils ne prend/ont posseg-

sion de leurs sièges, que le din^anche qui'suit cet^
proclamation. Ils seront ordinairement chpisis pçr
les plus anciens et les plus assidus de l'Association
et quoiqu'ils puissent ^tre continués dans les mêmôs
chareeâ, il sera bon néanmoins de ehang^r et d'y

appeler tour-à-tour ceux qui s'en montrent dignes.
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«it hon détat d'exercer sa chai^ve, fe premierte,stant le remplaeera. Si oêpéndlnV le"^ tempste éleetods «a, cneore éloigna, on pourra Z!
c.der 4 uoe éleefoa poavelle, Vivant iefform.lS
cidessus énoncées.

-
.; ! '

""^

N.B.pTout congrégiUiiste élu aune charere, se fera imdamr de l^ccepter, .\ moins d'une mUon ut-mV^^^seft.rcera de la remplir dignement. Le refaa Vu ifea feraitjourra.t embarrasser, et indiquerait -un déf^lz^ed amour pour la CongrégAtion. '

} -i® ®'

m

SISGTION L ;,

De l'Office du Préfet. '

1. Celui dont on fait choix pour être Préfet doa CoDgrésation, n'étant élevé à cette char 'e qutcause de l'idée cjue l'on a de son mérite ^t'dTsa
vertu, c oit just fier cetle opinion et ce choix enmontrant plus de zèle et plus d'ard^ur^^toS les

hn! ! ^ 1 TJ^ PÎ:*'^'^'- Ï^ ^«»t à I^ société lo

atmSlV '' ^''' ^^^'^'' ^'' «°^ ^iduité aux

ousl f.. • ^.' n"' Ç^"' grande appUpation àtous les deypirM de Congréganiste, dont un des orir.cpaux est la fréquentation des aa^remen^
^"'*"

J:3^^^ l^'^T"' ^\''^^^^^^ de tous Ips Con.

Srtrd^.'nrj;'"-^'''''''''^ ,'i'*" queiquua se com-porte d une manière scanda euse, il en instmîrn h.
D.re.te„r, afi„ qu'ils puissent de eon" e« y l^i! ,

23

kPiia

V.'
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I il

I ii

ter les remèdes convenables, et empêcher que le

relâchement ne s'introduise dans la Oongrë^ation,

Sa vigilance et ses soins doivent s'étendre sur les

officiers subalternes, S'ils se négligent, il les en

avertira charitablement.

3. Il préside à la psalmodie, et y fait les fonc-

tions d'officiant ; il récite à haute et intelligible

voix les (urières marquées au manuel de la Gongrt^

gation, et renouvelle les promesses aux jours in-

diqués.

4. Il signe les inventaires des effets de la Con-

grégation, les actes de réception, les lettres paten-

tes, &<^, &c.

5. Il veillera à ce que la psalmodie se fasse dé-

cemment, posément, et sur un ton convcnnble.

Lorsque les Lecteurs on les Assistants ne seront
j

pas arrivés pour commencer Toffioe, il priera quel-

qu'un des Mrs. du Grand-Conseil de prendre leur
|

place ^t de faire les 'intonations.

SECTION II.

De l'Office def Âsabtafits,,

1. L'Oflce iéti KMkiiûii"^tS^kàer et de sup l

pléer le Préfet dans ses fonctions * il faut pour cela

qu'ils soient fort unis avec {ui,. et qu'ils confèrent

souvent ensemble des aJQfaires delà Congrégation.
|

2. Ils veilleront avec prudence et charité sur 1»

conduite des Congréganistes, pour ei7 instruire à
j

propos le Directeur et le Préfet. m
3. Ils seront chargé^ de l'intonation des Psaul

UIVS

en fera l'office, et le second Assistant suppléera aaj

défaut de tous les deux.
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4. Il8 auront soin de se trouver à toutes les,
assemblées, tant du grand que du petit Conseil

SECTION III !

'

De l'Office du Seérétaire.

r.lii^AÎ^v'f^''^
^-^ °^'*'Sé des registres et de»

papiers de l'Association.

_
2. Il tiendra registre exact de toutes les délibéra.

.00s, tant du peut que du grand Conseil
; il en

fera note sur le champ et portera ensuite chaque
chose au registre dont il donnera lecture à h

3. Il aura un registre particulier, où seront ins-
crite les noms de tous les Congréganistes, avec la
date de leur réception

; et lorsque quelqu'un sera
I

exclu, ou se retirera, il en fera^ note onmar-e e?myerasonnom. Il aura soin, en outre, qSe le
rf^^'.^^^^^Vort^^oit oxaot et bien ée?it, et

rrisstit:!''''^"^"""^^^^^^^^
4. Il rédigera, fera signer et signera les lettres

patentes et y apposera le sceau de la Congré^^ation •

II est chargé, et, en son absence, son Sllbstftut do
toutes Ids écritures à faire aa nom delà cS^^^^
lt'r''T'^?>i''^i.'*^°"*^^

de (,onséquen°ce
Bans I autorisation du Directoui- et du Préfet.

tion des Psau
i

' -i<\<i^

SECTION IV.

De l'Office du Trésarier.

î. Le Trésorier, en entrant en char<îe. fera 1
vcDtaire des meubles et effi

m.

«f

do la Congrégation

m
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V mUi

et tiendra par écrit l'état dô rticette et de dépei).)C,

dont il rendra compte, au Gr^.nd Cop^seî!» chaque

année avant les élections. Et le Grand (J -seil en

rendra compte à toute la CoijgrégatitrO par le

Directeur.

2. De plus, il ticfidr? note exaeic de ceux où
auFOiit payé la contribution annuelle ; et à l'eypl.

ration de rftîH*;éo, il mettra sous le? yeux du peti'

Conseil la liste ifr- o^^sj ? qui ne l'auront pas acquit-

tée.

3. Lorsqu'il su tsr; «roi-ice, il remettra en bon

ordre à son s\ïccesi:»3ur les Kvres, les inventaires et

les deniars dont il était nanti.

4. Il ne fait paa de dépense sans autorisation.

SECTION V.

De l'Office de l'Instructeur des Approbanlstes.

. 1. L'Instructeur des Approbanistes est chargé

d'instruire les personnes, que le conseil a admises

à la probation.

2. X)e temps en temps, il les réunira pour leur

expliquer les règles et cautumes de la Congrégation
|

et pour leur faire connaître les obligations qu'on

contracte en y entrant, et les avantages qu'on en i

retirôv

3. Lorsque le temps de la probation est expiré,

c'est à lui de rendre compte delà conduite des Ap-I

probanistes, qu'il -a eus sous ses soins, et à proposer

au conseil leur admission, s'il les en juge dignes. '

4. Il les assistera à la lecture des promesses, et,

s'ils ne savent pas lire, il les lira lui-même ; il pré-

viendra le récipiendaire de se préparer à recevoir ce
' ,1 \

\^J

1. Le
*kr sero

P 3ieD5 et ]

^2. Lei

mitiiiiéii <

ment, lor

chose do
des abus

gatîon.

3. Ces
isiter cei

frères de ]

lis s'info

qui veulei

ne sera ao

4. Ilsf

les Congr
secours,

5. Les
parmi ceu:

De rOffi

Les Qu(
seront chai

J U !.. m.

blé.

(1) Selon l'usage, le récipiendaire devra ce jouv!"

même payer sa rétribution de l'année. ^

es, soit (

Q nom
«. toui

:l) Ils pe
iJiiU ans, si,

«très, il y a
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irobanistes.

«s est chargé

seil a admises

oira pour leur

CongrégatioD
j

igations qu'on

âges qu'on en

on est expiré, I

iduite des Ap-

, et à proposer

uge dignes,

promesses, et,,

nême ; il pré-

r à recevoir ce
I

^
îvra ce jol. ; r^

8

.
SECTION VI.

De loffice des Conseillers et des Préfets de Quartier.

1. Les Ccîjgdllera ainsi que les Préfets de Quar-
th r seront chôme, parmi les confrères les plus an-
3ien.^ et k^ ^,hiH graves des différents quartiers.
/. .eur office est de veiller sur les confrères do-micmé. en leur quartier, de les aver4ir charitable-

ri a'T'^1? négligent, ou qu'ils font quelque
hose do répréhensible, de donner avis au Préfet

!tion

"'^"' Pe^^ent s'introduire dans la Congre-

,
3. C'est spécialement aux Préfets de Quartier ^e^aT ^'ï/ft «naïades, et d'avertir les con-

; t'inir''
^1"^'' '^ .^" J^'^'^ ^« ^^"r« funérailles.

Ils b mformeront aussi de la conduite de ceux
qui veulent entrer dans l'associatioa, et personne
ne sera admis que sur leur recommandation. (1)

4. Ils feront connaître au Directeur et au Préfet

lurs?
°'"''''' indigents, qui sont dignes de

5. Les Conseillers seront choisis préférablement
parmi ceux qui auront été préfets. -

SECTION VII.

De l'Office des Questeurs et des Servants de Messe.
Les Questeurs seront au nombre de deux et

eront chargés de faire la quête à toutes les ass'em
blées, soit du matin, soit du soir.
On nommera des servants de messe qui serviront«ni^ aour la messe de la Congrégation.

J!^Jt Pf"I«°t P'^ésenter ceux qui ont moins de dix-

Ï4s fl viîrr^?-'''.f'°°'^*'^^«^ ^« 1* famille ou«très, Il y a garantie qu'ils persévéreront dans la vertu

W

W •M

^1
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SECTION Vin.

De l'Office dés Lecteurs.

'^*'ti tes flèui Lecteurs et leuV» Substituts seront

choisie pftrmis les Congréi^aulsteii' îes plus )[>ropre8à

cet emploi ; ils seront assicitis aux ttssembtdes et

prompts à s'y rendre. Dèé ^u'îlôei-a èntrd sept ou

huit (Jbnfrôrbs, l'uti des lëétéiirir eomméncern la

lecture et ccfntintierà jusqu'à ce qfcl'e le Pnèfet donne

le sigùal pètir cbttiméncer rôfflod;*'^"'^
'

2. C'est à eux' de rJécîter ririvitâtoire et «l'annon-

cer les ^^tienoes aux officiers supérieurs.

3. Les deux Lecteurs qui commenceront Tofficc

continueront jusqu'à k fin.

SECTION IX.

De l'office des Portiei-s et du Mùître des Cérémohies.

1. Ils sont chargés du catalogue qui est à la porte

de la chapelle
j ils ont soin que les noms y soient

bien écrits. ' "
i

2. Ils veilleront à ce que l'ordre le plus parfait

règne, soit dans les assemblées, soit dans les pro-

cessions auxquelles assisterait la Congrégation en

corps.
,

3. Ils laisseront entrer ceux qui désirent être

témoins des exercices de la Congrégation, mais

jamais dans l'enceinte réservée aux copfrères.

4. Le Préfet sortant de charge est toujours pre-

mier Portier et fait partie du Conseil. >

5. Le Maître des Cérémonies donne les signaux

pendant les offices, distribue les cierges, dirige les

cérémonies, etc.
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De rOfiSce du Modérateur du Chant.

1. Son office est de pourvoir à ce qui devra so
chanter, et de veiller à ce que le chant s<» fasse tou-
jours avec gravité et décence.

2. Il pourra s'adjoindre ceux de ses confVèrcsen
quiil remarquera plus d'apHtude pour le chant, et
en formera un chœur dont il sera le seul chef.

J.
Il n omettra rien, en ce qui concerne son

oftce, de ce qui peut augmenter la solennité des
omo^ de rAssociation. "

. );iv'i ; i a
'I-. •rf.\.

ABRÉGÉ DES PRINCIPAUX DEVOIRS DE8
CONGRÉOANISTES.

I. fi'assiduité à la Congrégation.
La modestie et le recueillement dans les assem-

blées

La soumission aux cheft.

L'observation des statuts.
Une charité particulière pour les Congréganistes.
IL Une grande fidélité à leurs devoirs de chré-

tien, qui sont :

La prière du matin, du soir et des repas.
La sanctification des Dimanches et des Fêtes.
L|assistance à l'office de la paroisse,
^observation des jeihies et des abstinences.
L amour de Dieu, du prochain et des ennemis.
La justice envers tous.

III. Une parfaite obéissance aux ioi^ et aux
autorités.

-mv

5
*#'•'''

:f^
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IV. La fuite des XQauvaises compagnies,
des cantJDes,

—

des divertiseements contraires à 1
' i^^tc^uc».

y. Lçs bonn^ œuvres, à la portée de chacun
telles que: / '

Le soubgt'ment des pauvres ; •

L^visi* desraaWea.
. :^„'^:!r

,
VL IJoy attention.particulière, quant aux pères

de tam U'
, à veiller èur leurs eniants, à leur donner

une éducation religieuse et honnête, X faire régner
ja piété et la paix dana leurs- familles, afin d'édifier
leurs coneitoyen;^ et d'attirer £ur leurs maisons les

bénédictions du ciel.

Telles Eont les obligations de chaque Congié-
ganiste, lesquelles te réduisent en un mot, au Bon
EXEMPLE. * '

-airt^r, ,, LÉ CHAPELET.
Il y a plusieurs manières de rt'ciler pieus raent le C;m-

pelet: on peut, par cxi pie, ("•»'« atten au sens les

prières qu'on prononce; cais la méineure méthode est

celle de méditer, rar les royslères (ou principales actions)
de la vie, de la mort et de 1» T'^-urreciion de N. 8 J.-C

,

auxquels la Ste. Vi(»^,e a e,; lai^t de part ; «voir: Lo
myttères joyttiz, les mesures doulourtvx et ks nyvMtm
fflouem: On est dtï rieète obligé, lorsqu'on en est r-mble, de
mcdvipr gur «(tg mystères, si on veut gagivi ks kdnl
gences dites du SL Mosaire,

.;;;>4v îiomfVî Père, etdii Fils, et du aiii. sprit.

Ainsi spit-il.

mon Bieu, je m'uni» à tous les Saints qui sont

àms k Ciel, à tousjes Justes qui sont sur la terre,

à toutes les âmes fidèles qui sont dans ce lieu. Je
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m unis à TOUS, mon Jésui, pour louer dignement
votre Sainte Mère et vous Jouer en elle et par elle.'
J. renonce h toutes les distraotîons qui me viendront
pendant ce Chapelet, que je veux dire avec modestie,
attention et dévotion, comme si c'était le dernier
de ma vie.

' '•^ju-:- j,w .i,:;,.i., .ua. /*>*,/.;»«•

Nous vous offronp/MWsaîVitë Trinité, ce" Ci^edcK
jwur honorer tous les Mystères de notre Foi, ce
rater, et les trois Ave, pour honorer l'Unité de
votre essence, et lu Trinité Je vo« Per.^onnes, le Gh-
ria pour vous demander une Foi vive, une ferme
Espérance et une nrdente Charité.

Je crf \ en Dieu, eU «

Notre Père, etc.

Je vous sah ,; Marie, elc. Trois fhis.

Gloire soit au Père, yt ati Fiïi, et au S&int-
Lsprit, comme il en étaif t^ès J omnencement
maintenant et toujours^ et dans u les siècles de»
siècles. Ainsi soltH.

Pendant que l'on récite chaque dizaine, on se
rappelle et oi honore spécialement Jésus, selon le
Mystère énoncé : par exemple, 1. . Jésus Incarné ;

Jésus sanctifiantjon Précurseur; 3. Jésus

*•',
f

I

""ni-

.

'' '

'S-

Xaissanf, etc

I. MYSTÈRES JOYEUX.

1er MYSTÈRE. •

LlNCAIlNATJOlf. (Adorons Jésus Incarné). ^
Nouij vous offrons. -îïei'ffîîânr Ji<q««" as**- -^-

_

mière dizaine, en l'ho léur de votre inoarnaUnn
dans le sein de Marie

; c nous vous démandons, paf

ap:
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eo^^y»té|» et par i'intercegsion de Totro SainteMère, UBo profonde huinilitc^ Ainei soiMl
-f^'Wï^ du Mt/ttère : L'Humilité.
Pater. Ax'^, dix /où. Gloria.

l'il^/'^îr
JAcuLATOinE.~Grâcc du Mystère dellncarnation, deteendez dans àoa âmes 1 Ai«'i

i *i

lî

2e MysTÈRE.'

U m/TMm;;^ (Adorons Jésus sanctifiant son
•*»nu Precurseup.)

,

'

A\^Jn^
v<>"« Offrons, Seigneur Jésnh, cette seconde

fc m'?
^?^''"«"r de la Visitation de votr

fanotrfi.^^'°
^^««.^'^««î"/ ««inte Elizabeth, et de

sanctification de Saint Jean-Baptiste
; et nous vou

Ainsi lit S?. '' * '''""*^ '"^'^'^ °^*'« P^^l^^i"-

Fruit du Mystère : La charité envers le prochain.
Pater. Ave, dixfoi%, Gloria.

wit.il!
'

^^'°^°^'' ^""« "'>« fimes I Ainsi

* 3e MYSTÈRE,

LA NAISS4NCE DE JESUS. (Adorons Jésus naissant
dans l'établô

)

dizîrrrlf"""• !"«»«'"• J^-'-oelte troisième

di R^fmi''."?!'!"'' *• ^«"lo "«"Yi'^ d"»» retable

17
—-""-='"

;,f'
"«s«i TOUS liBUiaBaons, par oe JUvs-

«ère et par rmter<«,Mon de TOtre S«nte Mér le
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Jétaehement de» bte^é Ju monde, lo mépr'n dea
richesses et l'amottr de la pauvreté. Ainsi «oit-il.

Fruit du Mystère : La pauvreté. '

^ai^T.Ay,, dix fois. Gloria;
'^ ^^^

ORAISON JACULAToiRL^Grilce du mystère do
la I^aissanco de Jésus, descendez dans nos ûmea I

Ainsi 8oit-il.

4o AIYSTJÈRE.

LA PRESENTATION AU TEMPLE. (Adorons
Jésus présenté aiuTeraple.)

Nous vous offrons, Seigneur Jésus, cette qua-
trièmc dizaine en Ihonneur de votre Présentation
au lemple, et de la Purification de Marie

; et noua
vous demandons, par ce mystère et par l'interœs^
sion de cette sainte Mère, une grande pureté de
corps et d'esprit. Ainsi «oit-il.

:

Fruit du Mystère-. ljii^\xr%{é.

Pa( er, Ave, dix fois, Gloria. ' ^** *^

ORAISON JACULAT01RE.--Griîce du Mystère

Ainsi soU^r*^"' "^^"^^^ ^^'^"^ "0"' ^™es 1

.«/

i'?

IU3 naissant
5e MYSTÈRE.

LE UECOUVnEMENT DE JESUS.' (Adorons Jésus
recouvré dans le Temple.)

Nous vous offrons Seigneur Jésus, cette cin-QllïAmii
' .

«îssîne en i nônneuV de votre itecouvre-
ment au Temple par Marie et Joseph

; et nous vous
demandons, par ce Mystère et par lintercession de

-^'
!**

'•!/*.'Ù^
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votr^Sainte Mère la véritaW^«àg««e qui consiste
à faire en toutes choses la votonté de Dieu. Ainsi

F^uit du Mi/gtêre : Vohéias&nce.
Pater. Ave, dix fois. Gloria.

ORAISON JACULAïoiEEi^-Grâce du Mystère du
Recouvrement de Jésus, descendez dans nos âmes '

Ainsi soit-il.

II. MYSTÈRES DOULOUREUX,
ier MYSTÈRE.

VAGONIE. (Adorons Jésus Agonisant.)

Nous vous ogrons, Seigneur Jésus, cette sixième
dizaine en 1 honneur de votre Agonie mortelle au
Jardin des Olives; et noua vous demj^ndons, par

-MA ^ '^ f
' .P^' J^fîtercession de votre .Sainte

Mère, la contrition do nos péchés. Ainsi soit-il.

Fruit du Mystère : La contrition.

Pater. Ay^, dixfois. .Qloria.

ORAISON JACULATOIRE.-Grâce du Mvstère de
1 Agonie de Jésus, descendez dans nos âtnes I Ainsi
ROlt-ll.

2e MYSTÈRE.
LA FLAGELLATION,

iAdorons Jésus Flagellé.)

Noua vous offrons, Seigneur Jésus, cette septième
dizaine en 1 honneur de votre sanglante Flagella-
tion; et nous vous demandons, par ce Mystère et
par Imtercession de votre Sainte Mère, la mortifi-
cation de nos sens. Ainsi soit-il,

rTtiit Au. 'l/vjo/^i.<. . T « A«is .•

Pater. Ave, d'/aj/ow. Gloria.
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1» mt^T*' •'^^"^i^/OiHÇ—Cïrâce du Mystère de

Ains' som!"" '' '°^'' ^^"' °^' ^"^^^ ^

3e MYSTÈRE.

LE COURONNEMENT lïÉPINES. (Adorçns Jésus
couronné d'épines.) r' ^^"^, ^tf-'-

Nous vous offrons, Seigneur Jésus^îette huitième
dizaine en 1 honneur de vptre Couronnement d'éDÎ-
nés; et nous vous demandons, par ce Mystère et
par

1 intercession de votre Sainte Mère, le méoris
du monde. Ainsi soit-il.

«'^-pus

Fruit du Mystère : Mépris des plaisirs mondains.
Çater. Ave, dixfoU, Gloria.

ORAISON JACULATOIRE.—Grâce du Mystère du
couronnement d'épines, descendez' dans nos âmesl
Ainsi soit-il. îri;i«r

«••ucai

i.'i

4e MYSTÈRE.

LEPORTEMEliTDEUCnoIX. (Adorona Jésus
portant sa Croix.)

Nous vous offrons, Seigneur Jésus, cette neu-
vième dizaine en l'honneur de votre Portement de
Uoix

;
et nous vous demandons, par ce Mystère et

par 1 intercession de votre Sainte Mère, la patience
dans toutes nos croix. Ainsi soit-il.

Fruit du Mystère : La Patience.

Pater. Ave, dix fois, Gloria.

ORAISON JACULATnmiî! dr&n^ A.. TVT...ia_» j..

1 ortemenfc^ de Croix, descendez dans nos âmes!
Ainsi soit il.

I
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r*

5e MYSTÈftB,
hE CRUCIFIEmNT ET LA MORT DE JESUS.
(Adorons Jésas Crucifié et mourant sur la Croix

)

Nous vous offrons, Seigneur Jdsus, cette dixième
dizaine en l'honneur de votre crucifiement et de
votre mort ignominieuse sur le Calvaire ; et nous
vous demandons, par ce Mystère et par l'interces-
sion de votre Sainte Mère, la conversion des pé-
cheurs, la pers<5vérance des justes, et le soulagement
des âmes du Purgatoire. Ainsi soit-il. ' "

Fruit du Mystère : La grâce d'une sainte mort.
Pater. Ave, dix fois. Gloria.
ORAISON JACULATOIRE.—Grâç^ du ÎVIystère du

Crucifiement do Jésus, descendez dans nos âmes '

Ainsi soit-il,

: X;' IIL MYSTÈRE^ GLORIEUX.
1er MYSTÈRE.

LA RESURRECTION. (Adorons Jésus ressusciîant 'îu

Tombeau.)

Nous vous pffrops, Seigneur Jdaus, cette onzième
dizaine en l'honneur de votre résurrection glorieuse

;

et nous vous demandons, par ce mystère et par l'in-

tercession de votre Sainte Mèro, l'amour do Dieu c^

la ferveur dans votre sci-vice. Ainsi soit-il.

Fruit du Mystère: 1|û coeur nouveau, aimant
Dieu avec ferveur. i >

.

Pater. Avq, dtx/ois. Gloria.
ORAISON JAcuLAToiRE.--Grâce du Mystère de la

Késurrection, descendez dans nos âmes! Ainsi soit-il.

2e MYSTÈRE.
VASCKNRinN rAdni.nna TAo..» ~.^„*„„* ..

Nous vous offrons, Seigneur Jésus, cette dou-

L'ASSOMP
Jés

j>rous vo
ziènie diza

de la triom

dans le Ci(

tère et ^ut

tondre d^v;

Fmît du

later. A



.>;.'»i.

aire : et nous

sainte mort.

ssuschant «iu

LE CFJAl'KLEr
343

3ième dizaine en rhonoeur de votre triompharite
Ascension; et nous vous demandons, par ce mv^!
ère et par l'intercession de votre SainteMèreTn
desir ardent du ciel, notre chère patrie. Ainsi soit-HFruit du Mystère : Pensée et déâr du ciel
Pater. Ave, cfî»/bi>. GJoria*
ORAISON JACULATOIRE.-Grdce du Mystère de

1
Ascension, descendez dans nos âmes! Ainsi soit-il!

3e MYSTÈRE, Uiu

Uerge cl sur les Apôtres. (Adorons Jésus et son oSiEsprit remplissant les Ames des fidèles
)

Nous vous offrons, Seigneur Jésus, cette trei-^me dizaine en l'honneur de la veiue de voTreDivin Esprit
;

et nous vous demandons, par ceMystère et par l'intercession de votre Sainte

Fruit du Mystère : L'esprit de prière.
Pater. Ave, <?w;/oi«. Gloria.
ORAISON JACULAToiRE.-.Grâoe du Mystère de

la Pentecôte, descendez dans nos iimes ! Ainsj soit-il.

4e MYSTÈRE.
LASSOMPTIONDELA SAINTE VIERGE. (AdoronsJésus ressuscitant sa Très-Sainte Môi^).

Nous vous offrons Seigneur Jésus, cette quator-
lème dizaine en l'honneur de la liésurrection etde la riomphante Assomption de votre Sainte Mersdans le Ciel

j
et nous vous demandons, par ce Mys-

ère etj,ur 1 intercession de cette Saii e Mère une
mot éùixril,

^'tiit du Mystère: La dévotion à laSte, Vie
xater. Aye, dix fois. Gloria,

Tffe,

fi'

**(•:
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ORAISON JACULATOIRE; i. Grâce du Mystère de
1 AFsouiptioD, descendez dans nos âmes I. Ami
soit-il.

.,

;5o 3IYSTÈRJÉ.

LE COURONNEMENT,DE MARIE. (Adorons Jésus
couronnapt sa Tfèa-Sainte-Mère dans le Ciel.)

Nous vous offrons, Seigneur Jésus, cette quin-
zième et dernière dizaiue en l'honneur du Couron-
nement de votre Trèa-Sainte Mère; et nous vous de-

mandons par ce nïystèreet par l'intercession de cette
divine Mère, la persévérance daps la. grâoe, ot la

couronne de la gloire. Ainsi soit-ii.

Fruit du Mystère: ta Persévérance.

Pater. Ave, «;?/a;/où. Gloria.

^ ©RAISON JAOULATom&->-Grafee du My^ère du
€ouronnement-dG IMarief!? 'descendez dans nos âmes!
Ainsi soit-il. i m

tira Sti .'i4M>l^v .. :=, * .,^ f-f-hV^ -rmn- -.

oGloirb aa Vêtu qui^pjii», sa.pu-îssaqce, ju'a tiré

au »éant et créé à son image. Gioire au Fils qui,
par'sa s^sse, m'a déivré de l'enfer, et m'a ouvert
les ï)art^8 d« ciel Gloiro au .gai t»t.Esprit qui,

PM sa miséricorde, ma sanctifié dans le Baptêmo

!L^"^ ^P^*"^ encore sans cesse ma saaatiâqation,
par ics^î^câ que Jo rt-^uîs t©us les jours de si
bonté. Gioire aux trois adorables personnes de la



PHIÈRE8.
3*^:

très^nte Trinité, aussi grande qu'elle était au
commencement majp|çnî^nt et toujours, et dans les
siècles des siècles. '

>

Nous vous ado-ons, Trinité sainte, nous vous
révérons, nous voua remercions avec un humble
sentiment de reconnaissance, de ce qu'il vous a
gu de nous r éler ceglorieux et incom|)t-éhensibIe
Mystère

;
et nous vous supplions de nou^ accorder

quen persévérant justju'à; la mort danjs la profes^;
sion de cette croyance, nous puissions voir et elpri-
fier éterneUement dans le Ciel ce que nous adorons
ici-bas: un Dieu en trois personnes, le Père, le Fils
et le Samt-Esprit* <

>
-

LE LyNDI. * - •

PRIÈaiB AU SAINT-ESPRÏT...

Atttefr de la sanctification de nés âmes, Es-
pnt d'amour et de vérité, je vous adore comme
ie prmcipe de mon boniieur éternel f je vous re-

!

mercie comaie le souverain dispensateur dos biens

I

que je ngois d'en haut, et je vous invoque comme
!

ia source des iumières et de la Ibroe qui me sont
I

Déees«(aires pour connaître le bien et pour le pjcati-

j

qaer. Esprit de lumière et de forôe, éclairez donc
|m(mi entendemeat, fortifiez ma volonté, purifiez
mon cœur, r^lez-en tous les mouvements, et me
rendez docile à toutes vos inspirations.

Pardonnez-moi, Esprit de grâce et de aiî^^ri-
corde, pardonnez-moi m&s infidélités contiri.o«i.-;i
efc l'indigne aveuglement, avec lequel je me mÂ^'d
souvent refusé aux plus douces et aux plr:; i,.-*
chantes impulsions de'votre grâce. Je veux eonn
avec îe secours de cette même 2v^jm\. o^ss-,« a^ !.J

être rebelle et en suivre désormais les raouvementg

24

(•J

1.? :.?H

1
^'

k
. h

«C'a
Slif'^^ '

'''
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»! i

I Ij

avec tant do docilité, ^Ue j'eri' puisse goûter les

frnitâ et jouir deë béatitudeg que' vos dons sacrés
produisant dans les fimes. Aiusi soit-il. -#is^'«k<fe?>i)

''lim'm^à i^'A. I- •'•.
,

'.. ,, , hit/a: fj.^i ah à-vn

6 sArNT ANGE 1 que Dieu, pwr un effet de sa
bonté poUT Bfltoi, a chargé du^ soin de ma conduite •

vous' qui m'assistez dans mes aflaiotions, ^ui mé
scratenez dans'mes'découragementsyet qui^m'oltenei
sans cesse de nouvelles faveuœ c; je, .vou* jrends d«
très-humbîes actions de grâces, et j© vous conjure,
aimable protecteur, de me continuer vos charitables
«oins; de me défendit contre tous mes ennemis :

d'éloigner do moi «les oocasions du péché
; de m'ob-

tenir que je aoiSidooile à écoutée vos iuspirations et

fidèle à les suivre ; de me protéger surtout 4 l'heure
de ma mort, et de ne point, me quitter que vous ne
m'ayez conduit au Ê^our^uxepos éternel. Ainsi
soitil.

« "^Hi dnï rrr.PRiàRE aux saints anges.

.^l'TMs^AiNTs Anges-^ Gardiens, chaînés du soin
de «tous, leà Sommes ea ce monde, ^ représentez à
Notre

^
Seigneur Jésus^Christ leurs raiBèr-e» et leurs

nécesâtés, afin de leur eu obteiïip>le remède et la

délivrance, pour la gloire de Dieuj que nous ado-
TOUS, èimons et remewioas à jamâia avec vous. Ainsi

" '-
1 PBIÈaE a'ST. JOSEPH.

— ti,05epii, qui êtes ce serviteur
sage et fidèle à qui Dieu a confié le sôîn de sa famille,



TQua qu'il a ^t^bU le cqnsermm- ^e la vie de
Jé3u*gim8t, et le OQopér4teur ,fidèl#,du grand
dessein de Wrédemplioiv du mondç, vpus qui
avez eu le bonheur de vivre avec Jésus et Marie

mZ 7""?? ^""^"^ ^«^^«>f«8 i
.chaste époux de là

Mère de Dieu, modèle et patron des âmes pures,
humbles, patiences et mtteures, soyez touché dé
la confiance que ndus avoqs en vous, et recevez
.?eo bonté les témoignages :de notrç dévotion. ; j

JNOos remercions-Dieu des faveurs- singulières
âont il lui a^plu de vous oombl«r,.«t noue le ooBr
jurons^^par votre intercession, de jious rendre imiU-
teurs.de vos vertus. Priez donc pour nous, grand
bamt, et par êet amour que vous avez eu pour
JÉSUS et Mahie, et que Jésus et Marib ont eu

,i„Mj lll.'iij

PBIÉHE DEVANT. |.E ,ÏB^$AKN,Ï SACREMENT '""

^
Doux J^s aimable' Sauveur,. qui,'parrexoès

du plus prodigieux amowr, avez voulu demeurer
avec nous dans le Sacrement ;de zlîautel. je voua
y reconnais ijour mon souverain Seigneur et mon
•f"V7® \^^ y ^^^ avecvks sentiments de Thu-

milité la plus profonde. Je vous remercie de tout
nion cœur de la tendresse infinie que vous nous v
témoignez, malgré lesrmauvais traitements que
TOUS y recevez de nousj et, pénétré de douleur à
iayue de nos ingratitudes, je viens, ô Dieu de
uid^méi vouâ ;!4ire amçndô iionprable pour toutes
les pr9fauation§,,„|e^,sncri%eai€t Jps im^iéjgs ^^
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S(j sont jamaJB «ommiBeB et qui se pourront com-
in«ttw> contre wt'«dcirable Sacrement; Que ne
ptils-je/nô

: mbtt Dien r vdûs iénioigner la douleur
qtle'jerewen» d'avoir moi-aBÔmeparudôTarit vous
avec tant d'irrévërenoe, et de m'être approché de
von» avec si peu d'amoar et de ferveur 1

^«OubKez, Seigneur, nôë iniquStëfe, pour ne vous
resBotttemr que de tos miséricordeài . Agréez le
dégir «ùcère qtie l'ai dé vous voir horiorë dans le
Sacrement de Totre amour. Oui, je souhaite do
tout mon, coeur de vous y aimer, bénir, louer et
adorer jutant qu)e les Saints et les Anges vous yaiment, Vous y bénissent et vous y adorent; et
vous dônjure, par ce Corps adorable et ce Sang
précietl* devant lequel jç me prosterne, que désor-
mais je vous y adore si respectueusement, et^
vous y reçoive si dignenient'/ Qu'après ma mort je
puisse, avec tous les bienheureux, vous glorifier
éterijellement. 4insi soit-il.

-yffao LE VENDREDI.

O Agneau sans tache î victime innocente qui
par votr*e Mort et votre Sang avez effacé les béçhéa
des hommes, effacez les miens, et ne' pénhettez
pa» que tant de souffrances me deviennent inuti-
les. Jésus abandonné do tout le monde, triste,
désolé, agonisant, r^igoé àr la mort, aidez-moi à
recevoir, avec une résignation pai-eille à la vôtre
toutes les afflictions qu'il vous plaira • de m'en-
voyer. Jésu8 accusé, oàlomtiié, outragé avec le
dernier mépris, àpprenez-moi à mépriser les iu-
^- -^vzi-.-^ v;-^ iiui«iiii/o eû a, souufïr patiemment les
plu5 noires calomnies, Jésus déchiré de coups,
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ooaromié d'ânes et eonvieïtd«s«ng|M)iirl'n»our
de moi. apprenez-n^oi ^ enthirer pour l'amour de
voua les incommodités et les douleurs de la maladie.
JiBirslivré aux bourreaux et condamné au honteux
suppjioe.do ia israix, faites-moi la grâce de fuir la
flloire çt d'aimer le8;phis humiliantes confusions
Jisus accablé da pesant ferdeta de la croix, je me
joins à vousJ'unis ma croix à la vôtre ; faites*p)oi
k geSce de.la poarter avec la mêmeiforoc et la,n»^e
douceur ^ue »ous. JjÉsua éloiîé en croix, attirei>moii
à voua. Vous expieez pour moi; faites que je ne
vive plus que pour voua, et que désonnaifl, crucifié
avec voua,;je ne ^ois occupé qu'à vouf aimçr ^ à
vous plaire. Ainsi «oitjil. ^ >: ,...\k^„^<.^ ^o,?

PRlÉrffe-A u'iSïtNTE'viEfieÉ. "
/>'^t^!

Très-sainte Vierge,' M<^re àe DieuJ et par céKe
auguste qualité, digaeidës plus

.

profonds respects
des Anges et des hommes, je viens vous rendre mes
humbles hommages et implorer le secours de votre
protection. Y,QVi^ êtes tojite-puissante auprès du
Tout-Puissant, et votre bonté pour les nommes
égale le pouvoir que vbus avez dans le Ciel.
Vous É 8aye,z, Vierge :sainte^ ^flès pia plus ^ndre

jeunesse,je vous ai ïie^ardée çQmi4§ i?j^;9ièwi,,ipon
avocate et ma patroHQp, ,.rvpus ave?| biei^ vou-
lu, dès ior^, me regarder ^mmeup (^e vos eur
fîjnts

; et toutes les grâoe§ quQ j'ai i^e^ues de
Dieu^ je confesse, avec ùp l^umble sentiment de

je les ai reçues. Que n'ai.je pu autant de fîr

délité à vous servir, aimable Souveraine, que

1

^:Vj
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iaûiT IT K vous
, owenez-rtm cfé môri'Siiu-

^tfi^^tt^''^^ d^^eoèiiV a U^^cartos qtie rien

uiî^^*^'^'*^^ î tfnè^htiiïiiHÏ^^Tié Tîa lii puisse

?t*o?^5'<^il*ô rîén-it^ptîîsse'irdùWei'; enfin,

leme^t dans Iâ'pr«ti4,^d9*<ni^ffe lèà VertTiài)éndant
ma vie, afin de 1) vfj*erlé Recours dç votre trotection
à 1 heure âé w^ meH;'" Ainsi soît^il. -

iinii. lia
*'..Mii ie; ' '

i 1

1

1'
1 1 I ot: 2s:

, ii,

- ..- * -î^fff»-^^^;-^T--,|V>ff,. _ _

^^!?^ll'i¥î>II!?"^^ lâT. SACREMENT.

^«'î^ AU COMMENCEMENT DB-LA'iVlSITE.t.

-^' Mtohi Seigfieuf Jësefe-Ghristj qiii,^aur l'omour
flè ttouij demeurez nuit et jour dans cesadrement
aaoraWéV «Poêlant, attendant et recevant tous
deux ' (jui* viennent vous Visitery je crois ferme-

grâcéë que vous m'avez accordées, e* spéciale-
ment de vous être si souvent donné vous-même
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à mol/dans çp aacreoçieat, et de ,in';«vo^i; .in*i, â
la penfée d^ venjr roc prosterner,' dans cQttô
égliae, en votre présence. J adore en ce moment
vptr^ Çœur.^^d, et j^ me propose 44DS oetiç^i^te
t^is ftps prbcipaïes : la premi^ro .de ypus reimer-
cwr^pour 'c).df)p„iaefab|.ede

If» ^aiQlç.Euohari&^e ;

la,«ecQude de r^parer^les putragea que vous ^ye»
reçus ;dan^,,pe gacrcment dtipuj^.son toitotiou, -.la

tcpisièfl[?e„4^ ,you8 a^or^rl^u^pied d ; o^^ jiut^, cpm-
me j^,voudras le faire d^pato.usles lieuf 4« la terye
où vous ^lcs h mo^m hop^r^.et le pli^^ aban^onpé.
P mon 4ivio Jésu^,. ^i^e je voudrais vpus aimer

de tout mon c leur 1 que je me repens cl'avoirsi sou-
vent offensé votre.iu^nie bonté I . Je me propose,
avec votre sainte grâce, 4q, ne jamais yous offenser
dans la suite. Dès,, ce ujoment, tput indigne que
j'en suis, je me consacre tout à vous • je vous con-
sacre ma volonté, toutes mes affections et tous mes
désirs. Faites de n^ijOt.dQtçut ce qui est à moi,
tout ce qui vous pîaiï'a.' jè iie tous demande que
vot^e/Baïnt,anj9ur,^Ja P^sévéranqe ifaal«j etirac-
oomplissement parfait de votre sainte volonté. Je
vous recommande les aines du purgatoire, spéciale-
ment celles qui ont été le» plus dévotes au saint
Sacrement et à la sainte Vierge

;
je vous recom-

mande encore tous les pauvres pécheurs; j'unis
infin toutes» iestaffectiona' de mon ewur aux Affec-
tions de -votre Cœur adoraWe

; eb, aiosi unies, je
les offre à votre Père éternel, et je ie,«onjuri^ 6n
votre nom, de vouloir bieales accepter et les agréer
pour l'amour dfi vous. Ailges du ciel,, ici présents
pouf adorer notre commun Maître^ je me joins à
Tùïis, iiiSprit saini^ MramèEi dans moarcoeur îe» feu
de votre amour. Vent, JStmcte Spiritui^^. xx.m.

» , ^m

,'-»** •••I

iJi-AAi
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mt PmÈm»i
]'"('• ''il

J2^î^\^^^^^ sti' «et WWI, jôto^s' adoré ie

je m_ unis à,vous, ne vous sëpareajamais de 'S»oi.Je e tiendrai, ce 'diviri SàuV^tir'et je ue le «uit-

d^-rr' J' r^rwii avec lui, et je brûCidahs les flammes de son amour :" ui même ftu em

&.f d™ Créateur et sa misérable crèatu^.Mon Jésus est tout à inoi, et je suis tout à lui
; jvivrai et mourrai sur sa poitorine : ni la vie n a

mortn^meséliài^ë^aja^^^^^^
ÇOis de Sàlà.) '-' -'''^'ii'^^i-^o'^^iml^f'tT^,

êtes téèllemenépiésentauSaint-Saorement rie tou

ÎSS/vWLkS?: ^""^«^.Jè'^i'e puîk maintenant

spirituellement dans méq cœut. J« m'unis à vousçotnmô SI vpuB étie«^ déià veilu en etfet et ieTélivre tout à '^ous; Ail I ib vôtre dôté'^éVw^^^^^
pas que je me sénàre jamais de voua'^

'"

5a«^Z .^r/*^^-*' ^^^S^^"'» dans k Sain,^aorement.
,
j« ,FOUS aime, je vous d«feii»; yenei^m mm^^ç^

I> m'atuke et je m'unU^à vou?ne vous sépares jamais de moi.
'

ChriTn *i« T'*? '"PP^î^» ^ mon Sauveur Jésus^

dou^Lr ^nLT A^^"^'^
*^"*« *^'bée par k

amoar «/ ^"'^^^ ^* P«' ^« *^oe de votreamour, aûa que je meure pou» l'amour de vo^rcamour, puisque vous 4vez da'iirné mJZ ZlZ^v'
mour ae mon amour.

" ^'"' '"'

Seigneur
l'état affreu

1D8 connai^i

même : vop
igacrant

; p
dwnpur-pro

i') suis sujet

vertu: ajil
vous touche;

détruisez eq
mettez à, se

m'éclaire de

amour. Ilei

fit il n'est pa

enfants, pou
c^iem pumg
de lev.rt ma
la porte, ô m(
tez si souven

pourrais-je m
Puisque v

de nous acco
a vôtre Père
demande la <
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\Or$mnv qmn'^te$wmtAimé 1 jQampftr qui
"e^es point connu ! (i^te. Magd^ de Pazzi.)

divin Epo^x demo^ftmp I i^ua»4 me.çaywez-

Pn^e<fc«fln«?e J^èt-Saint-Sacretnent^ page 347.
Arnénde h&noMbïé au TfèS'Saint Sd&émenU

'
» -.1 .ffOU* NO» BEt'OIWS. H.,^^ir^J^.^^^

Seigneur,: wu^;;^e2 ^jv^ proj^q^i' misère, et
létat affreux où mes péchés m'ont Hauit : vous
me connaissez weux quç je i^ mp connais moir
même: vous savez que jç.^uis pauvre, faible et
IJDcrant ;

pt avec^cela, plein (îe moi-fliême et rempli
d ampur-propf^ V^us^^avez qu^ depi^is longtemps,
jr^is ^mA ^l^aéfftut, qn^ je manque^e telle
vertu: ah I dftignez avpir..mtié de moi : Jaissez,
voas toucher de ma misère I .^eigneur, assistez^mQi:
détruisez e^ moj. l'écrit ^'orgueil et de vanité, et
mettez a sa placj vptrQ.Esprit saint, afin qu'ilm éclaire de ses lumières, et m'embrase de son
amour. 11 est vrai que je ne mérite pas cette grâce :

et II n est pas raisonnable de prendre le pain des
«tante, pour le jeter aux chiens ymaûlespeHtn
dhtens vumgent les mieUe», quUomhent de la table
de Ut'Tifmîtres (Matth. xv, 27.) Traitezmoi de
a Forte, o mon Dieu

; et puisque vous me permet-
tez 81 souvent de m'asseoir à votre table, comment
pourrais-je ne pas attendre de vous tout le reste ?
Puisque vous nous avez promis, 6 mon Dieu

de nous accorder tout ce que ùous demanderiona
koire rere en votre nom", souffrez que je VôUs

demande la conversion de ce parent, de cet ami,

*<

II

m
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m ARTÈRES,

h, 8M*é dete milade,'le «uoeôtde :o«tte a&ire, de
mea^pwjet» et do mon traraU, si c?ei* .poor moa
sainlT-et pour tôt» gloire, huu v-wi.,ch .wnii .

SACREMBÎîÏ.
"^ n.7 < M,

Diym S^auyçujT <^japs âmes, qui avez bien voulu
nous laisser vôtre Corps sacré et votre San'' pré-
oieux dans le Trèp^aint Sacremenr de l'autel, je
TOtté

:^ adore aveoi un profo \à Tespeot
;
je vcag

remercie trèf^humblement de toutes les grâces que
TOUS noué y faiîes

; et eoinme vou» j êtes la source
de toutes les bénédictions, je vous conjure de les
répandre aujourd'hui sur moi ér«ir ceux et cellei
pour lesquels j'ai intention de vous priw. ks-k

Al
7?**^* jfin>^ue riôn n'arrête le cours de ces béné-

dictions, êtes de mon coëUrtout ce qui vous déplait èmon Ihen
; pafrdonneta-moi mes péchés : je les détes-

te sincèrement pour Ifj? r de vous
;
punfîez mcn

cœur, anctifieii mon k tM5nisseB-moi, mon Dien
aune bénédiction sembla: le à celle que vous du'
nâtes' à vordiscinles, en le» quittant pour monter
au eiel. Bénissez-moi d'une béûédiottion qui me
change, qui me consacre et qui m'unisse part'ait^
mentàvouff, qni me remplisse de votre esprit, et

22îli51'.""'^
*^^ °®**® ^^«V »n gage assuré de hi

Dénédtdtion '^ue vous prépare» à vos ëhi^. Je vom
i»demande^att tiom du Pèw», et duFiketdu
oain«>JîiSpnli. mm^.vm^ m^rû^^iHfHmiimtniH iv.

Pk\tÈk A i^ fin' D^ tÂ TI8ITÉ AU SAINT

^^
SACREMENT. ^^"'''''

^
Ivahir^âô' me ;^etïrer, je vou^ âfëmahfe pKrâbn,

ô mon Dieu, de mes distractions, de ma tiddÊor.
ae toutes les fautes que j'ai commises en votre
divine présence, durant cette adoration. Je voua

I
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't.- F'

le pk'rdbn,

a tiédeor.

1 en votre

Je vous

lawsô^mon csœurj ïemplisaez-lô de Totre erfiee et
ie fojre ftœoujr

; et avant qao je tous quitte, ô
mon l>ieu, donnez-moi iwto) sainte bénédiction ^

toute ma vie, afin gu^l^^evWpfus que pour

l.ôa-Baïnte Vierge, toujwiré pure et sans taohe^
ma tendre mère, c'est à voui^ mère démon Dieu
b reme^du monde, Favboate, l'èépéraaoe et l'asile
(l68 piJcheurs, que j'ai recours aujourd'hui, moi
ijai finis le pius coupable de tous. Je'tous rends
meatrès-humbles hommages, Ô grande Reine, et
les plus vives actions de grâces, pour toutes les
Jveurs doùt vous tr'avez comblé jusqu'à présent,
h vous aime, ù divine Mère

; et pour vous Ifr
témoigner, je vous promets de vous servir touteM vie, et de feire t<«-,t œou'.posfiibfe pour engager
1«8 autres à vous servir. Agréez-moi pour votre-
serviteur, prenez^moi sous votre protection, le reste
«le mes jours, et obtenez-moi un v^itable amourmv Jésus-Christ, votre divin Fils. ma tendre
»ere, par 1 amour ardent que wras avez pour Dieu
Ijvous^ conjure dà m'assister en tout temps: mais
pirtioulièrementjau moment déciiif de ina mortr
je m abandonnez poiot, que je ne sois- hors dd tout
tetger dans le ciel, occtipé à vous bénir et 4v6us
louer éternellement avec votre divin Fils. Ainsi
je^ Icspère, et ne cesserai de l'espérer de votre
bouté.

., ^ ..
,'. /

Loué et remwcié soit â chaque instant, le très-
sau^t^ très-dvvm Saoreiiieut de l'autel 1

jiiUivv i^'\4;f^J^l^:.,^^)^iy
{>^:

>1.

u
•*.-'•?.*

,;

'
•

*• li
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BENEDICITE, ODPRliaÊXVANT LE REPAS.

Bénis8B25.nou^ ô^mon ^>9, tii.,i qee la iiourJ
nture que nous allons prendre. Av nom d^ Père

bened^^atdexteraOhriBti. Ta flomfne Patria, etc.
'

^^.
- -GRAtœa, on phiAre après le repas.

V^ous vous rendons grâces, de. tons vos bienfaits
o i?ieu tout-imiâsant, qui vivei et régnée dans k
«ècles des siècles. AÎnsi soit-il. Tu nom a
Pèro et du Fils, eto/

b«iS."-^'
grfttia8,.omnipotens Deus, pro univenJ

beneficlw tais, qui vivls et régnas in sœcula saculoruni
'

Amen, in nomme Patria, et Filif, etc. '

• PR»<»tB AD SA€RÉ CCEDR DE JÉSUS.

Àai \f^^^^^m^ m^9^u^ .jtjQUtegrâcie; océan
debon^i^ous, ^oongtégamstes de 1» trèagte. Vierge.
prçsfés pv 1^ désir ie i?ous témoigner notr^ amour
no^-e pmmmmy nqtf,e â4yoii^j»eni„ npus ve-

iW,i,tQUs et,qba^uu, ,poi:\s ppnsacrer à Vous pour
toujvurs

: nous Vous cpusaorons aonc nos person-
nes /Ct nos intérêts spii^iM» et temporels,: nous
jous consacrons nos famUles, nos amis et nos bien-
Weu^^ y nom» Vpus offrons nos ioi(?s. et nos peines,
nos pensées otBos a%tioBs, nos œuvres etiostïM
vaux, notre âme <>* nntra n/«i.»o »«* :i- xJ.^ - '

W0re,,,et notre dernier soupir; nous voulons désor-



sse.

BEPAS.

que la nour-

om d^ Père,

mus sumpturij

is, etc.

»A8.

OS bienfaits,

nez dans ies|

u nom (

)ro universùj

i Baaculontm.

ÎQ lûUt Cli<
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kiis ne vivre que pour Vous, et vous dédomma^
Iger, par notre amour, des îngratîtudeêL des hom-
Imes envers votre auguste Sacrement, de celles
Irartout dont nous nous isommefr nouls-infeneB ren-
dus coupable*. Puis donc que nous BpmmL
maintenant tout à vous, 6 Cœur sacré de JdsT
«ovrez-nous de votre spédîalë protection; sovéi

K' 1? "^/'T'^
^*°' ^^ ^^"^«-^ q«î «ous mena-

I , ¥S"'%P-S?'»' immaculé de Ma^ie, et vous aussi
Igloneux SlJosèpl,, prier le CœurMorëdeS
teJSîî?'®^ - ^^*^^^ '* les protestations de
liiotre fidélité

;
ne permettez pas qu'après lui avoir

imsi voué tout notre êtw, un leul de nous ait
«mais le malheur de lui retirer son offrande : faites

.

B nous 1 amiions comme vous l'ave» aimé : obte-
«^nous enfin qu'ici bas et dans l'étenrité nou^

lirons toujours inséparablement unis, à ce Cœur
Ibfai, à qui soit louange, honneur et gloire dans les
Wècles des siècles. Ainsi soit-il. ^ ..

PRIÈRE A LK 8Ai;«TE FAS^|.E*
la plus sainte des femiUes, vous qui avez

nenéuàeyi^ SI commune en apparence, mais auxK de Dieu avez pratiqué les vertus lU plu? su-
IMimes, daignez jetèrsur nous un regard de bonté !.
roùs connaissez nos besoins

; vous connaissez no*'Messes. Vene* dotic â ndtre ôecours. Jésus

CJ^JSi^^^i^^^î'
'^^*'°* soumis comme Vous

Jjrez été I O Mane, que toutes les mères soient
iTigilantes comme vous r St. Joseph, aue tous
Ites pères soient à votre exemple les protecteurs de
fenre enfants 1 Ste. FamilU nri«. ^„« "-V
joignez les péchés de notre demeure et si nous
jfl avons pas en partage les biens de ce monde, du

.\-*<

"
^'%

• I

• •• I:

' ^ TA \

f .«1

•<k
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moins obfceneï-nous de vivre dans la paix, l'union
€t4 innocence, afin qu'un jour, après avoir march.$
«urvos traces ioi-bas, nous allions partager au ciel
votMboahear. Ainsi soit^l. *^

.
'

.AY.^ PRIÈIIE DE M. OLIËK A JÉSUS ET A MARIE.

Jdsus, qui vivez en Marie, dans ia beauté de
I

vosvertus,, dans l'émitjenoe de vçs pouvoirs, dans
la splendeur de vç(S richesses éternelles et divineî
donnez-nous part à cette sainteté qui nous applique

'

uniqi^enieiit à 4>iep, communiez-nous au ïèle qu'elle 1

a pour yotrç jgloire
j
,en5n revêtez-no|is universelle,

mept dçll^, pçur n;^re rien e^t Vs 'et pour vivre
uniquement eu votre esprit, coipwe elle, f, la gloire 1de votre père. Ainsi soit-il.

' ' f' b
|

..,a D^on bjemaiiné Père et l^iio^tm, éonml
ôanitl 4çaçpl|„ awjftufd'bui, ch^qu^jol^r et à ibeure

^î*^l?^^J^'^°^^** n^9'?..f9rp9 et;moi?i ô^ie sous

yptr6.b^pi^jirotectiQp,çt.i^tr^p.atprne|lqspUicituaJ
Jo me jette dans votre, ,^^n,^v^télaire, et je place m
vous toute mon espérance et toute ma consolation.
Je dépose entre vos maïqs mes peines et mes miséj
res ma, vie et mes derniers i^ataqtq,; afia que par
votre sainte wl^roession et par vos mérites, toutes
mes aoUops «oient faites et diriff^es sejon votre!
volonté et celle do Jésu^^ei; de, %l^,,^si ^pit41.

K:ipti V^>ni^pBrfa«l=AiL'ÀKGBaiHDlÈN-; '..' ,!,,

, . ^??^ de pieu, qui êtes mon Gardien, par on
bienfait de la divine charité, éclairez-moi, protéc^ej-,
moi, dingez-moi, et gouvernez-moi. Ainsi soilil.

|

'Afipe'ï^eî; ^ui ouslbs es mèî, iriè tibî commis-
6ura piôtate Bupernâ illumina, custodi, rêt^e eti
guberna. Aiiieû. T P I

PBléllK POUil

Grand Saii

nom, vous à <

I

lorsque par le

doscsenfanti

de mener une
aisme. Aide
ftné, àrecouv
daepar lepéc

Dieu, qn'il m
|tm vertus. ^

igereuse tî

|de ma mort.

Nous vous
wjrez bénie en

irez eu le bon
gtfste et ïmisit

Noasptienons

moment de cet

sacrifice que' '

vous la prés

TOtis-même,gra

i ifésus-Christ

notre prbtectrii

qiie ne dbvons
nous avons le

de vous, ô s

[péché I iUftsi

Laissez-vous

votre Eglise, at

^ toute erreu

liberté. Par :t
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paix, i'unioQ

ivoir marchii

ager au ciel

tfAWfe.'

1 bcautd de

avoirs, dam
i pt ^ivioej,

us applique

ièle qu'elle

Mniverselle-

pour vivre

â,,la gloire

fl

t, Uloneiu
it.à J'Jieure

} âvfie sous

spUiçitudQ.

JQ plaqé eu

oasolation.

mes misé-

ÏQf que par 1

ttes, toutes

p^OQ votre]

protège»-

Qsi 8oit-il.
j

' ' '

'tJbmmis-j

, rége etj

PRIÈRE POUR aONOaSR LB SAISI fiOWT G« porte J.E

Grand Saint, dont j'ai le bonheur de porter le
nom, VOUS à qui Dieu a confié lo goin de mon sajut
torsque par le, saint. Baptême, il m'a adopté mur un
de ses enfants

; obtenez-moi, par votre intercession,
de mener une vie conformé à l'eaprit du ohristia'
Mme. Aidet-moi, charitaWé protecteur de mon
ilne, àreoottvrer la grâce du Baptême que j'ai per-
due par le péché. Faites par yoà prières auprès de
Meu, qu il m'accorde la grâce d^miter fidèlement
TM vertus. Protégez-moi' dans le cours de cette
daogereuse vie, t5t né m'abandonnez point à l'heure
de ma mort. Ainsi soit-il

'
PRIÈRE À STE. ANXE.

Nous VOUS saluons, très-glorieuse Ste. Anne.
«oyez bénie entre toutes les femmes, de ce que vous
avez eu le bonheur de porter dans votre sein FAu-
raste et Immaculée Viei'^e Marie, Mèi^ô dé Dieu!
Nous prenons bart à la j6îe que vous reéSéùtîtes au
moment de cette heureuse li&issanôe, etkù éénéréur
sjcnficeqùe voijs' fîtes àtt Père Eterhel, tei-sque
TOUS la présentâtes au Témnle. Préôentez-tioaé^
TOtos.mênie,^andé Sainte: à Votre tfêë-chèré FlUe ôf
à JésusChnst son Pilé, et so^ei^ nbhe àVooaté et
notre protectrice avj)rès dé Jésris ^ de Mari* : eor
que ne dtevons-nonspiîséspéitt de vbtW èrédif si
nous avons le bonheur de trouver grâce auprès

^ vous, ô sainte Mère de Marie conçue sans
péché I .^iUftsi.soit'il.

,,, ,
* / ,

-jiiiA -: POUR l'église.. f^.rf:v^..^'t;,rr -

Laissez-vous fléchir, Seigneur,, par les prières de
votre Eglise, afin que. délivrée de tons ij mo»^ «f

^ toute erreur, elle vous serve avec une pleine
liberté. Par N. S. J.-C. {Oraison liturgque,),

} • » I.

gi'î'

^

-n:

***iK
1 .7 i

' '

,
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•m
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POUR LB PAPt,

Dliu, le pasteur et le guide de tous ]es fidèles
regardez d'un œil favorablô votre serviteur N

'

qiue vous Ayez place à la tête de votre EgHse *:"iJ^

cordee-Iui, nous vous en prions, la grâce de l'édifier
par ses paroles et par ses exemples, afin qu'il par-
vienoe un jour & la vie éternelle avec le troupeaa
qui lui a été confié. I*ar N. S. J..C. (Or. lit)

«•>> « POUR L'BViQUS.

DïBir toul-puissaht et éternel, ayei pitié de votnj
serviteur N

, notre Poutife, et oondoisez-le pw
votre Bonté dans la voie du sahit éternel, afin que
par votre grâce, Ml désire oe qai vcms est agréable,
et qu il raceomplisse de toutes ses forces. Par N.
S.J.^C. (Or, lit,)

, .,^,

,J.!^^^^ SON CURtou SON C0SPE98BUR.

U^^O^ Jésus, écoutez la prière que je vous adres-
se pour votre serviteur N Détourneas se^ regards
do tout ce qui pourrait mettre obstacle au salut des
«njies que vous lui avez confiéôô, et l'empêcher de
travailler avec ardeur à votre vJ^e ; afin qu'en
avançant lui-même dans vitre service, il puisse y
faire avancer en inême temps les fidèles que vous
avez placés sous sa dîrétîon. Faîtes, 6 mon Dieo,
quil^it tout entier selon votre cûèur, et que, dans
toutes ses actions, il n'ait en vue que votre gloire et
votre très-sainte volonté. Ainsi soit il. (Sainte
Véronique Giulianî)

POUR LES PARENTS, AMIS ET BIENPAITEORS.

Atiz pitié. Seigneur, de tous mes parents, de
tous mes;amis, de tous mes bienfaiteurs et de tous
ceux Qui désirent OUA m nrÎA nnnr ^nv Tk/MtnA».

leur, i» repentir de leurs fijutçç ; détruisez en eaz
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18 ]ea fldèlefl,

Itçnr N
Eglise: a^

e de rédiger

In qu'il par-

le troupeau

,
[(Or. lit,)

ittë de votre

luisBZ'le par

sl/sfin que,

it agréable,

a. Par N.

hpV *<• "

.

II».

tous leurs vices, et fiitee flaurir d»n^ jouri oœirs
toutes les vertus. F.ites, Saigueur, qu'ils pui^sea"
toujours vous éife agrdibles ( Miri;, .««Jet sTn-

' ^ P^./ ^T ''.'^''j P^'^" *•''*'• Ainsi 80ll.il.

POCn SES ENNEMIS.

SBiaxEUR tottt-paisaantet mis^rioorJieui, aooor.
dez à mes ennemis l'abondanoj de voî ffi-Aoei Dis.

ZL ?^"'^'''^'r'°''^^"' ^' leur esprit'toute
erreur fui^s qu'ils, vous »iroo.it et ai^'ils aimîat le

I
prochain autant qu^v^u, iWonn^i j fAiteTàu'ea

I

jents. TeUe est la-saiote vengeance que inon pœu»désire exercer sur eux. Que.lWur iouseoosToïa
de nouveau a notre commun maître en unUsanS
cœurs. Ainsi api^il. (S. 4,iselme)

""'*"' °^'

PBlioE POUa SON PÈHE ET SA NÔRg. .

OmonPiéu^Je VOUS Wmeroie des «aces aiie
ms^vezfeites àmon Père et h m^ ilT^^à
nue'w'n^'t^'^'^T* P^cWs ReadeMeuî

^ines, fit dea 4HWns qu. .
. Içur âî ooaté

; donne*,
leur le centuple dos sacrifices quils ont dits Zr
^ part^à la J>f^diciion des ^^nlJ^^irZ^^;:

^S.,J,-C,,Aiç8i^pîfc4/
jq vous le demande p^r

Mon Dieu,.je vous offre ei.vous conwore-lesenfuotsque vous m'avez donnés
, je sais oaST P*r/,y^^ ^'''^

r'''^' qa'ili'vol appâ
t ennent doubfôment, patce'que vous 1^ avez cE
«t qu'ils ont été t4céP^rAt;\ .^.L.,2 *"^f8»

coQserveot solgdeusemëût ïbiite leur vie l'indoS
25

< 1

1

i'



3K PBIÏRE8.

qu'ils ont nça* dtna Jear bapMnw : hSq ou'om».

l..i^.™j''^''"j TT "*"" q"e"e'p«i>ie méfait celte

ilu^f i
rende viotorienx dw combats que

2fi hfn- yj •
^««t^'O'oij 6 mon Dieu ! et que^ boas désim yoM touchent; c'est oe que je

^i,«^In ^!^',?»^ '^^t et tègoe avec V0U8

"J «lins «0»TO>M».,É B8S OON0(*OAm6Ilî8.-

JHiIé, yUge des Vleiges, TOUS i qui taoïtaï-

fnr à TOUS enudrament et pour toùjints, et noar
TOUS donne, aae «reuvé de ma d^/oaS, je ™
ye«x, ma bouche, mes'oceiUes, ma persoune toute
eutitee

; puBqa. je s«« à vois, /boZmèt



fin qu'aprôj

eDt« sur la

le oiel au

le royaume

IGER n£
[JT.

le fait cette

iter. Je suis

i journdle-

tioQ que je

ision, aussi

', «i je TOUS

dane votre

Fortifiez-le

lomine tel-

»inbats que

irasoibiiité

eu ! et que

oe que je

lus-Christ,

iveo vous.
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i jappai
«ois m'of*

) et poor

,
je vous

cear, mes

une toute

ie mère !

urs purs,

léieudez-

lession.

Marie, Reine de mon cœur, ma More, ma
vje, m» douceur et toute mop espérance, je Voui

lispnt dembr&ser tous les cœurs de votre saini
I amour. Fatei-^ etc., Ave, etc.

[avons recours à vous, io jours dindulgmce. .

POim LE TEMPS DBS VOYAGES.

C'est votre ordre, 6 mon Dieu, qui me fait quitter

piîl'
*"'

'^'*^'"r
^^àïn^ir^, du moins, vo ÎI-Providence par smte des événements de la vie mC

«STrri'H'î'^"'' '''''^'^'- i>-w sii
goeur, me conduire vous-môme Vous êtes le Dieu

tr^Z t ^"ff
'' ^^ *"°' ^*« P«"PÏ^' S«y«^ donc

partout, mon Dieu, mon conservateur et mon protec-
teur

;
tenez, vous seul dans mon coeur, la pC de

aj^ amis et de tout ce que j'abandonne : tanTque
vous serez avec moi, que pourrai-je regretter ? ^ai-

mest néeessaw pour lame ot pour le corps ; 2ar
partout vous êtes mon fore. Vous avez, Seigieur,
ordonné ^ vos Anges de nous proléger, dl nous
garder dans toutes nos démarches

; ordonnez donc
qpife me portent enlrq tfeura mains, aÔd quS
accident ^heux n^Wve. Oueïq^e Sart^^e
J9 puisfe être, mon Dieu, non je ne c?aîn(frai rftn,
parce que j ose me flatter qu^ vous êtes aVec moi.
^epp^rancequej'aien vo^8 est mon appui ; c'est% qm me ^utient et qui me console

; guidez vous-
même, et dirigez tous mes pas. Oh ! quele soiiiiaite
ïf«3aesegarôut jamais dans Tes voies de rinjus-
tice, et qu Us aboutissent enfin au repos et à la feli-
«te éternelle I

'h

'i.i*

Hi

m
m:.-:k

ô.îC
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•ut

_S^3[gnear,cèittî que Voua aimet est malade.José vous demande». que sa baMie ne sôit point
mortelle raais qu'elle sem â votre gloire et à si

l^FlténZ' "^-'T ^."^ ^^«« ^^«« J« Christ
^9 Fik du Dieu viv*ot, qui êtes venu en ce «ondeVous avez guén tant de malades pendant votre vie
mortelle, à la prière et à la considération d

Zn.V '''°' ^''. présentaient
: je ne suis pas

mérité 'pas ^ue vott» ayez égard à ttia prièreMais si vous le voulez, W|ouvezléguS
dites uue paro e et il^era gu^rî.l^aiteS servir eé tj
maladre corppi-ellç à la ^uérisôn de son âme e -

nnu?l 'T-?l''\ ^<>^^^^ là patience et

tion àl/T^' . f^'^-^^ «û jour de «)n àfflic-
tuM^^yez-le, et donnej-nous là joie d^ vous louer
encore lei^bas avec lui dâtis votre saint temple et

^^Jm^MmÂ^^^^ ^^^ le ciéK Ainsi M-il.

bieu toBj^pùiss^t créateur et souverain iiaître
de tqu^s choj^s, faiies-moi là gfâce de supporter
avee,i:ési§iïatioa et avec! amour rafflîotîon que
V(^U3,n(iaYe2; envoyée. J>,s|)ère en votre miséricorde.Am^^9 m mn ètvf^ disposez de 'moi selon
yo,fcrja4owî)ï(^ volonté j;n:kyéz pas é^ârdWux plain-
tes 4e ma nature souflFrarite

j pu,nissez-moi dans le
temps pçur que je puisse tro uver grâce devant vous
daps l^teçnité. Jô vous dirai donc, 6 nJon Dieu

1î^^«t*^^ •^^"^^•^^"^*' »»<>° auguste modèle!Mon Père, non pas ce ^ue je veux, maù et^m vous vo«tev'.....>YQUS seul savcÈ ce qui est
le plus avantageux à mon salùt

; réglez tout

cœur, et le s
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'•st malade,

e sôifc point

«re et à sa

le Christ,

I ce monde,
it votre vie

lëration de

le suis pas

et je ne

toa prière.

é guérir
;

ervir cette

Q âme et à

i^ant vous

on Dieo,

> modèle,

mais ce

> qui est

lez tout

pour votre plus grande gloire et pour mon bon-
heur éternel. La santé, la vie, les biens, leâ plai-
sirs, je ne les désire qu'autant que vous le voudrez.
Frappez un coupable qui vous offensa tant de
ioisr... Quelque peine qfîe j'endqre, elle sera
toujours trop légère pour un criminel qui, si
Muvent, a méWt^ l'Erifer. Je voqs offre donc,
heigneur, lafflictioû présente en réparation de
mes nombreuses iniquités, l'unissant aux dou-
leurs bien plus cruelles, <jae mon Jésus a sup-
portées pour moi. Je veux porter ma croix à sa

^l^f -*^"t *^™P* ^"® ^**"^ ^^ jugerez couve-
nablo; Je veux que le seul sentiment de mon
cœur, et le seul mot qui sorte^ de ma bouche soit
celui de Jésus et de tous les Sa'iois: Mon Père,
que votre ùolontê soit faite.

-. »

PRIERE POOR DE\fANDER UNE BONNE MORT.

Prosterné devant le. Trône de votre adorablo
Majesté, je viens vous demander, ô mon Dieu la
dernière de toutes les grâces, la grâce d'aiiô bonne
mort.. Quelque mauvais usage que j'aie fait de la
7ie que vous m'avez donnée, accordez-moi delà
bien finir et de mourir dans votre amour

'

Pardonnez-moi, ô mon Dieu, tout le mal que j'ai
lait et ayez pour agréable le peu de bien que j'ai
tait par lo secours de votre gi^âce. Pardonnez-moi,
car je me repens dé toes fautes, et je les détecte par
le seul motif de votre infiûiô bonté. Pai^dottnez moi
car je pardonne de tdut môfa léàîuir â c^ui qui ont
pum'oflfènsôr. -

Je croîs, mon Dieu, toiitëëqaévbUBiiWè révélé
a voti-e BgKse. J'ésbèïo' 6n Votis. fondé feir vos
promesses, et sur vos riiérités infini?; divin Sauv-èù^
vous qui ne vouléz^pas quç je périsàô, etqrii êtes

•4'f

¥ mi

ttnfMM

M
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»>orf. Ainsi"^;";,"'"""^""*' !«» à l'heure de'»a
' •

* ' i: ' I» ,\-; "-{1:,^ ..

' AC^E DE RÉSIGNATIOÏ^ A LA M0R¥^ ^

RE(

SeIONEUR,
'

nous.

Jésus, ayez

Seigneur, ay

Sainte Mari
lui (ou po

Saints Ang(
ges, priez

;

Saint Abel,

Chœur des .

Saint Abrah
Saint Jean-I

Saint Joseph

Saint3 Patri

Prophètes

Saint Pierre

Saint Paul.

Saint André
Saint Jean,



5n pieu, de

imi38ion
;
je

vous m'aveï
i

l«o v^us me
j

prt.

^n|^pavecj
B ^. VOS aiîo-

PRIERES DES AGONISANTS. set

rt, Dieu,

If péché,

aient une

autvous,

ftowc âé-

îs erimes

•'M mille
^ I 1

' UUîii US

idorables

?pIonté^3 1 jo Tàcceptc en union aveé la mort do
mon Sauveur... Qtie jo mearc donc, 6 mon
Dieu, dans lo temps, dans le lien, et do la manière
^tt'il vous plaira de l'ordonner !...Jo profiterai du
temps que votre miséricdrde me laissera, pour me
détacher de ce mondo, où je n'ai que quelques ins-
tants à passer, pour rompre tous les liens qui «a'at*
tâchent à cette terre d'exil, et pour préparer mon
âme à vos terribles jugements...Je m'abandonne
sans réserve entre les mains de votre providence
paternelle. Que votre volonté soit faite en tout et
toujours.. Ainsi soitdl.

RECOMMANDATION DE I/AME. i,

LITANIES POUR LES AGONISANTS,

Seigneur, ayez pitié de
nous.

Jésus, ayez pitié' de nouB^

Seigneur, ayez pitié de n.

Sainte Marie, priez peur
lui (ou pour ellcb)

Saints An^es et Archan-
ges, priez pour lui.

Saint Abel,

Chœur des Justes,

Saint Abraham,
Saint Jean-Baptiste

Saint Joseph,

Saints Patriarches et ^
Prophètes,

Saint Pierre,

Saint Paul,

Saint André,
Saint Jean,

Saints Apôtres et

Evangélistes,

Saints disciples du Sei-

gneur,

Saints Innocents,

Saint Etienne,

Saint Laurent,

Saints Martyrs,

Saint Sylvestre,

Saint Grégoire,

Saint Augustin, „
Saints Pontifeàet S.

Confesseurs,

Saint Benoît,

Saint François,

Saints Moîneset Ermites,
nrîe* nniir Inî

Sainte Luce, priez.

SaîntesTierges et Veuves,

3.

a

il'

.^kl

IX

ei4
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1^

1'

PBlÊflES DES AGONISANTS;

''-
la mort, lU-^'S!"' ~r'«»«<",
iseniort, ;§ p,

---«^ciucB ae l'enfer, »

J>e la puissance du "oq
"^^""'"-^"^^ P^«»^^

Bdmon ^"i? °^"« ^o«s supplions
' «= exaucez- nous.

Seigneur, ayez pitié de D.
c/étus, ayez pitid de nous.

P^^mx. ^
J Seigneur, ayez pitié de n.

-a souffert pour voue «« nVri^ o -"^'^*"*' ^"'

«'est donné à vous •' aSuZ !i ®"^f^^^"*' ^i"'

^4^ehanges
;
au ni' ^s TTôoelVdTD''

-'"'

tes; au mm des Jmôl v'^'"* '',•*''"''«'*•

Saints et Saintes ol ^'fÇ^.'.*»
de Ions le,

d«ns Je ir de j? J°"" ^''"'«^ ««Joord'hm

9*l»le dévCnelote S«",l.
'""' '« -f^^™""™

1 Par votre Nativité, I
m. i'ar votre croix et votre ^

passion,

OBAISON.
, M<iud

[tous aurez si

les hommes,
vous a form

sorHra de cq

Anges vienne

viez à votre
]

I

juger. Que
omphante d(

uni pour to\

séjour de la

regarde avec

otdonn^; q^ue

sont auprès d
sie^ jamais ps

bres infernale

tOufîuçntâ iji

tout terrible <

vous avec tou



X

•t et votre tj
(5v

rieuse |

lirable ^

dn St. 1*

aloteur, o

gement, ^

» vous BU p.

CC2-I10US.

ses péchés,

supplions,

pitié de d,

^ de nous,

pitië de n.
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m les crimes des pëfeheurs pënîténts, ôt dni abolissez
JMiniqmtés en leur accordant le pârdort, regardez
ftVorabiement votre serviteur (ou liervante) N
exaucez^e

; accor<Jez-lùi la rémission de ses fautes*
pttisqu il vons la démande de tout son cœur, eh les
confessant humblement. Père infiniment itoiséricor.
dieux réparez en lui tout ce qui a été gftté par la
fragilité humaine, ou par la malice du démon •

rénnisBcz-Ie pour toujours au corps de Votre Èélise'
comme un membre sauvé par J^sus-Christ. ifoyez
touché de ses gémissements et de ses larmes; et
pnisqu il ne s appuie que sur votre miséricorde, ré-
conciliez- e parfaitement avec voua. Pai* Jééus-
Ibrist Notre-Seigoeur. Ainsi soit-ÎI.

Je vous recommande à Dieu tout-jinissarit, mon
ctier trère, et je vous remets entre les maitis de
celui dont vous Ôtes la créature, afiti due Ibrsque
TOUS aurez subi l'artêt de mort porté éontre tous
les hommes, vous retourniez à votre Créateur qui
VOUS a _^formé de terre. Quand donc votre âme
sortira de ce monde, que les glorieux Chœurs de»
Anges viennent au-dévant.de vous; que vous trou-
viez à votre passage les Apôtres, qui doivent vous
juger. Que vous soyez rencontré par la troupe tri-
omphante des généreux Martyrs

;
que vous soyez-

uni pour toujours ai|x saints Patriarches dans le
séjour de la bieijheureuse paix

;
que Jésus vous

regarde avec un œil de douceur et de bonté, et qu'il
ordonna; que vous ^oyez :à jamais parmi ceux qui
sont auprès do son trône. Que vous ne reconnaift-
8162 jamais par votre e^cpérience Thorreur des tén^
bresmfernales, l'activité du feu éternel, et tous les
tôuriuç-uis que Bouffreuties 4amnés

;
que Sait|in

tout terrible qp?il est. «oit contraint de fuir devant
vous avec toute sa suite

; qu'il tremble à la vue de»

«•' il'

:m

'K

u ^>M^.
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u

S -. ^- '' ^T*""* °*^ '^^no une éternelle

' n3f;«>-, *''"î.f*
'*7'°' «"!"<i se» ennemia soient«uiei. fmle j- qu'ils aoioit dùapfacomme l« {orné,

perpétuel, et quilsBo réjouissent on IfcDrëamce de

ewSrï^:;? ''' »'»'*'««„''« S.t,nn'«entpa,

aéK.tj " '""*°8«- ^î"» J^sus-Clu-istL

L„ 1 '^^ pour vous, TOUS préserve de la damna-

* Ils du Dieu vivant, vous reçoive dons l'aeréabk

TOUS reconnaisse pour une de ses brebis •
au'ilvon, remette mUâ-icordieusenieut tous vo7p'J,"

et qu',1 von, plaœ à M droite parmi L Eu
'

S.'Ln™^"' ""^ pdempteur f«=, à faoc"

îrfcl.*
'""''""* ."^"«* «' <!«'«»«. paraiIM B.enhe»reuï, vous jouissiez de\ douée vu

^it-u
^"" "•" '«' «êcla, des sièele,. ^ Ai™

« OBAISOK.

rA^îw"^*^' 1 ^v'^f^' ^^**'« serviteur (ou ser-vante) dons IcJieu da salut qu'il espéré (fc votremiser corde; Ai^si toit-il, ? ' dT , y;^-
^''

à laquelle tous lèè fièrtimes sont sujets: Ainsi soi til.
V
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Délivrez, Seigneur, l'âmo do votro serviteur,
oomme, vous ave« délivré Noé du déluge. Ainsi

Délivrez, 8eig^t;T«liii6' îè vefré' - ièfvît«ar,
éèmniB tous avez délivré ix)h doitm afflxotiods.

Délivrez, Seigneur, V&me d« i^otre serviteur,
comme vous avez délivré Isaac des moins^e son
pèro Abrabam, qui voulait l'iminoler. Ainsi s»ifc il.

Délivrez, Seigneur, rdiiie do votre serviteur,
corame vou» avez <délivrÎ5 lioth de Sodome et':dtt
fMiqùila consuma. Ainsi soitil.'Jo'*»P Kf¥^ù^*hw'

Délivrez^ Soigocù»,^ l'âmo do %tre serviteur;
conriiio vous avez délivré Moïse des mains de Pha-
raon, roi d'Egypte. Ainsi soit il. '

Délivrez, Seigneur, l'&mo de votre servitetir,
commo vous avez délivré Daniel de la fbsso aux
lions. ' Ainsi soit il. - - <'i- ''i^-?ifiv-^'^-»jh.^^;*'j*^.v^

Délivrez, Seignotrf, l'âme dôHotWf' sérvtteAi',
comme vous avez délivré le» Enfants de la fournaise
ardente, et des mains duroi injuste. Ainsi soît-il.

Délivrez, Seigneur; l'âme ^de votre serviteur,
comme vous avez délivré Suzanneduerime qui lui
était imputéj Ainsi soit-il. > ut ;

Délivrez, Seigneur; l'âmo de votre serviteur,
comme vous avez délivré David dos mains du roi
Sûul, et de cdles de Goliath. Ainsi soit il.

Délivrez, Seigneur, J'âme dé votrp serviteur, '

comme vous ave^ délivré
j vos Apôtres St. Pierre et

St. Paul de iëbrs prijoris. Ainsi soifc-il.

Et de même, Seigneur, que vous avez délivré la
très^aint» vierge et iiartyre Thèole de trois hopfi-
blés tourments, ainsi ayez la bonté de d^ivwo.
i âme dé votre serviteur, et faites-h jouir avee
vous des biens éternels. Ainsi soit-il.

i, 1 -Ma**!
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Mi>./
OBAISOIT.

iTous VOUS recommandons, Seigneur, l'âme do

paître et 1 unique Sauveur du monde, nouq vous
conjurons de ne pas refuser à cette âme une nlaee
parmi vos saints Patriarches; c'est pour elle «ue,pw une miséricorde ineffable, vous ave;? laine
descendre sûr la terre. Beoonnaissez, S<..Vneur
votre créature, qui n'e^t pas l'ouvrage îo.Dieiii
^^aagers, mais de vous, qui êtes Je Wl Dieu
Téntable

;
car il n'est point d'autre Bleu que vous

et i-ieai ne vous égale en puiasanoe
; que votre

douce présence la remplisse de joie ; oubliez ses
anciennes iniquités, et les excès criminels où elle a
i^té entraînée par l'emportement

; de ses passions;

renoncé au Père, au Fils, et au Saint^sprU, mais

IW "^^"'*''V*^^* î* * ^ duîèlepour

n^?^"'.^ '^° ^''»» «* «"^« îidèlemçnt a^doré Je
qr^^uç,d^ totttos fihoses.

^ ^^

''nu' "fr-' '^^'^^'o^' ^.'^
....é.,..Hi.

fn„?« 1 ;.

Seigneur, les péché» de s»jgunôsse, et
toutes les fautes que so*i ignorante lui « fait cim-

fllZ' ""T f^^î ^^^î'^ S"^^^ miséricorde, sou-

Zt «n f^:^«\,^««»«
la Bplendeur de votregloire;

S^rfeA « •
"' ^â^"^««^ J q«e lés Anges pilnnent

5!Il !î^S- ^«*g»««»^» >^«<»vei5 totre «rviteur

rT^W %?T"?V* ^^'** ^ «oit introduit par

à Mfef^'^'"^"^', *ï"^ "^* ^« Prince de toute

ttnnlnf ! i^ '
que les saints Anges du Seignetir

LZr îl^'^r"' ^' î*/*
^^ ^« conduisent dfns la

oéteste J^usalem
; Jfu'U/ soit reçu f»vo«Hement

, -ciDoir* st. ifierre. à qui Dieu
confia les clefs du Ôiel ; <iu'il soil *seco\ru par
«fc. Paul, qui a- eu l'honneur d'être un vase

PRIÀKES API
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d'dleoMon
;
que St. Joan, ce Disciple bicn-aimé,

à qui Jésus a révélé les secreCis célestes, inter-

oède pour lui; qi^ll soit luissi sovtenu pat les

prièreg de tous les autres Apôtres, à qui le Sei-

gneur a donné le pouvoir (le lier et, de délier;
enfin, qu'il ait pour interoesseuiTs toi)s Ic^ Saints
et tous les Élus de Dieu, qui en ce monde
ont «ouffert tant ^e tourments pour la gloire

de iJésus-Christ, afin, qi^e son ^mc, dégagée àes
liens du corps, arrive heureusement à la gloire

du Eoya^me céleste, par la grâce de Notre
Seigneur Jésus-Christ, qui avec le Père, et le Saint-

Esprit, vit et règne dans tous les siècles. Ainsi
6oit-il.

PRiiftES K?RkS QU2 LÇ MA.LADB A RENDU LQ DEBNIBR

jt. Salritd, amia de Dieu, accourez à son secours
;

Anges du Seigneur, venea att>devani de lui, pour
recevoir son aime, et pour la présenter au Très*
Haut. y. Que Jésus-Christ qui vous a appelé, vous
reçoive, et que les Esprits bienheureux vous ooqi
duisent dans le sein d'Abraham. H^^i-nt^uiJ.

B. Seigneur, j'ai mis mon espérance en vous
;

je ne serai pas confondu à jamais ; hâtez-vous de
me secourir ; ô mou Dteuil je remets mon âme
entra vés main». Vous m'avez mheté, Seigneur,
Dieu de vérité ?: jetez d<s^ ; regards iavorâbles sur
votre serviteur (ou sur vjotre servante)^ et sauveir

moi pur votre miséricorde, y. Seigneur Jésus, rer

ce\i«B mon esprit : r. Vous m'avez raoh^t^^ Sbi>

gneuiv Dieu de vérité: jetez des regards favo*

râbles sur votre serviteur, etc. 'uay. .-.-ju -^uxj/

Seigneur, faites-lui miséricorde. -, '):Alm

Jésus-Christ, faitesrlai miséri^Borde. -..mt

: m

.?-:

VA.

>} *?'
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^^4^°Ù^\ Mai» iélWreZ'îiovtÈm tnaV
'

^"^i'IR'enitéÉ point, Seigttètai', 60 jtigeûiënt avec

h(»tt|Dd tiTant: ne »ërâ «rtnH'tf iiiiioèeiit;' devant
TOUS<

'i

'
'"

.' ' * -i<(( '-"^î,-,i(i

VI' Né' liVrei^ j,of rit àb^ bêté» 'tiKoollé^ 'fes ^ârti'éi,

dem*qûiv<Ju5louètitï r. BVri'dàbliea bis pour
tonjoittleë ânaéd de tos'^au#es' ' " ^^mi*^^

'^'^kl'^^i ^^^}^^ ma jlrîèrej -feÉt que

fHm,A> ,muq mî;./ prions.:
j^q^^ ^^^ ^^ ^^

Pàîteà vîvréen vous, Seigneur, cette dme que
vous venez de retirer de oô monde

; pordonncz^i
les pochés que la^fi'agiUté de «a nature lui a fait
commettre, et ne consultez que votre bontd, ea
jugeantr ceNé j quer: vOUff ' »vear é^é ot iraokitée
par votre sang. Vous qui vivez et i^ncz étcr-
nellement avec Dieu le Pô» et le Sa^t-Esprit.
Ainsi goit-iK' - M -i-mulAii » • - -.. •

^M^% ! qw nous i instruisez sans cem par la
^tt, iit. noua,^prencj|Jk nous tenir touMKSrsut
Dos gardes, de ^^v,-, d'être surpri» À l'hSra où
^^"^J.^^^f^Mmm», c'est 4 vw pieds, que
nous renouvelions ll|

, pnjt^atioa , de.^ous êire
fidè^^es^usquan derniersoupir. Vous avez, voulu,
Ô Dieu, mwtre de la vie et,de.l« mort, wp^ler à
voua des âmes qtî» nous ont été chères : quévotre
saisie -Ycontu £^t Mm, Vouawez voulu que ie
tombeau s enir»ottvrit ou milieu de nouai que
votre saint nom soit béni.
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Mais, ô Dieu de bonté I rouvenez-vom dJm» vtftre
mwénoordcde ces âmes,qui oiUgoûtéiivco ndus les
'»41ioes de votre m^isoa ; n'oublie» pas les nrdentes
prières, qm nous, faisions monter câsemble jusqu'à
TOtretjrOne, dujiein de ce cher, asile. Souveneï-yous
des «cinples 4e veirtusque nous en «yons reçus.

I

l^ieu infiniment bon I ne les jugez pas dans
^ot"? jw^içe

j oubliez les fautes que la fragilité\m^ fut commettre. Montrez-vous, Seigueur,
à ces âmes que vous avez créées pour Ôtr^éternet-
lement fceureusep, mais qui ne peuvent J'^re sans
TOUS. Ecoutez les prières de ceux, qui left ont

,

connues et aimées sur cette terre, et accordez-leur
le repos et le bonheur de là céleste patrie, Ainsi
soitril.

,

• ^^i;^;^,!,»'^;'^;^,-,, ^wr^^î'^/^C'!
l>e profundis. page 142/

UTANIÉS pJBS Si^.IN'IirS,

On les chante aux 40 heures, à là St. Marc, aux-
Rogations, dru.

Kyeie, eleison.

Cbristé, eléliottï ^

Kyrie^^ison:*" *

;

Ohriéte, ûudi iiflsrj^^^ ^

Chvist^,' èkaudi nbsl

Pater de cœllÉr D^s, mi-

'aétërelibbiSi'

Flli Kcdémpto^' muadi

JSpiritUs sfthctè Ifens, uii-

,i J^erere nobis.

Sancta Trinijtas unus
Deus ihîéereré niibis.

Saucia Matrîa, ora pro
'>Niobfe^i7;

^

l^c/ia ]>ei^'<}enitriz, wa
:pit>ndb!y. V .

Sanctà Viiigo vîî^iiikub,

ora pro nobis.

Sânete Gfibriel ora.

Sanéte I^aphad, oi«.

:„h

-vm

'"^if

àm

im
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5pî^'^»®P*Jfu.. u m- ufinoratp ,pro imbîa,^

oapcte Joannâ&t. ora

SanotoPhiHp^^";^^S

m'3A»»' •""£ la iwHfjo^^

Han.O^ô Nicolae, ora.

Sa^oteJi%i^^ ora. Sanotq Bot^loi;"' oxa.

m.'.t

'MOT» J9 .^);li7 .
yr.UOteS

Sancta Agaes'"^ ora.
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I&IBOU Cwoiliâ, on.
Sineta Oatharint, on.
''*' eu AnMtMÛ, ora.
OmoM sanolie Virgioes

et Viduas, orat«." ••'"•«''. ^oraie. iioera nos, Domine.

377

Per Nalivitatem tuatn,
Hbora nos, Domine.

Per Baptismum et sanc-
tum Jejunium tuum,
libéra nos, Domine.

I>ei, interœdite pro
nobia.

Propitioa esto, parce
nobia, Domine.

Propitioa eato, czaadi
ooa, Domine.

Ab omni malo, libéra

DOS, Domine.
Ab omni peocato, libéra.
Ah im #na i:k>.

taam, libéra.
Per mortem et Sepultu^
ram tuam, libéra.

Fer sanetam Reanrreotio-
nem tuam, libéra,

Per admirabilem Ascen-
fiionem tuam, libéra,

Per adventum Spiritus
Sancti Paraoliti, libéra.Ab ira tua, libera.lln die judioii, 'libéraA subitanea et improvisa

I

morte, libéra.

Ab insidiis diaboli,libera.

Ab ira, et odio, et omni
mala voluntate, libéra.

A spiritu fomioaiionis,

!

libéra nos, Domine.
Afulgure et tempestato,
libéra nos, Domine.

lA flagelle terrasmotus,
libéra nos, Domine.

A peste, famé et belle,

libéra nos. Domine.
A morte perpétua, libéra
[Per mysterium sanotee

Incarnationis tuœ, li

,
bera nos, Domine.

Per Adventum tuum, H
bera nos. Domine.

Peocatores, te' rog^mus,'
audi nos.

Ut nobis parcas, te rogd.
mus, audi nos. •

**

Ut nobis indulgeas, te
rogrimus, audi nos.

Ut ad veram pœnitentiam
nos perdûcere digneris,

*l,rogâmus, audi nos.
Ut Ëcolesiam tuam sane-
tam regere et conser-
vâre dignéris, te rogâ-
muB, audi nos.

Ut domnum Apostolicum
et omnes ecclesiasticos

ordines in sancta reli«

gn^ris, te

audi nos.

26

"<>

M
iffliS
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'h

•aoilf nd&. '^-^ ^>'-^'

Ut ri^p^s k ^ib^î^ibas

^^ristiâdià 'pitém m
t\ihAa cdncofdiëm 4o^

'•inus, aadi B03

Ut' ètractof pd|)ulo clirïs^

"titliw» pace»*et unitâ

•temlargrri digti^rfe, te

TOgamus,! andi «losrfi

Ut nœmetipflos in ino

âaoQtd seryitio éonfor-

.;tara et Qoasetvdre di*

' gnév'^j te rogâmus,

audi nos. , ,
.

Ut mentes nostras aa

cœléstia desidéria <Sri-

>as, te rogrimù^j audi

Uto^ifetr\é»eta6tbri-

W^ ribstfié seiùffitërtia

bbna rbtribtlas, te To-

gâuitis,' aiidî ftbs. '
'

Ut Milàîmaft nost^s, fta-

tî'umf,' 'prdpiiKiuoMiin

et benêfactwUm ' hos-

îtroftim ab setéfha dam-

rUrwnDibuB fidélibusdc-

• >f^DiBtis r«q«ieàà .«eicr-

nam donâi» dignëris,

' .te v«gâuas^ 'andi nos.

Ut ii«& cxaudire éij^nëris,

io rogâlBU9)<fraidii nos.

Fi\i Deî ,^ie: éogâmus,

audi nos. .>v <

Agnus De», qui^ tollis

pccoatii mtiAdiy iparoc

ivobiH, Dcftninéj 6^ • • t

Agnus Dei, (juï toUiâ

peoeata mandi, exaudi

\ nos, Domino.'

Agnus Dei, qui tollis

peooata mundt, mise-

re nobis.

Ghriste, audi nos«<

Cbriste, exaudi no».

Kyrie, eleison,

Ohriste, eleison.

Kyrie^ eleison.

'rnûtione eripiasjte ro-

gârmufe,' audi noè; r

"ConsetVare 'dign^ril«y te

rogâiuuo, anaî^ifès."

Pater noster, secrcto.

Vi Etrno nos indûcas

m tentationem. > jt. Sed

libéra nos a «ualo.^

Dul'9;' itt ' adjutorium

œeutii inténdè : * Do-

minéj'âd ad^uv^ndum uic

fôàtiîia. **.i»*t|jvi.

animém ttieMBr^" »

mine, né moi
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Avertdntnr retrprsum^
et ertdb^se^nt, * <c(fti 1t)-

Avértântûtstâfim'éW-
bcficéntes, * qui dictuit

mihi.: Êng»; ettge; '

EzëûHettt et teè^éattri!

ta te oiùnes qui quieruot

Magnificétur Domhrùs,
qui diiigùiit ' salutâifë

tuum. '*iîiv n|^è:Nfc/
É^o iéro -egénus et

pauper eumir% ©èW»- ad-

javà me.'-'':'^'^
'*". ' '

Adjutor fneus et liée-

râtor meus es tu'r^ Do»

V. Qr^aiiuaj>ro Ponti-
fio0 postro, ^.«^ ïfeteî-

Vhrifiéçlj euin, et beâf^m
fôdittt eum -in tern, et
Qoh tradat eutn ià aiii-

mAm iniluîcQrttm ejus.

V. Or^oiiis plro «bene-

S' .ti*^^'''Tf"".P^ • factoribus Boistrl». B. Ite-
Masrnmcétur Domnnis »Jiu:...j a;__*„ t^T i

mine, ne utoréTis.

Glorîà îPatrK' Sicût
«rat. '

; I

V. Salvosf fac SerVos
tuos. R. Deuï nieus, spè-

lântesiû te:^'Ç'- -' '

v: Esto nobïi;^boinî-
ne, tùrris fortitudinis.

R. Afôoie inimici. '"

V. >lihil jproficiat ini*

micus la àttbW k. Et
filius îniquitatis non
àpponat nocére nobis.

V. Domine, non se-

5ÏÏJ"".i?f"*î? r"!''»'"-»' mou, .d le véaiit:

tribûer^ dîgpâre, Domi-
ne, omnibus npbis bon a
ïîlcîëiitibiii ptopter lio-

méh ilîliin -ifitûm OBtér-

nain.^ A!^en^:}fe?^i«i-' ^"•'

,y. Or^mus prpfidéii-

bus defun'ctis. à. Ké-
Îuiem éetérnam dona eis,

>omine, et lux pqri^tua
lûceateis. ^.?^ ^

•
^

... „,,...-

Y- fl.çquiéseant in pa-
ce. a. Amen.

V. Pro fr^trib^s nos-
tris abséntibus, Q. Salvos
fao servos tops, Deus
meus, sperâutcs iq te.

V.^Mittéeis, Domioe,
anxiliumi de'sancto. e< Et
de Siôn tuâ^ eos.

V^.- Domine , cxàudi
joratîoneto meam. e. Et

sccun^àtnîniquitatës nbs-

tras rétribua
*qmm

nob\9-

y. Doi^inus ^obiscttiu.

fi. Et e»m s^ttia tuo.

.'i

*v



3là *ffi^kÂè M^mméj^

(ttlâjte donante, tibi ipbàita

èiâSW/««!fâèîik^=d^ëipWffld«.îi/p .Booa on;.

nos,
' "" -rr z

..

tùiis,

buaâ benignuB ct^ paeem.

Doiflln^r^^riâytîii _
tttam deï^éoterost^n^e :

ufe'ïsiHEiul' iH».^i,« pecc%

pœnîs,qua8 prohis meré
mur, eripi^g. /

'^ïïfDéi <^i euipft oflfoiii

deris, ptebitéûtla^placôr

spice; et flagella iux ira

il.-ffKI'v

vi9è'« iro^iittt

1)^mfaël^mtt „

ces, el ëWrnmin tlfiMioë, tempera «tat tua

parce ji^ècâUrrirjiârîfôr'*'- " •"

nobis indul^i^im''tTi>

et |iiàa< titni iqperà^f da

éëtvis tttîs ittam, quam
iivUnââs «Iflspe Dou potest,

^il^rir ^tit jet eoiàaïuoatra

Manâutb -^stlB dédîta^ et

piàikcikné^ ttaiiquillT.

" UKfi igÉ^SaaetîSpi-

ritus reues nostros et cor

,
^^ttîbi

vUmus^et

m^ndp corde plaoeamus.

,,l!jtpBLitrMjt 0^U8, Gra-

tis omnibus^^xnas, ei «niaoï Oonditor e£ Hc-

cund^, qua^ .^lo peçç^tif quapj,uç.;.' '

(f
^^'

'

no8tr«9 mecéiAur^^y^ip^,

Omni^ot£Ns sempi-

terà^ DètiS/ miserere 'f»'

JV:; eiditige 'èam^'teoiin

dum tuatb ctëùieDtiam in

demptoF, animabu^famu-
lorum faiûttlarumqi^ tua-

i'tim renûssionem (tufictc-

rUm tribuë pecoatorum :

,ùt indùlfgentiàm^ quant

sçûiper' optavërtitït| piis

suppllcationibtts ' cônse-

qu8esumu8,! I^gimlae, as-

picando prkvei^, et fdju-

muio tuo Fontïfici noslromiado< « , pfçisiéqti^e^ :r ut

eiiDcta nostra. atmtio et

operatio a té sempér in-



RÉnaw^^%^«j;^ Mim^^E. ^1

us

terne Deus, qui y^tro^i M<i|ï^éfi^(P^îïm m^vx
domiBark BllBuj,«t^B>o^ ;Yéniaia a; ionscûîitfbtnr.

opère futures, «ose ;pra^
, $. Etçuinjipirnti tuo.

MWdq : îta stt]»pli«)9| exQ. v.^ 3^;f|]irfia| nos om-
ratouBçbufc prp quihua nîpoteùs ^ j^ jpïséflcQrs

vtmûs, qiioaqiiio lî*Lftr^Tv-.}V,a|I^t4pum;>^^^
sens HaBcuJn»! jji(Jhu>?, in per , ijïisçi^^fcî^iyf Dei

laSàînte Mésàê. ' Céf^éhdarif; ^ï^ft èi^todftto Iril nnHiqnait,
irt)Odttal« séî^éfeH^r d^ti*tltvi«r poor fi»ire ««j.jépcmses

Ad Deinn^qiuilsetiflQoti juventutem meam.
Judiea me, Dem^ei^iscermvaùsmn imam argenté

non sancla,ab hotnine iniqtio et doloso erùe'me.
Quia lu eF, Déup, lorUludo mea, qtia^e me

rt?pulistJL et;qpare. ïmlis încedo dum «flligit
me inimicus. : , -^-Û/ '^''WKhkfi^^
Emilie lucemiûoifi ctiM^itJateé ttàrkripls^me de-

ihixerUnt et additcteininl iam^^nUnuiOtUfPiemlmimel in

EtdfUroIbo a^d altoiMi Daî. a/i..nt>nnri qui \pq.

iificatjiîvenftutoiiijneaia.M iàèîisv j «i^i

a„6làuar£coalMrbas me?s^âêr am(»aii}^„(ilr/j\ifij[^

1
' «î

îT ' •

ffiSÎ: mi/ii

%vhi
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rt'à^&ïrce'dniltebbrilli,

Sicut er^ït ir^V^f'râcîg
et in Faeçi^l,!

Mia^reajÉïjr Uit ëtobi|bleï??t>èai, ét'(#fiïissis

pecc^lia luis, perducal tjç ^jcl Vil^ni iet^rnani.

Gonfitéor ÎJje» oninipotebti^'beaiîe Mariœ
semper Virginia beaio HJichaeli Arch^ngelo,
bealo Joanni Baptislœ, sanclis Appslolis Pelro
et Ççulo^ fiMsnnibus gftftclis,^t tiJt>Lpa^ç4v Qina
peccavr nimis côgiilB^oï^»i^ vei-bOia iopere,

rnea culpa, mea cuJpabf raea maxinja culpii.

Ideo pr€!COi' beatam Mariam«emperyirginem,
bealum Mtt;haeIem*'Arcba»geiiwn, beatum
Joannem Baplistam, Sanctos' Aposlolos, Pe-
trum et Paulum, oiignes sanctos*, et te, Pater,
oraïi3 pro me adi Domiaum Bertundûostrum.
Miséreatur vesb'i, etc. UHuf.iiv^
Amen. *^ïl»vj.i, a^;'

IndulgeHliam,absolutiotkein,étbï :- ' vCv

•Amenv,; Mi';- - in .• .^ i^^'^wê
Beus, tu conversus vU^i/tcdUitioi,

. Viifif
^'^

Et plebs tua Jœtabitur in te.
'

'^j:
^^^^^^^

•Etsaluta;*^ tuum da niobiST- î' ' >i'

Dominé^ èm^di ptmïonéfn weî^H. 1 <:.
<n^

Et ciâmor meus aditevâulaL^ /rfjj 7*^1 *

Domjlhustûoiseuw. ^Aft >^ iéi* va5 >i5^Kn -

Et cuin spiritu tuo. .
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Kyrie eleison.
.

,

» ^

y
i v i r » » .

Per omnia sxculà siemthrHm. -"^'/i ^'M'"''-^ "' i'

Amen. " "''^\h)\m^i'S\'x\\n\

A la findeVépUre^-^eagrhiini ""'•^*^^ '^^'

S^qttentiA sàticH i^t^a^iéW. *(»jWm.(yort ;^Mh»ie»n.

Gloria tibi, i)omine. s > o^n m v,\uô

^ ,S|i^cipîàt.^.Domiiuis sacrificiiim de maaibiis
tuîs ad laujdem et ^JpHaffl noniîinîs saf , ad nli-

lilatetn quoaue ïio^imîîi, icMiusquft ecçiesiaî
suf^ -sanctî». Y «^^'^^ u^ ,5;!:iai..u ».a.i.H,u;0j[: ^o^jj^^^o
' Siirsûé comi.' ^^'^'^^mt^'\ k^i: •j,'rîr*:;xi)jfnj'|,

Hâbemus^àd^Domîtiotn, t^ /v '

Gràtias agamus Dômhio Deo nostro
DIgmim etjustum est.
Elm nos indtioas in t€fi[alionaii\,fy.j,]f^

Sed libéra nos à malo. .

PoiP Domini.fil ^«/«p«r..MfeH»H., ; ^l

!

Jlemissa est. {BèneiUcmmh Dolnl^y^'f'''^'^
Deo gratias. '

-<' ïw^^^^^i

{liequielicanl in vace,) <mnr/)

Araeii.
'

^'^''i*»<#-.flnw»gb.bw

Benedicàt tos onVUpolem Deûv, f Pai&ff'félus el
Spirilus Sdncliis. ". ' ' - ' * • *• '^'= '

InUàumsancti eodnoeàsiBcmàtiin'tàiih&tH .......

Gloria tibi Domine. ! - ' < '

;?C!

irfl- fi?>J;ï.4; -mrr^^r^if' ^'



MANIERE DE FA^E U MEDIJAfêw.

^0 f^ffimf^MHpàon^ 0nvoiêaÏÏoi^i et de rlMufiom.
J'^vPW?oftn^. 4}iffalreé ga^ftit purfditeinent' i»«%éé éètte

les choses sous tojrtlow.^ip^^t i;,Bm».f^4»nf9nçUoutes les

dennM^es lïQcef^Feji awfjçèà <jbBfl|TO^^onnM ^ i*uî en
depçndJe SMPçoà«t eiiôo elles sàvènÉ"bîeri'èè résoudre à

|M% Feè sacrîfiéeé 4ui fes dstbn^VéaèàïK'Cèàt ûm Une «c-

AVi

.0 \ft- ??''"^9^ yo^re méditation ïé ma^in ëk\AVi que

attenjtioii v,o^ibriSrçs prtfinâiW^; 4ett^z tètis 'en la

pi;4w^ de I>*eu, rapj^eléz à VoWb'ès^it'gà M"
'

Jest^le^^'çoti'e aëant, sa pufët^ à voà nfî^éô, sa

nations ilu^ngQes doiit votre tix&é 'eèt |ér^fè'j m-
pa^ sez çp votre caprideë i^<^ ootffaî/âéttîiik ' la

d^rmère mMJfwon, et t^s :îë^'4)lbK^é'^

' V'^.; ;Ç,WOonii^z^YOus iwnçijbïç de faire îi médi-
tation sans le secours de Dieu, puisque c'est une
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action siinM^torene, qY:^ |bzJ£^ le concours da St.

Esprit, inyoquez avec humilité et confiance ses

lumières et robotion de sa'^Sce ; et r^oite^ leV^n»

JiEîiDANT^A-^liimTA^rlOKi''^' 1
''^* ^

I
1

•

ifQ^ ai «faoniei pour {Ui^HJttiod»!JOPrjpqifff^

éôéliuéiéè i^'lft iS(^SN!6rep/'«ii ' Biétt^ tcoottil^^) S.

jM'éiahîiÎ8t,4>u éÀ li Si^tf^lge eiéàtos>4(»s Svints ;mmi^^ fait

piff rftppoirt: à HQfite fiortib 1^^

lëttf^irend Autour des devMtft» d'fdmirfftionf 4ie v^qu-

ii)j^3^i^^^'^^^Âi6nt^et'd^RiiMHm'^'- aiH>r-'^t,in)ii- -m .

IJiiïà bm!§<^Mà^i% idélté Vertu M!hrj$ti«M»'€ii

ello'iQièiaé^ si^'béalttïë^ Ji'M^^
raisons qui ol»Ugant de laOpfatiqner, Tes éOnsé-

qnenoes heureuses qui en résultent, les obstacles,

les moyens etc., le tout*pour observer ce pr<5cepte

ànSeiemmi^Tuaurm ma hi devant tes veux.
Dtut,vr.Yiti ^ ' '

"

2»,pji ,^|.,un^ retpur. ^ur Bpi-njêiney,four se

convaincra QÎi,Qn ne possédé pas cé^té vertu ; on
passe alors à. des aotès do ooniusioà, de regret, de

™ieu, pour
l*întëi'6es-

Sai^^:,ct deB Àn^es, Qn'^rie Jbéàuconp) du cœur
;p|ut$tgùô 4o, t)ouc|ié, pourri et ï)0ûr cetit aux-

'qiêtl^on ^'în^^ dèniàytdé pour eux et pour

feryentes i9vç<Miiions.) Le tout pour observer ce

6êeOtid dé ©iéuf Tjir'liiï^»''iii* /di-rfaw»

ton cœuf. l)et««j vt.titi.

sur-^:
tm'l'J.- 'ii^ î.:,3,t^., iJi'

#
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\l

sujet de la in<5iitation,.A|Lvoit les sacrifice??

S

cton prend la réwltttioa de $> somnettre S
owlTtf'^"i

peu nombreLs, «aig on it

iStïï^ -?*^^^^^°^<*''?'"^ ^««troUièiHe préccDte

l^i^Sî? '^^^^^^^^^ "^*^'»^^^^^^^

parl^ré8olûti(MttpràUqnet qu'orna prises, on in-

i« st^'^^'^t*'' '^^'^ s^t^ir pl;;r;°;ê

vert»1 S;^'*'"^^'^ °î*' ^""^ '^ «^ 8«^» de ^*«

leur protection, BùsiésolntioiiS et la journée pré.
seoteet on terminef en disantle Sitf, tmnhm^xxiii

unhyre de méditations ou d« réflexions pieusT Ss^en
ïïnoîîî!?.

M»°^?'0?*î^!*^z-fQH*|M» Aontention pour v
penser ser^usement, «f poui^ etf*M!rë?Sèïr - -'
ntûeli Ajprùs o"-i'"""> ' —-''^-*- —--
livrç'et con'tlnoiE

pouf tàiBiêdhfl(tioD :^" L. Ame éleVée ù DJeu. le Pensez y
Juen, lBv»i«iIe^ médité, 1«8 Considératiofls du mois dftn3
aJouraée djJ^Qbréttei^les Instruqtions de la Jeunesse, le

tionae^èsm^hrK' %^^^'M!±^)'i^^^>^i}ii-i ' n
il, Y « une indaltf«n<»î Diéhîêt*li<^ .teii« «Kii^À*

,

pour lés

d'oraison
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imt' iirearéi^'jn. i ,».

'.• tuy^^n^ wirHiibfidi *«i«b«iOffri

U JrauB, notre aiinable Sauv^jir, pov^ yoji^ hum-
blement prosternés à vos piéasî anoi^^llQplorer
votre divine mis<Jriiçordepqncnof|fi/Bt j^ifçjesâmes
des fidèles qui son^or^J^* P4^ne;ç,^QU|Kfpp)iquer
à tous, lea ro^ritesi bfipis dfi: v^otrfi^^nife r^wion

ïo» de soupirs et de larmes du no.HS^,.eniM:oJis,,»08

cœurs «oient tellwnent contrits «t rep|çqitaqt^, que
nous embrassions avecjoie toutes les contradiotions,
les souffrances ej; ;^8 iiu;»;UDtion,§^4^e cette vie^

,

,

Et vous; ô fdivînfe Maine, ^ùi* h' première, nous
ave» enseigné à faire le CUemiud^^^ q^^jj^, p^tepez
de l'adorable Trinité qu'elle daigne accept^r^ en
réparation de tifnt d'iojureé qui lut sont faites, les

affections de dou.kur et d'amour dont l'Ësprii vivi-

fieateiir nous ftiKforisera pendant ce saint e^udrcico.

'-| y.!.''

•,?!•
munduQ).

sti

-, 1

,«<•-;,:

.«f

t,MM^

m

m

i. ;',

r'M*

IH



m ÉîHBliW Jt)Bi|,VQIl(!>IX.

PJlate<îiitJ6<>tflidamba^i|i«i0;iiottfttons toi MéaeDii

oui vn„. l^
J^as

! piil«iu« .ott Bort^.^or.crèn,

;;' -/:^;oq n6?î fc!(/o«Sdmnî

gla«t4eft,jç*çrfible instrument d9,3onsu»pU^
ainsi qu'il veul nou. éns^igdei* iiW^P^jSToriiiJ
en acceptant avec la plu^ gran^g r^t^gn^ÎQ,» les
maux qui nous sont envoyés du CièL^Tui noas

Jisus To:

Considéror

[Le sang qu'il

le couronnei

qu'il tomba k
|i|ii'api^s 1m«
saos témoigi

!7oilà commei
let nous appn
\k la péniteij

lie tonibor dâi

bon Jdsi

aa miliej|i.,^|^

Imes exposés.

m afin éu'à

tieiàjéife !

léWfeu* âvefe"

^OWMidërMi
ltivtik''fnir d
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•W^ idte oolltt'(>â<^.iqmîy:d«wrf'lVdM:4e^W

^ .
»'P»wt«plte,'»dbiwbt!él»'pdttVrpïiHi»lîoéoii.

dfi^tttf«fre'*Ttdt*ijûgtibe,:etlefiwJien «'w-
r à la céleste patrie. n:/»ft*

JÉSUS TOMBÏ SOUS LE POIDS PB «^4*9^^/*''

'-,1;.

maio» i'îi/r.

Q9t|^ oroizJ

igo^ÎQU les!

[>u qui Doasl

CoQsidërons Jésus entcé 4a|i«H ?ootAiiu)GalTàirc.
Le sang qu'il avait rdpanda dap» là' fflagellâtioii et

|le couronnement d'#iae«î pa). teUemeiMi îàffaibli,
Iqa il tomba sous son pesant fatd«aii, eéne'ié relève
[(p'apïès lea oétrage» ks pl*i»fi«^iit8,jq4ll endure
MDS témoigner aucun sentiment d'û^digusiion.
voilà comment il a voulu expier toute»Dorchftte6,
et nous apprendre à noua relever par les austérités

to£'dMlS^3î«»aff' io malheur

bon Jésus! tenaéii-naos.unB^mMft.seéourable
ha miliûM?. tj>nt^e^M!^a,j^(m^^^^ som-
Ime^ exposés. Daignez nous fortifier dans nos faibles-

p, afitt qu'aprè» v<ôus àVôtr Min cbùhlèënëement

[«hèieiàk %r«!)i%' dé>Hèi èlf flèVetifr étêrnélh
iSéWfôot'àveto' vb*a^' ^'^ !:•"'«;»;. Aiso-i m.

étêirnélléfficfnt
>!»;»? il ^j' i>.a'.r

^/ I^'^i 'W idBiiinius't^'' '" tt' âét ^^^'^''«^ -«^^i* <
'

hJ[ÉSUa,RXNCûJSTRl 84. TRÈS ftAÎNirK Mftn V
Jt'

,T7 ***""*'

^Cta(Mid<$r<»nBc>MÉiViea Ik Ait^^onKkfevÉ pour «e
I «vîîii^f^jte dtt iroir «0^ i^ivoiiéfi^^ dcBs de»

4«

'..;^«'

'. %*'}
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^l!fî?^'ÏÏJf*Hcru«)Ic»,«t pour Marie, devoir son
airtiaBje Pila, IHÎn^ ïlihumâîoenkint par atie troupe

,

de scdiérats, au millo^ d*ua peuple îbnorabrabie
qui le cliargc d'injures. ' A cette' vvté; ton cœur
maternel est percé de mille gîaivôs et livrtfà toutes
les angoisses. K«è vèÉd«lit aknîVfrërf 4,ott-e ISanveur
et 1 arracher des w^iw 4em l^Qwrewix; mais elle
sait quil faut que

' notre ?aiUt sVp^iînsi. Unis-
sant donc l3 sacrifice de son amour à celui de son
J^ i«> Olle partage toutes ses souflFmnce» ui . a^uttaolie
à lui jusqu'au deirpier ppupir, , n{û ,.

OMane, mère .(Je douleur!, ©feieiiez^iiôus cet
amouïf^rdent^fivec lequel vous accompagriiïtes J.-C
sur la mon^a^i^e sainte, et cette fermettî que vous
ntes|)araiti:^ au piedde la Croix, aBn que nous y
aeweuriojis^feonstamn?ent avec'voUfe, et que rien ne
pïnçse ^atoais noas en séparer.

J^t^,î?è|:e,etc:,p;^^^^^

wy%.^|^doranmg to......p. 387. . i . jV\
SIMON LB d^RfiNÉEN Aiot JÉSUè Jl^ïc/^n

SA CROIX.

Considéronâ la grande bohté do Jésus envers
nous. S il permet' qu'on i'alde à pèrter sa Croii,
ce nest pas qu il manque de force, étant celui qui
soutient 1 univers

; mais il veut nous enseigner à
unir nos souffrances aux siennes, et à parta;çc°r avec
lui son calice da^fttimo< ^= - . .. :

Jésus, notre maître, vous en '

avez ba le plus
nmjr, et vous ne nous en faissti quû la plus petite

Sfilî:. I? ^^.^^î!!'' P^„^" ^^^ "^"^ «^J2f»s assez
^.^aem|^^5^iiyii—„|^^^g pv*»» »a «"«fuger. faites au
ooîltPi»*0 q4ïe^^lou3 iNcoepUon^vploptieM^ afin de
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Dons Modre dignes dô.portioiwMf aux toweots do
déiioet d«iat vauai«aiyi^i,,vpi^4u(i4^n^j|(i,tçxpftdp^

JWre A'ôre, etc., p. 387,,,,^^, V.^-i^ii j^A.,4iij.

^-''«'
'•';.: SIXIEME.,SfaWW/' ^^^•^'''^f^^

t. Adorftttius tti p. 387;*.'
»

i/NB'FliiMB riEUSB ESStrUTLA FAoi'DE JÉSUi.^

Considérons j'wtion yroïque do cette saînto
l'cmnje,cjui s'avance, à travers la foule des soldat:»,
pour VQir mn divin maître. Elle Ilapcr^oit tout
couvert de crachats, de poussière, de suc^i- et de
â«ng. Up tel jpeotacle.attendrit son anie jusqu'aux
l«rnies»et son^mpMr la mettant au-dessns de touie
crainte, elle s'approche de Jé^,us, essuie ce visage
défiguré, cette auguste fjioe qui ravît .tous ïes saints,
devant laquelle les anges se couvrent de .leurs ailes,
no pouvant eu soutenir l'éclat.

Jésus, lo^plpi b«aa des enfants des hommes !

ca quel état voua a réduit votre.iMnour pour nous !

! .Non, jamais vous n'avez été p\\i4 fligne de nos
adorations et de nos hommages. Nous voua ado-
rons donc

;
et, prosternés? devant votre divine

Majesté, nous vous supplions d'.oublier toutes nos
offenses, et, 4»^; cendre à ,r|otr^ âme, sQn ancienne
beauté, qu'ttlle.a perdu)?,pa|rJe péché. '

j ;. ^"^^

,

Notre rèro,.ctc.,.p i§^ V '^^^'

'.•«i u:)

SEPTIEME fiï'ATlilV.

-îv. Aêoramus te. .....p. 387ij.i ,,

Qoateiipfeiia FHcmtiiorBkH ç^qçiwiïi^pikt dQ.^)çJ5Î

ehef;ti€ootapplon8 fûette isaloite yipiMne étpji^po pai;

• I » «
;>'*:*;«
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terre, soas lo fuis horrible du bob de son sacrifice,

exposée de noaTeau à la cruauté des soldats et dé
ses meurtriers. C'est encore pour nous donner des
preuves de son amour infini, que Jésus-Christ
permet cette seconde chute. Il veut aussi nous
montrer par là, qtie,*v^t!Dmbaiit si suivent dans le

péché, nous ne devons néanmoins jamais perdre
co&fiaiiC|, mais tout espérer de. sa miséricorde, et

qu'au milieu des plus grandes afflictions, il ne faut

pas se laisser aller au découragement
;
que la voie

du Cîel est semée de ronces et d'épines ; et que, pour
être glarifié, il faut auparavant passer par le creuset
des souffsancé^ ' ^ • ' i^* */ ^ l/

Jésus, notre force ! préservez-nous de toute
rechute, et ne permettez pas, que nous ayons le

malheur, en nous perdant, do rendre inutiles tant
de fatiguas et^ de peines, que vous avez endurces
pour nous* délivrer dé là mèrt éternelle.

r.^«^i»,|Morapius te,M.,,^.„387..;4^„.;.ç
,._

,

JÉSUB OONSOLBLBf» FILLES DISRAEL QUI

'laàîtonié^ icï' la ^^nérosî^é încôinpàrable de
Jésus: il oublie, pour ainsi dire, ses propres
souffrances, afin de no s^ôccuper que de celles des
saintes femmes, et de leur procurer les consolations
dont elles avatentbesoîrf, dàds ïe gUud abattement
où son état déplorable les avait jetées. En leur
recommandant de ne point pleurer sur loi mais
plutôt sur ellcs-inêmes et sur leur pe^Mè patrie, il

nous a îait sentir, que soo eœur serait peu sen-

sible à notre eompasaioii, si npos ne commencions

B»
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iflig^'Jid«iig«e|« , jeitoï suDinouai des ^iiegarie ,^e
tettdrèsssi^^ et de idisérkorfle : •iaitea-iwMs la >grâce
id^^rdlis^Mcoiiipagnetiisàfnstampaeik; ^v^h> «twioia
de 'lai QtocBj,:aTe«'>la8i^Ue8/4«f>J^érwa)«9Q|7aâof4;y

ieiM*WrBji*omm»eHéB, ^espurolfi» de.iw0iefr4'yjouk
*t>!«i ineff»HoaJé)ijn8olatioi»S;.«i,} «ob wojiiiu uf^ap

du Calvaire. Il jette^ seS rëffar^à gur^è ijeù,
où il va bientôt être sabrifid à Ta iPureur'âe ses

roi «":rffi!Mi'K^m'»i\;,„'î'î:
plus grand nombre des pécheurs. Gett^^eris^e
crupUt 1q <îopsteniQ.*.li jfaig^spi». t^iMii» c(]^^r,,pIus
que tous les supplfoeg,- -q^Ur^it encore souffrir.
Bile jfittpj«)fl,4{nft ^11^ ,^îi§ si profosnd^ ,tr|pteB^ et
dans un si cruel «^batjt^çpen,^ c^ue sesforces dînant
à lui manquer, ^9iam9|^«^ son ag^i^p, ïse JÈspe
jflççh face ooqtp \é]c^^' ' ^ ^^'

^eznousa^rl|pusi^^4^

ôiinr
1

'^

^4,

m

ê]

rk\

P" V
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DIXIEME STATION.
y. Adoramus te p. 387. -

JÉSUS EST DÉPOUILLÉ DE SES VÊTEMENTS.

Considércms combien fut grande la douleur de
JësuS) lorsque les bourreaux lui arrachèrent ses ha-

bits. Toutes les plaies qu'il avait reçues, et qui
avaient collé sa robe contre sa chair sacrée, se rou-
vrirent en ce moment, pour lui faire souffrir à
la fois tous les tourments de la flagellation. Mais
ce qui, lui fut encore bien plus sensible, c'était de
se voir exposé aiàsi, à la vue d'une foule im-
mense de spectateurs.

Jésus, divin Agneau, vous voilà donc parve-
nu au lieu de^votre supplice, sans que vous ayez
ouvert la bouche pour vous plaindre. Ahl que
votre silence est éloquent et énerdque I Avec
quelle force ne nous prêche-t-il pas la nécessité de
réprinîer nos impatiences et no? murmures ! Vous
vous laissez eiïcoté dépouiller dé* vos vêtements,
pour expier le malheur que nous avons eu de per-
dre le don précieux de la- grâce. Daignez donc
nous le faire recouvrer, et nous dépouiller entière-
ment du vieil homme, afin que nous' ne vivions
plus que selon les sentiments de votre cœur ado-
nlblë.

Notre Pète, etc., p. 388.

ONZIEME ?TATim
;V. Adoramus te......p. 387.

JÉSUS EST ATTACHÉ A LA OBOIX.

Considérons Jésus Christ s'offrant à ses bour-
reaux pour être crucifié, et s'étendant lui-même
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sur Tarbre de la pcoix. Qael^ tourments ne dût-il

pas endurer, dans le temps que les coups de mar-
teau enfonçaient les clous dans ses pieds et dans ses

mains adorables 1 Alors sa chair se déchire, ses

os se froissent, ses nerfs se rompent, ses veines se

brisent ; le sang coulant à grands flots, épuise sôs

forces, et ajoute à de si horribles supplices celui de
la soif la plus ardente.

péché, maudit péché I c'est toi qui fut la

cause de cette mer de douleurs, dans laquelle nous
contemplons la victime de notre salut 1 Ah ! chré-

tiens, quel excès d'amour ! quelle immense cha-
rité ! Qu'à cette vue, nos cœurs se déchirent ei

s'embrasent; qu'ils renoncent à tous les plaisirs

de la terre
;

qu'ils soient sans cesse crucifiés avec
«celui de Jésus, et que nos yeux versetit jour et nuit

«des torrents de larmes.

iîotre Père, etc., p. 388.

. DOUZIE^^ATIQN.
-, ' ...

T. Adoramus te |)u 337.

JÉSUS MEURT sua LA CROIX.

Considérons Jésus, le Dieu de toute sainteté,

expirant entre deux scélérats, et adittirons la dou-
ceur et la force do son amour. Il demande à son
Père le pardon de ses bùurrcjaux; U promet sa
gloire au bon larron ; il recomîuande sa Mère au
disciple bien-aiméj il r^ifiet son âme entre les

mains de son Père ; ir annonce que tout est con-
sommé, et il expire *^oOr nous, èàns le même
instant, toutes les créatures publient sa divinité.

La nature entière s'attrîsjte et semble voijlpir s'a-

néantir, en voyant éxpiïër son Créateur.

• I

m
mk

- V ':<-'.;
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Ô pécheurs ! n'y aurait-il (jtie vous qui demeu-
reriez insensibles à ce spectacle si attendrissant ?
Jetez un regard sur votre Sauveur, voyez l'état

affreux où vos crimes l'ont rJduit. Il vous par-

donne cependant, si votre repentir est sincèrt ; il à

ses pieds aitljtt^ilé^ po!i|trm>n8 J^t^ltf^ ses bras
étendus pour vous recevoir, «on côté ouvert et son
cœur blessé pour répandre sur vous toutes ses

grâces ; ta tête penchée pour vous donner le baiser

de paix et de reconciliation. Accourons donc tous
auprô^de sa Oroix, et mourons pour lui, puij3<][ù'il

est mort pour nous.

Notre Père, etc
, p. 388;

TBEmEME STATlOIf.

V. Adoramus te p. 387.

•JÉSUS IST DÉPOSÉ DE SA CROIX, Et REMIS A
SA MÈRE.

Considérons la douleur extrême de cette tendre
Mère, après la mort de Jésus son divin Fils : elle

reçoit ce précieux dépôt entre ses bras ; elle con-
temple son visage pâle,, sanglant et défiguré; elle

voit ses yeux éteints, pa bouche fermée, son côté
ouvert, ses mains et ses pîedg percés. Cet^e vue
est pour elleua martyre ineffable et dont Dieu
seul peut connaître tout le prix.

Marie I c'est nous qui sommes la cai^ de
votre afOiction, et ce sont nos péchés qui ont trans-

percé votre âme, en attachant Jésus-Christ à sa

Croixl Daignez, Ô Mère de miséricorde 1 obtenir
&4^M/V ^'AWy\«a^\*a JM^m%fK «w^^

'^'Z £ÀS\S w VA %? ^A KViV^CÂ «âmÛS y \JS

bras, notre amour crucî:^é. ïm|>rimrà tellement

dans nos âmes les doùreurs qtië vous ressentîteiî au

pied de

k souven

Notr»J

V. Ad
-

.
*

;

Voici d

donc où
gage de n

<ion8olatio

nous occ

vous ave2

vous aves

veau, poi3

veau, poT]

le sacrem

de toutes

a^èoîr so

dans ce n
convoitise

choses d'

"àne Vîe c

et vous

splendeui

Nôtre

V. Ad
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^uî demeu-
ndrissant ?

'oyeE l'état

vous par-

ncèrc ; il à

ij ses bras

vert et son

toutes ses

îr le baiser

donc tous

,
puis<][a'il

^*v«ï--

lEMlS A

itte tendre

Fils: elle

; elle con-

;uré ; elle

), son côté

Cette vue
lont Dieu

. cause de
ont trans-

^rist à sa

I obtenir

,
liAUa TUS

tellement

entîteié au

ped de la Croix, que nous n'en perdions jamais

le souvenir.

Notre Pdre,^eto;)i^pi;368«,' -ut' l»(*ii,,î tm

.'ia-..&:'- «UATORZIEHI! STATION.

V. Adoramus ifit^.f.fp, 387.
'f *(

-tlïîV'

J^SUg JSST Mis

Voici donc, ô Jésus, notre cher Rédempteur, voici

donc où repose votre corps adorable, le précieux

gage de notre salut ! Faites que notre plus grande

«onsolatioD, dans cette vallée de larmes, soit de

nous occupeiii^^SHpplwîes, et 4?. la mort que
vous avez endures 7)dut bous raèbérerl Et comme
vous avez voulu être tléposé dans un sépulcre nou-

veau, pour BOUS apprendre qu'il faut un cœur nou-

veau, pour recevoir vQtrç corps et votre sang dans

le sacrement de votre amour, daignez nous purifier

de toutes uob taifihëb, è& fi^tr rendre dignes de nous

a^èoîr souvébt!^ 'totréséidré banquet. Ensevelissez,

dans ce mêm<6 tôlnbéàûv t^t^ nos itriquités et nos

convoitises; aÛQ que, tnéiltaiitÀ'noas^mêmeset aux

cboses d'ici-bas, ^^s ptfs5»îonS' àve» vous, mener

litîe Vîè cachée en pietty métJter utie fin heureuse

et vous contempler tib Jour à déoouTïrt dans les

splendeurs de votre èMfO. '
; ^ » >

Notre Père^ etc., p^ 38&, ' >«wJls(:

V. Adoramufite... tt. Quia péri,.p. 387.

,
;!jr^î;j6jra pi^o nobis, ^it^ -dolorosissima ; "

ç 9,«lltt dignv^oiamnr ptomissioDibus Christi.

%,



398 CHEMIN DE Là CROIX.

OREMÛS,

Reepice, quœsumus, Démine, super hano fami-
ham tuam, pro quâ Dominus noster Jésus Chris-
tus non dubitavit manibus tradi nooentium, et cru-
ois subire tormentum, qui teoum vivit et régnât ia
sawuîa sseculorum. Amen

V. Parce, Domine, parce populo tuo ; ) ^ - .

R. Ne in aetemuin irasoaris nobis. j ^J^^^'

V. Fidelium animaB, per miserîoordiam Dei
requjjescant in pace. r. Amen.

'

il afV)
•

>^ ^^'-

INVOCATIONS.

DANS LB COURS DB LA JOITHNÉB.

Le signe de la croix {^OjourttPindulgence.)
Mon Jésus, miséricorde, (iôo J. d>ind.)

Soit loué et remercié à tout moment le Très-
Sawt et très-Divin Sacrement. (100 J. d'ind.)

très-doux Jésus, ne soyez point mon juge»
mais mon Sauveur, (saj; d'iarf.)

Jésus, Marie, Joseph, je yous donne mon cœur,
mon esprit et ma vie. (wo j. d?ind.)

Jésu9, Marie, Joseph, asâfitez-moi dans ma der-
nière agonie, (loo j; <ri«rf,)

Jésus, Marie, Joseph, que je meure paisiblement
en votre sainte compj^iiie. (loo /. d'ind.)

Doux oœup de Marie, soyez mon salut.
{300J. dfind.)

^
Bénie soît soît la Sainte et Immaculée Concep-

tion de la Bienheureuse Vierge Marie. {lOO J. d'ind.}



OA]SrTIQUES,

AVIS SUR LE CaANT DES CANTIQUE?.

Le chant des cantiques a la plus heureuse effi*

esiC'ié, pour faim pénétrer dans les cœurs les Téri-

téb du salut, inspirer le repentir du péché, la

crainte des jugements de Dieu, la confiance en sa

miséricorde, et assurer ainsi le progrès dans la

vertu ; mais, pour cela, il ne faut pas les chanter

sans attention d'esprit, comme machinalemcn<t et

du bout des lèvres ; il faut s'appliquer à en saisir

le sens, et redire dans son cœur les pensées et les

sentiments qu'ils expriment. On peut dire dos

cantiques ce que saint Augustin disait des psau-

mes:

Si orat Psalmuii, orale ; siJpept, gemite ; si gratalatar,
gaudete ; si sperat, sperate. '-":

Saint Augustin iConverti ajoutait :
'' Oh I quelle

émotion je ressentis, combien de larmes je versai,

en prêtant l'oreille à ce mélodieux concert des
hymnes et des cantiques qui retpntisaent 9^u sein

de votre Eglise I {^«ndant q^e mon oreille cédait

au uhârme de ce» divins accords, 09011 cœur, était

doucement inondé des flata si purs de votre vérité
;

de pieux élans s'en échappaient avec une impé-
tueuse ardeur

; mes larmes coulaient par torrents,

et c'était un bonheur pour moi de les répandre.'^

r^

rU
,- ; t



400 cA^ïtroT)Ês?

PREMIÈKE PARTIE.

PROÏ*îlfi* '0tF TEMP8'.'-53W«^ >'

Premier DummjC^^^ ,|-

y

Diôu va dëpbyersa pnissanee; n V
Le temps comme un songe s'enfuit,

î es siècles sont passés, réternitë oommenoe, '

Le snouciî va rentrer dans rhom^r de la nuit.
Bien, etc.

' ^' PSim^V'^'.ii r- < . o., ,,^>\

J'entends la trô^rill^të effrayante
;

Quel bruit I quels lugubres éelairs t

Le Seigneur « lancé «a foudre étiocelante,
Et ses feux dévorants embrasent l'univers.

J'entends^ etc.

Assis sur un trône de gloire,

Il dit: Venez, 6 mes élas !

Comme moi, vous avez remporté la vietoire;
Recevez de mes mains lô prix de vos vertus.

Assis, etc. '

Tombez dané le èeitt des abîmes,
Tombez, péchètrf*s atrdacleux ;

' ftï^w
De mon juste oburrôui iîntadrteilë» victimes,
Vils suppôts desdéTù<tosi vous brûïerea comme eux.

Tombez, ' ^m^^\^mym\'V!m^a^m^^^ v-^%x

Second Pjnanoiie.

Venez, divin Meësie,
Sauver nos jours înfôrttfd^â

;

Venez, source de vie^'^^» -}:• -f

Venez, ^éne«, rettea. (K«.) *
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Ah I desceAdeï, bâteis vos {me, '

Sauvez les hommes dâ trépas;

SecouTez-noii8< no tardes pas.

Venez, divin Messie.

Sauver nos jours infoîrttfnés
;

Venez, source de vie,

. Venez, venez, vene& Venez^ divini otopt

Ah t désarmez votre courroux.

Nous soupirons à vos genoux
;

Seigneur, nous n'espérons qu'en vous.

Pour nous faire la guerre.

Tous les en£srs sont déchaînés
;

Descendez sur la terre.

Venez, venez, venez. Venez, divin, etc.

Que nos soupirs soient entendus :

Les hiens que nous avons perdus

Ne nous seront-ils pas rendus ?

Voyez couler nos larmes :

Grand Dieu^ si vous uous pardonnez, .

Nous n'aurons ))iltts d'alarmes
;

Venez, venez, venez. Venez, divin, etc.

Si vous venez en ces bas lieux,

Nous vous verrons victorieux,

Ferraer l'enfer, s©uvrir les cieux :
;

Nous l'espérdns sans cesse
;

Lesdeux nous furent destinés :

Tenez votre promesse.

Venez, venez, venèk. Venez, divin, etc.

Troisième piinancoe.

Venez, céleste Epoux,
Objet charmant et doux,

.

m
îy

7v^

1' ',-'*



*•* ' CANTIQUES.

Moiitrei-no«ft:yoa jappas, • h Uh'
DdsoeiMlflz, .ii# ^r^es pais.

Il est temp», Pm iou^teodro/
De finir nos uuUbeurs

;

D'abord tout va se rendre
A vos attraits vainqueurs.
Nàissea, sans nlus attendre,
Poup le salut de tous. Venez, eto»

De Thomme téméraire.

Si l'orgueil indompté
Fait craindre, en Di§u le p4re,

" Un maître irrité;

De sa juste oolève

Vous retiendrea les coups. Venw, etc»

En perdant l'innocenoe,

Nous fûmes malheureux!
Enfin votre naissance

Va combler nos vœux.
La paix et Tabondance
Vien9cnt;9;(^jif,ji i^^p^ y«oei, etc.

Quelle tendresse extrême.
Aimable ^Rtédempteur,
Vous fait venir vous-même

:
Chwcher le pécheur ?

De ce bonheur Siimrême
Les anges sont jaloux, fe'enez, etc.

'
- Quatrième Dimanche de l'Àrfent.

Le Dieu que no»^Mupirs appellent,
Hélas I ne viendra-t-il jamais ?y^>- «^
TiAS ChAaIas A«â m^. II-. 1 ^r\ /• > V

Accompiwont-il ses décrets?



CANTIQUES. 4oa

Le verrons-notis bietttdt 4«lore,

Ce jour promis à notre foi ?

Viens dissiper, brillante Anrore,

Les ombres de l'antique loi. (2 fois.'}

C'en est f«it^ le moment s'avanoe,

Un Diea vient essayer nos pleurs
;

Il va combler notre espëranœ,

Et mettre fin à nos malbenrs. (2 fois.')
le

Fille des rois, à Vierge aimable,

Parais, sors de l'obsouritë
;

Reçois le prix inestimable

Que tes vertus ont mérité. (2 fois).

Dans ta demeure solitaire,

Je vois un range idesoenda :

prodige 1 Ô grâce I ô mystère t

Dieu parle et le V^rbe est conçu. (2 /ois.)

Nouvelle agréable t

Un Sauveur entant nous est né;
C'est dans une étable

Qu'il nous est donné.

Dans cette nuit le Christ est né,

C'est pour nous qu^l s'est incarné..

Venez, pasteurs^

C^jrir vos «œurs
;

Aimez cet enfant tout aimable..

NottvéHë' agréable, etor

Satan letenaiv âans iem^é
Les peBpleide> tout VttDÎvers*

mi



404 CANTIQUES.

Mftw, oetta a«it, ,„^ ^^,

Devant o«t ^fant adorabU.

Chrétiông, cet enfant plein d'appas
Vous appelle, bâtea vos pas.

*

Alleaàlui,

Jl tend une main secourable.
Nouvelle agréable, etc.

«Gloire trois fois, gloire à Jésus I

Jje monde et Satan sont vaincus.
A notre tour.

Brûlons d^amour,
a*our plaire au vainqueur admirable.

ifouvelle agréable, etel- ..- >

L^à Abges, dahH bbs campagnes,
Ont entonné l*hyi]QU« des dieux,
Et l'écho de nos montagnes
Redit ce chant mélodieux : -

Gloria înlexcelm Deo. (bis )

Bergers, îib#\^ttroe(tie fltéî
QiHÉii 0st rtobjet^ dé tous eeà chants ?
^uel vâîttqnëuT', quelle conquête
Mérite ces cris triomphants ?
Gloria in excehiê» D^, (l%tf\

r^f y, -.:
.

^ '

Ils annoDCGut kaaissance

.

J)u libôntenr d'israôl,
Et plaint4e TeocnnaisaMioe.
^JhauÉCBfeen ce jour soîaind ;

Gloria in excehis Deo. (bit.)



CANTïOUES.

Oherohons tous Theuréuk nHago^

Qui l'a vu naître eoas ses toits
;

OfTrons-ltti le tendre faiommag»

£t de noÉ'eœnrs èrt do nos Toix.

Gloria in excelti» Deo, (bii)

Dans l'humilîtë profonde, ' '

Oà TOUS paraisses à nos yeux,.

Pour vous louer, 6 Dieu du monde L

Nous redirons oe ohant joyeu]i^r

Gloria in excelsis Deo, (6i«.)

"j^?"^'l|fW' '9 I.

-. il.:..

405;

!• •

-..•fi.

Ça bergers, assemblons^nour,.
' ATlon5i ' Mr le Messie

;

Chercb cet onfant si doux
Dans les bras de Mario.

Je i entends, il nous appelle tous ;;

sort digne d'envie !

Laissons-là tout le troupeau
;

Qu'il erre à l'aventure
;

Que sans nous sur oe coteau,

Il oherohe sa pâture.

Allons voir dans un petit bereeau^

l4ftate)ir de la natu):;^
,

Sa naissance sur nos bords^

Bamène Pallégresse :

Répondons par nos transpcMrts,

A l'ardeur qui le presse
;

L'excès de sa tendre88•fc^v;^r^' ?

fi?', f^f



*0« CANTIQUES.

Bleu DaissaDt, ezançe-nous
;

Dissipe nos alarmes
;

Nous tooiDons à tes genoux,
Nous les baignons de lannes,

Hâte-toi de nous donner à tous
La paix et.toils ses charmes.

Bans cette étable
;

Que Jésus est charmant I

Qu'il est aimable
Dans son abaissement
Que d'attraits à la fois I

Tou£^1es palais des rois

N'ont rien de comparable
Aux beautés qpe J9 Toi^

Dans cette é^al^le.

Et tout l'enfer dompté,

Font voirqu'À sa naissance

Bien n^ést si rédouté,

Que sa puissance.

Que sa puissancci

Parait bien eu ce jour^
Malgré Tenfanoe

Où le réduit l'amour !

L'esclave racheté,

Heureux mystère :

Jésus souffrant pour nous

D'un pieu sévère

Apaise lê'couroux.

Fo>ur sauter le pécheur,

Il naît dans la dbuleur,

jEH sa'bonté de père

)E2cUp8e s$ grandeur.

Heureux mystère !

Le Fils du Roi de gloire

Est descendu des cieux.

Que nos chants de victoire

Késonnent dans ces lieux !

Il dompte les enfers,

Il calme DOS alarmes,
Il tir^^Funivers ^,,,15

/iîjo, Des.Fers^wrt MH,,i

Elipajttujwnais, i\

^ :l«ui*«iia îa pjax,..i,>foM)
Ne yersonK plus de lamest



CANTIQUES.

L'amour seul Ta fait naître,

Pour le salut de tous :

Il fait par 1^ connaître

Ce qu'il attend de nous ;

JJq cœur brûlant d'amour

Est le pli)9 bel hommage ,

Faisons-lui tour-à-tour

La cour :

Dès aujourd'hui,

N'aimons que lui
;

Qu'il soit mon seul paiftoge.

Bégnez seulen mon âme,

mon divin époux !

N'y souffrez point de flamme,

Qui UQ ^'fidrease à vous.

Que voit-OJ^^ws ces lîeuz,
|

,
Que misère et bftssesse t

Ne portons plus nos yeux
Qu'aux oieux.

A votre loi,

Céleste roi,

obéirai sans cesse.

Dans le calme de la nuit.

Un Sauveur vieni de naître,

Devant lui Satan s'enfuit,

Et n'ose plus paraître.

Allez tous, allez, Bergers, sans bruit.

Allez le reconnaître.
.^^

Quoique, sous un voile ^p^aS,

Il cache aux yeux son être,

Do la terre il est la'ptiix.

Des cieux il est le maître.

Allez tous par de profonds rôUpeèts,

Allez le reconnaître.

407
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OoDtempIona le Bédempteur
Enveloppé de langes :

Il vous fait une faveur,

Qu'il n*a pas fait aux Anges
;

Allez tous, allez, pleins de ferveur,

Publier ses louanges.

\\ VOUS choisit en oe jour.

Sans bien et sans noblesse.

Pour les premiers de sa cour,

Malgré voatre bassesee
;

Allez tous, rendre à oe Dieu d'amour

^j
Tendresse pour tendresse.

Il est Dé le divift Enfant
;

Jouez, hautbois, résonnez, musettes
;

Il est né le divin Enfant,
Chantons tous son avènement. {Fin)

Depuis plus de quatre mille ans,

Nous le promettaient les prophètes.
Depuis plus de quatre mille ans,

Nous attendions cet heureux temps. Il est né, etc.

Ah I qu'il est beau, qu'il est charmant I

Ah ! que ces grâces sont parfaites 1

Ah 1 qu'il est beau, qu'il est charmant 1

Qu'il est doux, ce divia enfant I II est né, etc.,

Une étable est son logement,
Un peu de paille est sa couchette.
Une étable est son logement

;

Four un Dieu quel abaissement I II est né, etc.,

Jésus I ô Roi tout-puissant !

Tout petit enfant que vous êtes,

J^utf, Ô iioi tout-puissant I

B^nez 0nr nous entièrement. Il est né, etc.
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y.v

TOUS, dont i»s tendres' ans

GroissenifUiCQre ionooents, .^

Pour, Sanveifâ. votre ôiifauiEié''

ïiê trésor lie Vinuoceno^é/^?' ]

C/ontempIez TE^nfant Jésus,

Ktpretfelf-^Qlérftertus.

Il uàit'à pëîde, et nai8$aQt,

Il veut fàir obéisfant :

Trente ans dans un vil asile,

L'ont TU liddie '«% '46tMj

Exact, obéir toujours
.

-.

Aux sainfô gaf^lénè dé ses jours^

iTbut mldâiiélt (latts t'I^fant-I^u :

Son reè^'lpôtij!^ lé saint lieu,

Son aîr mocj^ste^ bumbte, àffabîoi

Sa douceur inallérafale, ^

SoB zèle,-sa bbi^ité.

Sacléménoe, sa bonté.

îOiu i>%^a«>'<

Jésus croît, et plus a?|9 an^
Hàtçnt leur? a^orpissébien^t

Plus i;ad(M#%sa^;;^;-vj;;|.

i ^:) t^fl'i

divine enfance

De mon doux fiîAuVeut !

^é ilàïs saTdJblesse

Tu ravis

Il parlât liuip^t !

Ah f k:^tts il A*abai^6-

«Ui^ il estgrand.

28

\É]

'it'i

M1?
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CANTIQUES.

Sagesse mondaine, ^ jGhtomes de l'enfance,
Connais ton enrciuj-.; _ Jlngénpité,
Mets ta fierté yainQ..^,,

Aux pieds d^i èftày^f.
Quand il veut lui-même
Bevenir enfant,

, ,, j,

Quel orgueil extrême
De s'estimer grand 1

divine, etc.

£land0ur, ;innocence,

UtilmpUoité,'
vertus si chères

Au jdiyin Sauveur,
Vertus salutaires,

B^ iez dans mon cœur.
C 4i^yine, etc. -

£PIPHANI|B^

Suivons les roîà'dâns

Où i^ôii^fëJ^iliît P^^ ' ^'-^'

Que vois-je ? Un enfant aimabk
De sk ot^ohe léy inàtî^Jîtr^^';^

^^^
ciel ! quels traita de'hiMèré

Frappent meà^çu?ç ^t, çion cœur l

Danp le sein de, la^ pipêré,
'

Que d'éclat e<i;â^gj:a^ur l\ ^g

Oui, c'est le Djieu du tonnerre : y
^ Venez fléchir les genoux ^

' ' '

Adores, rois de la ter^e, .

Un roi plus puissant que Vous
j

Suives r^xempkàj^;|^^ea, :

D'uii <50èiç ^r^ lo^sçntimenfci; ,^^
Sont de plus dignes hommages, ^
Que l'or, la mvrrhe et l'encens.

'Qlâfifdla grâce nous appelle.

Suivons 06 guide fidèle,

Quittons toiit sans hé^ter.



CïlNTIQlîES' m
.'u;.'

non cœur.

CraigQOiM 'dé perdre de vtKK

L'aBtvd quif^j^èfident U niiit,

Gomme dû/ hattt de la )a^e,

Noots^ 4olaire et nous (M>ndiH^.

Premlei' Dimanche. ,;

!.-

Vivo Jésus ! c'est le cri de mon fimç^.

Vive Jésusy le maître des vertus I' "É^"^^.

Aimable nom, quand ma voix te pix>clame,

Mon cœur palpite, s'échauffe et s'enflamme.

Vive Jésus I

C/AU,11 lit

Vive Jésus I c'est le orî^'é[t^i tallîe

Sous ses drapeaux le peuple des élus^

Suivre Jésus, c'est aussi mon énviè
;

Suivre Jésus^ c'esfc mon tî»^. c'est ma vie :

Vive JéstW'i^ ''**• îi'^iH-'*--^»'/-- '

Vive Jésus ! ce ci|-Ift me oo^sole, ' •

'

Lorsque de moi le mdnd«^ né veut pluti.

Adieu, lui dis-jè, adieu; inonde frivole
;

Bien insensé qu? peur toi ^edésdLeli .

ViveJTésusl, ^ -^'it^t-A I-bw:' '\

Vive Jésus I o^est «uà çir|^â'^pi$(«nqe

Pour les péciienrs^i^j^tapt^et Qonfui ;,

Sur eux du oiél attirant la 41éaïenoe^^5(|

Ce nom sacré soutient leury;|)éqti^tic%|' f

Vive Jésus I ' j^m(r^ik^f^n U

Vive Jésus I vive sa tendre mère I

Elle est aussi liiiiôro des élus. '^ àf^''*.'

bi nous vouions «i Tslmec ét/iul? i^àite^

Chantons Jésus, notMiHën^ i^tfe ârère :

Vive Jésu«-l'i''-' -f^^ -'- ^^••v ni..

ik « J
I ' .•'1

m
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lit CANTIQUES

L'I,

14

Second Dioi^ncJu^. apfi^^ ^'^piplïfnie,

De nôWè doni SaiMtirf'^^^''^^

Son innocence;'
*'^^^^'"^^'

Son aimable candeur :

Que d'autres du Seigneur

Célèbr^tjkjjgrapdwr,
Qu'ils ohaluient s», puissf^OQ

;

Nous enfftnts du Sau|Veur,
*

(Jlla^to^8 renfance,

Dans une étable

Le Fils de l'JEJ^rnel,
: ;,

Ponrl'» Qou|Mble» . n'à^^ri^^^
Est Qé piMivjre et mprtel •*

Pour moi, pour uii p^çiieuf,

. Gémit un Dieu sauveu.?
;

mystère "ineffable I

Mon Boit m<m Créateur
D&Bs Wfie étàble f

Enfant docile,

Soumis à ses parents,! fîîs::^hi^ i V
Leur humble asile

Près d'eux le voit longtemps
j

Par des tratiiux constanttJ,

Dès ses plus tendres tos, '

Dftns un métiôr servilé

Il aide ses parente,

Enfant docile I

Que votreezeoiple
i.fj,i=i£Sisiuuix:f M mon ôvSGBi

; Quand je contâài^e
En vous tant de^ vertinsy



CANTIQUES. 4ia

Le mondeââmrmais
N'a plus poi^r moi d'attraits

;

Je jure, eii ce saint temple.

Dene suivre jamais '^'^'*';^^

Quéiroti^te&|iy:'"'f^'^

hié.

Troisiôûie bïihatiche.

Pleins de ferveur,

Brûlons s&ns oesse^

Pleins de feryeur,

Pour le Qtiigneur.

A n'aimer que lui tout noue presse,

Lui seul mérite nota'e oœuF. Pleins, etc.

Lui seul est gr^n4.
Seul adorable j

.

Lui seul est grand,

Saint, tout puissant. j

Ah I qu'il est beau, qu^41 est aimable I
-

En lui que tout est ravissant ! Lui seul, etc.

Ce n'est qu'à vous

Que je veux être, -

Ce n'est qu'à vous,

Dieu si do^x l

Possédez seul, aimable niaître,

Un cœur dont vous êtes jaloux. Ce n'est, etc.

1
Ma:

hisi

C'est mon désir

•Dieu de mon âme,
C'est moki désir

bis.

De plus en plus que Je m'«ibflanime,

Que d'amourJe paisse mourir^ . .0'^, etc.

-" Fi

fi'A

I

lii^.

'«'
;
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*** GâMTïQUEE

Quatrième Dimanohe^iki^»l\Bpiphafiie.

Jésus cliÀiniu^ lAft .foIiiUâpi!"

'

Jésus occupe mes désira,;.,-
, .. ^,,

Mon cœur exempt <^*ïiftq^îétwfe X
Tr uTe en lui seul tous les plaifittfa»

Si 4*ns won ivrpss^, -t^'i^l'Ai ^iiéi'l
uien a amour jo yous méconnu»^ ?.[

Désormais je dirai sans aeim i ; v wi41J
'

Vive Jésus! vive Jé8ua|,,j(few:) f o^r

Eh I quand'donc aurai-je en p$rtagQ
D'être constant dans votre amour ?
Faut-il *iue mon cœur trop volage

Vous puisse aimer à peine un jour ? Si dans, etc.

Jésus notre Sauveur nous aime, t

Aimons-le donc à np^i^e tour •

Sa bonté pour nous est extrême-
Seul il mérite notre amour. Si dans, etc.

Tout lieu, tout dge est favôràfeïé;
Jésus peut to! jours nous charmer.
Ah ! piisqu'ii est toujours aimable

JNe cessons jamais . 4fi l'aimer* Si dans. etc.

SAINT NOM DE JÉSUS.
^

Jésus, que ce nom a de éhsràèfr^n&x Jr;y ^i

Qu il m'est doux de le pronoiwerîlfeow c^l
Jtf ie dis^y^lde doueesïarmesH <| no >j}h^ ;

Dô toeé yéttx je sens s*éohap])er



CANTIQUES. 4tS

CHŒUE. Nom vénérftW0»,fi 4, , „ j
, »

,

Nom adorable,

Que tu présentes de douoettrs !

Nom ineffable, , .»

Nom tout aimable, >j

Sois toujours gravé dans mon coeur, {hiaf^

Du saint amour aîmnb^ flamme,
Quand pénètreras-tu dans mon coeur ?

Et quand, au milieu dé mon 'fone,

Dieu règttera-t-il en vainqueur ?

CHŒUR. Que je soupire !

Que je désire I

Pour qui sont mes soupirs, mes yœux ?

A toi j'aspire
;

L'amour m^attire.

Jésus î rends-moi donc heureux. (6w.)

Ancienne, mais toujours noTivelle,

Ancienne et iidtiVelle beautlS :

Jésus, je te fus infidèle,

Je fuyais ma félicité !

OHŒTTB. Mais dès qu'on t'aime,

Beauté suprême,

Pourquoi t'ai-je si tard aimé ?

Mon Dieu, qiii t'ainàe,

Te dit de même:
Que ne suis je <3n toi transformé ! (hW)

?'

liPi

Cinquième iDimanche.
.-

",'.. '

r '
~. . *

'
\

• • .- "^fc - :
' -',. '..-

.
• rJ >. "

Un fasitôme briUanè séduisit mi jeunesse,

s 2 V"* * 5 *^Z *:.'

InsensS que j étais ! je n'àftereeinais pas
L'abîoce que des fleurs, o^kaienfc à ma faiblesse.



41$ CANTIQUES.

Maïs enfin, revenu de mea^jçarementii, '

Kemettant mon satnt à ta bonté chérie,
'r)on Dieu, mon soutien, après mille tourments,

JÎU^^d je reviens à toi (èw) je reviens à la vie. (ter)

ous qui, par tant de soinp, souteniez mon enfance,
mon père4 6 «» mère I é. combien de douleurs

Ma jeunesse indocile a dû livrer vos cœurs,
En provoquent du iGîel la trop juste vengeance I

Mais enfin, etc.

Pardonnez, pardonnez à votre ienfant coupable ;

Héla» ! cent fois puni d'oublier vos leçons,
Même au sein des plaisirs, par des remords profonds
Il expiait déjà son crime détestable. .*

^ . ,
Mais enfip^ etc.

OuvmonI)ieu, c'en est fait, touché de ta clémence,
J'abjure dès ce jiour le monde et ses appas.
Nouvel enfant, prodigue, accueilli dans tes bras,
Je retrouve à la fois la paix et l'innocence.

Pour jamais revenu de mes égarements,
Je remets n^on salut, etp^^;,^,^^^

Sixième Dimaaçhè après l'Epiphanie

REFRAIN.
Heureux qui, dès son enfance,

'"'
} Sèumiâ aux lois du Seigneur,

N'a pas avec l'innocence

Perdu la paix de son cœur. (6w.)

Chéri de celui qu'il adore,

3(a bonhei» le éuil en tout li^n â /

Queipeuidl^ésieeor cB(»re^«b m, ,

gaandase^foitl^aihid'im Dieu? {Us)



;*'

Gkmvscrmj m
•'• fi"

En Tain la îbttteèf ooiirôijne

Dtt'pë^eirr leiilnoindres désirs
;

Le Tf^ûtà éîtie\ empoisonne

Les pins vantés de ses plaisirs. (6m)

Heurenz, etc.

La croix, où mon Jésus expir^

Change mes peines en douoetlrç :

Si quelquefois mon cœur soupjjre,

C'est qtie je songe à ses douleurs. (5w.)

Heureux, etc.

Mon Diêfiir^é je meure sans crainte,

Espérant des bras de la mort

Voler Vers ta demeure sainte,

Et chanter dand un doux transport. (5t«)

Heureux, etc.

SEPTUAOÉSIME.

Travaillez à votre salut :

Quand on le veut, il est facile :

Chrétiens, n'ayez point d'î utre but ;

Sans lui tout devient inutile. (&««.)

CHŒUR.

Sans le salut [bis), penpez-y bien,

Tout ne vous servira de rien, {bù.}

Oh 1 que l'on perd en le perdant I

On perd le câflst» héritage
;

Au lieu d'un bonliearfli charmaiit.

On a l'enfer pour son ^rtage. (W«.)

Sans le salut, etc.

•» 'ilmm

4

m^
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.4^1'L.

CANTIQUES.

Que sert de gagner l'univers,
Dit Jdsus, si Ton perd son âme,
ht s il faut au fond des enfers
Brûler dans l'étemelle flamme ? (bis)

Sans le salut, etc.

C'est pour toute une éternité
Qu'on est beureux ou misérable.
Que devant oette vérité ,,

Tout oe qui passe oat misérable I (hig)
' "Sans le salut, eto.

Grand Dieu, que tant que nous vivrons,
i;ette venté nous pénètre !

Ah l faites que nous nous sauvions,A quelque prix que ce puisse être, {bis.)

Sans le salut, etc.

SEXAQÉSIUE.

Ce bas séjour n'est qu'un pèlerinage :

Cherchon»,'mon âme, un bonheur permanent-
JNo fixons, peint on oe triste passage,

'

Un cœur que Dieu peut seul rendre content, (bis.)

^^i7?^î
^oy«2! celui que mon cœur aime,Ah I dites-lui que je languis d'amour.

Que de le voir mon désir est extrême •

Mon doux Jésus, quand viendra oe grand jour, (bis)

Heureuse mort, qui doit briser mes chaînes,Me délivrer de ma captivité I

Quand viendras-tu m'affranohir de mes peines !

Quanc^ vous verrai-je, éternelle beauté ? {bis)



CANTIQUES.

Ah ! pour vous voirvperwettczque jeineure
;

Divin Jésus, c'est trop longtemp» souffrir
;

Je ne vis plus, je languis à toute heure,

Et je me ioem«i4«Re pouvoir mourir, (his.")

iHiH).!. ;

. :'nv

(MU
dtrt^aï'^AGÊaMiï.

[Grâce, grâce, Seigneu», ùveêU} *b veDgeances,

St détourne un moment a.» regards irrités.

J'ai péché, mais je pleure ;
oppose à mes offenses,

[Oppose ^ leur grandeur celle de tes bontés, (bis.)

bans les gémissements, ramertuiné et les larmes,

be rappelle des jours passés dans les plaisirs
;

lÊt voilà tous les fruits de ces jours pleins de charmes:

|Ua souvenir affreux, la honte et les soupirs, (bis.)

soupirs devant toi sont ma seule défense
;

._ joupable, par eux, ne peut-il t'attendrir ?

S'as-tu pas un trésor de grâce et de clémence ?

pieu de miséricorde, il est temps de l'ouvrir. (6t«.,)

Ijamais de toi, grand Dieu, tu nous l'as dit toi-môme,

IUq cœrr humble et oontrit ne sera'méprisé.

Voilà le mien ; regarde et reconnais qu'il t'aime :

ni pst digne de toi, la douleur l'a brisé. {6i«.)

[Ces

lUncou

h, i? ,^.,,^ »!;,

OdO

ii«»K m,i qi'
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420 CANTIQUES.

Hëlas 1 qudle douleur
Bemplit mon cœur,

Fait couler mes lannes 1

Hélas I quelle doul^r
Kemplit mon cœur

B« crainte crt d^horteur I

Autrefois'

Premier' t|imaii<?ti ?-

! Uaf'BjÎMt iretifenr

Va sonder ton cœur.

Malheureux I

Ebtends son tonnerre,

Si tu peux,
Soutiens sa colère,

Frémijs, B&tâ {Mijourd'hoi
Seigneur, sans alarmes, San« nul appui,

i)e tes lois

Je goûtais les charmes
;

Hélas I vœux surperflus,

Beaux jours perdus,
Vous ne serez plus

I

Parais devant lui.

La mort déjà me suit
triste nuit,

I^éjà je pu<3Coa^be I

La mort d4jà, me suit
j

Le monde fuit; '

Tout s'éranouit.

Je la vois

JîV i

<3ïand Dieu I quel jour

[aflPreux

Luit à mes 3reux I

Quel horrible abîme t

^t&nà J)ieu I quel jour

4 . ,

[affreux

|4UÎt à, mé^ j^eux !

Q,aels iîigubres feux !

Oui, renfer,

j
Vengeur de mon crime,
pt; Est ouvert,

Jintr ouvrant ma tombe, Attend sa viotim».
Et sa voix Grand Pieu l quel aveniri

M'appelle, et j'y tombe,
mort

; cruelle mort !

Sijeuneencor I...

Quel funeste sort !

Frémis, ingrat pécheur,
Un Dieu vengeur^

D'un regard sévère,
'

Frémis, ingrat pécheur,

Pleurer, gémir,

Toujours te haïr !

Beau ciel, je t'ai perdu,

^et'ai vendu
Pour de vains caprices

;

Knaii nia) Îa 4'*aî vw>v/1«i

Je tfai vendu,
Begret superflu!



CAÏPTïQtJESi im

Loin de toi, c'-
'*'

iToutes les délices fna*$
Sont pour Diqi

)e nouveaux sup]^li<ïe6 ;

JBeau ciel, toi qûo j'ai-

[paisy

Qui me charmait,

iKe te voir jamais l.;. v

|Kon, non, c'est une er-

freur.

Dans mon malhetir,^

H^la&l je m'oublie :

îiiion^ non, c'est une er-

( : V [reur

I)ana mon mal^ 3ur,

Je trouve un Sauveur.

Il m'attend,

Méi^éeénciMe^
.: Ban{| son sang

Je Tcprends la ie.

; J^(Ma, non, e l'aime enoor,

.
. ijti le remords

! l^ dîangé mon sort.

n

aon crime,

Second Dimanche.

Grand Dieu, mon 0(sur touché

ï>'avoir péchë,
^

Demande gfâoe
;

GpuirqnDejteft bienfaits, *"

Pa^4onne meslqrfaits
;

|jene veux plu^,,^f|gii^uc,. encourir ta disgrâce.

Pardon, mon- Dieu, pardon,

MoaPieu,pardoflj vlj^
N'e^-tu ^as un Pieu bo^ ? j ,

*

Hiâlàs Hë triste ooùlw'*
Des plus beaux^^ jours

De ma jeunesse,

N'est qu^uQ tissu d'erreurs^ * :

De crimes, de m«lk««|rt>

Ah I bien loin de i^aimer, je 1

PaÊdoD. etc;

.tn^ftisansçésie.

'm

•>*1

'El I

't.:

" '-l'JK



m CANTIQUES.

Je tombai tes geDoaX| '

Vois le sang ^etpnJSV,^.^^
,

-Waigneenteuaréa^on^
j ;;.,;,.

Aux voeiix qu'il fait pour nous, ne sois pas însensi-

Pardon, etcr.'
[ble.

Ah ! pdfei^ désormais, ,
'

^':'-;;»*^*mfd(ii'jamais,-
"^

'^'^f^'^'
^ ' Mon cdeùr tolè '

"* ' '

N*kîiûer= c^hie le Siigneur,

^^^
L'aimer aVèo'àfdeUrl

Puisse-t il mériter là couronne immortelle I

Pardon, etço ;

.' 'î'

.51

TifdtelÔttié Dtôiéîiicho du't^irômè.

Reviens, pécheur, jt ton; Dieu qui t'appelle
;

Viens au plus tôt te ranger sous ôa Ibi ;

Tu n'as été déjà qiiié^tpëlIfëbéhe;;

Reviens à lui, puisq^^il i;|;Yient à toi. [bis.)

Voici, Seigneur; ôettip "Brebis fJxjrante

Que vous daignez chercher depuis longtemps •

Touché, confus d'tiÈté si Idngiie attente '

' Sans plus tarder,Je viens, je me ren(}s.' bis)

Ta courte vie est un songe qui passe,

- Si j'ai promis de te donner ma girâee,
T'ai-je jamais promis le lendemain t (bis.)



CANTIQUES. m

Que je redoute un j^^e, liht)ï^i^ire î

J'ai prodigué des biens (^is6bié:m prix
;

Comment oser vêtis à|)pèler iiibn père ?

Comment ô^er me d're vdtre fila ?

DIE?»,: .. .!..^,^q^/

Si je suis bon, faut- il qu(Q tu jm'offenses ?

Ton méchant cœur s'^en pr^^vaut chaque jour :'

Plus de rigueur vaincrait tes résistances
;

Tu m'aimerais si j'avais moins d*amour. Ibia)

^ t* pfioKEUJai
')'{:. >• •<,

Votre bonté surpasse ma malice
;

Pardonnez-moi ce long é^aremeht
;

Je le déteste, il fait tout mon supplice,

Et pour vous sei;l J'en pleure amèrement, (his)

j , QuaU'iènie Bimanohe.

Bravwf les «B^fers, •^'''i^^/

,
}3ri$on9. tous nos fers,

Sortons 3é resbïaVagë';

Unissons nos voix,

Rendons à la croix

- Un 8infeèi?é et pabiîo homtoaèe^ [FitC)

Jurons haine ai!^îEÇ8pçdl li««wt%ànaà ila

Brisons cette içWefragiljB^iaj j .^Rne i î f/i

Sur ses débris que notre miain ,.

Elève un trône à l'Evangile. Bravons, ejtc.

Partout flottent les éfendar^s '^'^- ^^' • *y-

\f,\k arDoru stiOo jou^ im iiccQce'i \ /
Déployons à tous les i^a^s *

'

La bannière de Tinnoeenoe. vBMtvons, eto.

h

•''-'là
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*%i QA^^QUia

Tout chrétien àék Skr^. nn a^l^at

Marchant à Tétwoelie gloire j . , ^
Quand boîi chef1© naè^et iiii çomb^tjM) J) {
Il tient en we mains la .yÎQtoflfô^ wAiis, etc.

O Jésus ! jusqu'à ihWttti^paë;* io¥ffîri»'*¥-

A ta croix je serai M&^ i u i f

Et si je ne immij^pus,^ vWfVv>r./u,,jl
Du: moins j0j fee«h»«lpfe«>d'«U«^i^

An sang qtj'ùh Dîeu raTrtfjpiiàdi'ë,'

Ah I mêlez du moins vos meurs';

^ Le récit de sés^ douleurs.
:
^^^*

'

.^^ . . iv Puisque c'est pouryos offenses,
'

Qu^ ce Pieu éoùffré aujourd'hui,
^ V ^ ' Animé par aastsouflfrauces,^ I

VivBz et Mjg^rî^. lipîijÇ J«^

Dans un i^rdip solitaire^

Il sent dô rti'des cbjnl^ats
\

Il prie, il (û-aipLir espère;,;

i ? V4i "^^ ^^^^ veut et ne veut pas^
Tantôt la crainte est plus, îorte^
Et tantôtl^iimourWus fort*
Mais enfin ï'iimour Keipporte,
Et. lui fait ekoisijp la mort

Ah 1 de ce lit u*pouj65rJMiao, .

Seinieur ne desofiniiez noA^:

Su^ndez votre^ puissRQO^,'

r..



CANTIQUES. im

^^tn, - !

Hais tenes votre promesse,

Attirez-nous près de voue ^

Pour prÎK de -»o*re Jtettclresseii^

Puissions-nous y moupir tous \0:muf.

Il expire, et la natu^re

Dans lui pleure son auteur
;

Il n'est point de or^%inre

^ui ne marque sa douleur i

IJn spectacle si terrible

17e pourra-t-il itte'touefaer t .

Et serai-je moins sensible

Que n'est le plus dur rocher ?

>1:

. i,

DIMANOQE DES RAMEAUX.

I
Puissant Roi des rois, > z*/.i «.^Jn

Mort pour moi (nbti8)8urte Calvaire, J;
'***'*• '^*^-

1 BuhautdéceBSlr 'ïùchréD
Daignez entendre ma (àolp^mBle Vbi3('|^^*'^^^'

Viens, viens me cotivrîr de ta olroiz,

Ombre salutaire^

CH. Espoir de tout le genre Jpmûn,
Bouclier du obr^tien*

Vieas, viens, viens, (bis.)

BEFRAIN. Célébrons à jamais

Son triomphe et sa ptiÎBsanoe,

Célébrons ft jamais

Et son amour et ses bieflfîrts.

Croix du Bleu sasveur,

Source de bonhear,.

Reçois l'hommage de mon (nos) cœar.

{
le ch. rép.

l le ch. rép.

29



•*2« ,- <i^AwniiWB.

Viens mo.jîftDa>i^yr 4e-Aâ,^r«Weiiiî%H

VKiïi^, veos, vieofik ""
'

>)«(o; iDtiyàttfqtie

i^édooK >%ax traits Y^mau^ars^
.

Pour le Diea qui notfeaiote
Réuoissbi^ nos cœurs.

Du vainqueur des eù'féri'^è^éfèons la victoire i
Réunissons iibs?<xBnni}aréuniiHïi|ùs aourraix*
Chanton8«tdB>t«9iupQfb soii^itndiiiphe et âa gloire,
Chantons: vivetJAos'^jèhaijtonaawfe saïqioix \ bit.

.JflVf.T''

Du vainqueur,^,,^,. ,., ^^ ^^^^^ ;^^ ^^^



taLiitw:fûfis. \n

i

Tout Buit ses étëtelltWS/ •
»^o

'^J

Est le Dieu dai CMsàWi'"' '"^^

Que le ieiëTapplaudisse

Aux Gliauitii^.de mou amour,

/DtrMûbé^aroéoeiour: Uns.)

^.i>o;
Cdasaôîfoné a sa glçire

Le SeigMiir «•régnéoxiàiDpiiiteDt'di BA<gk>ivr^l{

La <âroi^fanam]^ éar^ignUièjom»; ; î* H >

Pâupifi^ applaudiBBafttt>i[]tté^le^iilutlitv/de viotoice >

Ju8<ie^;,1(oppp^|jfiÇj^pp^

Chœue. Lè1f^4^«^è'BâMtMii^^^
Bois wmmvoBpàïm^ 'r

Astre de paix et de bonh^*'^

Aplanisse^ tfM'SjiMl^ Ange»

llii-

!»• -H

-.4



428 GANTIOUKS,

Jin lui IorpHiwUo,fr<^yaj»aiP!àWi,Nr>
Et la veuve i^H,iK^uiol«^iir,„

Pieu se lève... -par lui, sur la eaiutpJnwotagne,
La terre et l^g oieu^ vont s'unir

;

Avec ce doux vegard qfie la gritee accompagne,
II tend les braa jwur. nous In&nir.
Si jamais nous étions paijurês,
Nous vieodrioBa pleurar àf aes pieds,
Et retremper- dans ses j^essjQjres

^^

Nos cwr» contrite, hjumijifs,

Bemplis j^ljme ,sp^nte .allég^ess^
D,e Marieex^ns !^^poux,

|è puisqj^'^pii^ijtufe^ p^ur JÏ0U8
Son amour, sa vivo tendresse,

Que dana na8^^o(»m»<recoQiuwjVi|iits
Son nom s'uniwft .au nwn d.'ww^jalre chérie.

Oui, Iqa vrais ten^mte de Mafi^j,
Joseph, soat. ajonaiiteft mfmt^. ' -?

De sa mère, à tii,,ipigil4Hie#îf

Dieu même oopHa Khoonen^ <

Et je vpi#.briUer ^UF ton é09ur
Le lis emblème d'innocence :

Souviens^H qft'«»^Bte. d^Pilîari^
Nous 80Bpiesifcus$î, te» jBiBif^te.

'
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' Et vmm^m%ifimp^iitt!^^^ ,;

Le Tï^èi^àittStaH iWkiftiït Jësa*, «^

Gagedeîi>îéë«érti«!fe'î'' '

BxSti/jé hôs aéBÎM Jàrâôûte ; -

Que d^é éë ib«fftt'8aë«'«W*e fiJttieMfc nourrie I

^
Sbttviedi-«(rt^^ïhi«ën'ïlltttk aé^Méfriê,

Où bîeu bi*«wi weiilitM, '
" • ^

Accoui«'ÂI*lM«^e.idâë^^«tfo«tien»

Notre âme tremblante, éperdue :

Guide alors ses pas chanoelant?

Vers l'étërtiel téjoiup', v«n la saint© Patrie ;

SouvienS'toi qu'enfants de Marie? .

Noos À^iàtties «uBïâ tesenfatitd;

,94£©
1^8îôiM'^ypiîà;;;'j^^,;^ ;

OhantottB, familles miitttes,

Chatitons nos défenseurs
;

Ils- entendent nos plaintes,

Et kvôkc de nos pleurs :

Fuyez, troupe ennemie,

Be<it«z-9<iu«,

Jésus, Josi^, Marie
> Éarmenfe ;poar nous.

Jeans, ëôaùph; Mttrîô/^û «i 3 -*

Kon^ sî-iÂers et m doSt,*
""''

liéÉ lÉûotar, péndafll lëar Vfôj;"

Trônèrent toliteitetis'^

41. *»!

j!* S'il
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Dans leiii*|jétwliiiéi^Hetjî» ej i^^

Dangilootii^&aii}^
. j

i
air inH

^ odB fûv<î8 Itrufi'Hïodèki îuyiy.Q

Cottplanl'Biif/Vôfffttvèiifty'b 9x;i>
^ Nétt» tenon» ctMM^ t«iti^, ' Ji.

Vous consacrer nos cœurs,
Enfâiite,j)^'clt^lnôttèou;^ijui. i/

S'offtlEtet à tôti8,^'"*t ^^ ïi/uK

Touchés dé^bs ttiis^cb '' ^ii^m&l^

Assisteii-^îôîUi. '^* ''^"QJ'/ iup

• Qu'une Bdiiîch'èttoàniiW^^*'» 1'^^^

Prononce vos dbilainoma* ^«^vyi

C'est asëéz, l'éiidtitatite =*'4
1 #

Dissipe les dénions :

La mort (][ui s^oèhit d#^' f' '

, Perd sa tî^uetiï'* ^'" ^^^^ ^

'
'

Son dernier coup afeéttfe"*"^
'

ITotre boïibeur."*' !->-

Jécus est la feoftié même.
Il a mille d-nx appas :

Gependawt & leuu De l'anne
On n'y pense nresqne pas ;

'
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Jésus dMÉI lîftîi«iMit*#i«l»">l arî'^^i

Par UD prodigfti4'ftlDOtic#< (i

Devient aoiM ipaiiaiô #w, *
^j^Y

Ivoire pain de obMVCkÔo^rji

Au milieu de tant de flammes,

Dans Q#(,«yfjlère Miwif«i*rt '
' >

<Juedo4r«de«f(4i»W*«>»ft«Wfr'>

Il daigne en y»i»^,«fttt$P^(î:'l

Nuit et jour nous inviter, ^

Jamais il;«^'y,.TQJt ppr8onnftj.,no'l*

Qui vienne le mf^tçVi^?K^ k
Sa maison est aélaissëe,

Son entrçtii^ wnM^^^ £,„!/ i.>Q

Et 'sa taille mépr^ée. , .

Ah 1 pleur^^^^yfe^f,W yeux. (6î».)

Mon Sés^f ^'a.^^i^ asUe

Oontre les cpijip? ,^s ino^tefs ;

C'est un i;^Bipavi,WïMiiî?

Que son trône et f^ejïfauieb ;

Chaque jour, rempli de rage, ,

Le pécheur audacieux

Au lieu saint lui fait outrage.

Ah I pleurez, pleure?, mes yeux. (6m.)

- t'!i • xtfoh âUriîi ni!

Sainte cité, deiiwiure pearr iaente^

Où doit un ow^ïiégaCM Vi^ * innocenta ;

QuMde {ài^ d!»u&Hmtdep^i&eao^^ toi?

r

$•.
i'
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BEFBAIH. G tua p«tr^ r
•* f «foq 1,)

mon bonhear f iir'iojn i i

yTi) Toftte ftia rie '^u sjtiaq j-

' ' ' Soîs le v«tt de moo eflwir»v!de ;s • -

Dans tes pMvii^.«u.8ein de l'allégreftw^
toule un torrent des plus chaste» plaisirs :
Od ne ressent ni peines ai tristeap»,
Un ne connaît ni plaintes ni soupirs..

ma patrie, etc.

Beauté divine, ô beauté ravissante f

"Tu fais l'objet du suprême bonheur:
Oh I quand naîtra eettè aurore bi>»bmte
Où nous pourrons contempler ta^endeur.

ma patrie, etc. '^tjia s^^l

_ .
."'

. .h.i .
-

..
'

Fuisque Dieu seul est notre récompense,
V|u 11 soit aussi la fia de nos tuavanx,
Dans cette vie un moment de souflFrance
Mérite au ciel un éternel repos*

ma patrie, etc. <a;., uU
,

. -

f

'

CI hio'X :

•
;
•! - :

.

.- '

,
^

. ri:iO H 0*J,(l
, ^

;

Esprit Saint, descendez èà tjbus • (bta).
Jî-mbrasez notre cœur de vos Ifeux les phis doux.

Esprit Saint, eto,'

Sans vous, notre vaine prudence
Ne peut, hélas l qne^s'^iir^,,^,i.,,,e,yfj,,(4 ,

Ah I dissipes netre iamnintm.m.wft«gi^lfh"^
Esprit dlatelHgeiiee^^iji^

*^

-ireB nous éelairer. ÏEi^Vfiaînt, etc.
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Le noir enfer, pour nowi livrer 1» guerre.

Se réunit au monde léduoieiiv ic < i

Tout est pour nous enabûebea. aur la terre :

'

Soyez, Boye«.««ti» UWrateu». (lU} Esprit, etc.

Enfleignea-nooB la divine sajjesse
, \^

i

Seule elle peut WMW conduirem bonheur î^
^

Dans ses sentier» tfu'heutfetise est la jen«eiBaë l

Qu'heurett* wt lUTieîllesse. [hit.) Esprit, etc.

',*-:

¥ •

m.r

.1! ,), h1 •;! t ' '- !• • *

REF. Esprit sainte comWeB nos v»ttx> ft.»

Embmses nos ânie8,,.>iiiJoq ai/ou, *iU

Des plus vives flawin^s; i
Esprit saint, comblez nos vœaZy ^

llmbrasez nos âmee j^^ yM^fuT

De voa plus doux feux* '0

Seul auteur de tous les èonsya mhbU.

De vous seul nous.attendons ()

Tout notre secours.

Dans ces sainti'Jôurs. Esprit, eto*

Sans vous, en vain, du don des cieux

\. I^ rayons pr^iw^P^-fuif, .jniur. j it î- 'T

Brillât à nos ycnjjp ; .y,, ,^ > ii,>n .^-.hit

Sans vrus noti^.coçïirrH jjiîv^l-l

N'est (lue ûoideur. Espnt, ctc^

Donnez-nous «esfufsdéBiw, i^m,- "K

Qui des grand» péebeiiraà«|B^

i^angiMit liMi'C«iWfl* Bsprî*, ^^-

p. kl

^.t

'v'

hi.

• 1;

""I-
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fLe don âAj]pm»Ui imèat sdhtmoq ?.uu .

^' -'li'e^nt^ o«Hbim emora ^uohin.-xr^ on •

Le feu divin daps totts Içs cœurs.

CHŒUR. Esprit créateur.

rii\o.y'.n

Graiïd ï)ieq,i8ouvei^am ©î^atenr;
Envoyez' lé Gongolafeur

; Sif '^fdffnh.H
Vous team, malgré i]es enfer»; f'T '.ff

Benoûveier tout l?unhàr»j .rnBgpii^ etc.

Vous, qm seul êtes notre 'fin,

Guidez-nous pat" TÈîiprît ' dirhy ' ' *

Faites, 8eîgttëter,-(jtùi totià inOmènta
-Nous en suîtîdijs WmbttTeméuts. Eàpni. etc.

O vaste ^iiie, ^'«iuï^wéRu&m profpii(îe#, 4e eànitô ofciJurM: nm notre foi mysîêre impénârable ^

Etre infini/ diMA0r(Fnnitét o£> .21;' -.

O Trinité, qw'ae(twf.êtr«,(inimeDêai -jj
Pourra sondiSf ,^wa[ttbyiîaeaililnU!!«sî^ ' r

Qu'en nou» l&foi,ip»»|uarh«ipble ^ence,
Sache du iwrfw honwei'.tw.grandwir». (W)
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Esprit divin, ô FU»ît«t'iroU»,.6 Pèfed'

Vous possédez même^wâftité/' fl*)^ oulv

Mêmes trésors, même éclat di'haàtôftf,

Même grandeur, même imnioiialilé.îii^'vaste, etc.

séràpiiM!\ous couvre^ dé' îi^s kifeë

Du Dieu vivant le trSiâeradieux

;

Et vos concèW'ÉsPtf^ttï-bùrâ^fiàèîes

De son saint^fy^^J^^iM^ etc.

Par les ohaits ^jm^ fagïn||][ues,

Sion^ <^P)|^.tdpmveiir,^^ ^ ^^ ,,,^

Exalte dans tes saints cantiques

Ton Biftw^ toi* cbe£i»br toii ipastetir.

Redouble aujourd'hui poU* loi plaire

De ramour! tes sdioa empressés :

• Bn(po!irra8-tttjawwiSto>p faire? ;

En feras-tu jamais assez ?

Ouvre ^ç^/oeui; à;l{^U^gi:e{;3^,,. I ;

A ^ttjl^"W,fe3i,4^^trap4part?, ,. , ,

,^ ,Lpïaquem%fï?SF?s^>rSW^
• T'buvre elle-même.ses trésors.

Près de qiii^i(^r;?9n}héri^^e,

. 11 consacra son dernier jour. .

Jésus, de so»r«i¥>liP)extrÊmei f TtH

Eternisa le dcTja^çyt^ait;

Ce que d'abord il Et lui-même,

Le ptêtïeàfloû Ordre le fait : " '

'

*> Lepaitt en «ni^covp^'mden^hte, >

Le vin en son sang précieux.

1.;. 'il'».

ri»ft.^

. : %y

! i. i-i

#1

* .,>•

1'

i

'•1.

nM
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80

Jo te sal«€^ 6 paio àt rânge^ii ak-S.
Atgourd'hui ^B.dtï Wjragoor f

Toitqaoj'»dore et que f|e mansëi A
^ xuAhl vienfg soutenir M» lâtogaeSfPhr

^oin de toi, l'impur, le,profane,
^amtéaënré pàur les enfaûts :

Mets dès éltiâj eé/este màndéf. ^

MVxir^"^ "^'^ d%tiB de nos ehaqts !
^^^

Au secours de qotre misère
Jésus se livre entièrement •

IJ fut rançon i^„^^i. ««.£..-*:* *

Il est du

^ar un attrait d(Mix et vwriûuelir,;
Tendre pasteur, fais que je t'aime.
Dans cet «Bj^ur fixé mo* cœur.

'

M paiR des forts, par tu puissance.
Soulage mon infiràsifcé : L . .

Fais qu'engraissé de ia substance/ -/
J e règne dans l'éternité.

'

Troisième,DiaanJ^rés la Pentecôte.

A?r ^^^w''
'^''''' honneurs, biens frivole^

Aujourd'hui recevez nos adieix •
'

Trop longtemps vous fûtes nos idoles '

!^ ^^"S*®*»ï«.^«' charmâtes nos ^eux.

Faux plaisirs, vains hmnmm, Mens feivoles,
Aujourd hui recevez nos adieux. '
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Loin de «ws U &J*le espérance

De trouver en vou» Botre bonheur^

Avec TOUS, beureux en apparence,
"^

Nous portons le «bagrin dans le cœun Faux, etc.

Enchantés i'uoe ghve plus bell^,. i

C'est au ciel que tendent nos désirs
;

Dans les oieux toujours fS^te nouvelle ;

Avec Dieu toujours nouveaux plaisirs. Faux, etc.

Quatrième Dimaiieliç.

Il n'est pour moi qu'Hun seUl bien sur là terre,

Et c'est Dieu seul qui fait tout mon trésor.

Dieu seul encore allège ma misère,

Et vers Dieu seul mon cœur prendra l'essor.

Je bénis sa tendresse,

Et répète sans cesse

Ce cri d'Mnour, cet élan d'un grand cœur :

Dieu seul, Dieuseul^ voilà le vrai bonheur, (bis).

Dieu seul enôn guéri* toute blessure^ - viO

Dieu seul partout est uujpuissànt «çeeouisi;^

Dieu seul suffit à Vâmé cfroikc et,f>m-e, i K

Et c'est Dieu^eul qu'elle oherofee twjoura.

Répétons^ dimoUjâmie,;: »i\iprx '^ •

Ce chant qui seul enflammé, •

Ce cri d'amour, ce cantique du eoeur :

Dieu seul, Dieu seul, voiià le vrai bonheur, [bis.)

Quel déplaisir pourra jamais atteindre

Cet heureux cœur quô Dieu seul peut oharmBr ?

Grand Dieu,quel8 maux ce cœur pouri a-t-il cramdre?

Tî n'en ait point pour qui sait voUs aimer.

Aimerû^âifconp^e^, ;

C'est comw^nçir »ur li^lôi ,^

= •11

• * ii
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Ce chan* d'amonr delk^&lM cité :

Dieu seul^Sm^J^^JS^im^^jp^^
, ,<W«.)

Cinquième Dï^^^l^y^a^Ë'^^^^^
Seigneur, Dieu dô,#ié^f<3èa««é ue «ilte eriiiies,

«eçoM oe^«r«Ad p^eufi; .D'ewtw ^ans ks «MinesA qui la pénitence
, Pour une éternité :

1 ouche aujourd'hur 1^ J^^ peu cra&t la qolère

^n^MîiÊs !S J^P l>ras;irrit^
j^
'^

Vois d',m œil ^m^glmi» ëèj»^L excès de son malheti^, Seigndiî^ ta4^ '

Jlit d un ooçuriWotûble^ ->!. ifirioocî Int^u,
Accepte sa douleur. mi i li^tois^'à/ toa indulgence

T • . -èV';"-' ^^^n«»H|»Wo«k recours,

Jamais dans l%ilbdén#'^ 'g^'i^^t^ê^^
Je n ai coulé mes Jours: ^'<mjô venir à toi :

Toujours plus d'un^'of^^^Wnoin d^ ta cléiience,

Pn o ..«• 1

[f«»» €Jrand Dieu, pardonne-
Jiin a terni le counu* »<. r.» •

'
f.l «r

?M^
Oui, j©1%^|îs^'k V>5Ïi 4tt^

^
PQ^rraî^fe'éïl'<^e^çt?e''é^ëîlé "^''^^ ^'

A ia dl9tièètir/à :^s âtt'iai^'f^
^^'^ =^f*
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Découvre-moi ton divin cœur, '\

Et dans le mien, beSïttS suprême, >• (i)»«>

Naîtra ramo^r^^^boi^heur^ ;môh;pmi

Eh quoi 1 de ta loi 'salutaire

J/éel«ti&tigfad?idt'iâèë y«Mixlf' w'ïi<l

Et je «hei^^iris^ wit' ïat*»^^

'

Dos biens Mi^mm ttQUwe qn^tuK oleux ! 0,et<fc.

{tmnv,! '

Ah I quand pourrai-je javAdi Ëb0 Ang«a# ^

Débarrassé de 'ipes Ûfeàs, .iwaiijob fie. yjq;.^aoA

Et toujour» «haottant! tes louanges,

Boire à lasoturoô d«» vrais biensi JôittSj etcù

'h
il

».
*

*'

ai BHnow;J>ti' (i;P

ift av^it c^roiiibj ^qn p^^ur^^^ s^jj^^^j^ j,, n

^Jl flï^yait ravilHiiiKHîen^r^
g^j^^ a^irocîto

Monde imposteur,

De mon malheur

Tu fus iV.vrtflwr :

A Dieu ;
^ fe r^lMltei

Je vir;m<?'îji tes v^^ns(^Jbtr«it»r,;^ ,^-0

Moudîj trQffîpeuï'î.iafltode volagt^iâ-

j

A mon

,J^t sans retour,

Au Dieu d'amour

Je veux être Mêle-..

A^
Je l'ai c^oi^.pa^K'lîïiop park^ M(Hidej eU^

r:^'!
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J'abjure ton frêlei,b»»he!ir,-,

,

Et tout l'éolat qui ife^WTiirwîïÇi., ;,

Jésua.est le roi defpion.oœuïîjf
, |/

A «oû amour j^ ia'a|>andoijw. Mpude^ etc.

Pardonnez, ô raon IMdempl^ar 1

Ma trop <SoupaW« |ndiffé|r^n^;
j ;

Hélas I je fus un ^-a^^ P^çie^r,.
Mais j 'implore yotra e^inae^e. Mondei, etc.

Huitième Bimançlie aprôs la Pentecôte.

(il Nous a'ay^s,4 fair^

Que notre saliîti'{6i#.)
^

C'est là notreVC
' C'est là tioti-e unicjue àôayré,'-

\

BBPRAlN.Nous serons heureui '^^^'^''ik.i

En cherchant 1^ cieux. (6kl -;".

Notre âme immortelle
Est faite pour 1)îeu

;

La terre est ttqp peu,
Ou plutôt Q'cstrieii ^ur elle. J^ous, etc.

Prends pour toi la terre,

Avare indigent
;

Pour l*or et l'argent

Entreprends procès et guerre;
'

Four nous, plus heureux, '' '

Nous cherchons les cieux., (6<«.}
^

Becherdie, âme immonde,
Selon tes désira.

Les plus vils plaisirsT . l
Ils fuiront ave© le monde. Pour ï^ous, etc.
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Poursuis !à 'ffatô^'^-'t uw «tiré

D'un fôiile h&aneiir,^^^'i:hm^
-

i-^

MQndaîtt,'i!ktt'bodheuf 1 '^^^ ^"^

> ' Dci qti^i s«rt la Wiwmmiée ? Poor noua, etc.

Notrê'Sé^i^fe^'^'^^;' ;r.,-"•'''.,;.

Est tout dàtts k cféilfr^-^*^ a<^r' r'^

Si nous IsottiDtiéS rois,

^^^ détint qttè iHtf lô Calvaitèi Nous, etc.

Il

Allons parèVS «bi^i^é,»"^^'
Ornons à reévi V<i^ autels :

Jésus, du sein de Id liiniièrè,

Descend au ihiliteu des mortels.

CHŒUR. Plus il s*abaisse,

Plus sa .tendresse ^ '-^^^^y

Mérite un généreux retpur. j

A nos louanges,

chœûVs des an^es !

Mêlez vos cantiques d amour, (bis.)

Baignons de pleursj augHSJie table

Où son sang couK encor pour nous.

Au pied de ce calvaire aiq^able,

Enfaa^.de pieu, prosteruez-vous.

CHŒUR. MW^jtt^tice

Ce sacrifice

Arrête le bras irrité,

Et sur le juste

Sa voix auguste

Du Ciel appelle la honté: XUs)
30

1 "

.

-r:^-

i, V.

1 f » 1

f . 4'

r {

».

. ' ,1 « '

(.'1 V

'.\

i 4^

: \
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Goûtez, âmdi» ibmi)l«6«/j ¥ttt^9\UtJUfoi vive
Goûtez votïiflc boiiîiîwii?l4, isprtiaaià jutis lès coouhMws demeurez oonseiMM fflf #itotn(ère active

[tes Guide et règle nos moeurs
l>ans votre wOnte^a»;, ïî> Baurenar/^ol

[dourlt )i7 Djjfîfr.f /.

TT««r««^ - !-•
"'£^ '^

^I'j'aÏ
-^' ^ïlinTi'me^ soupirs.

Or/S âfe?v^r1
-^^ Et^t*«î^dWanoe

OuS^S* '"'^^^V^^^ plaisirs.

Tous les doi^,,^^,Ml .h !!?;'"" t •

:

[gueur. p^^ ^j^ ^^g j^g ^^^^
Jîiile est le vrai partage S'accroît de jour eu jour!
Etlesoeaudesélusïjâjia ir'ttBtinité des flammes
Elle est l'appui, le gage Du pur et saint amour.
Et 1 âme deBjVertttsU '>"^ '"iHeuie«xj:)©te, i, ,

Heureux, eto;;,.?
i [oî-iiiTJ ""î îuorô^ oi>"

, ., i-î^ft. ,woKi nomôJ'tsvO

'*' 'A^tôWft'^inttS'flabrés Autels
Zi'Jviv ^^JJB '^OâtobÉtetté prendre plàfcé^pny

îià JFéSttt tf furies mortels
Le trône-de sa grâce;"^^^ *^ iiioi.^ .: *

^

Aitei^i^'<îè îMéS dêT&Jnf«*i''^^'<>'> >w*^'

^

L'ardeur, la jibi, l'hunmé?'^^^'^"
'^' ^î-'iifcôfar'^iis ¥ dëànce.

7fj57ÂrB^our nous ouvrir tffî1i!>rà''ïferiàM*^'"'"'

>^9 r«¥»rs tià>8i tendit! père,
Faisons-lui de tous nc^'ëMcfe '*^'"^*û ^" '

<

L'aveu le plus «âi^f^'i^^if»*^ >«^ '

''

(•

uC

ï,
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iw^m aofl obôT toybiuiJ , esi

acrn^IÊxaixeoMiQiH. diviniiSanBéar) oitor

Adorable viotimeil

i>i;f/iit)4^Wïii«rajiiftbs notre cœijïS^fjH,

.<iîo iio< Jwqu'àtVlDlmbre du crime.

Ofirçiaui^attvos pures^i^aitfèf obé^^oq nO

L'encens deinbrîo^Àtige*'^^ ^^^ '^^^^'f

[loof. 09 moi, i>b JîO'iMB «Tiô^iijiiiq kiy ol JB& -.,1

kvmLtinh i'jb '»i)OMÉifèiiie:DimattoH©.f.ob ijjyo« al jli

Quand tcws «onteMple

céleste séjour ? [rai-jej

Quand, ô mon Dieu, se

Avec vous pour ticjtiîôtii's

régions si belleSj^ . ,

Où tout comble lep,^o|^|)]Ç),

Ah ! que n'ai-je
,4fift §i|e8i

Pour m'envoler >,^^ > , , |

frai-je Partons donc,ô mon âme,

Ne désiiex]afl vofQâ'f t3

régioDSjieteiu >il

* 7

QmttOàsoes tristes lieux,

;|)'uQe <diW«^^ ^iimme
f4yji^Si)iH?Aier aux cieux.

uj^ yégiona, et0.

^ -HO* J
N9111, Bpç, ,^putp la terre

^J^e.„jP^^tj|/remplir mon

?<;t
Bf .fi;yf)TBM fcœur.

\ - a X X* * O

Ah ! conib]^ |^o^§j|tçAr [•

En m'attirant

,y
f^ye^pu^ 1 1 ftm peut me satisfaire ?

Vous seul, mon doux
(i/riii '^ur.h tr^ ISauveur.

>^'^m^
Mon âme languisç^u^^f^. gjf.. e{ <mpà

ifiiOiré^fs, etc.

I oî sb iu{-3fl08fci

#!-t'

1 ^..

'4'

t

J.1
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A'



<«ry

îVi (îi^jiricèôéâ.

REk

Béaisscz-le, saitffâ iAn-"

Louez sa môjèé'i^j fgWr Sana-coâindr© Id.q^Bav

Rendez à saboàtë '' '^i^'^B roi îôn«.aivberoî|il

31ille et mille Fétfâïi'j-êfeP''

Bénissons, etc.

Oh! que c'est ufa boni

[père,

Qu*il a grand soin àéf

Il nous supporte tous^'^"'^

Malgré noire misère.

B(înissonè,'etc.'''''q'^^

OommcJui} pafttQVr fidèle,

wavau

fVno btehisrebeUtt

Bénissons, etc.

Il a '•uéri mon âme,

Comme ua bon médecin
;

€odme \m mdtré divin,

M m'édUiire et m^pnflam.

'ifî'iBériîftsDnSy'tpteil [me.

r-hbiq ùi itioi iîlio v

i-ia fo cvA) ion ni

Quatoraiènwi.ïDifcilAfïiftl^exn/j ^oU.

Seianeur, Dieu de cl^meuee.' etc.jViore 4i3é/:

Quinzi^ma Dimanche.

A la mort^ kh'VûovUftmfmA
Péuhettf tout, fioiwt ixiLvj &(]

Le Seignéùrj% Itt'Bidrt^q f/i

?:;"T^jagei**.' -{
•\)î 1.71; ni

Il faut mouri?; îï fiuVînttùiif ;
• î

De ce mondé ilîtidtià^ftWtHs^MfjJ

Li& iriôie ûi,iëii eiî est porrô| -i

,.
I| fauteuil soit éiéétttïi"; ^^"^'^^

'
'"' A Wifiiôrt, etc.-'-' :+^^U^^^y 4^i;



P<îohe«rsy ipfrowUez du ««rcufiil,

Venez confondre votre orgueil :

//.(V) tél. tout dè*'tfft'Ott ettimo bÉbt

Êse'étifiW r^dttife ftà n4ant -A V& mort, été.

'Qui 'vcniB plonges ilana les pluAs^rfi,,

.H

h'. Su
Pour voa»jiqttol affreux changement .^,( ,, .^

Lài moTt vàïairû en <* moment l,
, ;^% 0i/

,'min nom ^9©teiètrié Dimanche. *

'•''ii.L«'ciel[«n'e(i4rtef.prî»rl nfW bn;
' <2ae oeS' mots/sont sublimes 1

D<eâpk» belles tnaxiraes

Voilà tout le précis :

Le ciel (ter) en est le prix— (bi8,)
'h\

Le ciel en est le prix 1

Mon âme prend èonrage.

AU l si dans r?sclavago, . ,

Tci-bas^^k^W' '^'^' "^^
"^r

'"'"^'''

Le ciel (<er) en est4e prix, (his.)

Le ciel en est le prix I

Amusemeiiili(frivolèvî.;.ff d A
De grand e«ato jiïftig^Wfllp.^)

Au pied (dut;osupifi*i6>iorî oJ
Leciel(<cr) çiBi^Jtîleprix. (6/«.)

(L
Le ci«i,fiijL,es^le pp^^noir? mti f

DaijsV^^pel,^wptrç^„ r

Tous meSi ipfim^ ^»> §m \ ,
,

. , ^ . ^
Le ciel {ter) en j^t l(Ê||^^i^f,(&is.)

V
'

Ir-u

i

"
»., ,1

II'

4
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**C GAMTIQDIK». I

Dix-sepliôme «Bwnche «l|piiftia Peaiodôte^

Heureux ^ùî'^iite;ïés à^ï^'c&rmW'/
^

Son cœVrVà^une J)'à& àa'nsmrk^l
^"^^ ^

Devient l«.litilqtttfl*,i4Jo»rh„(.uM>o lu-M
-iflOi»') 5;orf >i!i:ft S'.ii'i/ >(;0/ iH'r'Ifo^

EaprÛsaint^ aeecenâs sur^a'ierè^'
•^'*^* '

Embrâse-la d'un si Beau feu
;Ah ! s'il est doux d'aimer un Père,

Comment (^t«) ne paa aimer un Dieu ! (bis.)

vous, que riafpr^A<5 ^fliisC^^i
Ne craignez point vqtre douleur '

,

,

L*amoujr opère tout prodigç,,^
Il change nos mai^x len bpjjiheur. Esprit, etc.

Je le sens cet an^our cxtrôme,
Il me prdvîcint de gà dbûcij'ur.j.

^ais pour t'aimér) bonté ^ùprêmo,
Non, ce n'est point assez d'un cœur.

Esprit,- etc. .<j7 aou^i^'Al/i:

. Dix-huit^èhib Drinarith^.'

REF. Amour et reooodaissaneof
Au Dieu digne de nos chants !

Offrons toua à sa cldmeace!'
Et nos vœux et nos accents !

Grand Dieu, paiitout dans la nature
Je vois briller vos traits divins

;

Sur laquelle ils no soient empreinti. Amour, etc.



CANTIQCJE». 4iT

ij\

Si datts Ils sein 4e Ia lanière

J'appris, Seigneur, vos saintes loiSi

Si je croîsj à faîme ^t j'espère,
,'

'

C'est à vous seul que je lé dois. Anidiii', etc.

Pour couronner votre letidrette

Souvent vous venez dans nos cœurs,

Aidez, grand Dieu, notre faiblesse

A célébrer tant de faveurs 1 Amour, etc.

^iU i;Tout n-estque vanitéj

Mensonge, fragilité,

Dans tous ces objets ditdrs

Qu'offre à nos tegards Tunlvers.

Tous ces brillants dehors,
{' ' ^^ Cette pompe.

Ces biens, ces trésors.

Tout nous trompe^

Tout nous éblouit,

Mais tèiit nous échappe et nous fuit.

Telles qu'on voit les fleur?,''

Avec leurs vives couleurs,

Eclore, s'épanouir, j
,

|

Se faner, tomber et périr :

Tel est des vains attraits

T Le partage; , ; /.

Tels Tédat, les traits Ki-iit^ >

kfvt bel 4ge, u^»'? non ÏA
Après quel<|ues jours.

Perdent leur beauté pour tôujdtiM.

m

4';

Que aei^veoi uevêtur,

Pour rhomme qui doit mourir.

V.

.ïï 1

: h



un GANTIQOKS.

Cea biens foligtemps amo««és,
Cefc argoDî, eet or entoasës ?

Fût-ji du genre humoio '

Seu! le maître,

,
Pour lui tout eisfin

Césfiè d'être. - ^>' ,f r.'iîfi^.

Au jour de son dtuiî, 'î -i

.

Il n*a plus à lui qu'un eerdueil.
'

J'ai vu Timpie heureux
Porter son air fastucus
Et son front audacieux
Au-dessus du cèdre orp^uoilleux :

Au loin tout révdrait '

Sa puissance, "t

Et tout redoutait ' ^*'' '

Sa présence •

Je passe et soudain
11 n'est plus, je le cherche en vain.

Vinglième Dimanche après la Pentecôte.

Le monde en vain, par ses biens et ses charmes.
Veutm engager à plier sous sa loi

;

Mais pour me vaincre, il faut bien d'autres armes
;Je ne crains rien (bis) Jésus est avec moi. (bis.)

Venez, venee, fiers enfants de la terre
;

Déchaînez-vous pour me remph'r d'effroi :

Quand de concert vous me feriez la guerre,
Je ne crains rien (bis) Jésus est avec moi'., (bis.)

Cruel Satan, arme foi de ta rage, .

Que tes démons se liguent avec toiivi ? H
i « xi« ^;u«rras auaiire mon eourugé

;

Je ne crains rien, (bis) Jésus est avec méi. (bis.)



Ci*^N'WÔUS9, 44»

NoD, noo> jamais Iftimorib pilaa orcello

Ne me fera traUroe dkvinHoà,:. n. W)
Jusqu'au trépas je lui serai fidèla î i

(

Je ne crains rien (6(«); Jésw es*. avec moi. (Ois.)

ni!!'',- Mtot iitj ii('l',j -

Que les enfers, les airs, J^.tjerre et,londe,

Conspirent tous à »«. T^ïPplÀr4'^9» ;

Quand je verrai» sur. jnpij<aç(mtBj l©,mQpa<;,

Je ne oraias rien,(6/«) Jésus est avec moi. (oiS.)

Seigneur,,afe ma première cnfaûcc

Tu me prévins d^, te^ b^enraits
;

Heureux si ma reconnaissance

Dans mon cœurW gray^ è* jamais I

Le momie trompeur et volnge

En vain m'offriraitm faveur
;

Je n'en vcuïï point tout mon partage )
.f^-^ s

jt do n'aim«r <iUe le Sdignour. J ^ '^

l'-

Est

Jésus r^ne on paix dans mon &me
}

Il en remplit tous los désirs, '.

Et l'amour pur dont il m'emflamme

Vaut s^ulmiciix que tous lès plaisirs.

Lemonde,eto,
, , lo ,>^. ^b ( ( .mi

Si je m'égare, il iûé 'rappelle'f'
*"''•*'

Si je tombe, il me tend la maip j

Il me piotège sous son aile,

Il me renferme dans Eon sein.

Le monde, etc., u (Vi<

t) »

i.

li%

:
j-



450

Vingl-deuxièmfi Dimanche û.prÔ8 |a P.er^ecAle.

J^oux plaisirs, «t^„ page 436.* . ,ni„, •

Vingt-troisièie DiS^iifi.'^l'iç^^i^ 9^
Nous n'ayons à faire, etc, page 440.

Quellû nouvelle «t sainte «rdettr f /

En ce joMT transporte inoii âme ? ri
Je sens que l'Esprit créitenr nM
I>e son feu tout divin m'emflamme.

' Vive J«îsu3 ! je crois, je suis chrétien
;

Lancez lancez vos traits, je ne craips rien
;

l. Mon bras vainqueur les brise. (h>'s.)

Il faut datt» un noble combat, '

Pour vou^ Seigneur, que je m'engage
;Vous m avei fait votre soldat,

V ous m'en donnerez le courage. Vive, etc.
_ .

' ;'»a'î'î "fur/ n i/vfT'ri .; '

beigneur, à VOS aimable» IoîÉi,VHir.-
vLe grand nombre semit Tebeilfl, ; î

^ue mon ccwir, eonsttnfc dwig son choix,
1 serait encor plus fidèle. Vive, etc.

Le mépris d'un monde insensé
Pourrait-il m'alarmer encore ? r
Loin de m'en tr.duver offensé;' ,Je sens aujourd'hui qu'il iu;hpnow.Vive,elc.

Beau ciel, éternelle patrie,
Voua épuisez tous mes désirs :

Du monde les biens, les plaisirs
'

jV ont plus rien auî me ^nir^ m^rii

n j . ,P^^" d'amour, {Us,)
V2uand m appelîerez-vous au céleste séjour ?



CANTH3UE6.: 4sr

bonheur qui jamais ne lasse !

pure etdetace Tolupté l i
^

Le Dieu d'éternelle beauté

Se montre aur éius face à faoo. Dieu, cto.

Grand Dieu que j'adore et que j'aimo,

Vous fere» dono tout mon bonheur !

Là voua Batirfere* mon cœur, i^

En le Nmplûjaant.de Vous-ipôme. Dieu, etc.

!
Pourquoî'èé^ Vaîhs complots, ô princes de la terre

Pourquoi tant d armements divers ?

Vous vous réunîâsez pour déclarer la guerre

Au souverain do l'univers.

Tremblea, ennemis de sa gloire,

Tremblez» audacieux mortels
;

11 tient en ses mains la victoire.

Tombez au pied de ses autels.

La religion vous appelle :

^

Sachez vaincre, sachez périr
;

Un chrétien doit vivre pour elle,

Pour elle un chrétien doit mourir.
hi9.

•t'.'.^.'i^t;

,. . ,. i-iicïiH'.'l

La religion nous appelle, .^ .^ i

Sachons vaincre, sachons périr :

Un chrétien doit vivre pour elle,

Pour elle un chrétien doit mourir.
bis.

Depuis quatre mille ans, plongé 4ans les ténèbres,

Assis à l'ombre de la mort.

L'univers, gémissant sous ses voiles funèbres.

Soupirait pour un meilleur sort.

.r m
>ï

1. r

I?,



i'A QAmiQUBS,

M

Jdsus pnrait : à aalamière
La nuit disparait sons retour,

Conirte on voit uhô ôtabre lég^tf
S*cnfair deVànt l'astW du jour.' '

Kgliee de Jëfius, àoMx charme de nia vie,
Kt mon espoir dô^ le berceau,

.
,

,

Sainte religion, si jamaia je t'oublie,
,

,
, »

Si tunomewUs au tombeau,, ^ ^.^[\f
Que jamais ma lan^e glacée ;'

,,',^,/

Ne prête de bous 4.ma voix.,,j,;r,uwr>
ht que Qia droite 4e86<îchée,uj ,.^y.,,jj,

,

Me punisse et yeqgerte$ droits
.,^j, y^^

naijuij non j3

Chœur.

; r Si j

.

Dernier Dimanche après la !*entecôte.

Dieu va déployer, etc. page 400.

• iCUlï H'r*

DEUXIÈME PARTIE.
.

nn/r' .P.ftOPnfES^ UKS saints! ' Ji«i'f'

,v:oor>-n.T -k.^ù-ii ,[) —-,. . .. r

CONCEPTION IT NATIVITÉ.

. i *r)v^^
*es enfUnSs reçois l'hommage,

-ini'îi
!^^.^*® l'oreilfe à leurs accents : , 'mr-t^

',,',,j' Seigneur, c'est ton plus noble ouvrage
'tju'ils vont célébrer dans leurs chants.
Raniiné par |a main puissante, r

Plein d'un espoir consolateur,
David dô sa tige mouraute i^'j]
Voit germer la plus belle fleur, (lis.)



GAÎJTfQUBS. 4SS

.'>) OHCBUR.' iiiMt'.q

Pleine do grOce/O tiergo laconiparaWc l

L'honneur, la gloU« et Vappui d Israël,

Jetez sur nous un regard favorable :

De cet exil conduisez-nous au ciel, {om.)

Des misère* ôl des alarmas l>^' "

Cette terré était le edjotir :
'

Mais le ciel pour latir nos larmes^

Nous donné tweMèro en ce jour;

Chantons cette Mère chérie, mIjiî f

Offrons-lui le' don de rtos cœurs, .

Et iue notrfe iKrtieke publie

Et ses charmes et ses grandeurs. {Ota.)

Pleine^ eto.

PURIFICATION.

./

Enfin de sort tonierrci *

Dieu dépose les traits,

Et Marie à la t«rre. .

Vient annoncer la paix,

Ainsi, quand sa ven-

' Igeanoo

Eclate dans les airs,

L'arc de son alliance

Rassure l'univers, nu..

Les anges à Marie

Consacrent leur aruQurj

De leur reino chérie

Ils préparent la eour.

!li,'hotolnej dais sa mi-

Isère,

Le.demande,etlescieux

Disputent à la terre

Ce trésor précieux.

Venez, auguste Heine
;

•

L'univera en suspens

Attend sa souveraine.

Venez, à, voa enfants

Préparer la victoire

Sur l'enfer en courroux,

Pour qu'un jour dans la

[gloire,

Ils régnent J^vec vous.

r

-il

•l Nî

r

'*'.

'*,'



ANJIONOliWJION

Le Pi«ii que no» «>upiri, oto, ;m|^,^ 402.

Heureux onfaots, accourez tous,
A Louis venei rtridro homàagé "
De vos amis c'est le plus ddûï. '

'

Heureux etifhatà, abcoiiréz* tous j

''

A sdn culte coasaCTez-Vôus, ) ,'

.

Il est le patron de votre lige. j
**'*

-.nL-n/i rjnica A /uf ko ^o ob tU'-.ivj
Inertes de Sion,oovrez.viNw,,,.j.i,„...

;

C est Lows, cnfaot de M«ri« r^^i,.,,.

Cet ÀDge 8;<Sloigae de oou* .ju.u ^

sortes de Sion, ouvrez-vous ; r ; !

,

Le ciel de la terre jaloux } .

.

Le rappelle dftM sa patrie. j
**^-

Aimable «aiot; priez pour nott^'i'
'^

Obtenez, qu'en suivant vos tracés,
Au ciel nous montions après vbus.

'

Aimable saint, priez pour nous : *

Nous implorons à vos genoux Ij..
Le secours des célestes grfieep.. j ,

SACRÉ CCÈUR DE JÉSVHt'J ^ ^
Owi» j^ j'eot^ds^ t^q,7?atfM3i^, ,

'l

Perçant leé v^leèia? lîauror^''
Le jour^ppgfraît dans les ci^fe .r^^
.niosi, vœuî Buury que j'aaore. .t

Tout rayonnant d'ainôur;(^y^eûsfraj,ïirmi^yeux.



CANaïQCES. 4&&

' Il

-0/ .«1

Séraphins, à oe Roi saprôme (6»#.)

Souffrez que j 'offre ?ofl ardeurs :

Pour aimer ^éBua, comme il aime,

Faibles mortels, c'est trop peu de nos cœurs, (his.)

Toujours ^ans cet heureux asile

,

Jésus fixera sou séjour ;

Venez, peuple tendre et docile,

Venez donner vos cœjirs au Cœur du Dieu d'amour.

Séraphins, etc. '^
. ,./ ^^i

.. ,, ; 1:3 ,î i-m i

1

Autour de ce cœur, ô saints Anges !

Tremblant» et joyeux à la fois, /^'^
.

;

Chantez, célébrez ses louanges,

A vos chants s'aniront et nos cœurs et nos voix.

Séraphins, etc.

I
L'ASeOMPTIONr'lî "

Triomphez, Reine des cieuxij utî/

A vous bénir que tovit a'empresse j,j(

,

Triomphez, Reine des cieux,

Dans tous les temps', dans tQua.lefiJlieux. (li».)

Que ràmour nous prête, -^'"^ ?' ^

En ce jout de flHe,

Que l'amour nous prête

Ses plus doux accords; ;i.;i'.A>

Et que notre voix s'apprête

A seconder ses efforts. Triomphez, etc.

Célébrons en ce saint jour

Les vertus de rhiïmWp Mario
;^

Célébtotts en ce *wiût jour . / ; ; ,
;

.

Et ses bîénfaits et don amour, j^.^c,
xï- '*"' ganii cessé enrichie,

m

'

!

I

< 1:
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Abritants, que nous les tcnf^ipif ^^ff/omphez, etc.

Nos çhl^terafiRcirpi^t b n^^îii^içfH, ^o

Le pûuy^^ir charrie j^^ cfl[î|^>S|

Le ciel et Ih terre, .^^
Ravis de lai pluire^

y,^

Le ciel et la terre '

Chantent ses appas.

Vos enfants, 6 tendre mère,
Ne vous béniront-ils ptcs f Triomphez, etc.

Avec traosportlej ciéui l'pni prociahi^o
Rcipe des §a i iî té;' (ïia'Wnf^ des/Vertus
La voyez-vous, ma înè^re blen-aïnféo^

Près de son ifils, pr^s de son doux Jfépus?
CHŒUR. Volons^ volons, mon âoiç^^ ,

Loin.àe.cç IjQu JuortcLr '^ "*^
' *î

80L0.

Sur nos wlea de iîammo
,

buivons Marie au ciel i
*

Après ta douce wèro,,,^,,,„^„^,,
Vole,.mon,j^wr9 P0PW4 oi. luoi o!j
Loin 4,eUç;fi^|r, * terr^,., h

..f , , y^

Et moi, ^fi.%^ ^own^en^ inoujjfîM-je viyre

.

Loin des beaux |i,^j||,9J)^,^ t;;^v« a^ qpVM>:|

'

Volons, volon^.pnif^^'^ik^^dal^^uijjl ^"^^^j,.

ro Volons, etc. Après, etc.



Cruel àéfêxi qui me Xiy|t ma mèro I

Qui me ravit m» vil 6t iDon ea|ioir t

Farton» I ptitpDpt U Vie est U04 >mère !

Au ciel, au elisl^ yoto, allo&i U voir 1

VoioDfl, etc.

*»»

etc.
• ! >'>! '-VC'f'

Mèro d'athi(Jtty;éxnttiïé5' je t*on j^e,

De ton enfant le plus iinlenl d^sir ^

'

Fais qu'ici bas je Vive de ta vie,'

Et de ta mdrt que Je puisse rnoofir f

Volona, etc.
, ,

'

Aprèi; «te. f^'^ ;:•':,

) !'Ml( f'i'

v„ltauMllATIVlTl^. ^

' àS/a
^

Quel beau jour yjent s'offrir ^ notre &mo ravie,

Nous inspirer des chants joyeux I

Les temps sont accomplis, Dieu préparp ç^ >/|rie

L'accorcl de la terre et des oieuz., \j

Cette terre ingrate et rebelle

Du ciel provoquait le courroux :

.

Vierge humble, modeste ei fidèle,

C'est toi, qui vai nous sauver tous».

REF. Chantons cette fflte'c«8Hè', '
' '

'

Ce jour de grdoe et de bonh^r,
,

Et que le douinop^ de M^rîé ' '

Kègne à jamais dans notre cœur.

Voyez éclore un lis,' ift itt' tiçé édàtante

Elhaler la plus douce odeiir
;

^AJln Agi à Eon berçAtt! votrtt reinfi ttaisianté,

Pleine de cnrâceet dé douceur:

31
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ûA^m^ÈR

L'amour, la «ii<ai«i^'Vitiiicte«Éë«'^ ' ii<>it »

Chantons, eto.'^'?
.haoïi'jurj

àiv'me Mari^, Ô'hdtrré'l^iWireiiièrt r* :^

Daignez nous b^ï^«it^«êîjë«i'5''=" <'''"*J

Songez que notre Më'ès^fim*^ fllWottfàli*,*' >

Qu'il a des d+*îl*'a'Hrdtiffe'y?ftié«rV"' "'i^>

A cette famille nttenërtèt^^i'^'''""'''

Inspirez toujours la ferveur,

Et qu^au ciel |6miiié'^eti '^ii^iè, '
'

Nous «ovôné t(iua .è*!! 'votre tamè.

'CÏ»aû'<piis;Wèt-:^':'
- -^''«^^ -'^'-

EXALTATION DE LÀ'^Wl'iJii'iB'^dR'oiX.

Le Seigneur a régné. Voir p. 427.

' r- JitlTRE'tliU|itX)(HtBl^OUR LE .M^ftfS 40UR.

Aimq^s Josu^'|]|Our nous ev oreuD »ii >i

N'cst-îl pas Ibien justç iqa'çirliWniè^M .r; a

Puisqu'en ezpirau^ sur ce bois^ior ' ouim
B .riôifà 'àftù'a dîu8 ùueii«i4mJ3nuBii^] (S soîn (

, r
.1

, .t>îc* .mon •)! 1-- ^

Clirél^eps, chantpns 'à Ifaûfe voix :'¥ V r
ive^âus, vive sa cr%f;'"^' ;^ 4^^^Vive

Gioine à' cette divide CroiZi ;
- ,u x-o ^.,7 ;

""Atbre ><toDtile'frttit salutairot, .«oct o( ias '
>

Répawlb m«l;4|tt'iiutrefois ^ .1 •< il?:!

Fil? ie péolié)«ki~)>#fmierpèrCMM ^^^^Mmni; i^i-
'

•'*"
• , 'Cnr^ti<Bf,'iètc. v.^o^J»«<;è ebbîmq cnt :



Gloire à,Qfi^^,toin^^i9Xî^W;^ ^ ^wù^,^^ d
Ce n'est,m teJfeW^J,W&wor./
Mais o:e»t,;jnm 9J«Î#;^; «!)fe»t : U
Que je t6w^» Çt^^fJ^^.jaSeïPsn.ixii/v 1

Chrétieïîé,elo^,.^,^jn:MÎO

Avec Jé9iaii,,.?W9P«;"Pi>.cri^ix,;vBj,^ .-,fi^,7ii. -..

Prenona-làipom piUlt^ge
j i.ofl ioa-wioG

Ce j»«|te» .ftQt a>fi^*VïfiïLÇ^<^ jVv(t,'jiJv ^J-'= ^

Conduit j§|»péle?Jte,h|r|t^e. ^^f, ^ ;i «p
Chrétiens, «^(îC)t)^^^:^^i^i^:, çîjyv*/.

A. PMWa-?*?
>::<,T^I>

SA 1 N r ' NOM_PB MA.RI E

•

UËPttAiN. ' M inMlitWtcto|(iarssa;olémeDce

C'est le nom de MariOvK

Qu'on célèbre ehicfljaiiiï j

O famille chérie^ d • n;

Chantez ce nom d'om<mr»r

C'est le nom, etô.
.^it.

Surpasse ça grandeur.

(i^esi Wn Boni ^àé victoire;

"il dotnpté les enfers
;

{Iltoous donne la gloire

De briser tous nos fers...

^^^e^Viiôiti^etç.
•1 •.')'."

C'est le no,m 4'unej^ère,,

Chant«z,heureùxenfiint^:',

Unissez pôor lui plaire
}

E tvos coeurs etvos ckanH , , ^ * ^

C'est le nûm,et(s;. ;^ ^» P^^^^î!!'^^'^"^'

Ce^t un nom d'ôspérance

C'est unttqmde piuiffl^ntMft,

Un nom plein de doUceur,

Un gltgft d'iapopeilce

^ttc<»û[^u4é,ei fervent,

c'wife pam, etc.

nm
I-.. >*>
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4èô GANT1QDB8)

Et que jJ>^ï^ 91^ r^blie,

Dans nos CQDGjeiitg (oî««).u xi..

Qu'unlW^tiQtl* ''\,:''i'P:'
- ^ *l£«t consobsil^ <|a'il est a^p^ii^ie C,V .

iiosn.'..- iiQii'uB-'noiûl si doiW .,;. , v,,,-,;,;
,

"'F^'l Doit avoir cbiiJbHrmes p<^^c^B.|(j^
,1;

' HViAiirds^éBa^i n<ita ad«çfti>k>{i i-yxM' h
ÎSxMliOTeo (iciphif délectable ^

Qu'un nom si doux 1 . <(&»;).;;!

' Eôt digne detoiit notre hommagd, hniol
-'''' Ce ftiJitf sàdré •/imîi/irt -î--. r, ---•

/^D<jiiÔtt*^arlW»^ honoré. j/j.^U j>{

•»^u^apilBiB0 toujours, d'âge- oûiâ^,c.

Etre i^évéré davantage,

Ce non):«açféi(? r/(^'».)

Sano^uaireinenable

'^ui|-p(9^ ïi)^{^Vissable

ïtpufes'^à* vertus !

Mppt|^è'toî notre mère
;

De Ves^enrants chéris
I 'R:A>in:â i'k».«iàkl/i VkWÎÂMi

i.\

Cœur ^cE^ dé, ^^^r^,
,

.

Cœur t'û«^^^f.^Uji^;d,'?»:

Cœur que la terjîg^pp^yi^,,

Aufi^l^tç séjour^
..^^ ,^^^

Communique à nos âmeÈf

De ces di^né^ Itktâlâ^

Dont t^btûti^'lpidùfDiëtt^.

Pàiit'I^ftteàtoûFite.
î^ 1^)^.'*î tîœur sacré.
iP.iU



%.â

(H^tH^OfiMié m

Essayer un tetM ^^,}^ '^""""*l* _'"!'?.
''iS:;

^

D une mère «ft^fie
, ^Su^-^-riaift de mon soi

Célébrons la gran*ai«f*^,

Consacrona à Mttfie :''^

EtnoavoixetnjifW,'?'

-BTeneaiBoiilcl^ mon sort:

(ÇJ^esCeBiwiiatiW j espère

: ! Dé ooncérM^^'

De concert »Teol'«Pge Q»^-»?»'!» ^;'
Quand il U«.l«», ^;''- IttïïKiTftce
Disons à sa louange ^^^*^ J^ x«l„X

D'une Mère^.etç* ô ;.niii>.^e <K>^^^*i «^<î'

A la Reine des cieux ^offrons un4endrô hommage,

Relisons poiir^^^nos,^^
A chanter ses grandpurs

^'•'^«^«ônsacéè^àlifleuî^hotrflllgf. A l^,*tf-

,yjij7 .^ ^^ g^a U'*f(Meoclé' *.
.'^

... 1 . j Jlf tiT^ 1 l

,^on.-0(fi^r

>ul jamais

r

e-
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•1:^
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•'Ml



Plus sainte, w^'lls'èîiSbaVs te A^ifecs

Le Dieu do EikintaïéW^AkM mi irtèr^ i
Rendons, rcadon8h(nira5Éitf'£%àîtijàlèi'ttité! (W.^.)

;
A së^i^eui^fiA êlfë'sùr|)WI^:'Lc Keu, etc.

|

Elle fut épouse èrféconde,
Sans nuTrl^* Tbi Wgittttd,

De ses ^uncajiotre est né. Le Dieu, etc.

VJ^TRO^JiQE%Vl1 ST E. vieR9 E.

Marie I elle cst>ii€ttre^tiàtmiie,j- .r.Mrf •

Des chrétiens le |)Ii»'p«fÉMitf«èèoaFa' J '

Marie ! elle est pour nous si bonne !

Jurons, jurorié'ae^i'ttiiiief 'ioeijoiiin*. *»t>"
r >wi»

C'est elte ^tti> dèfa <ikbti;e «ilr«#é, si ^/w»Wi)if')

Nous adoptft poupiflid ea£iptoi{o{y^n<:iYi(!H i^>{

Elle qui noua protège eïko&K,'Hr''nb V) .

'

Tendre mère, à tous oosinstants ! Marie, etc.

Marie, Ml'pé«h«t^ qiti Vofienije/î 01)1700» ^f-

Et du pauvre dÉliiî^htdlg«ioéî^> ft^ist^'ti

Elle console l'abandon. ,??'^ M»iffe,^eCfc.



Jesaîs un ol^BiftàP^^TO^t
Lever les yeu^iP«v^<»»i»'»5.f5^to
C'est ^«90UvrQ^1ft,J»îrt* $».f^Wfu M'''^

A tout U.fftWilfti'J^.ft^jfei.^"^^^^^^^
'"'^''^'

ÇhantèfeS'ltt «Mtttt','^^; **f
'

Quels accords, quiil» concerts augustes

.

Chantent la grnoftewfinnm^^i > •

Du Dieu éoBto«»^f««P«»^M««»'^^ ^^

Que nos voixici^Va* »'wn»s8PJi^r '.

;

Aux doux concerts des bienheureux

.

Chantons le Maître «ju^ite Umm^Hi

Et suivons leurs i^8«V»««»«^r ^}p\"' '^

'

Oueï soectacle l un Dieu sans nuage

Ti-, «««erar»l«nk dtt««i BÎ«««»'Ji? *'^ '" '
,

Les traits ^M«fe^li«idi«oi^ ^^-«^^-1 f ,!;

,0 divinéi etc. ,j< b(!hdf/i »Ui>no'^ ^

b

f

}
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Au fond 0'{>muêt£éAM^^ ^"'

Nous gëml'to; t^'tts'pîétibi^

Et pour exPWcrt&k;' '^'''^'

Feuveng^Uîv^e'leivUilîitêr'';!
Les pleurs |ie^|étiwgn^^ ^' ' ";

I'

A Taspot de nos supplices,

Chrétiens, dtténarîésez-vous ;"

A no9 tuauz'soyeK propkës. hli'|<'>

nos frères ! stuirêz-nous J'

Hélàer } hélâslj' • ^t»')*)» «'f'>/^'

Le ciel, fiatis'Vds Saot-ific^'^f ^»îl«.i'

Ne les abïégerà pas. / /.'f.f/* 4iM

Grand Dieu \^^ votre justice
•Désarmez le "bras vengeur ;

'^ V;

Que notre mallièuii* fir^^sts
/'''• <

Par le sang d*un 'DiettsauVeu r.
'

Hélas f hÔte^ !*'•t?^ft^ rn "m/^ri^/

Votre tnf8Îriîib«r«triéè^^^ii*'f<l tn^

Ne s'étendrâtelle pas ?
'•i'.-' ...<,

'U

PRÉSENTATM'i)rï^'èTÉi';vlEkOE.

•Odivke^Marief^;,;*,;;.,,,,/,;, '

ratronne de cegJieuiirjJvili f,

Au matin de la vie
Vous vous dobiME aux oieux,
Toujotti-s pnn«*»iDi» tacbe^ fx( ,ir \
Déjà hfrAlA«é.>l'«M»)«m» ... . ^ .. .i.»

Votre eœur «» ©'attaahe'iiftT > ni
Qu'à votre Oréa/HoviTiahï '^



Vivant aawrnorsiibt temple,

Croît en grâce, IjÇ^fiftJÇiïF. if •

m

Nous WI^JfprgïMV nie î>iîs.«:4 > '

Pré8ent4^,,f(ç,y08 mainSj
^., U ,

Nou8nc8&r«^4^Ç^ig^^^
A ses regalPéâ di^iis. '

•^^^*' •' "''^,
,

douxSm^j^m/m-M^i ;

•

Dans votre :|,<ivfre^?RHy^ .^ ,,,
^

Nous voulons ,eïj?f^;^,r,j,j,K'.' : /

Que jamais rien ne puisse

Du 2lorieux:>pré«iif8«Of»vor>'Knv«tn^l- '-^^

n'iiv i«.J«wMtMM'mftifdaanee)>^6n' >'

D'un si puisitii* î«w>*eBlOT»">')^»^».it^ î _
Chantons la gloite «tJ«»re i)0ïibéut> /t»'.

tg
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i



m m

Jésus en .•»a|tata'MaBl^|Éi»éue''.4«n/<»
;

l-aisons riOmiimtim^ii^minwof ^ hmo)]
JJe nos'chantwOw/pMuniékMiwiWHoH t'i

Du glorieux pri^urseitr. ete.

i^a VOIX glace a'èffroîïôuâ ses 'sens.
Vous aurez, dit roi acle, un enfant,

U utt bonheur prochain heureux présage,
11 doit êir&^aooimé^^ty'/ .r-
Aux yeux du Seignçur il sera grand.

i orteznos vœ^^,,^ f^^Wf^-^ >^s-f\Grand saint, a3.|^#.4*,#4o9^ffiH«e,

Antouçé, ç|e la )Céf^^ ç^çr^^, V r v ' '

Que par vû^« >wm;<^,^^ i^^I f^
Rentrant d«i^^^<a^^pàjib|^ç...

"

yue pratiquant vos Terttts;
Nous vivions <*/fflowrriftiW/pofli\J*us.

SAINT PltBtt«eBT rfAJKtoFAiri,.

Princes illustres dë'i'E'e/lî^ë', '^ " '' •'
^

Vos tra7a;uit'ytifiiimi'SDiy;'' '"J'I i i^^

Et de vdi'rfe*isiintfé'ébtiféSî^é' "*>'" ^'•/"'

Vous avez i^eîHhé'jMx. " 'f
'^^

Le tyran contro:iiH«i»is^èlerîîiiqx;f
Mais les viotime»ifBt/:vali»eÉihs4K oH
^i par la croiaiH>f»etift^;iiiàwiid » '

.

Un vit triomjAfirJéutrffWtti^an \u\i



Les àims>woék «éAUfl? •« ftnin*** ;

»

Le Christ •ett*«ègto«i'iM'j«i».<'* "'"
:,

Rome a 80tt»i«i»iiwre)eiit«»rti'« '"ORur.

Et Romoeti i6«iMiiiè^iéiittouh «^^ '

ville! Ô cité^O"?P)^^^^^.v
, ft. oinufc-oX

D'où sont sortis tant de héh^^l
^ , ;., ^j

^•-c>^i'î ^u'.>f«i»il uirtl^'Oiq iwttiin^'d OL» <^

ST. AJlC«l/ÏA»Dl*»>n i Hoi» ^

( 'iu.i«.tiiT?»! î] !iî<?nz>i/<. lib K'')»/..R^''

Ô vous, qui nujjt.ei jqpir*o t»*».>

Céleste intelligence, ,,,^-^
Dans co^ôttâ iëiotfr; ;^. ffr/f.)

Qui portez mes sbUpî^. iùes v^*^ '^

L4«ftr?v0«t-rii^'i»vtt ^'^''^
J-^^'

•

^•

A vos mains j>aiferfi«lteâf '-^ t-'"

Mais je ne puis périr

A Tombrt de v«s ilifi«.; '' '' '
'

vSatan s'est arîû^é.p^ntre œoViiJi ff^v^^Ci

Mais peut-il ^1n;fe|)^![§r);effro^/,i;;..,3,.,;7

Soyez mon gUf^ç.^Çjfnon flout^^jj,.- ,^i v-

Et je ne criûjipsjltts i;iej^:s.xvi; <^JLuV

' Expirér'-dàiïB4«^bra»>"o;rwr/rB7i

6 bi«Â«i*'«i«^é^«'r''^
fe»wi KT

Qui nouSdOhfW'Hi Vié1'"rit i.T -

m

^•t I

. «i

'M

^



468

Vous poMea tou4-pw woo booh^ur
;

«uggé#en4Éft<)(r.*eB.ii0iéaèW*ifcy,,i^i .

Dq la mèw dtjftJUl ;
,

.uùuitrrrir tu /li)^i i'^rm j-j ,
•

l^hantons les combats et la gloire
i^es Saints, nos illustres aïeux :

Ilsont fÊtnportéia'vicloIre' "i^ii^i^î

Ils sont coûtùnté^^éniflès'àeM^Î'"^^
II n est t)lus pour' étti dé tristesse.
Plud dé toi^HfMti^'ii âà^mtéi'
Ils moissonnent ém l'aHëgreflwf .Vi. .i

Va ciel ils obti fipt là eonàv^be^im^^i'-
1 s voient leur Dleu! wmpfe d'aUfrails :

Un seul jour nous faisons leur fête.
Mais la leur ne Ôtift jàrtfiîsl " ' -
Pour ces Saints J>iettn^â piri^dô,voile*,
fea présence fait létit>hotmii'>H'^ nî'
ils brillent comqï^ àutaiit i'êbà^A ^ ^'

A 1 entour de leur Cré*te»itv^ 4

<>rands;Saihts, vous ^'^mSm^^W •

^ous BQfQBsyoH ip^im^if^aJ^tàMt^U
Nous voulons vous^Pè^fitfèféâ'^'fe '^^i-^

Daignez être nos ptomt/ëat^: '"^ '^'" H
Puissions-nofe6| ^iHi<A*Àt:4(r'^^^^^
Mre toujours à J]^^(kHi«(i^'$f,^ •

^-.Oixicitez vo^jt mm^m l^ê<^!ti >

'

i'uwqueH 'w^*^§léàràès'•irtWî^,?:îp f4q<iîno8'iT i



TROISll^ME PABTIK

ÉlA^ation.

Sur cet autel lo Koi de-gloire

Nous dérobe sa majesté :

Chrétiens, sans voir nfousdë^ti croire,

Adorer sa divinité.

46'^

Vu
Dieu d'amour,.t|()j^u^U||of^|Çp»t«i»p;^/

Anéanti,^fiU^.C!^8fmt>.to,„.,y Jik*p :, i

Fais qu*à jamais je cUapte dans ton temple,

Gloire j^^Bç^, i>ie^, gfoirè^,à mor» Piea.

Jésus, mominiqae^ - .iii- - »

Sois mon ^mouTy^wi monî boflWettr ;
^

Fais, qu'en l'éternelle patrie,

Je puisse adorer te sptendouvj 'vM^^m

Dieil A^omouiii'etè. \mi juwvv «iJ

Le SQ9^i^., . f _>_ i u .^u t > i i
'• ^ ^ .' • /

••

,|, Le seul bien
~

.^

Soustrait a ne» yçjijy^uxi *v;.f^Hyiûf. ruo-^-^

Sans quitter leSiC^^^jc^o Y/j^.^jjyY âu^

Il vient en ces lieu3() -î - s a'ùfcA

Pour noQ8 rendre tojuf heiEureiiKKjf^k^''^|c''/?^
.

Présentobs des cflittîrB oontiitaçow dons* f

i
Ui'

.=?tj|

i;u ,V"

.



Sans lo voir, jo veu» jo tmigjï.',i^i him .,

Sa paroie oet mori gftEaatw in! M,-i;,j j..

A l'honinio il s^ fit sembiablc :

O profond abùissçfflent ^ / n" ''
i

Il veut encore à sà'liWor- "r'-T^** '^^- ''''

So fairç notre aliiiiëiï(';
" '' ^^*^ ^H^f'-r.

U victime salutaire!' -. ,•- i> i . ,

Jdaus, Verbe ili^roé'j ^^' «woq j îî, M

Votre sang, surle Galvift'rré,'*"iJ'"' - -.i;

Pour nos wltnes'fVit V^rséF. ' Sf'Ofr ^:>'fn<!

Sur l'autel il éôtolë ^ew^é," J'»"*^'r'(^'* r
f^

Il cpule Dour ce ikîcheur.

Sanjg d;u^ Drèu;/e v^us'rtfc -?ùjv/-

îz et lavez mon cqesur.

Jésus est le Roi^di»-''roî^ii.'f«|itAi -/^.n .,.•

Adorons-le au* Ûr enrfxrvjifj^/ .iupArÀi i

Adoronsledansitt oîeh^** ^P'f!iM«| '

Adorons le sur raufel.**'^; U'Aau

Aâtftàp9y louons;idmohs'^V^''^'x'y^wi<j. çHÎy,

Le Seî^eur dans tous ses dons i' ^ '

Suviouf, n'oùbtiéïiàjaMhî^-,. ^iVihhiip
L'abrég*5'dè se!JTîlèérfhiC^.tV'^>'rfn'tû ^ .V'-çoi',. :

hlevez-vous, raoaicœur? jfe>W8 pi«*rître
Le Tout-puissani sous^ voUo daininr
Cédez, mes sens; la fbiiûe fait connaître
Le sang d'un Dieu sbù&fe signe du vin. (bis.)

Honneui . i gH>iw, wiK»iir,-ree|J€et,' lortïinges,
Au Fils dt "^wliJuavétiréWidèéiôns:
Prosterne^;..- - . ^ Ajs -tiiK i«.ié.4«r**<u.a" i

Obteoez-ô/i mi'«:v tvij<Sdielié?K. <*^



Que cette voûte rtHhOwtl- " H m' ûii.; A

Dca voix et des chânH'dw'-oite Éjn..: u-

Que tout ici é^Mémikmf^^ '•' .1/..^ ^P.nu-

Jésus paraît sur »«i.«itte»»p..'r&.*'0''''^^;!.
•'

Quoique caché dans Cfl mjfet*'>r<»i,'fei!..'V

Sous les apparences diRpaui, ^mmjo lu

C'est notre Dieu ^ n o^tw père,. ; -

C'est le Sauveur da genre himaui. ^o»« ;

divin époux de noi» 4'»«»l»*"V ^H'

Dans cet auguste Sâorewojat, . w; . .iî,, /

Embrasez-nous touB^devos flftinmw. f- 'i

En vous faisant nQt^0,#Uil«fft^ {p^,lr •••^

Chantez, Anges, chanSfSt>rtai^|^n. ) ^.

Do Jésus immolé pour l*am.Our des pécheurs. )

Venez nous animer devotrtf douce messe
;

A vos feux unisse* Boa cœure. {Jo'.) ,/.

U nissez nos /çqours, ^ .

'

.A

A vos feux unissez (6i«.) ;»p8 .ceçurs. (6»f );. /

Mortels, prosternez-vow8i„4aW .V». ^^^^
Adorez votre Roi qui .e^^Q^ft,*iy(W.?e«^r ^

Révérez ses grandeur* .W»!*^:^» ^P»^^^^^' '

Imitez les esprits beureur, Çier.)

.juLe» ^epritp htujeu*,-. ,-i)( »
''•'•-

,.. , .J^ vwci, l'agneau, si dop^, ui^u 1 1

lie vrai pa^ 4*8 anges* | .
-['Ci ;-/.

Da ciel il desoead.f0^tj»w>)»«i

A4oïons:lQ to«t» tyi'l^i-V': >:v

.

•A».»

-,V1

t:'
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i'V'



m
C'est uu tendrai ^èw^:r^,f/^'.^)4
C'est U bofi J^nAeitrif';

^ ''¥-.-

Un ami BinoÔM, ;.„, .^p,^ .^,

C'est notre ais«i|o»r«i(« HtH^i

Au meilleur .4çsi>iré|/,

H

V
Ah! venons ouvrii^,;,.^;,
louo8n9s«ua^re^,^„,,,^;,,,„
Quilveufesecottrir^f, ,„,.^,^^,^ •

Disons lui nos peines,', xao/;^ ih

Toutes nos doaieure; m'r>ff»;

Il rompra nos ohaînef^

Tarira nos pleurs* ^xî u:-'^tii\

De notre Ciblasse rmf» ;.^^^/. :

Il Wra pitié,

Penotretr^t^ „^^ ^1,,,^,

/il.

S^'

f'<-!!

. »\) .WJff'»,./,
••(1.Ï.IJ.' Xil'/Î .'.V.

0»

Il est prdsenfc, mortell;
Sut cet autel, ' ^ ' '

Ton Dîeù,-* quel speetaol&l^^'-»^''^"»'] -

Adore-lo, pécheur
j

Ce doux SaiiV«lur '-}* '*''i •>

Vient'pourttinboÈtlèdtf/^'-^^ ^

Prodige ëtoùnailt1 ^^ miràoUt - ^1 ^ '^f ?!

Mon Dieu, dttvs t*éfMint tebcmaèle,
Témoigne soëfafaofir,' '

Et, chaque jour,

Attend mon rët^ïrr t

Hé! quoi Ik majesté, :,^-;;,
lia sainteté : .f / ^^f

La grandeur 8u^ém«j^f^ît^|^^[;^*



Descend da bautiduoieux^ /

Dans ces baa Ue«^ rf 1 4 yf,^1»

Pour nous jrenc^eÀMMéxi n^;

,

amour! ô tendresse èx^ff^Qt»)'0

Faut-il que ta volonté m^m... ,, .

Te porte.à t'a6aÎ8te?P^''^"V-

479 Vf i

-Le monde ài'ii'tfliillf^f

Adorons ici notre DiefaV ^(>n a?î «fto-^J* V;

C'est lui, chrétiens, venaonalvi nos dommages
;

Que la Foi perce les nuages V '

^^
Qui le cachent ett «e saint lieu. |Hhu i

Prosternons nous tous à «es pieds ; j ; ?,M

Fleurons ici, confessons notre' oflFens©^
'

Nous éprouverons sa démenoe, ) ^.^^

,

Si nos cœurs sont humiliés. îÇx^.'

Gloire, honneur, bén^dicttôh

Au Fils de Dieu, le sauveur de i^ÇjS âmes:

Que nos cœurs, des plus pur^s flammes
| ^^

Brûlent toujours po^ir jo^ sai»|^ noiwj. J
Honneur, hofftWAÇe ,m^i. /î)

Atj jiûiiJ, au yrfti Diei%i n7
Sans cepse, d?âge ep $ge^i' .; 1- w 1

Au ciel, en tout lieu \mi(\ noK
Hon^euçi-eliR* :/d;;i0ii ?<

T

Près de sa pissaM,^,^. :^^^^, ^

,

Bien n'est grand; , (^

Tout, en sa présQRC^..! 'ipiip

Hpnneuçi) jBiJip^ fi rifopf^ nn? 2

H- il

i !

î. «

'rii!
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m -m^^m^-
DelateiTO^t)èi^,^oi.o

Dans ce profond m^pt^j^Çv'K^^'iîiô'^^ tendresse
Où la foi sait te voir, "' Otedir de ton cœur
Tout en nous te révèrfi,.; X*9s^l))ime sagesse,

Et fixenotre espoif, ,.,;^;, fj^i.j^j^^ia vrai bon-

^î.-ioiin pi.frrv 'ur'»fff)'M7 i^uAHmt'^' [heur!
CHŒUR. . u,n's^rn;lvùi

* , i, j ,
J^i^'' '" >j,|to,^ia^en nous s'unisse

A la fin de la vio^,,',.,^', ,.i,jRouTi,.cfeai>ter tes bien-

Divine Eucharistie,
i njrv-riï-iîf [feits 1

Nourris du pain de ton] Que ta bonté bénisse

[amour.
Dans la cité chérie^

'"^

Nous te verrons un jour.^

. Nqs vp^oz et nos sou-

Vf Mr V • [haits!

afin,'eto,

Suroeili»''f'^'''''''^'''*'''^^
Alfï (ïue je' voi^^' i^âMiïf^^'^ "-'"'

Jésus, hion BfOi^iuon Divin Maître,
Sur cet aiitel 1

Sainte pictime, u i,
\.[ kiioii

'

! <ii/bù l ^

Vous expiea^mon crime oiiiî fi ti ^j

Sur c0s.JM>t^ . ;_, i'-^ipprj^v,». ••

_ De tout inon cœur„^oiûxmi) « ^1

l>ans ce sacré mystère,

Je vous adore et vous r4v^9 ^ r

De tout mds cœur ifo['f»i;/)fiif

MJikMt
fj .rnO

^ Bonté suprême,J^-,ffe^ ,;., ,-,u,
,

Que toujours je vous ^îme .r, iîh i

De tout ihOB èœuf. j^ucui ^^^ j^v



Wfi^m^' 4t5

doui'^^AgiJètfû'P^ ^f^^';^ '

'amour imtra'sacnBB,

Et voiWmmmiè^Mà. lU'^e,

doux AgSêtrti P'' ^

Immole aussi mon âme, ,., _^

iwa)0 n-'i 3D -uu^^r® .nu/ t. Jim lùl n

^m-y^f.' '•'(©^«ssfes^-moî[*^"-*"^
"^ «"'*" ^-^ '" '

,\

ao-j iar/ î.T.Uîj^iaè'éîaéricoraié^f''^''
' "''^ ^^^- '^'^

Souffi^i* itt'un pécheur vous aborle
;

Béoissez-moi ;

^"

' i "^Pàr une gtâce insigne/ "^\ ^H/"
Bénissei-moi.

.,>^'^ni)4o^d,pai -

1^

CpWtKîns ûosWni8''^e4>eôlueâàc ^
Sous œs voiles «tt^Nrieu^.,,;

,£. .a.^iv>v oî m/L
L'amour cache le Koi des ciettx.

Unissons nos joyeux o?^iidques ^
Aux acceptsdes chœuts aii^içifueS

î^

Jésus ! nous le juron» tous, n^».^.

Nous n'aimeroaa jamais que y«a»i '

Jésus ! nous le jurons tous,
'^'^

Jésus, Ô Jésus^^ _ ^
^,^J II,,

Nous n'aimerons jà'iùai» ,(ïiie' '(irtij.^ i

Honneur atl' Pôntifiî inftnoftrf<^' -'^^^^t:

Qui, chaque jour, au s&int âûtôl; .[
'

^

S'offre en sacrifice ét&tùe\f;^}^.^-^^.

Pour nous communiquer îa vie;'' v^-

Il vit et meurt eti cette hosttei O Jésus, e^ia.

M
à

kII

m



m CANT(QUE8.

Tendre Pasteur, de vos enfant»
, )

Ecoutez les hunibler iiiqéàiitBf ^,^^'jY/.i^J

Bénissez-les danf, io^^ letif 'hOnj^'-y^ffC « \i

Ils vous ont loue dèërâtiio^ei^i ^>'"î,«îoirîn>'

Le soir ils vous louero6t*^coré. f^^lTësus, etc.

Roi -'db» bîeui^r' ': J fHf ^sf w .-•;?/;! i /

Vous nous rendez tous becu'eu^J^

Vous comblez toufiOBtVJOSiut'-:

En résidant pour'BOus>'d»icM oestiHeais^frr: f >^

Prodige d'amdiiv;'^'V'M*^^M

Dans ce séjour '-"'^^'^i^f^'

Vous vous imuM$feÉ-|ôdr BdUâ*dia4^o'jbitr
^

A rhomme mortel

Vous èflfrez un âlîiuent «tiftràél. " 'Roi, été. '

;

Chantons toH? êachœ^ç^^^^^J,-J' ^^
Louange^ .homiear;;. ..^ •r-lAU/fj ^H'^-

A Jésus, notre aimable Rédepip,teur i

Chantons à j^an^is

De son amour les^^rgiilii ^janfîiits. Roi, etc.

Je t« salue, o pftjp^ page;^,':.
, ^^

victîi^^''^'^^^'!?
^'"'^

Detôutijrfy^:«^"^
O Jésus, saul^cur dô t(Ms f

Qui sans «esB^4

- Pair iendresseï^

Daignez êtore parmi

Pour vous wêwtjjuju M
'.j

Qu'à jamais tous les «ï^i^ls,.

Et s'emmraaaeiit.: , , .

Et s'abaissi^ti^f .<; i'>

Autour de vios sainte autels.

M J':.



CANTIQUES.

<i(ui\a:> :<rr.(>h .litai^.K^l yihnù'ï
Chœurt àm,9È^Ktém soi si^îL'oolf

Nos :loi^ê*18««<v, ,(^.'.4^^^^ ^ï.i-s-.?HWÀa-

Sont trop peup«(<r-»0B'lHeofajfcSi:,,irt ^ju,/ :^ir

-{f:<?)iDftns Boa^f'W^Â'îono! swo? 'îli -nos s^l

De vos fl^^maei

Allumez les plus don» traiisi ,; ! i,;

Si méa^à6^'Mm:êijl<'Hm'
Son am<mT>danB khBâlWtènipfl,! jDxsti-i.ï nS

RecueillonBrnoitta, J,^ piaoïge s ppeiie v^^f^./^-^r-^y

Jésus paraît, Jésus deeoend des cieux,

De sa présenôe ilhonoM ceftUëtx :

Je me prosterne et fej#rè»ei ^'^«"•'•î

C'est^ttWiToi,''"'^''--

7. :ro Le ^fttère

Nèreet'j^isïMîttrtttbî,

Une céleste" lumîèri^

Brille et m'À^tfè,
. . Oui, je Je ?èikÇ. '-vv

Disparaîsséï, vains Qbj€«s 'delà- teriré,

Vous n'atti^z plus d*éïôph^'«w^ mon cœur.

Jésus sera ma joi'S^'Wmoftilonikfeur : ;« .'J

Je le veux servir et lui* tlaîré'
;

^*I " Jfe le pr6ttds'ttm«fmon m,
;

WU i.i U uuuxupu- y - ' - - '.

Sa tendl*«» ic'a )3

:'l

r.

I



ita

,oi.(iii '..Que jfaQOfin|||^fl^r, ab -vni>

Mon bj'^: tin^éineipafaU putencnro f«( >,[fl'l

Trop lo ^ue nuity dur^rafeta, toujouni ? ih
Tardireaurore^ jiu^^yi'^ r)0
Hâte ton çpars,

Eends-moi Jésus, ma joie et mes amours :

Mon doux
" ....-•- —

Sans nul ëol

De cet^ autel, j.^,t*^»,j,uy^pj •»,;iiJii«,;+
^j;

gs^cé moa.maîtr«„l .;,; r]

;
Estpe mon roi ? : ,^,0

Laissez, mes je^y^^, Iaii^se«.f^ir ma foli:
Un œil chrétien n^ p^u^I^ méçonoM^çe.

Du Roi des rois, je jn]|is.J^.to^ri?a{5le j?

Oui, de mp|i.|me un ï)iett ^e^jent Y^pouz
;

Espoir., jiffpp, ^^jpç; 1,^, ,i

Rendez, grand P|eft,mpï) c(;9iw,4igpe 4e vous !

Votre amour seulj;^i|,i^ f^ifl^ ç^,pais^cle. ;

Ce pain des Êurtsaout^eâdraiAon' courage.
Venez, démons de^oh bonheur "ifalouiç :

,

Que voti^uage
Vous armo tous

;

Je ne crains point vos plus Éérribles coups
;De ma victoire uq,3P|fii*4^^jeft|i fe gAg^,-

M--



OAKHIOG^.' 4VIX

Que de B^iifpehet>fde «eUe table,

Où JéflUB fttU «k fet^v^
Dont Itti-mêœe eB<r4»-9iiet8 divlD.

Plus on prendfb'efte 'nourriture,

Plus la TertUiOKoSl et d«Tioat pui^^

Ah rieaeTiuui dooo sea^entii a oif^^n

Cet adorable 9acvemen|;i, i>i

T

col^

J'ai trouvé celuL que j aiwe i
' 'Ô'quïje^^rtéTlfeuil,-':';--

'

Je tiérisld'KW^ dés C%i/'^'
Il est prë^ètiif'èii ttoimè'Dàie^

Quoiqu'il secaché' à niés yeur, , , •

Je' îienîB éëTJai (jné j'aime ;

' qtte jfe Éwà hétireux !'

'

Régner «^dbti^=jfeti&-r^'^^
'' '\''--

^ Da3s™à^c*'bttHbsirtiiiâàîrticêâ; ' '

Jenè^^îàté^'feM"^'^''?. .,

Pardbiititeimî'&éàoffénWs,^^''^- •^'>''fi\

J'en suis coiîtrïtfetôbri'fus ;
"'"'

'

*

Bans toutes mee poiasanoes, i

B^égàez^ i^dout JéauB l ^n

'i»i Trv • '"-'1 '' V
;
ïTjûr oiiria BJji'r/ ;

Allons au feànqnefcdî^W'î ' ' ^ '^

Le Seigneur nous.inslte à sa, table :

Allons au banquet divin I

Sa chair sera le mets de festin.

.a

> il

»*•;!

a-

T.'
y

h.



Venez, dH4t/"V«w qkl^^étmeêtK^
Vont, q«e le poids 4«irdD«l«ttr» accable

;

Les meiS'Swit ton» prépMrëi'
;

Veftjti^«t vott» Mrez smikigéi.,^ '

Allons au banquet divin, etc.
> ' ' ' • ' ........

O prodige de bonté4'f»VjjI^ . i

D'un Dieu|>our nou» tendresse ineffable !

Sacrement de charité j

Lien d'amour 1 signe d'unitd !

Voulez-vous vivre ? ici vous vivrez :

A Dieu l'homme ici devient; semblable
;

En lui vous demeurerez
;

En vertu tous les jours vous croîtrez.

Allons, etc.

/ tîîîahtons en ce jdi^

Jésiià et sa tendresse extrême
;

Chantons en ce jour
Et ses bienfaits et son amour.

, >X1 a daigniiS lui-même
Dcbcendre dans nos cœursi

;

De ce honneur 6i^)rèmo

Célébrons le^dpucçur^Ij^..

.Cl^ai^tong.,^;tÇv '.,^,'\,':\.

O Dieu de grandeur l

Pleinde respect je vous révère,

Dieu de grandeur !

J'adore dans vpu^ mon Seigneur.

Si ce profond mystère
Vient éprouver ma foi, '

^«^

Et Vous dëcourre ià mt)^.
• '^

• • Chantons^ etc. ' '^^ W^^.P^ .



PttW'tMli^o^ Weiffal*»,' c»v!

Je me 'd<wi« i^rwi iwmrjaM»».'

En moi je 4wati8 naître

Lee transports les plus doux,

. Quand je pus V6tSw ôoijàaîtré,

EtValtàchérâ'Owï»;^-]^^^
•

.

t
ChaAtOBB/ètb. ;;;,'^M';-. ^-

•
•'•:; • '^i^,

I-.
• ' ' 1'•^•'?r?f^T)i^')îJ.

Cédons/mon ilnfô, à J^siis qui mb 'presé^ ;

En ce moment, il veut combler mes vœux,

Il me reçoit, m'etobrasae et me caresse,
^

S'unit'à moi par d'ineffables nœuds, ^his.)

Douce union, mélange inexprimable,

Excès d'amour, px^dîgç ie bonté ;

Ah ! je deviens au
,
Çfé^eHiç pe»û)Jable ;

Il me fait p^yinie, sft ^i'J'iHév , WH
Divin Sauveur, objèl* éetiV plein de cb^rmes,

Ah ! demeurez, "lié l^duà 'éloigner pas ,

Vivre sans vous dâiia' ee'iié^m de lattnes,

Serait pour moi plus dur que le traças, {ois.)

»\i

illUî >; "!'

Tu vas remplir l'ésbôii^dié iiià tôùâWiç,

Divin Jérà's âigne dbjcitdémeà ^®,^^-

O Saint amour, délî(^ièiisè' ivi-éèsèV

Divin Jésus, tu vas me rendre heureux.

Divin époux, tu ^èBiiSè^ dëèstttm'litte :

rt>..* ...:^,^yi.ji«j UnliéabiAn de mèd leurs,

Que tout en moi ée ranime ^et s'enflamme ;

Mon doux Jésus, je t'aimerai toujétirs.

¥û

t
l,> .--«SI



482 GANÏii^tÊâ

sort heureux 1 6 sort inestimable I

Du saint amour je goûte^ ^ev^Mittirs,
D'un feu si beau, si pus,!! désiri£lej
Ah ! que je sente à Jamais iea ardeurs I

.:.iv

Mon cœift'^'èti dé'jbiif goTêéàé!"'
Il faut enfih (Choisir tin toafertV'
Balancer Bélfàit <5riiàiit»é!i •" ^ ir.rfv*

Quand Dieu sedl éétafgne âé l'être.

C'en est 4onc fait, 6 Dieu sauveur ! ) ,

.

A vous seul je tloune mon cœur. ; ' i ^•

Vous seul pourea me Wnâre'heuwujL :

i Je le sens, 4:>uij vo'tre espérkinoé^ >T "^^m ï

A pleinement comblé ùîes tceux^ '^
' '

YA fixé ma longue inoonsjtanpe.

C'en est doiib fait, etc. /

Qu'ils sont étpnnao^Tos bienfaits!
Leur grandeuriaitmon impuissai^oe

jEh
! comment poun^i-je jamais

Acquitter ma reconnaissance ?

C'en est. donc fait, ete. <—'^f^-

Oui, ce odôut tbué «st «onsaoré f t^

Je veux que toujours il vous aime'
j

J'en atteste le doj^gi^pr^^
, ^^

, ,

Qu'il tient:4e .votreAmour ,fxt^l^e.
C'en est 4pnQ,^ijLUto. î^

L'encens divin embautnecet asile, '^'^^

Quel doux concert I qiiel ob«nt mélodieux I

Mon cœur se tait, et "mon âttie esti ti*anquille,
La paix du éiel4abité dans ces lieux, li
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.
-O pain de-VM' l' ^"^ f W' ' • '

mon Saavam; fi" i-î'
'

i/iïDe ravie '
•

Trouve en yottS son bonheur.

e voua adore au4^c|*»>*«^^""^^^^^°^>'' '
'<'

,6 vous contempli^è l'omlMre dç la tçU u ^ '

\Ion Dieu, mon tout, fiSlwit^aupr^me.l. ,- ;

e ne vis p\^ mw J^suavit en moi< f txigii»;»

saints iyansports l viyç ot douce allégresse I

hastes ardeurs ! divins embrassethents!

) plaisirs purs I délicieuse ivresse l-
'

^lon cœur se perd en vos ravissements, r

pain .dft'vie l etCuiat >;j i..J.ljuiu^.^ i.
* ' { \ • -, ;i ^^

ï.oin de lifésus que j aime, .

Jo souffre incessamment,
^

E^ c'est toôh amour ttiêmé'^'

Qui fait totlt mon toUrmèùt.

CHŒt/n.

^ Allez, ô «ion pou, ,A«g«, ir

Dire à mon bien-aimé,

Que sfti peine est; étrange,

,

Depittis .qu'il mjft iQharm)^ uu ' o

Monâmele-dësii^'*
'/'^*^''"/"'

Avec bîen^ tJltts d'ttrd«ùV
*

Que le cëtf nie i^ispitô '

^

Les eaux dao»^ la chaleur. Allez, elc

Dites-lui i»0»mwi^r^j f ^rr

\ -, ,Que jft languis d*amour,

oliîifjQue pour l«i jesoupiren • s-, ^^., .

" EtUnuit«ttejour. . AUea, etc,

l-j.H;îl).

I'

î

.1;



t^* GAN'MOtJfiPi.

Jusqu'à «ftind g*m?fai-je
Aprôa otftfaduj^ux jour I*

Quand pot8â4e»Ai J«t V/t

Ce Dieu si pltis d'émotir K Allez, etj

Qu;il8 sont aîm^^tfBî^/Hèrfiib^ftcles,
Qu ils sont eiinés et cWris dé mon o<ettr !

Là tu te plais à i^dii« tesi oroolei, a- ni.
La foi triomphe €t J'âiifouf est t«inq««iir,

Qu'il est heureux celui qui te contemple.
Et qui 8oupii:^,Rm4«d4e,^fk autel* ;„. ^, ,,Un seul moment qu'^» pas^q d*?,» tqa leiiple,
Vaut mieux ,qu:»ja,6i^|^ au ,pajai«4eamwtels.

En souverain règne, comiriandd/înitnbTe :"
Règne surtout par le droit de l'ùtnour.
Adieu, plaisirs

; adîeu, njcndè frivole
;A J esus seul j'àpp^rliens jâns retour.

Ah ! qu'il est doux, Ô Jisus, tendre Epoux !

Ah I qu'il estdpuxde 8>ttacher â vous !

"Vos charmants attraits

r CobWeii)i mçs soubaft? ;''*'!! ^' "

i

Rien sans vous, rîen me plaît, riéh n'enchante !

Non, le b0nh^ d'iei-haB^f '- -- »

Où voiis 99 r^^aei^pM, 'i'^ o^«itff^
'

iJiftniaî» Vf«^i>«^ d^tentô i^H'^
^ ^^^i

;:; Non, XaMoàim a*ei bits, •

Où vous ne ïfonéï pa^, '^- >> «âivij

Eât-'skttifîpjàl''-' ^'^mhp, y.

hn vous seront tous meg.piwHii,^,^^^ ^^ ^^^^
Four voussetont tettfl m»mmpmf,.ift,-iâ')

'' t pi uîe
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Mon sor^wt >ieï»ïeux^<,,,f y*0

I

BrûUp^ do fos fottx, .
--s

te seul bien peut rewplir mon %im\^'

\ . Nolv,la^P^««>*'•^-•î''
••'*

tous seul donnez la parfaite douceur ;

Vous seul donnes, le vrai 'W du cœur.

'^'
'"Vorf oKdi'mhiitrf atOrtitts, eW.

te monde en vain veut œo cbRrmcr.

Ijc no sais plua qaevou» tiaon < '

Mon sort est heureux, etc.

Célébrons oe gratid jmir ï*r des chants d'allégresse,

Nos v(oux sont enfin satisfaits i;.r,^,^^
Bénissons le Seigneur, ptibriénff Sa twdresse,

Chantons, eraltw» ses bienfaits !

Pour nous, tous pécheurs (|tte npnp sommes,

Il descend de« cioux en ce joui» '• M .

C'est parmi les enfants des hommes,

Qu'il aime à fixer son séjour.

REFRAIN.

Chantons obus cette voûte antique

Le Dieu qiiî ï^he danSnoô cœurs ;

Célébrons par un saint cantique

Et son amour et ses faveurs, (pis.)

Réunissons nos voix : que cette «uffl^e enceinte

Retentisse de nos concerts : ^:n' 'if-. . .

Ces Ueux sont tous remplis de la majesté sainte

Du Dieu puissjifit do l'univers.

Bon père, à des enfants quil aime,

Cieux admirez tant dç bonté 1

Tl donne, en se donnant lui même,

Le^ain'de IMmmêrtaiit^^^;^^
Chantons ts0M cette ^<j«té,"eie.

*.M



186 éÀi*W(âû^8.

.àut^j'**'-

.OUI!

-ffe/r. Jésus, mà'doucè Vîë; ^^ '

"^

\] H^D^, je,,vqu8 pr^^l .^,^„ t

mer époux ae mon ^me^^^^J'^''^'^ ^'

mon divm Jésus;

; 'i Bépondeà àmuQainme,
àinf0j;{nrVen«B^,ne tar4«iip|u9»y: Ji^siis, «te.

Mon Dieu qi^ vi^pfc ^ ,UPP^, -,

'

Venez changer notre être,

Transformèz-hous en vous. Jésus, etc.

QUATRIÈME i^ARTIE.

EN L'HONNJIUB Pi) LA SAIJITJIS VIEKGE.

Voyez les pages 402, efc depuis 452' jusqu'à 464.

REFRAIN. Souvènez-wusi ô tendre Mère,
, Qm'on n'enijamais recours à vous,
Sans voir ezBuœr sa pjcière,

Et dans ce jour, ejEAueez-nous ! (bis.)

Des siècles écoulas j'intèfro^eî'hîs'toire,

Pour dire ses bienfaits, 0? n*ont totw qu'une voix.
Verrai-je en un eeuljôitf a'ObWurcVtânt de eloire ?

L'invoquerai-je'en vain^ur lft'|>]fdiiêre fois ?(&w.)

,
Souvenez-vous, etc.

"



^^

bt moi de mes péo^s Iwînaiit la Ipegue chaîne,

Rierge sainto^à^» fij^it j'ii»plflr^'P<>;i V^^.^on ;

iMe voici tout iàr^bfwt, çt jp u'p^û^ti à peme

Lever les ycDxfeï:? vduf^ F<^9R«J^ !<î*'® nom.(6is0

Souvene^^^yo^s, etc., .M. . v^

Mais quoi ! je sétitimn çbMif s'ouvrir à l'espérance,

11 retrouve la pdx,' il pàlpHë <i*am<)tir,

Je n'ai pas V«inertiett îtaplorë sa clémence,

La mère de Jésus est ma mère en oegour. (bis.)

SouveriezvoÙB, ctd.;j.'„„^
,,

Mes vœux sont exaucés, puisque j'ahne ma mère,

Et que d'uû feu iidoux je me sens enflammé ;

Je dirai donc aussi aue malgré ^^J^^f\ ... .

Son cœur m'aréponJùqiiandmmf&lamé.
(bis.)

Souveneï vous, été: ''
-,

BSI^AIN.

; I i T'^irite Vt^ Mai:ife,A:l

Aimable Mère du Sauveur,

Je vous oonsacre pour la vie <'

,i(r
L?jM)mBaag*.de,mon.cœur.

Sainte Vierge Marie,

T-lVoUB êtes 1« porte du citel
;

Obtenez qu'à mbn agcwiie,

i J'arrive «u séjour imaBaortel.

Sainte, et«.

;aiiB-

) *'n «f; > i

ziov nmyïsi

Sainte Vierge Marie,

Vous êtes l'étoile. des mers;

Apaisez des vwts la furie,

r^-^ ^»Hna» \aa flot» amArS,

,
Sainte, %,: soniTtrjc.

t\

tf

i '.; 3



4é8 ^kHÏÏIÎOES.

i i I ' I 1 1"AàfljéiVdib 4iié(meil4e U mort,

. lu r Yenes'^t motiUpec^knoi le port.

Sainte Vi€argp Jï^arie,

Voyez^ voyez couler mes pleurs
;

Brîez'pour houà 4Àna la patrie,

.T Priez pottf uottâ pauifres pécheurs

Sainte, ete.'^ ^^l/i 7 fi-

sîoÀ^afè^ta'ififeiiiaty''

''

Cesse les di^ltië'àdciéifiîs :

Jjilisse-Biotis^ J)rès idé M^rie,
' l^aire éclâiet tKJs transports.

Sur tes autels, 9 3farie !

TouSj d'une commune voix,

Nous jurons toute la vie

D'être soumis à tes lois.

Pour toi Bosfi sentOQR nos Âmes
Brûler, jen <»t heureux jour,

Des plus innocentes flai^im^s,

Db plu^ généreux amour*;

i^^l^ puisslonfr-ttov» à iiQ*plaire

Gonsacrelf-^ou^nod Instants :

, Eti py()Uvfir à.not^e M^ère

Q^e nçuip sçqime^ ^g .^çïa^ !

Viergfl-Mfcrie, ' ^
-^^^^

Dai^e «ottrSire 4 tes enfants :

... Reçois lëttië^ohMiiéi».



Pour toi nos voeux toujourai iit^i0sants

Seront Içjgage

y-f/r.^'^ fîi}f'' ^ ;V'r'' .
'^;^" ''

^sa «' JetVtté'tepk&ref

jV Ma b(^i|e w^r^^
Tous tes bienfaits.

T'aiw^fi^tewvÀr ;;,

6eru ma s^iile i^ffair? >;

A toi je veux appartenir.

Jât qjfh cette heâïie,

Pour toi, par un juste retour,

1 "Enfin je uiéuïe '

•"'De toû aiaoui^^ {'

Nous vous invoquons tous ',

lûtërcëdèa p<j«îr1i»dus,^f''^,

.

- Mère^eDiéù.:'f'^«'^

•Prîéi>ouV'V6â èttfarité,"'^'

Dàtoë Sos'iîbtobà^S pWséntè,

Daus nos deraiers inetaQt9,

; Mère;, d^ Pieu. >

Vôtri poù^r est ératid^;^^''''

M^T^s du Ïfc^it-Ptiîssàtil,

Mère de Dieu,

Peut-il vous^oouter t^^ *• !'
{^

Nôpas wtt8,^<Wr|j'IW" ^--^

Vous peut-u TèittsCr r / ^ r ;

fil- i:{
'

iW^-

Ml

!•*

'*^

I

33



m Gknv^oms)

J'aime Mafu^^lii^mi»Mf9§x^flihi;iê'i'')
Elle remplit et mo»)iiQ(»iXtQlib»«TQ»ti^KN

Comme le cieil;re{k>e8t[piue, AUereitibiaHe,

Avec Marie Qft.i^tufeijJowft/beuilçiî^ùiU

Marie hù; i^Wiid^rq».C ^

Henreux^ûi ,te révère .! .

<

,

Heureux celuiWn'?i5n^^'ton'^^<!eà^;;^

Il a trouvé là'vrê'kle',teW§C'V:?pitf

Heureux le j^nrV^o^ l« teftAce, Mnyle.dî ,/

Me fitcounaîtro et coutfimpièrJMn- cOeur !

Àh! si Marie fii;aAa&qm priàre^ ii,i<\m<yj

Seul% elle aura mou êt^^^AnatétooIr ;

Je veux Taimer, la serviriBS la terre,

Afiu qu'au ciel je la possède un jour !

Nous célébrons ^es<ldafàige9f.t'q «oyiL-

Par,iio8 ékùivJ^imé\bi\BfJUiioiuBfi mV l

De Marie ,
ou on iMionore.

Qu'on publie pleàréf ' Qtt'oWn#ioM f ,:

Et la gloire et LéM'^mmW'im^

(•«%uF^*Mfé'liiiHdilre^*^^' ^-'^-'^" "= ^'•

Est sans grï^^olcàiuto bfiaùtdb|iu-' air 71
'

Les cicuS pMumit.BSLurijî«^s^1iV jil; 'in'

L'astre du jourt6aioia(itéinuii*> /: ^iWv,? t

'.'(!•> Ml L*l



omJOKfo^} 401^

'il'

, V. i

I>é>iM«ri«y eto; li'-î' ^>

Nom aune inere chérie,

Noan,'4<»^ââà)ifJ<itt ^édhéto. l xif^^tJ^ii

Monels, qui T^te?,jgî?^^)

.

Combien doux est son empire,

Combien tendra estSffiibfiîfttéJ^Ail i- ' ÎA

, '©eîMariefetci' •' >" ^i'^"; •;^fo f'>'x/oî^.

!iij:'| au •iixj'W'KJ »a .j iûio i;«J3p riHA

Je veux célébrer; par mes ^^jjaiïgeÉl/ <j

Les grandeurs de la Reiûfi .des Cieux ;

es.

)

Sur vos paq^4d*''"^*'^*"***''^'^'/'^"'^

Plus heureuK'.qiiIà là auifWidèa n>i8,u;'J.

Dès ce jour, çt pour ta^^jie,
Je m'engage à vivre sous vos lois. (6mO
„. , jiMflOiL'i no'i'O , I, ^ enBW 3»l

Si, du i^l^frô» ^® ^^1^^^ ^i^M n'>'^'9

Ajjpp^e^wner'a vous sans partage,

Je noî^engage aujouçdjf^^ij i^»\iv<^fu^^^^^.jhi8.^

Par un cul|^fitkMd eb«rieèw/ni; ^m,^ii3

A servir, à ohérirxtwèifliôreyvi. »f) pHfeèM

Je m'engage aujourâ^ii^^rai^j^tBur. (&t«.)

;/»



m Qsar^gmm

D'être enfant ,da(Q]l||[iii&e^£| }iki%mmsmmif«lm^'
Ah ! qu'il mmiaBi dMisfi itd ^RilW^flIlRi 9k' -lh,

Venez, troiiiieJQWBié,t»nT< Tti naor iidaà ruu- j,
•

_ oojoua désireux :

CHŒUR.
aj^/îmino [

I>'im cœur pur < }t fidèle

lux.

Chantons ses louangésf"^'*^ iefliAïtôtt."è

Chacun ira tour f!^^'^^^>'
'^t> îiniifaT

Imitons les Anges, ^"f^
"^T^Tmèlfiêèhà plaire,

Qui brûlent d'amour.J^^j,âe^ Trais serviteurs,
' Pleins d'un zèle sincère,

divine Marie, ;
-^-rà iO!flitrtfeâ*^igi4ndeurs.

Daigne en ce beatt?jf«i>,'c. ^''^iC&tilKMyiif^'^td

Recevoir pour la vie i^' ^î ''il /; ?.r-<ni)i.±ii*yj

CHŒUB.

Jurons à la mere.fl[jft^i^]5^^.^ ^ 1 j .^

Jurons tous 5^j:fH}J5Miï;.,,a.u ,i i,^-
De l'aimer, l'^.gp ?OTT4i«i
Puisse à jf^mais notre tendresse

De son céîiJA^'jmà^^î^^AlWÊmt^o^^

Dans la vive ard^ttv^uA(iâc«iÉ kè|se/>

Répétons ia^^*tt«^"»i iuf^noTrjl.

De l'aimer, l'aimer i^lfètoitHVHi^uhfos, etc.

Nous consacronsi, <$f.^3^a^^j5if(8W,u^ii;^

Nos derniers jouri|t,pçiKiiûfi.fi9ft|^i|çft,^s ;

Toujours, toujwip ^g^ §^mmWim^i^,
Toujours nous serons .f|9g,g»ff>ïllfj[^J^,^lyons, etc.

Enfants

^m ôns, etc.



, Ce 8»int habit vous j^6met\mkk^m^J ,i >uo/

Elle 'aime de votre âge
\^,fyj j, ,;;^j ouoiff;)

j'foyfrî?-: olv.s cn'b »^I^JIH ^ ., ^
at«oI'nMsï»9Hert;»%M5rjûère; ,o nk oowî)

Consacrons à lui plairearr ai luoq liovoooîl

Le printemps de^nos ans.

Da beau nom de »Jarie, .

Faiins totft^ïgf^tfv
^''^^^

f ^
'-"'^J^^^

-Qa'élle-mêmaHyWiiè^."^^ «"^.^^/\.

Po]iTiJWiW;iq?»ifSft2r*B^f*^t.>o £foe o'I

ATl^.pif4 «Ifc^Pï^^f^^™^^- o-Av d cn&(ï

Jurons-lui tonfeijafliWftfM eacib^ôH

jjj »<s



1^ GÀl^tCliÛli».

Bénissons ea^.jfwjiiî;;, x^^u-it Wx

Que la tendre Mariçf^',]',V K^ tutélaire,

Règne sur l'univers
;

,,r j,j No(^^9 çfemroiàs en paix
;

Elle a brisé uùs.fe^çfUi,] vj]fm'^m}%'^^ bienfaits

Et nous avons la vie, _ pé cette mmâble Mère.

Bénissopf,,^^,,;,,
):, ,,,fl^W9«W8,*tc.,

i

Que tout s'aiii^^niissiç"' ^'^^^ Jfetons-nbtis à l'euvie

Au pied do m gràncleùp';' Bans ses bxâaifiatQrnGls;

Donoons-Iui notre cœur : Entourons Un ànitis

Que l'enfer èù' friiiiiiK^. ^ (Dé la'tôfidw Mariej

Bénirons, Wo;"»^^": ^'^fl fiéniësoïkë, 6toi''=<f

• "''>ÎTl'l'Jr,7,-» -^+M^^ï,f,r,-f •ffOft.-S^tif,, •*;'("

irj« -î.'iin

Frenez iipin d& ni^s jours :

Et qù'^h5,m4m«i4^Héure, '
^>

Viendra 'â5r*,aoiiWt;^Pi»^:,^^-^ ^>

Obtenez aiie j^&ùfe '!!!'= ^l^/^^^^^'^

J^elJ^'pliiiWMé^'t^i^'' ^^^'^'^^^ ^ ^^'^ '^

. Viéip^ifàî rèei6ttWr;JT-'<ymJ
, En touA'IMx -a 'tWiSdttrS'J'^ f'"it ^^

PortOîi-liii'là^-^sSi'' a fi»-'*:? b^ i^ Ji'^'T

Je \6t

I^ont.l

Mère
Je pe

Filsr*

Banni
Nous
Par n

Ecout
Tourr

Etm(
Duhî
Odoi

voi

Faite

Nous

Vous

Enfa

Je V(

Tou



Ah ! soyc2i.«9W|Wfii?ice,

Quand il faudra mounr :

495

Je voiiB«ittie/'èi^8te et saint^^elfie^'^'^'^^^

I>ont.la beauté ravit les immortels l..^.^^^
^^^

Mère de gr^çe, ainwbleeoùveraine, ^^ -, ^.^^ ^^^

Je me pmtçrne^ijpicd de tôratfteli
;,^ ,:.,,,<,

Filsittalliflurepx'd'flrie coupable mère:,, ,^i

Bannis duciclylflè yeux baignéa de pleurs 5.

,

Nous vous faisons, dé ce lieu de misère,

Par nos soupirs, entendre nos douleurs.

Ecoutez nous, puissante protectrice ;

Tournez sur ioûs'^6?H^èS±^è'orài(yàti^^^^ ;

Et montrez-h6iiâm>;te iflalbëaf^ ropice,

Du haut des ciet^^u^:ài^ tS^^P^-*^-

O douce, A.tfi»<^yev,^#?fq tet.'.a
vous daqui^.^^nym!* I^^^?nî7

Faites qu'après^lm i^ f^\^}p- i[)
Nous le voyion|i,%^i§^r^f,i,fé^PMrf

Vous qu'en ces UetfîCiCQwbl?: de.^ps >ienfaits

Un^ mère a\?gj^t^ f^ ^HF}^» ! j .» .

Enfantsdé Dieu, .qn<^,TO^ clw^t^ ajamais

Exaltent,)p.flpHii4fr,^»Flfp- (owf

Je vois monter,,^m>^y<»W^fl^» ?^^î^*^^^

Vers le troue^ sp, jÇ^n^Q^j^.l,

Tout à sa gloire él^Ffl ^«h?-^p> 1t '*i

Des mains.S^ la ir§WWnOT^«'<^4



m GA^nWES^

Nous qu*en ces lieaz odmbla de so^bienOti^^
Une mère auMHrte' et chérie, • u«ii:li,Vr

iî-nfants de Di^u,^^ue nOB'thafUtStfrJMwU

.

Exaltent; l^tioin de Marie, [bis.)

}?Jci,.sa "vroix jpttiw«ia«'Bttr nos cœurs
A la vertu nous eéoeurage :

Sur le saint ^Qg-elk^répand des fleiw»; , va
Notre ittUKMoee eét)«Hi <Mivi«gQ. (6ûi,>:

Si le lion rugitaubur de nous,
Elle étend son^bi^ tutélaire ; ,îo«i*. iffm

L'enfer frétait d'un impuissant courroux ;
'^^

Et le joiel sourit à, la terre. .• . i

t:-!

I
(

Nous qu'en ces lieux, etc.

Vos fronts,. y^i^'j^^'l^iniS^t,
. A i'^pêçt du soûvéiaiu juge : . \

Ah l si MaJiee^t rçioe j^es vertu^;^ f^
^•

Des pêcheurs elle èsi le refuge.' '(6is.)

Déposez donc en son àéStt ihatèrnèl'

Vos repentirs eï'Vdf^latniesk'

Elle priera des .iAiAtiÈ de- l'Eternel
Bientôt' tl'éd1iilpJ)ërolit']es tittini^,

Nous qu'ett joe^ Iw^^j.etfly .,

rh ")•?

O bonne , iifl.5»> fr;
jy^i^^rA Mërfe-^^ -^ **^ ^7 ,i

Madone,. .1 ^i^m^^/r
. if"ÏÏ^aP' ^r -.i.;!. '^

Je te donne . ; i -u:? ^^tTîu"Cj^*rnixv7 f; ,.

Monamour. J f ^JitW^!r'
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Pour toujours .m/bRwwla vie

Mon âme D'être à toi. Eu ce, etc

Et réclame .niiNib U> rN«Uii^â«Wfï;>n'l

Ton se«Mff»i'..Sff^or^«'

/

pêcheur,

La bonne '«if^»^ «^" ^'

Madone : apniwo'-.iîa -.iin! i/)! ;< «l l

Te pardODOé 'f^ ^'»I' ' • ''l

De boni cœur. Hflitfe, elc^^

h iiBouplrftTojIny.H

Pour te dire

,(

A>liibmort, '.)'-" 'À-iu?.

ii.Mwriejvr'-f noii ùi i'i!

Donnez-moi, 'vr'riil'jtFt ^Heii^deirtJiè ' J

Marier »(nriifO"t .K«!-,*i«rif<"n;îlnitr6'**'iP*>f^'^'''^"'"' •'^

Chérie, .ùiviU'.\\i in^t^^^-^i^'^

C'est en ces lietioJl'om 'jùiriliéUréti'ië éinffé^

Vint à tep piedy.\iVwé^ «6^^iûdu*.^ ' - ;•
"^

iftOft.-feluJlïejafl r^iihv)q^n ^' /

'',nTo(i|qurB ob^W, )U rf Jfe.^'^'^

Anges, soyeï témoins dé ma'frortiesseliJp î> '<

Cieuz, écoutez ce serment,8olennel :

" Oui c'en est fait, mon cœur plein de tendresse

« Jure à M^%m,iw mmf étemel.?; i/Çp^^, etc.

Si je pouvais, l^S^ ^i^^ .

Un seul ins^^oçM^rf
'J

te cMnr,

Tranche m---- ^ ^- -*—>^ -«-

,7^4, &•> ad



498 QAN7'IQliea

M^\

Tendre Mttib» uvic^hv^ttomi

ju MÀiw'ohéPi0(. ...î^îiiuiii; (.,«„/;
Ftltt)tHMad»^eeJimili4 ô u^^^nq «jj

Veille sur notie çnAmo^e^ii-n.j'i

Sauve notre inDocenoe,

Et df'iiMjours li'jIY ô ,tniV*

Viens éialwUcrilè eours^ •tiij.i^vi<i

yjy

MèrA;deii^erp''/i"' -!f((ii^i«'/i

Heine aimable des cieux,

De Diott'ohôiÉiô

PonriQomblsi ioua-iMAiwœu», ij4 1

MiTuiyais ootP« nûsôcei;^ jui, . iHi .

j
vcMontre^toi Dotre.MôrtfjiW .ui/.

.lijuiu:]» Bléponda axtt nôuSi.; enon-^io'-

Tes bienfaits les plus douZf

LA CPî^GRT&GkTl'èN DB MAWÉl
-n:e/>. Coagr4g»tw^ober»e^j -f^ . v

Que ton nom plait à mdù cœur !

Jàésqu'àJm fin de.ma via;

.

, rJ«{I"aitner fera mon bonhâvrll/

Oh ! qjaiçjtonr eçoemtJB m'eut, Cthèfreidf

Qu'elle plaît à moa cœur épris !

Ainsi il^;iaftïSon de sa mère ..,j^,,t/ ,„p,

J^ii au,«œwr tendre d'un bon âléu \j^^t,ir,

^ -itioiCpoSÇ^tioD, etc.
f/tojftio.j îihv

Nôtre fîîrae', en ce pieux asile, ^^ ^

Goûte un »opo» pucHBt «conttMit* . smhf
Tel, eiB.ttn>PO*'t"*Ar.!Bt[ tjranquiiiffc^ ., ,i t^ki

L'esquif i^iOr«^n*if«in*!roiitaggB*, «r.'|?

,d'd>u..Co0grégatiorf,i,etp/( rtiiMiiaii^iw.v rr ,i iM

*'
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congrégation 0li«»K;^i/"''T

Mon cœur t^bU(Wii^t44 jaww» f

Non, Jamais!... qtioldute.idâ yio

Se passe à <ïh«flterte»îbkiift[iU »

Oongrégtttïiin; ew.' !u> H-

/

Salut, ô Viergftimiiaaouléfe, id

Brillante itoîk du «iiuinil. -im ^

Que l'âme ici-bas exilée

N'a jamais invoqutf en vain 3'

Du haut du oielv daigne le» protéger,

Mère bénie oÀiretouteslesmètes,

Sois-nous propice •&'V'heOTe.:d!d danger.

Heureux l'enfanl4Ui se confie

En tea-mflterpeUeBtoûtféei'n .

Il ne craint nifl'onde en toe, , ,

Ni l'effort aé^^Àt^'îtïi^l^- -

/,
'

Condui» a«'î)oH noire «naçeUè,

Màlg»é left-tonts, mallgré les iots ;

Préserve-la, Vierge fidèle,

De récubil cacKÔ sicrtiâ lés etttix.

vrai Donneur •^"*"'
. ,

Du cœur ! .liv.R ziroKi oo i- > •*^.9^W0tWi^.

Tout ce qui fttmffré^ttriaUc!»»^"^ »4itoi>

En toi taiuweTuw jkuiisBWit Bqcour»^^ t i

Ton cûBUi e«ténd»n«*rê piièrs, '--^'i'^
•

Et ton cœur nous répondilottjoiwsx' Tendre, etc.



500. CANTIQUES.

Tu nous oonsolp%4»W^4jP«Mfe7 nÔTu viens à nm4mSt^1S^ hbrÙ

est toi qui donneoH%i^t^ il^ire, etc.

Tu viens oomAfmm^m^v^mmo
Et tu prenâftl!«i|(iJp«fli|il^iiR^asèJ7
Tu viens vi»tefftf«wEiqiiijp|ft«,j^^^j
Hit tu les por.tç!ft;<»|n(|j|e»,;jnw«iwo?Jgeç{ire, etc

Je la verrai ceWtt o\^r4l'^
Ce doux espooifl4tfi^d|iifer>i9DBijcf(]bur.

Elle est si IfrâûCBi^lésintakdtdpMarib
;Un seul regard feraitofo«FinMMàvUéillkeur.

ôe

Et plus j fpîSBS^iijÇ^f, (fe^^se,
Je la ohéns, je ne h vois jamSir

Divine Maiia,ïïate.

i?^A^^''(5^t'ié'''i^lÈSîtffié^°o*i^wi>

C'eslW>M^îTm^ti4^^'>^

DeWp^à MïfeSiâi^flq .iS

Et n^tmmm'MH^émj^
.nl)«a i' o'est ïe inon?/%t«ê^ïo^i^«V



CANTIQUES. 501

De la Bsipon no^yçile . ^^

On viftWtfWWpS^^'""'^-^ '"'''' ' T
Marié «é^^bfé&pi»\^n « anoi/ ni

Plus ^^fiâpW««^aftt^^ V.
.M9 t-^ii><y'4^t lé>i&/ èi<É>"nob mp loi Uù J

Le8î¥6«Wi»«JÉt>lîWMW«iié'iv «nruv- 1'

J

.iuiPii8»j(|Bodiqfe^pttlmq89 zi/ob *>')

;
£FotiC<^ttdn»!à) jamatiij ia ins allCi

.iifvO"div«ii«iMane,'ii;i';i i/uiyoi I/jm^^ irr

Ton nom^et tes Vienfaitti. .^
C'est 1^ moù^m "^"'7'?.

-x) ifoqseï ifl u

POUR f

'.iSF^iAiAC^iivi^I

Quitton^ftÇjïqi

C'estS^u9^H# PÎW*I^ /,

Quel b<ïnïfffi&45^^!%>ni(J
Si, pleiftSWVM pî»o<

l

De son 4taybA|auçil^ ^n- it'^ ( >

«>> .^A



502,

,ci6ï

Ah tr«è%^<^ftt^flftiPè^ fksse

Ce dé8iïê>mi1mm^ P"f>^^

Dans ndlPmim^pi^69^^^^,
Venez iïgii«îAltaftniè!ftl^w*l

Brisez^ ô Pieuse olémenoe, '

Leur oonpal^le dureté : ^_

Qu'tiië^teijiyPKiïéWè^-^^^^'- ^"''^' ""'•''

LavelWïà'îaum^'*^ -'•^".^' lonm.biuq u'I.

l.-
)Quittez, '^^ "^^^'^^4 anoiOBDo'R.yn rxr.. /

u

Aqï 2.

Aqï V

^ Charmantei^#t|r«t« i^q jc'^bioq oa .? d/
^Par toi je jou^a^ïi,„i,j> .oïDxrprroo cJ
D'une paix parff^i|^^^^ oiMy q(j

Monde, je romps tes lieps

Poggigc^itePidftgifeffliiM^ilBéisp -rrr , non 'A

:4ti^A 1biiK\i0'hlM\ ?.irOi\ oh 'y^hq ^.inri lUd'-i

V C'est !dliB8i(ïé8«wàlliéï|fi^o0-s:>aiio^'ïii'

)Que le Cielinfoppdiie ;b ?xron s/ze

J

Pour plaire à n]çp<»DieUy/ «nud
J'y. cours avec aèle :^

C'esf!lï%i^ i^tiî^'ïféïéÉpir
'

(OToucbê dé de^/piâin^'up i^
Ce,Dnâ(anerpi^4d^(]b}{ atmV
De mille f«|!rei»B>mM
"•hai <IW»*W*^rfh/-<Wi'»i rf i<i k^ j « * ftfTJW i»— /wi II».—itafcwwi \m n,mtt i^ .a.iJ.b-' .

QuellédtMfiUiifMbi>ii*ff1f>ti/urtrA



. Venea 9mSsliWêff9i'i>M, soi)

Venea laver dan9oT9S.rtt«Wi)

De vos crimes les horreurs.

Mon doux Jésus, J9W?*îKWw*^*«fi^'ni»
De pardonner à nos eadf^Ml^^^? ivi-J

Nous n'offenserons jamais pli^ vo t îir- p( 2 fois.

Votre bonté suprême, S

doux Jéfuab

..Uar.Puisqu'un pécheur vous a coûté f
,

Faites-lui lagèfifeô| ÎPb»^^t^'phi*p«HJtter.

Ah I ne perdez pai éWtè?fbièî^Vi'' ",^;; )

La conquête admirabte"^U>f. ^^'^
";,. S

De votre crd^'^'^-^'T^^^^'I.^"^ *' „
pffoffRS* Rqmoï ai; .^bûoF

Enfin, mon>iMîaffa^i«ww0œéae»à'gen(iiMe^

Pour vous prier de nous pardonner tous.

Pardonnez-nous/iôi IDwitt^jlénifflatf>! ! r '
.

> > ^
Lavez-nous de nte<çi(iiiifis{'.ir) >I M^)

Dans votrëtlaig^i £ Sjiî^lq t^^'^'^

2 ft)is.

foisé

QuAid' Veàtt' «aîkttf'êÉrBî^Wta^

Coula sur vos fronts naissants,

Et qu'vnfDiffu^lft bbnté mêtide,

Vous ^dopt4po|i£xen£aiît&,u;^

. , Muets ^nnnrBy i 'Mim o<l

D'st<*»Aa «MMMrmiWiltà: tTtmMR (VOtifl SttVi«l\rtTf.-«!V»«i——— "X

Auiourdfk)iiiiB6afti8tti>itDii«<})'P

Eèifiii][dHBtnttf)0lHié^Qft'd'hoii9re



âOi CANTIQUES.

I,v^'

^r>

Foi de nos j}ére«, '•
• ' ^7

Notre règle et nbtreamcrâr ;^

Nous embi'MÉNmt en oe jotir>

Et te morale et tes mystères.

Loin de moi, monde profane
;

FuiS; ô plaisir séduisact !

L*évapgiie voiis condamne,
Vous bless«E 011 earessant. . 'i^in->

• o , Sous votre empire,

'Mon Dien, sont les vrais: trJeeiTS.

Vos douceurs sont okm rédMvds,^ >

,
C'est pour elle que je soupire.

Foi de nos Pères, etc.

tPengageai ma promesse au bapiême,' .

Mais pour moi d'autres firent Qejrmeat :

Dans ce jour, je vais parler moi-même,
Je m'^gage afijourd'htti )i|)rem^^,

Je m'engageJe^m'e|[i£agea|ujoiird'li9ilÛ>rementr hit.

J^è i«nQnce aux pbmp!0s4^e bè/piçnde^^^

A la cbair, à tous ses vains a^inMts.

Loin de moi, Satan, esprit imniônde !

Je m'engage à te fuir pourjÉBtis^

Je m'engage, .etc., .

C'est, Dièlfr IMéU, dans votts'ëéul ^ejj'aspire

A fixer mes plaisirs et méé goûtn.'
'

';

Pour le ciel i|)*Mt péttqùe j\3 Bon^è/
Je m'engage à soupirer pdur vous.

Je m'engage, etc. '

;

:.::•. Tri nf'iiD'îilf Î'I! htob UA v,.l



>

ir

«8.

le ;

ire.

tome,

méat ; ^

-même,

[ihrevaent, hi$.

' , f.- . !..

onc[e !

^e*j'aspire

18.






